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PRÉFACE 


Dans   la    présente   publication,  ainsi    que   dans   celle 
qui  a  paru  précédemment  dans  la  même  collection  sur 
la   langue  Tarasque,     et   dans   celles  qui   suivront  sur 
diverses     langues    américaines,     nous     avons    tenu    à 
garder  une  méthode  uniforme.  Toutes  ces  langues  indi- 
gènes sont  surtout  du  domaine  des  études  du  linguiste  ; 
il  y   recherche    un     travail    préalable    de    constatation 
qui  le  mette   à   même  de  faire    en    peu    de  temps   ses 
comparaisons   et   la  recherche    des    lois   linguistiques. 
Il  lui  importe  de    l'obtenir  dans   un  espace    restreint, 
et  de  se  l'assimiler  d'une  manière  rapide,    sans   se  li- 
vrer à  son   tour  à  des  recherches   de    première   main. 
Ce  qu'il  lui  faut,  c'est  un  manuel,  comme  pour  le  prati- 
cien ;  seulement  ce  manuel  n'a  ni  la  même  forme  ni  le 
même  processus.  Il  est  tout  d'abord  théorique,  et  ne  doit 
devenir  pratique  que  si  la  pensée  est  préalablement  sa- 
tisfaite. On  doit  lui  faire  connaître  dès  l'abord  les  règles 
morphologiques   essentielles,    la   structure  générale   du 
langage,  les  racines  des  mots  ;  alors,  fortement  éclairé, 
il  peut  se  guider  déjà  dans  le  surplus  de  son  instruction. 
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Cependant,  on  doit  continuer  de  le  conduire  par  la  main 
et  de  l'initier  au  vocabulaire,  mais  pour  que  cette  initia- 
tion soit  intelligente,  on  analysera  les  mots  par  l'emploi 
incessant  de  tirets.  Puis,  on  devra  lui  offrir  des  textes, 
d'abord  simples  et  faciles,  analysés  parle  double  emploi 
des  tirets  et  de  la  traduction  interlinéaire,  puis  enlevant 
un  à  un  les  échafaudages,  on  se  contentera  des  tirets  et 
de  la  traduction  simple,  jusqu'à  ce  que  les  premiers 
disparaissent  eux-mêmes.  Dès  lors,  le  lecteur  habitué 
pourra  comprendre  les  textes,  même  non  traduits  ;  il  y 
sera  arrivé  sans  effort  par  une  transition  graduée  et 
sans  solution  de  continuité.  Tout  ce  processus  aura  été 
rapide,  ce  qui  est  essentiel,  car  le  linguiste  ne  se  can- 
tonne pas  dans  un  seul  groupe  de  langues,  et  il  n'a  qu'un 
certain  temps  à  accorder  à  chacun.  On  ne  peut  s'imaginer 
à  quel  point  l'étude  rationnelle  et  progressive  décharge 
celle  qui  est  purement  mnémonique  et  trop  souvent 
sans  gradation. 

De  même,  celui  qui  désire  connaître  une  langue  indi- 
gène américaine  au  point  de  vue  pratique  fcet  amateur 
ou  cet  homme  d'affaires  sera  plus  rare  que  le  linguiste)  ne 
pourra  qu'obtenir  une  grande  économie  de  temps  par 
cette  méthode.  Quand  il  aura  bien  compris  la  structure 
de  la  langue  et  qu'il  connaîtra  les  divers  mots  et  les 
phrases  usuelles,  il  pourra  aborder  sans  crainte  les 
écrits,  peu  nombreux  généralement,  rédigés  en  langue 
indigène,  et  les  ouvrir,  pour  ainsi  dire,  au  moyen  de  la 
clef  qui  lui  aura  été  donnée. 

Pour  arriver  à  ce  résultat,  voici  le  plan  uniforme  que 
nous  avons  adopté.  Une  première  partie  est  consacrée  à 
la  grammaire,  elle  donne  d'abord  les  règles  assez  impar- 
faitement connues  de  la  phonétique,  celles  de  la  syntaxe, 
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seulement  lorsque  cela  est  possible,  enfin  et  surtout  la 
morphologie.  Dans  une  seconde  partie,  nous  fournissons 
soit  le  dictionnaire,  soit  à  défaut,  le  vocabulaire  de  la 
langue  indigène  traduite  en  français,  nous  y  joignons  une 
nomenclature,  classant  les  divers  mots  d'après  leur  ordre 
d'ide'es.  Dans  une  troisième  partie,  nous  donnons  des 
textes  analysés  au  moyen  de  tirets  et  avec  une  traduction, 
interlinéaire  d'abord,  séparée  ensuite,  nous  y  ajoutons 
des  phrases  de  conversation  lorsque  cela  est  possible. 
Le  tout  forme  un  véritable  manuel,  incomplet  sans  doute 
pour  beaucoup  de  langues,  mais  suffisant  pour  en  domi- 
ner l'ensemble,  en  faire  la  comparaison  avec  d'autres 
€t  en  comprendre  le  système  et  l'esprit. 

Il  va  de  soi  que  par  l'application  incessante  des  tirets 
nous  offrons  aux  lecteurs  une  analyse  muette,  d'autant 
plus  rapide  et  puissante,  qui  leur  permet  à  chaque  ins- 
tant de  descendre  aux  éléments  premiers,  et  d'en  remon- 
ter vers  la  synthèse  vivante  et  réelle.  En  même  temps,  il 
devient  impossible  de  confondre  le  mot  et  la  racine,  et 
l'idée  essentielle  reprend  à  tout  moment  son  relief  initial 
qui  met  en  garde  contre  les  fausses  comparaisons. 

L'avantage  d'une  méthode  uniforme  est  d'ailleurs  in- 
contestable ;  elle  est  d'autant  plus  nécessaire  qu'il  s'agit 
de  langues  moins  connues  pour  lesquelles  le  savant,  à 
moins  qu'il  ne  s'y  spécialise,  n'emploie  pas  de  livres 
nombreux,  mais  cherche  à  trouver,  dans  celui  unique 
qu'il  consulte»  la  moelle  même  de  la  connaissance  cher- 
chée. C'est  ce  qu'il  rencontre  rarement  aujourd'hui.  Bien 
plus,  s'il  est  obligé  de  recourir  aux  sources  mêmes,  il 
se  trouve  en  présence  de  textes  obscurément  rédigés, 
ceux  des  grammaires  des  missionnaires  espagnols  de 
différentes   époques.   Sans   doute,  leur  œuvre  renferme 


des  ressources  précieuses,  mais  recouvertes  d'un  style 
et  d'une  langue  que  l'on  ne  peut  pas  rapidement  péné- 
trer ;  comme  l'or  et  les  métaux  précieux  sont  renfermés 
dans  leur  gangue  épaisse,  de  même  les  principes  sont 
couverts  là  d'une  rédaction  abstruse  dont  il  faut  préa- 
lablementles  dégager  pour  qu'ils  deviennent  utilisables: 
travail  ingrat  que  nous  avons  essayé  et  qui  seul  apla- 
nit les  voies. 

Tel  est  l'esprit  général  et  tel  le  but  de  la  tâche  que 
nous  avons  entreprise  et  que  nous  continuerons  dans  la 
présente  collection.  Le  manuel  que  nous  présentons 
aujourd'hui  a  d'ailleurs  une  importance  objective  qui 
n'échappera  à  personne,  puisqu'il  s'agit  d'une  langue 
indigène  qui  a  rempli  et  dépassé  le  domaine  géogra- 
phique d'un  pays  important  de  l'Amérique,  le  Chili,  et 
qui  contient  la  psychologie  latente  du  peuple  qui  la 
parle. 

Raoul  de  la  Grasserie. 


INTRODUCTION 


La  langue  Auca,  qui  a  de  nombreux  dialectes,  est  parlée  par 
la   famille  linguistique  Aucanienne,  laquelle   est   située  des 
4eux  côtés  des  Andes,  c'est-à-dire,  d'une  part  au  Chili,  d'autre 
part  dans  le  pays   des    Pampas,  mais   le   gros    de   la  race  se 
trouve  établi  au  Chili  même,  d'où  le  nom  de  Chilien  ou  d'Arau- 
canien   qu'on  lui  a  souvent  donné.  On  ne  sait  quel  a   été  le 
point  de  départ  de   la  migration  ethnique,  si  elle  a  eu  lieu  du 
Pacifique  aux  Pampas   ou  dans   le  sens  inverse,   mais  il  est 
plus  probable  qu'elle  s'est  faite  de  l'est  à  l'ouest  ;  il  existe,  dit- 
on,  des  vestiges  d'une  race  ayant  antérieurement  habité  le  Chili, 
que  les  Aucas  auraient  peu  à  peu  repoussée  et  qu'ils  n'avaient 
pas    encore  éliminée  au  moment   de  la  conquête  espagnole; 
à  partir  de  cette  époque,   des  migrations  ont  pu  se  produire 
en  sens  contraire  sous  la  pression  des  conquérants.  Mais  un 
certain  nombre  de  ceux  qui  habitent  actuellement  à  l'est  des 
Andes  parlent  un  langage  d'une  famille  différente.  Ceux  du 
Chili  constituent  une  population  très  brave  qui  vainquit  au- 
trefois  les   Incas    du  Pérou  et   suscita  beaucoup    d'embarras 
aux  Espagnols,  ils  occupent  la  côte  du  Pacifique  du  25°  au  43° 
de  latitude  sud,  et  sont  actuellement  au  nombre  de  20,000  en- 
viron, leur  type  diffère  de  ceux  des  Kechuas  du  Pérou  et  des  Ta- 
puyas  du  Brésil,  ils  ont  des  crânes  élevés  brachycéphales,  et  la 
couleur  cuivrée  de  leur  teint  est  de  nuance  claire.  Ils  sont  de 
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stature  moyenne,  bien  musclés,  à  chevelure  noire,  au  visage 
rond,  aux  yeux  petits  ;  ils  ont  petits  aussi  les  pieds  et  les 
mains.  Leur  degré  de  civilisation  est  peu  élevé  ;  cependant, 
dans  leurs  tombeaux,  on  découvre  de  belles  pièces  de  poterie, 
ils  travaillaient  le  bronze,  l'or,  le  cuivre  et  l'argent,  et  on  ren- 
contre de  beaux  spécimens  de  la  pierre  polie,  mais  ces  résultats 
peuvent  être  dus  à  l'influence  de  la  civilisation  voisine  des 
Quichuas. 

En  ce  qui  concerne  leur  histoire,  il  paraît  que,  lorsque  les 
Espagnols  pénétrèrent  dans  la  contrée  avec  Almagro  et  Valdivia, 
les  Quichuas  occupaient  en  maître  le  Chili  septentrional  jus- 
qu'à la  rivière  Maule,  mais  ils  gouvernaient  de  loin,  quoique  leur 
domination  durât  en  certains  districts  depuis  plus  d'un  siècle, 
et  ils  se  trouvaient  là,  en  nombre  restreint  ;  rien  ne  rappelle 
leur  séjour  dans  le  pays,  sauf  quelques  glyphes.  On  retrouve, 
au  contraire,  dans  cette  région  la  trace  des  Aymaras,   et  parmi 
ceux-ci,  des  Atacama,  des  Lipez  et  des  Chungos.  Une  des  vallées 
où  la  race  Auca  s''est  le  mieux  conservée,  c'est  celle  d'Huasco. 
Au  moment  de  la  conquête,  elle  était  représentée  surtout  par 
la   tribu   des   molu-che  qui  furent  appelés  par   les  espagnols 
Aucans  et  Araucans.  Ils  résistèrent,  mais  sans  cependant  for- 
mer de  massif  compact,  étant  divisés  en  nombreuses  tribus  et 
familles.  Ils  étaient  tous  souverains,  n'obéissaient  à  personne  ; 
chaque  couple  familial  avait  sa  cabane  isolée,  ombragée  par  un 
grand  arbre,  auprès  d'un  ruisseau.  Nul  cacique  ne  pouvait  com- 
mander en  temps  de  paix,  nul  maître    n'avait  d'esclaves,  le  père 
possédait  à  peine  quelque  puissance  paternelle.   Aucun  châ- 
timent social  n'existait,  mais  seulement  la  vengeance  privée. 
Cependant,  quand  l'indépendance  fut  menacée,  ils  se  soule- 
vèrent en  masse,  élisant  leurs  toqui  ou  chefs  de  guerre  et  les 
remplaçant  quand  ils  ne  les  jugeaient  pas  assez  actifs.  La  guerre 
commença  en  1 550  et  recommença  à  plusieurs  reprises,  elle  coûta 
plus  d'hommes  à   l'Espagne  que   les  conquêtes   du    Mexique 
et  du  Pérou  ;  aussi  l'un  des  poèmes  espagnols  les  plus  célèbres, 
fut  consacré  à  cette  conquête,  l'Araucauna  d'Alonzo  de  Ercillas 
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un  des  combattants  de  cette  guerre.  Il  fallut  près  d'un  siècle 
de  luttes  et  la  victoire  resta  aux  Indiens.  Par  le  traité  de  1641, 
confirmé  en  1655,  l'Espagne  reconnut  l'indépendance  des  Au- 
caniens  ou  x\raucaniens,  seulement  ceux-ci  s'engagèrent  à  ne 
laisser  débarquer  sur  leur  territoire  aucun  ennemi  de  l'Espa- 
gne. Cependant  l'autonomie  de  ces  peuples  disparut  peu  à  peu, 
surtout  par  le  mélange  des  races. 

Au  point  de  vue  du  langage,  on  distingue  les  différents  dia- 
lectes parlés  par  les  Aucas  ou  Aucaniens  dans  les  Pampas  du 
centre,  les  Araucaniens  au  nord  et  au  centre  du  Chili,  et  les  di- 
vers peuples  dénommés  par  le  mot  cJie,  homme,  suivi  d'un 
qualificatif,  savoir  :»  les  divie-che,  sur  le  Rio  Colorado  ;  les 
huili-che  (hommes  du  sud),  au  sud;  les  molu-che  (hommes  de 
l'est)  sur  la  côte  du  Pacifique  ;  Xts, picnn-che  (hommes  du  nord) 
au  nord  des  pehuenches  ;  les  /)7^^/-c/;i?  (hommes  de  l'est,  sur 
les  deux  rives  du  Rio-Negro  ;  les  pehucn-chc  (hommes  des  fo- 
rêts de  pin)  à  l'est  de  la  Cordillère  et  au  nord  du  rio  Colorado. 
Ce  ne  sont  pas  des  langues  diflérentes,  mais  seulement  des 
dialectes. 

Cette  langue  était,  du  temps  de  Valdivia,  parlée  au  Chili, 
comme  langue  indigène,  de  la  ville  de  Coquimbo  jus- 
qu'aux îles,  dans  un  espace  de  plus  de  quatre  cents  lieues, 
du  nord  au  sud  en  longueur,  et  du  pied  des  Grandes  Cor- 
dillères neigeuses  jusqu'à  la  mer  en  largeur,  soit  vingt 
lieues  ;  il  déclare  que  sa  grammaire  s'applique,  sauf  de  lé- 
gères variantes,  à  tout  le  pays,  il  distingue  pourtant  dans  cet 
espace  deux  dialectes  principaux  qu'il  désigne  sous  les  noms 
d'Impérial  et  Santiago.  Cette  langue  peut  donc  être  considérée 
comme  celle  indigène  du  Chili,  quoiqu'elle  s'étende  au- 
delà  de  ce  pays.  Nous  lui  conservons  le  nom  d'Auca,  parce 
que  c'est  celui  de  la  population  qui  semble  avoir  gardé  le 
nom  lui-même  de  la  race,  tandis  que  les  autres  ont  des  dé- 
nominations purement  géographiques.  Quant  à  l'origine  de 
ce  nom,  elle  est  obscure  ;  les  uns  le  font  dériver  du  Ke- 
chua  aticca  signifiant  :  ennemi  ;  les  autres,  du  mot  aucanien  : 
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auciiiii,    être    sauvage,    indompté,    ce   qui    est   plus  probable. 

La  langue  Auca,  parlée  encore  aujourd'hui,  a  donné  lieu  à 
des  ouvrages  fondamentaux  parus  à  diverses  époques  et  qui 
nous  fournissent  aussi  les  divers  états  de  la  langue.  Nous  avons 
puisé  à  ceux  qui  suivent  : 

1°  Arte  y  gramatica  gênerai  de  la  lengua  que  corre  en  todo 
lo  regno  de  Chile  por  Valdivia  en  1606. 

2^  Arte  de  la  lengue  gênerai  del  regno  de  Chile  por  el 
P.  Andres  Fabres,  1764.  Lima. 

3'  Chilidûgu,  sine   res  chilenses,  opéra  Bernardi  Havestadt, 

1777- 

/["  Diccionario  araucano,  espanol  o  sea  calepino  chileno  his- 

pano,  por  el  P.  Andres  Febres,  1764. 

Il  faut  y  ajouter  : 

Un  petit  vocabulaire  et  une  petite  grammaire  Auca,  d'après 
Falcone,  que  nous  avors  trouvés  dans  les  manuscrits  de  la  bi- 
bliothèque nationale  de  Paris,  sans  indication  de  date. 

Et  parmi  les  ouvrages  modernes  : 

L'esquisse  de  la  langue  des  Molu-ches  par  Frédéric  Muller 
dans  son  gnuidriss  et  les  dialogues  et  contes  publiés  récemment 
par  le  Docteur  Rodolphe  Lenz  sous  le  titre  général  à'estudios 
araucano s. 

Nous  devons  faire  remarquer,  après  l'importance  ethnologi- 
que de  la  langue  Auca,  ses  principaux  caractères  linguistiques.. 

On  sait  que  la  légende  d'un  type  linguistique  américain  a 
disparu,  que  certaines  des  langues  du  nouveau  Monde  sont,  par 
exemple,  holophrastiques,  tandis  que  d'autres  ne  présentent  pas 
la  moindre  trace  de  ce  système,  nous  ne  nous  demanderons  donc 
pas  si  la  langue  Auca  concorde  ou  non  avec  les  langues  de  l'A- 
mérique en  général.  Cependant,  certains  phénomènes  se  trou- 
vent fréquemment  dans  toutes  ces  langues,  et  nous  les  devons 
constater  en  passant. 

Au  pointde  vue  phonétique,  la  langue  Auca  est  harmonieuse, 
elle  ne  présente  d'accumulations,  ni  de  consonnes,  ni  de 
voyelles,  et  point  de  nombreux  sons  gutturaux  h  prononcer.  Ce- 
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pendant,  elle  a  plusieurs  phonèmes  particuliers,  deux  sortes 
d'ti,  de  g,  dV,  d'w,  de  t  ;  elle  ne  possède  ni  genre,  ni  nombre 
proprement  dits,  marqués  sur  les  noms  ;  les  cas,  peu  nombreux, 
s'expriment  par  des  postpositions,  le  pronom  a  des  formes  res- 
treintes, celui  relatif  fait  défaut,  la  tournure  de  la  phrase  est 
inversive.  C'est  sur  le  verbe  que  se  concentrent  les  particulari- 
tés. Il  faut  noter  d'abord  les  interpositions  déjà  rencontrées 
dans  la  langue  Tarasque,  elles  se  placent  entre  la  racine  et 
la  terminaison  et  font  varier  le  sens  du  verbe,  jouant  un  rôle 
analogue  à  celui  delà  préposition  dans  nos  verbes  préposition- 
nels delà  famille  indo-européenne  ;  mais  elles  en  diffèrent  par 
leur  place  dans  le  conglomérat.  Un  autre  phénomène  remar- 
quable est  celui  des  transitions,  qui  sont  une  conjugaison  objec- 
tive renforcée;  les  deux  pronoms,  le  sujet  et  l'objet,  se  fondent 
dans  le  corps  du  verbe,  et  souvent  l'un  d'eux  disparaît.  Ce  sys- 
tème est  bien  américain  et  donne  un  air  de  famille  à  beaucoup 
de  langues  du  Nouveau  Monde.  L'Auca  le  pousse  à  l'extrême 
et  aboutit  à  la  conjugaison  incorporante  où  le  substantif  lui- 
même  pénètre  entre  les  interstices  du  verbe. 

Il  faut  remarquer  enfin  le  système  général  de  la  conjugaison 
qui  s'effectue  par  l'agglutination  de  nombreuses  particules 
venant  se  joindre  très  régulièrement,  sans  qu'il  y  ait  entre  elles 
aucune  crase  phonétique.  Cette  superfétation  régulière  rappelle 
le  procédé  de  Timucua.  Il  en  résulte  qu'on  peut  se  livrer  à  une 
analyse  complète  de  chaque  mot  dans  sa  fonction  lexiologique 
et  grammaticale,  analyse  intéressante  par  la  régularité  même 
qui  y  préside.  Enfin  les  verbes  auxiliaires  y  ont  une  physiono- 
mie particulière  ;  ils  contribuent  à  former  la  trame  du  dis- 
cours, et  malgré  leur  concept  abstrait,  donnent  aux  verbes  et  à 
l'action,  en  général,  une  teinte  subjective  très  marquée. 

Telles  sont  les  caractéristiques  principales  de  la  langue  Auca. 
Q.uant  à  sa  parenté  étymologique  avec  d'autres  idiomes,  c'est 
une  question  dont  la  solution  serait  prématurée  dans  le  présent 
travail,  tout  entier  de  constatation. 

Raoul  de  la  Grasserie. 


PREMIÈRE  PARTIE 


GRAMMAIRE 


TITRE  I 


PHONETIQ.UE 


Les  renseignements  phonétiques  que  nous  possédons  sur  la 
langue  Auca  sont  fort  peu  nombreux.  Il  ne  saurait  donc  être 
question  ici  de  poser  des  lois  dans  ce  domaine,  mais  seulment 
d'indiquer  la  valeur  des  sons  et  leur  représentation  graphique. 

Une  voyelle  toute  particulière  est  celle  que  Valdivia  repré- 
sente par  un  71  écrit  en  italique  et  surmonté  d'un  accent  grave  ; 
pour  le  prononcer,  dit-il,  on  doit  avoir  les  lèvres  ouvertes,  et 
sans  les  remuer  et  en  tenant  les  dents  inférieures  sous  les  supé- 
rieures et  fermées,  essayer  de  prononcer  oii,  ;  le  son  qu'on  en- 
tendra sera  celui  cherché  ;  puis,  on  pourra  prononcer,  l'habi- 
tude prise,  même  sans  serrer  les  dents  ;  Von  ordinaire,  au 
contraire,  demande  un  mouvement  des  lèvres  en  avant.  11 
faut  remarquer  que  lorsque  cette  voyelle  en  précède  une  autre, 
elle  prend  un  peu  le  son  de  la  consonne  g.  Ces  indications 
nous  font  penser  qu'il  s'agit  peut-être  d'un  son  analogue  à  ce- 
lui de  Vv  sombre  russe,  usité  dans  les  langues  Shives  et  aussi 
dans  les  langues  Altaïques. 


Pour  ne  rien  préjuger  de  sa  nature,  nous  l'écririons  volon- 
tiers, comine  Valdivia,  au  moyen  d'une  lettre  italique,  mais  il  y 
aurait  confusion  avec  les  italiques  par  nous  employées  dans 
un  autre  but.  Son  expression  plus  exacte  se  ferait  par  Temploi 
de  \y  employé  en  russe  pour  exprimer  Vi  sombre,  on  pour- 
rait se  servir  aussi  de  1'/  surmonté  de  deux  points,  mais  il  fau- 
drait des  caractères  typographiques  spéciaux.  Nous  nous  arrê- 
tons à  1'//  employé  dans  la  langue  allemande  pour  exprimer 
un  son  intermédiaire  aussi,  quoique  d'une  autre  façon,  entre  Vu 
et  1'/. 

L'Auca  possède  plusieurs  consonnes  qui  ont  une  prononcia- 
tion un  peu  différente  des    nôtres. 

1.  A  côté  du  g  ordinaire,  simplement  guttural  (que  Valdivia 
appelle  inexactement  palatal)  se  trouve  un  g  plus  guttural, 
prononcé  du  fond  de  la  gorge.  Il  faut,  dit  Valdivia,  essayer  de 
prononcer  comme  les  personnes  qui  nasillent.  Il  nous  semble 
à  cette  description  qu'il  s'agit  de  celui  représenté  par  no  dans 
la  transcription  du  sanscrit,  en  d'autres  termes,  de  la  nasale 
gutturale.  Cependant,  pour  ne  rien  préjuger,  nous  ne  nous 
servirons  pas  de  cette  notation,  mais  d'une  autre,  commune 
aux  sons  suivants,  que  nous  allons  bientôt  indiquer.  Valdivia 
le  représente  graphiquement  par  un  g  surmonté  d'une  petite 
barre  horizontale. 

2.  A  côté  de  1'/  ordinaire,  l'Auca  possède  un  /  spécial.  Tan- 
dis que  17  ordinaire  se  prononce  en  espagnol  en  plaçant  la 
pointe  de  la  langue  sur  le  haut  du  palais,  ce  son  spécial 
s'obtient  en  appuyant  la  langue  sur  les  dents.  Valdivia  le  dé- 
signe en  surmontant  1'/  d'un  petit  accent  aigu. 

3.  A  côté  de  Vu  ordinaire  p'en  trouvent  deux  autres  :  1°  l'/7 
espagnol  identique  à  notre  g}i  mouillé  français  ;  2*^  1'//  où  l'on 
appuie  sur  les  dents  au  lieu  d'appuyer  sur  le  fond  du  palais. 
Valdivia  représente  celui-ci  par  un  accent  aigu  sur  1';/. 

4.  A  côté  du  /  ordinaire  qui  se  prononce  en  appuyant  la 
langue  sur  les  dents,  existe  un  t  spécial  formé  en  l'appuyant 
sur  le  haut  du    palais;   c'est  le/  cérébral    du  sanscrit.    Val- 


divia   l'exprime    par   une   petite   barre   horizontale   sur    le    t. 

Nous  préférons,  à  cause  des  difficultés  typographiques,  et 
aussi  pour  ne  rien  préjuger  de  la  nature  des  sons,  les  exprimer 
tous  d'une  manière  uniforme,  en  inscrivant  un  A  après  la  lettre 
modifiée.  Cette  expression  est  conventionnelle,  mais  cepen- 
dant elle  reproduit  de  loin  la  réalité.  Dans  ces  sons  spéciaux 
il  y  a  presque  toujours  renforcement,  ce  que  Vli  exprime  bien. 

Valdivia  donne  quelques  règles  sur  l'accent. 

Les  substantifs  ont  l'accent  sur  la  pénultième.  11  en  est  de 
même  pour  les  conjonctions,  les  prépositions,  les  adverbes  et 
les  interjections,  pour  les  participes,  et  aussi  pour  les  substan- 
tifs dérivés  des  verbes,  excepté  ceux  finissant  en  luie  qui  font 
sur  la  dernière  syllabe.  Enfin,  les  pronoms  de  deux  syllabes 
ont  l'accent  sur  l'anté  pénultième. 

Les  verbes,  aux  premières  personnes  du  singulier  de  l'indica- 
tif ont  l'accent  sqr  la  dernière  syllabe  ;  ils  l'ont  sur  la  pénul- 
tième à  la  première  personne  du  subjonctif.  L'accent  ainsi  fixé 
passe  aux  autres  personnes. 

Ils  ont  l'accent  sur  la  pénultième  à  Timpératif  à  la  i'""^  per- 
sonne des  trois  nombres  et  à  la  seconde  et  à  la  troisième  du 
duel,  et  sur  la  dernière  syllabe  à  la  seconde  et  à  la  troisième 
du  duel  et  du  pluriel. 

Les  transitions  (nous  verrons  dans  la  conjugaison  ce  que  ce 
mot  signifie)  ont  l'accent  sur  la  voyelle  e  qui  sert  à  les  for- 
mer ou  sur  mo^  autre  formative. 

Comme  on  peut  le  constater,  l'accent  semble  ainsi  obéir  à  un 
instinct  diacritique  qui  lui  fait  occuper  dans  le  verbe  une  place 
autre  que  dans  le  substantif. 


TITRE  II 


MORPHOLOGIE 


CHAPITRE  I 


Dît  substantif 


Le  substantif  auca  n'exprime  pas  le  genre;  il  possède,  au 
contraire,  le  nombre  et  les  cas. 

a)  Le  nombre. 

Les  nombres  sont  le  singulier  et  le  pluriel.  Le  second  se 
forme  du  premier  en  préposant  la  particule  pu  ou  en  postpo- 
santjilca,  ce  dernier  d'ailleurs  en  usage  seulement  dans  Tévê- 
ché  de  Santiago.  Ces  deux  particules  se  distinguent,  rion  seule- 
ment par  leur  place,  mais  aussi  par  leur  emploi,  le  premier 
s'applique  aux  personnes,  le  second  aux  êtres  dépourvus  de 
raison  ;  cependant  les  Beli-ches  ne  font  pas  cette  distinction  et 
appliquent /)//  à  tous  objets. 

Ex.  :  pli  c/ie,  les  hommes;  pu  domo,  les  ÎQvaxnes^  pii-votni , 
les  enfants  ;  riicaj'iica,  les  maisons  ;  ci'idi'i  vlic3i,  les  vêtements. 
Les  Béliches  emploient,  dans  un  cas  spécial,  une  autre  parti- 
cule :  que,  que  nous  retrouverons. 

Par  exception,  le  pluriel  ne  s^exprime  pas  quand  son  idée 
est  contenue  dans  celle  du  substentif  même  :  citii,  les  mains  ;  ghe^ 
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les  yeux  ;  2"  quand  il   existe  un  mot  de  nombre  :  epn  riica^ 
deux  maisons. 

b)  Le  genre. 

Il  est  exact  dans  un  sens  de  dire  qu''il  n'y  a  pas  de  genre  ; 
on  ne  peut  appeler  de  ce  nom  la  distinction  faite  entre  le  mas 
culin  et  le  féminin  quand  il  s'agit  des  êtres  doués  de  sexe,  au 
moyen  des  mots  séparés  signifiant:  mâle  ou  femelle.  C'est  ainsi 
que  elle  signifie  l'homme  en  général  ;  huentit  che,  l'homme  du 
sexe  masculin,  et  domo  che,  la  femme  ;  litieqiic  ImenUi^  le  bé- 
lier, Inicque  doDio,  la  brebis  ;  ilniim  laieiitn,  l'oiseau  mâle  et 
iiùitm  domo,  l'oiseau  femelle.  C'est  de  cette  manière  que  l'An- 
glais exprime  le  sexe  des  êtres  vivants. 

Mais,  d'une  manière  plus  réelle,  l'Auca  fait  la  distinction  des 
genres.  Cette  distinction  latente  sur  le  nom  se  révèle  par  le 
choix  des  indices  du  pluriel.  Mais  alors  il  s'agit  non  du  genre 
masculin  et  du  genre  féminin,  mais  du  rationnel  et  de  l'irra- 
tionnel. 

c)  Les  cas. 

Les  cas  sont  peu  nombreux  :  le  nominatif,  sans  indice  ;  le 
génitif  bien  caractérisé  avec  le  suffixe  ;// ;  le  datif,  l'accusatif, 
l'ablatif  (le  cas  oblique)  avec  le  suffixe  meii  ;  en  outre,  l'ablatif 
prend  aussi  le  suffixe  egn  ;  le  vocatif  préfixe  a. 

Comme  on  le  voit,  l'ablatif  a  deux  formes  :  me^t  et  egn  ;  la 
première  s'emploie  pour  le  cas  de  mouvement  ;  la  seconde  dans 
le  sens  du  comitatif  ;  les  deux  indifféremment  dans  le  sens  de 
l'instrumental. 

En  outre,  dans  l'évêché  de  Santiago,  on  emploie  mo  au  lieu 
de  ineti. 

Voici  le  paradigme  de  ckao,  père. 

Singulier  Pluriel 

Nom.  chao  pu-chao,  chaoyuca. 

Gen.  chao-ni  pu-chao-fii,  chao ynca  iii. 
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Dat.  chao,  chao  meh  pn-chao,  pu  chao  meu,  chaoj'iica  meii. 
Accus.  chao,  chao  meu  pii-chao, pti  chao  meii,  chao  yiica  meu. 
Voc.  a  chao  a  pu  chao,  a  chao  ji'tca. 

Abl.  chao  meu,  chao  eghii       pu  chao  men,  pu  chao  egJiu. 

chao  yiica  meu,  chao  jiica  cghu. 


CHAPITRE  II 


DE    L  ADJECTIF 


L'adjectif  reste  invariable  et  n'est  pas  affecté  par  le  genre,  le 
nombre  ni  le  cas  ;  il  ne  reste  qu'à  examiner  ses  rapports  avec 
le  substantif. 

Dans  l'ordre  des  mots,  il  précède  toujours  celui-ci  : 

Cothn  hiienthâ^  l'homme  bon  ;  cothn puhuehtlm^  les  hommes 
bons  ;  cothil  pu  hnenii  ni  diiain,  la  volonté  des  hommes  bons 
(bons  les  hommes  de  volonté). 

L'adjectif  présente  cette  particularité  qu'entre  lui  et  le  subs- 
tantif l'indice  du  pluriel  peut  être  qiie\  d'une  que  che,  huera 
que  che  cay  =  bons  les  hommes,  mauvais  les  hommes  et). 

De  Varticle. 

Il  n^existe  point  en  Auca  d'article  ni  d'autre  moyen  d'expri- 
mer la  détermination. 


CHAPITRE  III 


DU   PRONOM 


1°  Pronom  personnel. 

Les  pronoms  personnels  sont  substantifs,  possessifs,  ou  in- 
terrogatifs. 

1°  Pronom  substantif. 

Sing.  1°  IncJie^  je,  2"  einii^  tu,  ^°  teye,  tajye,  celui-là;  ma^  ma- 
chi,  celui-ci,  et  chez  les  Beliches,  va,  vachi,  tva^  tvacJii,  vey, 
veychi. 

Duel  1*^'^  personne  inchiii,  2«  cimrc,  3^  teyeghu,  pu  teyeghu- 
y  tic  a. 

Pluriel.  I.  inchifï,  2.  eimn,  3.  ieyeglin. 

Il  faut  remarquer  que,  tandis  que  dans  les  substantifs  il 
n'existe  que  le  singulier  et  le  pluriel,  et  que  celui-ci  ne  se  dis- 
tingue que  par  un  mot  ajouté,  le  pronom  plus  riche  possède, 
en  outre,  le  duel  et  exprime  le  tout  par  une   véritable  flexion. 

Chacune  des  formes  ci-dessus  se  décline  comme  un  substan- 
tif, sauf  quelque  différence  au  génitif. 

Pronom  x^"  personne. 

Sing.  Nom.  incJie  ;  gén.  înche  ni,  dat.  inche^  inche  meîi  \ 
ace.  inche,  inche  meii  ;  abl.  inche  meiiy  inche  eghu. 
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Duel.  Nom.  inchiù  ;  gén.,  inchiùjyh. 
Plur.  Nom.  incliin ;  gén.  inchin  in. 

Pronom  i^  personne. 

Sing.  Nom.  eimi  ;  gén.  eimi  mi. 
Duel.  Nom.  eimu\  gén.  eimu  mu. 
Plur.  Nom.  eimn  ;  gén.  eimn  mn. 

Pronom  y  personne. 

Sing.  Nom.  teye  ;  gén.  teye  ni. 

Duel.  Nom.  teyeghu;  gén.  teyeghii-fii. 

Plur.  Nom.  teyeghn;  gén.  teyeghn-ni. 

Lorsque  le  pronom  de  la  première  personne  joue  le  rôle 
d'adjectif  déterminatif,  c'est  le  substantif  qui  reçoit  les  in- 
dices. 

teye  Jmenihii-eghii,  ces  deux  Indiens. 

vachi  domo-mo-eghîi,  ces  deux  femmes, 

vachi  huenthîi-eghn^  ces  indiens. 

teye  domo-eghn,  ces  femmes. 

vachi pu-henthu-eghn,  ces  deux  indiens. 

L'addition  même  se  rend  en  Auca  par  quidu. 

qiiidii  inche,  moi-même  ;  quidu  eimi,  toi-même  ;  quidu  tege., 
lui-même. 

Si  l'on  postpose  quidu,  on  obtient,  au  contraire,  le  sens  de  : 
seul  :  inche  quidu,  moi  seul  ;  eymi  quidu,  toi  seul. 

2°  Pronoms  possessifs. 

Ils  consistent  dans  le  génitif  des  pronoms  précédents. 

Inche  ni  chao,  mon  père  ;  eimi  mi  chao,  ton  père  ;  vachi  ui 
chao,  son  père. 

Inchiii  yîi  chao,  notre  père  (au  duel)  ;  eimu  mu  chao,  votre 
père  ;  teycghu  ni  chao,  leur  père. 

Inchin  in  chao,  notre  père  (au  pluriel)  ;  eymn  mn  chao,  votre 
père  ;  teyeghn  ni  chao,  leur  père. 
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Les  locutions  ;  de  chez  moi,  de  chez  toi,  s'expriment  par  le 
mot  mapu,  terre,  pays,  auquel  on  postpose  la  particule  tu. 
incite  ni  mapu-iu  îiuenthn,  un  indien  de  mon  pays. 
inchifi  in  mapu-in  huenthu,  un  indien  de  notre  pays. 

(i)  3"  Des  pronoms  relatifs. 

Le  pronom  relatif  n'existe  pas  dans  la  langue  Auca  ;  il  est 
remplacé  par  le  participe. 

elii-lu,  qui  donne  ;  elii-ghe-lu^  à  qui  on  donne  ;  fii  clu-el,  ce 
que  je  donne  ;  iii  ehi-ghe-el,  ce  qu'on  me  donne. 

ta  ni  elti  etèu,  celui  qui  me  donne, 

ta  mi  élu  eteu,  celui  qui  te  donne. 

ta-ni  elu-bi-n,  ce  que  tu  m'as  doané, 

ta  mi  elu-bi-n,  ce  que  je  t'ai  donné. 

Yha  ni  cln-bi-n-mo  ciiïli-bi-n  Pedro  gha  ni  aretu-iiye-eteu.^ 
avec  ce  que  tu  m'as  donné  j'ai  payé  à  Pierre  ce  qu'il  me 
prêta. 

S'il  s'agit  non  de  la  3*^  personne,  mais  de  la  i^"  ou  de  la  2% 
dans  certaines  provinces  on  emploie  cependant  les  mêmes  for- 
mes, en  ajoutent  un  «,  ou  mi. 

elu-ln-n,  je  suis  celui  qui  donne, 

elu-lu-ymi,  tu  es  celui  qui  donne. 

elu-lu'bii-n,  j'étais  celui  qui  donnait. 

Ailleurs,  à  Arauco  et  à  Tucapel  on  ajoute  le  pronom  de  la 
1^'-  ou  de  la  2'^  personne  dans  leurs  formes  pleines. 

elu-no-lu  inche,  je  ne  suis  pas  celui  qui  donne. 

Le  second  procédé  consiste  à  se  servir  d'un  substantif  dérivé 
du  verbe. 

huya  gha  mi-yuye-iim  chi  ruca-mo,  ilca-l-bi-mi  ta^mi  lapa  dans 
la  maison  où  tu  as  mangé  hier,  tu  as  laissé  ton  manteau. 

Le  troisième  consiste  à  séparer  les  deux  propositions  en  les 
rendant  indépendantes  l'une  de  l'autre. 

(i)  Ne  lire  ce  chapitre  qu'après  celui  du  verbe. 
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aldû  ayn-hi-ghe  Dios  vey  aldiï  iemoghlu,  aime  Dieu  (qui) 
est  très  beau. 

liuya  acutu-u  chi  Patent  veymay-ta  inche  ;  le  père  est  arrivé 
hier,  je  suis  lui. 

4°  Du  pronom  interrogatif. 

11  s'exprime  par  des  noms  ou  adverbes  propres. 
yney^  qui  ;  chem,  qui  ;  cJiimgelu,  de  quelle  manière  ;  chugî, 
■cJiuml,  quand  ;  chèîi,  où. 


CHAPITRE  IV 


DU    VERBE 


Tous  les  verbes  se  terminent  par  un  n,  savoir  en  an,  en,  in^ 
on,  un  et  i'in  ;  quelques  autres  finissent  par  deux  consonnes  à 
la  i'^  personne  du  présent. 

Ex,  lan,  mourir  ;  pen,  voir  ;  in,  manger  ;  non,  vaincre  ;  cun, 
aller  ;  ajyun,  aimer;  ayùln,  faire  aimer. 

A  Santiago  on  place  avant  Vn  final  la  particule  po,  et  après,, 
la  particule  che. 

la-po-n-che,  mourir  ;  pe-po-n-che,  voir  ;  i-po-n-che,  manger  ; 
fio-po-n-che,  vaincre;  cu-po-n-che,  aller;  ayu-po-n-che,  aimer; 
ayu-l-po-n-che ,  faire  aimer. 

C'est  de  cette  forme  que  dérivent  toutes  les  autres  en  sup- 
primant n  et  en  le  remplaçant. 


SECTION    PREMIERE 

Voix  active  an  positif. 

Les  verbes  ont  cinq  modes  :  l'indicatif,  l'impératif,  l'optatif, 
le  subjonctif  et  Tinfinitif  ;  chaque  mode  a  les  temps  suivants  : 
le  présent,  l'imparfait,  le  plus-que-parfait,  le  futur,  le  futur  se- 
cond ou  antérieur,  le  temps  mixte  premier  analogue  à  la  forme 
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latine  :  daturus  eram,  et  le  temps  mixte  second,  analogue  à 
daUiriis  Jiieram  ;  ils  sont  appelés  mixtes  parce  que  morpho- 
logiquement ils  réunissent  les  indices  du  passé  et  du  futur. 
Chaque  temps  a  trois  nombres  :  le  singulier,  le  duel  et  le  plu- 
riel. Chaque  nombre  a  trois  personnes. 

Comme  dans  beaucoup  d'autres  langues,  la  flexion  se  fait  en 
suffixant  au  thème  temporal  les  divers  pronoms  personnels,  soit 
entiers,  soit  abrégés.  Ce  procédé  ne  souffre  exception  qu'à 
l'impératif. 

Voici  quels  sont  les  indices  des  temps  :  hu,  pour  l'imparfait, 
a  pour  le  futur,  uye  pour  le  parfait  ;  le  présent  n'a  pas  d'in- 
dice. 

Voici  les  indices  des  modes  :  impératif,  les  diverses  formes 
des  trois 'personnes  du  singulier  c/n',  ^Zr^, />^  ;  subjonctif: /z; 
gérondif:  am,  pom,  yum  ;  participes  :  lu,  el  \ 

Voici  les  indices  des  personnes  : 

Sing.  i"^  71,  2^jymi,  ^^ y. 

Duel.  1"^^  yyii,  2"  ymti,  3-  ygu. 

Plur.  i""^  in,  2^  iinn,  3°  ign. 

C'est  de  l'amalgame  de  ces  divers  indices  que  se  forme  la 
conjugaison. 

Les  indices  des  temps,  en  particulier,  se  combinent  ensem- 
ble pour  former  les  temps  dérivés. 

Temps  principaux.  Temps  dérivés. 

présent  (absence  d'indice)  parfait  uye 

imparfait  hu  plus-que-parfait  uye-hu 

futur  a  futur  antérieur     uye-a 

temps  mixte  i  a-hu  temps  mixte  2      uye-a-bu 

Voici  les  paradigmes  de  la  conjugaison  active. 

Cette  conjugaison  comprend  le  positive  et  la  négative. 
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Conjugaison  active  positive. 

Verbe  :  cîti^  donner 

Indicatif 
Présent  : 

■  Sing.  I.  clu-n,  je  donne,   2.  ehi-ymi^  tu  donnes;  3.  clu-j',   il 
donne. 

Duel.  I.  elu-yii^  nous  deux  donnons,  2.   elu-y mu,  vous  deux 
donnez,  3.  elu-yghn,  eux  deux  donnent. 

Plur.   I.   ehi-iû,   nous  donnons,   2.   ehi-jmn,  vous  donnez, 
3.  elu-yghn^  ils  donnent. 

Nota.  —  Quand  le  radical  finit  en  i,  la  2<=  personne  est  ;«/, 
au  lieu  de  ymi:  pi-n,  je  dis;^/-w/,  tu  dis. 

Dans  la  vallée   de  Santiago,  la  y  personne  est  :  lu  ;   ehi-po- 
îu,  il  donne. 

Imparfait 

Sing.  I.  elu-bu-n,  je  donnais,  2.  elu-bu-imi,  3.  eln-bu-y. 
Duel.  I.  elu-bu-yu,  2.  elu-bu-ymu,  3.  cJu-bu-ygliu. 
Plur.  I.  elu-bu-in,    2.  elu-bn-imn,  3.  elu-bji-ygn. 

Parfait 

Sing.  I.  e/u-Jij'e-n,  je  donnai,  2.  elu-uye-imi,  ^.  elu-uye-y. 
Duel.  I.  elu-uye-yn^  2.  elu-uye-ymu,  ^.  clu-tiye-yghu. 
Plur.  1.  elu-uye-yn,  2.  elu-uye-ytnn,  3.  elu-nye-j'ghn. 
Les  Beliches  se  servent  souvent  du  temps  présent  en  ajou- 
tant la  particule  //<?,  ex.  elu-clle-fi,  je  donnai. 

Plus-que-parfait. 

Sing.    I.     elu-uye-bu-7i,   j'avais    donné,    2.   clu-uye-bu-ynii, 
3.  elu-ujye-bu-i. 

Duel.  I.  elu-uye-bu-yu,  2.  clu-uye-bu-imu,  3.  clu-uye-bu-ygJiu. 
plur.  I.  elu-uyc-bu-iùf  2.clu-uyc-bu-imn  ;  3.  elu-uje-bu-yghn. 
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Futur 

Sing.  I.  clu-a-n,  je  donnerai  ;  2.  elit-a-yini\  5.  ehi-a-y. 
Duel.  I.  chi-a-yu,  2.  elu-a-jinii,  ^.  elu-a-yghu, 
Plur.  I,  elu-a-yù,  2.  ehi-a-j'inn  ;  3,  ehi-a-yghii. 

Futur  antérieur 

Sing.  I.  eîîi-ure-a-n,  j'aurai  donné,  2.  elu-uye-a-ymi\  j,  elu- 
îiye-a-y. 

Duel.  I.  eïu-îiye-ayjt,  2.  elu-uye-a-ymn,  ^.  eln-uye-ayghn. 
Plur.  I.  ehi-iiye-a-yfi,  2.  eht-ttye-a-ymn,  3.  eïti-2t.ye-ayghiî. 

Temps  mixte  i 

Sing.    I.    elu-a-bii-n,    j'avais   à    donner,  je  devais   donner; 
2.  elu-a-bu-vmi,  3.  elii-a-hu-y . 

Duel.  I.  elu-a-bu-yu.  2.  eln-a-bu-ymu,  3.  eUi-a-biiygu. 
Plur.  I.  elii-a-bii-in^  2,  ehi-a-bu-ymn^  3.  ehi-a-bu-yghn. 

Temps  mixte  2 

Sing.    I.    elu-uye-a-bii-n ;    j'avais    eu   à    donner,    j'avais  dû 
donner,  2.  ehi-nve-a-bii-ymi.  ■^.  elu-uye-a-bii-y . 

Duel.  I.  ehi-uye-a-bu-yii,  2.  eln-uyé-a-bii-ymu  ;  3.  elu-uye-a- 

bu-yghu. 

Plur.  i.  elu-uye-a-bu-in ,  z.elu-tiye-a-bu-imUy  elu-iiye-a-bii-y ghn. 

Impératif 
Présent  : 

Sing.  I.  elu-chi,  2.  eht-ghe^  donne,  3.  elu-pe. 
Duel.  I,  elu-yu  ;  2.  elu-mu^  3.  elu-gic,  clu-pe-eghu. 
Plur.  I.  eUi-yiï;  2.  ehi-mn\  3.  ehc-pe^  elu-pe- ghn. 

Futur 

Il  s'exprime  par  le  futur  de  l'indicatif. 

On  crée  un   impératif  renforcé,  en  suffixant  la  syllabe  :  ca  ; 
elu-ghe-ca  ;  elu-yu-ca. 
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optatif 

L'optatif  n'a  pas  d'expression  spéciale  en  Auca  ;  il  se  rend 
par  les  temps  mixtes  i  et  2  de  l'indicatif,  ou  par  l'impératif. 

lien  est  de  même  du  verbe  précédé  de  la  conjonction  si\ 
l'expression  se  fait  alors  par  le  subjonctif. 

Par  le  temps  mixte  i 

Sing.  I.  eïn-a-bu-n-chi,  je  voudrais  donner  2.  elu-a-bn- 
imi-chi,  3.  elu-a-bu-y-chi. 

Duel.  I.  elu-abu-jyu-clti,  2.  elii-a-btc-ymu-cht,  3.  elu-a-bii-yglni- 
chi. 

Plur.  I.  elu-a-bu-jfù-chi,  2.  ehi-a-bti-ymti-chi ;  3.  elu-a-bu- 
yghn-chi. 

Par  le  temps  mixte  2 

Sing.  I.  elu-Jiye-a-hit.-n-chi,]zVitSi\s  voulu  donner  2.  elu-tive- 
abii-ymi-chi,  3.  ehi-iiye-a-bti-y-clii. 

Duel.  I.  elu-uye-a-bu-ymii-chi,  2.  elii-uye-a-bii-ygliii-chi, 
3.  elu-uye-a-bu-y ghii-chi. 

Plur.  I.  elu-uye-a-bu-yn-chi  \  2.  ehi-uye-a-bu-yniji-clii,  ).  eUi- 
oye-a-bu-yghn-chi. 

Imparfait 

Sing.  I.  elu-bu-li-c/ii  (H  en  un  indice  d'optatif;  chi,  un  in- 
dice d'impératif)  ah  !  si  je  donnais,  si  j'avais  donné  ;  2.  elii-bu' 
l'tni-chi  ;  3.  elii-bu-l-chi. 

Duel.  I.  clii-bii-l-yii-chi ;  2.  elu-bu-l-mu-chi ;  3.  elu-bu-l- 
gn-chi. 

Plur.  I.  clu-bu-li-n-chi,  2.  elti-bu-l-mti-chi  ;  ^.  chi-bu-l-ghn- 
cJii. 

Plus-que-parfait 

Sing.  I.  ehi-îiyc-bu-li-cJii,  oh  1  si  j'avais  voulu  donner,  2.  elti- 
uye-bu-l-min-chi,  3.  elu-tiye-bu-l-e-chi. 
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Duel.   I.  elu-uj>e-bu-l-yii-chi,  2.  elu-iiye-hti-l-mu-chi ;  3.  élu- 
îiye-bit-l-ghu-chi. 

Plur.  I.  elu-uye-bu-î-in-c]ii\  2.  eUi-iiye-bit-l-mn-chi  ;  3.  ehi' 
uye-bu-l-ghn-chi. 

Futur 

Sing.  I.  ehi-c}ii''ca,  2.  ehi-ghe-ca  ;  3.  elii-pe-ca. 
Duel.  I.  elu-yii-ca^  2.  elu-mu-ca,  3.  elii-pe-egliu-ca. 
Plur.  I.  elu-yn-ca,  2.  elu-nin-ca,  3.  elu-pe-egJin-ca. 
Souvent  aussi  on  exprime  le  désir  par  la  première  personne 
de  l'impératif. 

La  particule  c^  renforce  l'optatif. 

Conjonctif 
Présent 

Sing.  I.  elu4i,  quand  je   donne,  si  je  donne;  2  eiu-l-mi; 
3.  eîu-l-e. 

Duel.  I  eîu-l-yti,  2.  elu-l-nui,  3.  eîn-l-ghu. 
Plur.  I.  elu-l-in;  2.  elii-l-mn  ;  3,  elu-l-ghn. 

Imparfait 

Sing.  1.  elu-bu-]i\  2.  elu-bii-l-mi  \  3.  elu-bu-l-e. 
Duel.  I.  ehi-bti-l-yu  ;  2.  elu-bu-l-nm;  3.  ehi-bii-l-ghu. 
Plur.  I.  elii-bu-li-ng,  2.  elu-hti-l-mn,  3.  cln-bu-l-ghn. 

Parfait 

Sing.  I.  elu-uye-li,  2.  elu-uye-l-mi,  3.  elu-uye-l-e. 
Duel.  I.  elu-uye-l-yu^  1.  elu-uye-l-mu,  3.  elu-uye-l-ghu. 
Plur.  I.  elii-îiye-li'fi,  2.  ehi-uye-l-inn,  3.  elu-uye-l-ghn. 

Plus-que-parfait 

Sing.  I.   elti-uyé-bu-îi,  2.  ehi-îiye-bu-l-mi,  ■^.  elu-tive-bu-l-e. 
Duel.  I.  ehc-uye-bu-l-yu,  2.  eltc-uye-bti-l-mu,  3.   elu-nye-bn-l-e. 
Plur-  1.    elu-nye-bu~li-n,  2.  elu-iiye-bii-l-nm.  3.  ehi-uye-bii-l- 
ghn. 
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Futur 


Sing.  I.  elu-a-li,  2.  elu-a-l-fni,  3.  ehi-a-l-e. 
Duel.  I.  elu-a-ljyu,  2.  elu-a-l-mii,  3.  elu-a-1-glm. 
Plur.  I.  elîi-a-li-n^  2.  elji-a-l-mn,  3.  elu-a-1-ghn. 

Futur  antérieur 

Sing.  I.  elii-îiye-a-li^  2.  ehi-tiye-a-î-mi,  3.  éhi-uye-a-l-e. 
Duel.  I.  elu-uye-a-l-yii,  2.  ehi-uye-a-l-imi,  ^.  clii-nje-a-l-ghn. 
Plur.  I.  elu-nve-a-li-j~i,  2.  eln-uye-a-l-mn,  3.  cht-uye-a-î-ghn. 

Temps  mixte  i 

Sing.  I.  eln-a-hii-li,  1.  éhi-a-hit-l-mi,  3.  eln-a-hu-l-e. 
Duel.  I.  elu-a-hiL-l-yii,  2.  elu-a-bu-l-inti,  3.  eln-a-bii-lghu. 
Plur.  I,  elii-a-bu-in,  2.  ebti-a-biî-J-jnn,  3.  elu-a-hu-l-ghn. 

Temps  mixte  2 

Sing.  I.  eïu-iive-a-bji-liy  2.  clu-tiye-a-bii-l-mi,  3.  eïu-iiye-a-bu- 
l-e. 

Duel.  I.  elu-7i}'e-a-bii-l-yii,  2.  clu-uye-a-bii-l-nm,  3.  elu-iiye-a- 
bîi-l-ghu. 

Plur.  1.  elu-7iye-a-bu-l-in^  2.  clu-uye-a-bii-l-mn^  3.  eln-uye-a- 
bu-hghn. 

Subjonctif 

Le  subjonctif  véritable,  c'est-à-dire  le  mode  précédé  de  :  ^«^, 
en  français,  par  exemple,  dans  les  locutions  :  //  ^5/  ^c>«  de,  /> 
5flî5  ^2^i?,  etc.,  s'exprime  en  employant  les  temps  de  l'indicatif, 
mais  en  préposant  les  pronoms  possessifs,  ainsi  que  la  particule 
ta. 

Présent 

Ciimei  ta-fii  elu-n;  (il  est)  bon  que  je  donne. 

Coihnghei  ia-mi  clu-n^  bon  est  {gci  =  est)  que  tu  donnes. 

Ciimei  Pedro  taùiclu-7i,  il  est  bon  que  Pierre  donne. 
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Cota  gei  ta-yu  ehi-n,  il  est  bon  que  tous  deux  nous 
donnions. 

Cota  gei  ta-mu  ehi-n,  il  est  bon  que  tous  deux  vous  don- 
niez. 

Coin  gei  Uy-eglm  ta-in  elu-n,  il  est  bon  que  tous  deux  ils 

donnent. 

inchin  ta-yn  ehi-n,  que  nous  donnions. 
ta-mu  ehi-n,  que  vous  donniez. 
tey-eghn  ta-ni  elii--n,  qu'ils  donnent. 

Imparfait. 

Quimi-n  ta-in  eîu-bu-n,  je  sais  que  je  donnais. 
Quimin  ta-mi  elu-btc-n,  je  sais  que  tu  donnais. 
Il    faut  observer  que  dans  le  verbe  même  on   conserve  à 
toutes  les  personnes  Vn  de  la  première. 

Infinitif,  gérondif  et  supin. 
a)  infinitif. 

Il  n'y  a  pas  d'infinitif  proprement  dit.  Lorsqu'un  verbe  est 
le  complément  d'un  autre,  c'est  que  celui  dominant  est  un 
verbe  de  désir,  de  puissance,  etc.,  un  verbe  subjectif:  par  exem- 
ple :  je  veux  donner,  je  puis  donner,  je  vais  donner  ;  on  dit 
moi  donner,  etc. 

Dans  tous  ces  cas  l'Auca  supprime  toute  conjugaison  du  pre- 
mier verbe  ;  plus  exactement,  ce  verbe  n'existe  plus  et  il  est 
converti  en  un  nuancement  de  l'idée  du  verbe  objectif,  nuance- 
ment  exprimé  par  une  particule;  c'est  ce  que  nous  verrons  plus 
loin  en  détail  à  propos  des  particules  interposées. 

C'est  ainsi  qu'au  lieu  de  dire  :  je  veux  donner,  on  dira  :  je 
donne  volontairement  ;  au  lieu  de  dire  :  je  puis  donner,  je 
donne  en  puissance. 

C'est  de  ces  deux  verbes  pouvoir  et  vouloir  et  on  dit  que, 
seuls  que  nous  nous  occupons  ici. 
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1°  Verbe  :  vouloir. 

11  se  rend  par  la  particule  ciipn^  ou  duam,  la  première  pré- 
posée, la  seconde  postposée,  ou  par  les  deux  à  la  fois. 
Ciipa  elu-ii,  ou  cnpa  elti-dnam-n,  je  veux  donner. 
Ciipa  elu-imi,  ou  elu-dnam-imi,  tu  veux^donner. 
Cupa  eln-b:i-n,  je  voulais  donner,  ou  elu-duam  hu-n. 
Cnpa  eln-chi^  ou  elu-dnam-chi^  que  je  donne. 
Cilpa  elu-glie,  ou  eîu-dtiam-gJie,  que  tu  donnes. 

2°  Verbe  :  pouvoir. 

II  se  rend  en  préposant  la  particule  pepi,  venu  de  pepilin, 
pouvoir. 

Pepi-elii-7i,  je  puis  donner;  pepi  elu-imi,  tu  peux  donner. 

3°  Verbe  :  on  dit  que  : 

11  se  rend  ^ovit  piam  on  pam 
elu-n  piam^  on  dit  que  je  donne 
elu-imipiam,  on  dit  que  je  donne. 
Mais  pour  ce  verbe  on  peut  aussi  conjuguer /'z^;«  et  dire  : 
elti-7i  pi-ayn^  on  dit  que  je  donne. 
elu-n  pi-uye-am,  on  disait  que  je  donne. 

b)  Supin. 

On  suit  ici  le  même  système. 

Ces  expressions  :  je  vais  donner,  je  viens  donner,  se  rendent 
en  interposant  au  verbe  les  particules  pa  ou  me. 
clu-pa-n,  je  viens  doner. 
elu-pa-ymi,  tu  viens  donner. 
elu-m-n,  je  vais  donner. 
clu-7nc-ii)ii,  tu  vas  donner. 
L'expression  :  Je  viens  de  donner  se  rend  pas  :  fai  donné  et 
je  viens,  elu-bi-n  va  ia-iii  ciipa-ta-n. 
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c)  Gérondif. 

Les  procédés  pour  exprimer  le  gérondif  sont  différents;  il 
faut  distinguer  le  gérondif  génitif,  l'accusatif,  l'ablatif. 

Gérondif  génitif.,  —  on  prépose  le  verbe  au  substantif. 

q  daii  antû,  travail-jour,  le  jour  de  travailler. 

ilelcao  aniii  manger-heure,  heure  de  manger. 

Gérondif-accusatif —  l'indice  est  am. 
ehi-am.,  pour  donner  ; 
ehi-uye-am,  pour  avoir  donné  ;  clu-a-bii-am.,  elii-uye-a-bu-yam. 

On  y  joint  les  possessifs,  et  l'on  obtient. 

Sing:  ta-nielu-am,  pour  donner  moi,  2.  ta-mi  ehi-am,  pour 
donner  toi,  3.  Pedro  ta-ni  ehi-am,  pour  donner  Pierre. 

Duel,  ta-jyu  elu-am,  pour  donner  nous  deux  ;  ta-mu  elu-am 
pour  donner  vous  deux  ;  taya-eghu  ta-fîi  elu-am,  pour  donner 
eux  deux. 

Plur.  ta-yiî  elu-am,  pour  donner  nous  ;  ta-in  elu-am,  pour 
donner  vous  :  tey-eghn  ta-i  elu-am,  pour  donner  eux. 
Gérondif  ablatif  :  indices  pom,jyum. 

On  y  joint  les  possessifs. 

Présent, 

Sing.  incheni  elu-pom,  ou  elu-yiim.,  ou  elun-mèu,  en  donnant 
moi,  quand  je  donne  ; 

Duel  incliih  yii  eln-pom,  quand  vous  deux. 
Plur.  iiichiil  iil  elu-pom,  quand  nous  donnons. 

Imparfait. 

///  ehi-po-bo-m,  ou  ili  elît-bo-j>iîm,  ou  ni-elu-bu-n-mèu, 
quand  je  donnais. 

ni  elun-uye-pom,  ou  ///  elu-uye-nm,  quand  je  donnai. 

ni  elu-uye-pO'bo-m.  on  ili  elu-uye-bo-yiim,  quand  j'avais 
donné. 

ai  elu-ayiim,  quand  je  donnerai, 

ùi  elu-îiye-a-ûm,  quand  j'aurai  donné, 


fii  dn-a-ho-iïm,  quand  j'avais  à  donner, 

ni  cln-nyc-a-ho-iim,  quand  j'avais  eu  à  donner. 

L'ablatif  du  gérondif  sert  à  rendre,  en  outre  ; 

1.  les  propositions  précédées  ào.  parce  que  : 

ni  elii-yiim,  ou  /;/  eln-yiim  men,  ou  ni  elum  meh,  parce  que  je 
donne. 

ùi  elu-bo-yi'un,  parce  que  je  donnais,  ou  ni  elu-hn-yiïm  mcu, 
ou  ni  elu-bii-}i  meît. 

2.  les  prépositions  procédées  à'avant  que. 

Dans  ce  cas,  on  interpose  no  et  on  postpose  /////,  avec  les 
possessifs. 

rd  elu-po-no-m  iiJa,  ou  ùi  eîu-no-ynm  uîu,  avant  que  je  donne. 

vii  eln-po-no-ho-m  nlu,  ou  mi  eln-po-no-bo-yiim  nia,  avant 
que  tu  donnes. 

On  emploie  aussi  le  subjonctif  en  suffixant  nia. 

elu-li  ula,  avant  que  je  donne. 

elu-l-mi  nïa,  avant  que  tu  donnes, 

elu-bu-li  nia,  avant  que  j'ai  donné, 

eîu-bu-l-mi  ula,  avant  que  tu  aies  donné. 

3.  les  propositions  précédées  d'après  que  ; 

On  emploie  le  particule  deh,  den  ma,  qui  signifie  :  déjà 
deiL  ou  detima  ni  eln  pom  ou  ///  eln-yiim  ou  ///  deu  ein-uma, 
depuis  que  je  donne, 

deu^  denma  :  mi  cln  po-bo-m,  ou.  mi-elu-bo-yiim,  on  mi  eln- 
bo-n  meit,  depuis  que  tu  donnes. 

On  emploie  aussi  le  subjonctif  avec  la  même  particule. 

den,  dehma  eln-li,  après  que  je  donne, 

deu,  deuma  eïu-l-mi,  après  que  tu  donnes. 

Participes  on  relatifs. 

11  y  a  dans  le  système  de  la  langue  Auca  deux  participes  : 
l'actif,  par  exemple  :  celui  qui  donne,  donnant,  et  le  passif,  celui 
qui  est  donné,  donné .  Le  participe  se  confond  avec  la  proposi- 
tion qu'ouvre  un  pronom  relatif,  ce  qui  revient  à  dire  que 
ce   dernier    n'existe  pas.   Au    lieu  de   dire  :    qui  donne,    on 
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dit:    donnant;    au    lieu    dédire   qit  il  donne,    on    ait:  donné. 
Plus  exactement  encore,  il  y  a  un  mode  relatif,  en  donnant 
varie  suivant  la  personne  qui  donne,  et  de  même,  donné. 

i"   relatif  actif. 

l'indice  est  hi. 

elu'hi,  celui  qui  donne, 
elii-bu-hi,  celui  qui  donnait 
elu-uye-ln,  celui  qui  donna 
clu-iiye-bu-ln,  celui  qui  avait  donné 
elii-a-lu,  celui  qui  donnera 
elii-iiye-a-ln,  celui  qui  aura  donné 
clu-a-bii-lu,  celui  qui  devait  donné 
elu-iiyé-a-bu-lu,  celui  avait  dû  donner 

2°  relatif  passif. 

l'indice  est  cl,  et  on  prépose  le  génitif  des  pronoms  posses- 
sifs. 
inche  ni  ehi-el,  ce  que  je  donne 
eimi  mi  clu-bu-el,  ce  que  tu  donnes 
Pedro  ni  ehi-xiye-el,  ce  que  Pierre  donne 
inchiii  yii  ehi-njc-bu-el,  ce  que  nous  deux  avions  donné 
eymû  mu   eln-a-el,  ce  que  vous  deux  donniez. 
eymn  mu  elu-tiyc-a-el,  ce  que  vous  deux  aurez  donné 
inchiiï  in  elu-a-bu-el,  ce  que  nous  devions  donner 
eymn   mn  elu-uye-a-bu-el,  ce  que  vous  deviez  donner. 

Noms  verbaux. 

a)  noms  d'agents. 
l'indice  est  voe 

élu  voe,  le  donneur 

b)  noms  en  :  bilis 

L'indice  est  val  intercalé  aux  participes  avant  îu 
elu-val-u,  donnable 

3 
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eîu-val-bu-lic,  qui  était  donnable 
eïu-vaî-in,  je  suis  pour  donner 
elu-va-li-mi,  tu  es  pour  donner 

c)  noms  d'objet. 

On  emploie  l'infinitif. 

cotii-ghei  fa-mi  elun,  bonne  est  ta  donation. 

d)  le  lieu  de  Vaclion. 

se  tire  du  gérondif  ablatif  en  j'iim,  en  intercalant  la  parti- 
cule que 
fii  elu-quejynm,  là  où  je  donne, 

mi  elu-que-yûm  chi  riica  vieu,  toi  donner  maison    dans  — la 
maison  où  tu  donnes. 

e)  V instnmtent  de  l'action 

Indice  :  hue 

elu-Jiue,  l'instrument  pour  donner 


SECTION    DEUXIEME 

Voix  active  au  négatif. 

Le  subjonctif  s'exprime  par  l'infixation  d'une  des  trois  parti- 
cules :  la,  qui,  no. 

La  particule  la  s'emploie  à  l'indicatif;  elun^  je  donne,  ehi- 
la-n^  je  ne  donne  pas. 

La  place  de  la  vis-à-vis  des  autres  particule  varie  : 

On  la  place  avant  w,  avant  hum,  après  uye^  avant  an  et 
ahun. 

Dans  l'évêché  de  Santiago,  on  emploie  quelquefois  no  à 
l'indicatif  : 

êhi-po-no-nche,  je  ne  donne  pas  ;  elu-po-no-Ui,  il  ne  donne 
pas. 
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La  particule  qui  ne  s'emploie  qu'à  l'impératif,  quant  au  sens, 
mais  morphologiquement  pour  exprimer  l'impératif  négatif, 
«lie  s'intercale  au  conjonctif  ;  il  y  a  là  un  procédé  singulier. 

Conjonctif.  Impératif  négatif. 

S.  elu-li,  quand  je  donne,  elii-qui-li,  que  je  ne  donne  pas, 

ehi-l-mi,  quand  tu  donnes,     elu-qiii-il-mi,  que  tu  ne  donnes 

pas. 
elii-le  elii-qiii-l-e 

D.  elu-li-n  elu-qui-l-iti 

elu-l-rnii  elu-qui-l-mii 

elii-le-egliîi  ehi-qui-1-egu 

P.  ehi-l-in  eîu-qui-l-in 

elii-l-mn  ehi-qui-l-mn 

elîi-le-egh  n  élu  -qii  i-le-egh  n 

Cependant  on  peut  aussi  se  servir  de  la  forme  de  l'impératif  à 
la  V^  personne  : 
elu-qiii-llé-chi,  que  je  ne  donne  pas  ;  et  à  la  3^. 
ehi-qui-le-pe,  eUi-qui-le-pe-eghu  ;  elu-qtii-le-pe-e ghn. 
La  particule   no   s^emploie  au  conjonctif,  au  subjonctif,  au 
gérondif  et  au  participe.  Elle  précède,  en  général,  les  autres 
particules. 

elu-no-n,  ne  pas  donner;  imparfait  elu-ito-bn-n,  parfait  elu- 
uye-no-n. 
elu-no-am,  pour  ne  pas  donner  ; 
elii-no-a-hii-am,  pour  n'avoir  pas  donné. 
elu-no-yiïm^  en  ne  donnant  pas;  elu-no-bo-yiïm,  en  n'ayant 
pas  donné. 

elii-no-hi,  celui  qui  ne  donne  pas  ;  ehi-no-hit-lu^  celui  qui  ne 
donnait  pas. 

eîu-no-el,  celui  qui  n'est  pas  donné  ;  eht-no-bu-el ,  celui  qui 
n'était  pas  donné. 
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SECTION      TROISIÈME 

Des  transitions. 

Il  s'agit  d'un  phénomène  propre  à  un  certain  nombre  de 
langues  américaines  et  qui  se  rapproche  de  la  conjugaison 
objective,  sans  se  confondre  avec  elle. 

La  conjugaison  objective  consiste  à  comprendre  dans  un  seul 
conglomérat  le  verbe,  son  pronom-sujet  et  son  pronom-com- 
plément. Quelquefois,  elle  n'est  pas  qu'imparfaite,  le  sujet  est 
chassé  du  conglomérat  qui  ne  comprend  plus  que  le  verbe  et 
le  pronom-complément  ;  quant  au  pronom-sujet,  il  se  prépose 
seul.  Quelquefois  aussi,  le  pronom-sujet  devient  sous-en- 
tendu. 

Dans  ce  dernier  cas,  et  toutes  les  fois  qu'un  des  deux  pro- 
noms reste  sans  expression  et  que  l'emploi  de  tel  pronom  im- 
plique la  présence  sous-entendue  de  tel  autre,  le  phénomène 
prend  en  espagnol  le  nom  de  :  iransicio,  lequel  signifie  qu'il 
y  a  action  d'un  pronom  sur  l'autre,  du  pronom-sujet  sur  le 
pronom  objet. 

De  là,  diverses  sortes  de  transitions  d'action  de  verbe  transi- 
tif, par  exemple,  celle  de  la  première  personne  sur  la  seconde, 
de  la  seconde  sur  la  première,  etc. 

La  langue  Auca  compte  six  transitions. 

1.  De  la  V^  personne  sur  la  2*^. 

2.  De  la  3«  sur  la  2'". 

3.  De  la  2"  sur  la  i'^. 

4.  De  la  ^'  sur  la  1"^. 

5.  De  la  I,  2  ou  }"  sur  le  3^ 

6.  De  chaque  personne  sur  elle-même. 

Il  existe  un  indice  général  de  transition,  c'est  la  syllabe  <?, 
c'est-à-dire  qu'elle  apparaît  dans  presque  toutes  les  transitions, 
c'est  un  avertissement  qu'on  se  trouve  dans  un  cas  de  conju- 
gaison objective. 


—  37  — 

En  général,  c'est  le  pronom-sujet  qui  est  chassé,  c'est  le  pro- 
nom-objet qui  est  uni  au  verbe. 

Les  transitions  existent  au  positif  et  au  négatif. 

/'■'^  Transition. 

De  la  r^  à  la  2^. 

A  II  positif. 

L'indice  général  est  ^,  excepté  à  la  2"  personne  de  l'impératif 
où  il  est  ca. 

Le  pronom-sujet  est  chassé  ;  il  peut  même  être  supprimé, 
excepté  à  la  2®  personne  du  duel,  de  peur  de  confusion. 

Ce  pronom-objet  est  suffixe. 

Indicatif. 
Présent. 

Objet  singulier, 

Incîie  élu-e-imij  je  te  donne  ; 

inchiu  elu-e-imi,  nous  deux  te  donnons  : 

inchin  eUi-e-imi,  nous  te  donnons; 

Objet  duel. 

inche  clu-e-ymti  ;  je  donne  à  vous  deux. 
inchin  elu-e-ymu  ;  nous  donnons  à  vous  deux. 
inchin  elu-e-ymu  ;  nous  donnons  à  vous  deux. 

Objet   pluriel. 

inche  ehi-e-ymn^  je  donne  à  vous. 

inchin  elu-e-ymn  ;  nous  deux  donnons  à  vous. 

inchin  elu-e-ymn  ;  nous  donnons  à  vous. 

Imparfait. 

elu-bu-e-ymi  ;  je  te  donnais. 
elu-bu-e-vmu  ;  je  donnais  à  vous  deux. 
elu-hu-e-ymn  ;  je  donnais  à  vous. 
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Parfait. 

elu-uye-e-ymi  ;  je  te  donnai. 
elu-uye-e-ymit  ;  je  donnais  à  vous  deux. 
élu-uje-e-ymn  ;  je  donnai  à  vous. 

Plus-que-parfait. 

eïu-uye~bu-e-ymi  ;  je  t'avais  donné. 
eîu-tiye-bu-e-ymii  ;  j'avais  donné  à  vous  deux. 
eîu'îiye-bii-e-ymn  ;  j'avais  donné  à  vous. 

Futur. 

elu-a-e-jymi]  je  te  donnerai. 
ehi-a-e-ymu  ;  je  donnerai  à  vous  deux. 
elu-a-e-ymn  ;  je  vous  donnerai. 

Futur  antérieur. 

elii-uye-a-e-ymi  \  je  t'aurais  donné, 
eln-iiye-a-e-ymu  ;  j'aurais  donné  à  vous  deux. 
elu-îiye-a-e-ymn  ;  je  vous  avais  donné. 

Temps  mixte  i". 

eîu-a-bu-e-ymi \  je  te  devais  donner. 
elii-a-btc-e-ymù  ;  je  devais  donner  à  vous  deux. 
eîu-a-bii-e-ymn  \  je  devais  vous  donner. 

Temps  mixte  2®. 

eUi-uye-bîi-e-ymi\  j'avais  dû  te  donner. 
elu-uye-a-bu-e-ymu  ;  j'avais  dû  donnera  vous  deux. 
elu-îiye-a-bîc-e-ymn  ;  j'avais  dû  vous  donner. 

Impératif. 

Obj.  Sing.  inche  clu-e-yinl-ca,  que  je  te  donne. 

inchiii  elic-e-ymi-ca,  que  nous  deux  te  donnions. 
inchin  elu-c-ymi-ca^  que  nous  te  donnions. 


—  39  — 

Obj.  Duel.  incJic,  inchhi,  inchin  elii-e-mu. 
Obj.  Plur.  incJie,  inchin,  inchin  ehi-e-mn. 

Conjonctij. 
Présent. 

Obj.  Sing.  inche,  inchin,  inchiû  elu-e-l-mi 
Obj.  Duel,  inche,  inchiu,  inchin  élu-e-l-mn 
Obj.  Plur.  inche,  inchin,  inchin  elii-e-l-mn. 

Imparfait. 

S.  ehi-bn-e-l-mi.  D.  cln-bu-c-l-mn. 
P.  elu-hii-c-l-mn. 

Parfait. 

S.  elu-uye-e-ï-mi  ;  D.  elu-nj'e-e-l-mu. 
P.  eln-uye-e-î-mn. 

Plus-que-parfait. 

S.  elii'uye-bii-e-l-mi ;  D.  ehi-nye-bn-e-l-mii  ;  P.  elu-uye-ubu- 
el-mn. 

Futur. 

S.  elii-a-e-l-mi,  D.  clu-a-e-l-nin  ; 
P.  elu-a-c-l-mn. 

Futur  antérieur. 

S.  elu-uye-a-e-l-mi.  D.  clu-nye-a-e'l-mu,  V.elu-tiye-a-e-l-mn. 

Temps  mixte, 

S.  elu-a-bn-e-l-mi,  D.  elu-a-bu-e-l-mu  ; 
P.  elu-a-bu-e-l-mn. 

Temps  mixte  2. 

S.  elu-uye-a-bu-e-l-mi  ;  D.  elii-uyé-a-bu-e-l-mii,  P.  elu-uye-a- 
bu-e-l-mn. 
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On  ajoute  :  cupa,  particule  de  désir,  ou  pepi..  de  puissance, 
on  piam,  on  dit,  aux  diverses  formes  de  la  transition. 
ciipa  chi-e-ymi,  je  veux  te  donner. 
cûpa  elu-bu-c-jini,  je  voulais  te  donner. 
ehi  duam-c-ymi,  je  veux  te  donner. 
elu-duam-bu-e-ymi^  je  voulais  te  donner. 
pepi  elu-e-ymi,  je  puis  te  donner. 
pepi  elu-bu-e-ymi,  je  pourrais  te  donner. 
chi-é-ymi  piam,  on  dit  que  je  te  donne. 
elu-bu-e-vmi  piam^  on  dit  que  jeté  donnais. 
cûmey  ta  elu-e-ymi-tva,  il  est  bon  que  je  donne  cela. 
qiiimi-n  ta  elu-e-y)ni  tva,  je  sais  que  je  te  donne  cela. 

Gérondif. 
accusatif. 

On  change  Vm  du  gérondif  en  ei'mi,  eylim,  et  on  prépose  les 
possessifs  de  la  première  personne. 

i7îche  ni  elu-a-e-iim,  ou  ehi-a-e-ylim,  pour  que  je  te  donne. 

incîii  lU'u  eUi-a-e-ilm,  pour  que  nous  deux  te  donnions. 

inchifi  in  eln-a-e-îcin,  pour  que  nous  te  donnions. 

Inche  ni,  inchiuyic,  inchin yfï  ;  elna-e-iim  ta  ejniii,  pour  que, 
.je,  nous  deux,  nous  donnions  à  vous  deux. 

Inche  ni,  inchtûjyu,  inchin  yiî  eln-a-e-iim  ta  c-ymn,  pour  que 
je,  nous  deux,  nous  donnions  à  vous. 

ablatif. 

Il  se  forme,  en  ajoutant  e  au  gérondif  enj'um,  et  en  chan- 
geant dans  les  autres  ;;/  en  ej'ît?n,  puis  en  préposant  les  pos- 
sessifs de  la  première  personne. 

;//  elu-po-e-viiin,  ou  ni  elu-e-îim,  en  donnant  moi  à  toi. 

fii  elu-po-e-yiim,  ou  eln-e-viim  ta-c-ymu,  en  donnant  moi  à  vous 
deux. 

ni  elii-po-c-yïan,  en  donnant  moi  à  vous. 
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causal 


no  elii-e-yum  meu,  pour  que  je  te  donne. 
ni  ehi-no-e-yinn  ula,  avant  que  jeté  donne. 
denma  ni  ehi-e-yihn,  après  que  je  te  donne. 

Participes. 

ta  mi  elu-bi-n,  ce  que  je  te  donne. 

ta  mi  elu-bti-bi-Ji,  ce  que  je  te  donnais. 

Le  caractéristique  est  bi. 
Ici,  le  possessif  est  préfixé,  au  lieu  d'être  préposé. 

Au  négatif. 

On  ajoute  au  positif  les  particules  la,  qui  et  no,  suivant  les 
distinctions  plus  haut  établies. 
11  suffit  de  donner  quelques  exemples  : 

Indicatif  présent. 

Ob.  S,  elii-la-e-ymi,  je  ne  te  donne  pas. 

Ob.  D.  ehi-lu-e-ymn ,  je  ne  donne  pas  à  vous  deux. 

Ob.  P.  elu-lii-e-ynin,  je  ne  vous  donne  pas. 

Impératif. 

S.  elu-qui-e-l-nii,  D.  âlu-qui-e-l-mti. 
P.  elu-qid-e-l-mn . 

Conjonctif. 

S.  elu-no-e-l-mi  ;  D.  elu-no-e-l-tnu  ; 
P.  elu-no-e-l-mn. 

Subjonctif. 

cîîpa  ehi-la-e-ymi,  je  ne  veux  pas  te  donner. 
elu-duam-la-e-ymi,  id. 

pepi-elu-la-e-ymi,  je  ne  peux  pas  te  donner. 
elii-hi-e-ymi piam,  on  dit  que  je  ne  te  donne  pas. 
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Gérondif  accusatif  et  ablatif. 

fti  elu-iio-a-e-liin,  pour  ne  pas  donner  moi  à  toi. 
ili  elu-po-no-e-ilm,  pas  en  donnant 
fii  elu-no-e-iim  id.  moi  à  toi. 

7iieîn-no-e-jiun  meîi    id.  id. 

Participes. 

Les  possessifs  de  la  2=  personne  se  placent  en  tête. 

;;//  elu-)io-bi-n,  ce  que  je  ne  te  donne  pas 

mi  ehi-no-bn-bi-n,  ce  que  je  ne  te  donnais  pas. 

2^  Transition. 

De  la  3«  à  la  2^ 

Au  positif. 

Cette  transition  ne  se  forme  pas  directement  du  verbe,  mais 
bien  de  la  transition  précédente,  en  changeant  la  finale  i  de 
tous  les  singuliers  en  «,  et  en  ajoutait  aux  duels  et  aux  pluriels 
tncïi. 

Il  en  résulte  que  IV  de  la   transition  précédente  se  trouve 

conservé. 

Indicatif  présent 

S.       Teye  il  donne 

D.   Teyeghu  elu-e-ymu  =  eux  deux  donnent     à  toi 

P.    TeyegJiu  ils  donnent 

S.       Teye  il  donne 

D.   Teyeghu     ^/7^-^-^;«z<  ;«^;i=:  eux  deux  donnent     à  vous 

P.   Teyeghn  ils  donnent  deux 

S.       Teye  il  donne 

D.     Teyegu     <?^;^(?;>'-7«;z  ;«^/V  =  eux  deux  donnent     à  vous 

P.    Teyeghn  ils  donnent 

Imparfait 
S.  elu-bu-e-ymu,  D.  elu-bu-e-ymu-meii.  P.  elu-bu-c-ymn  incii. 
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Parfait. 
S.  élu-uye-e-yniKy  il  te  donne,  D.  elii-iiye-e-ymu  meu,  P.  elu- 
iiye-e-ymn  meu. 

Plus-que-parfait. 

S.  elu-uye-bii-e-ymk  il  t'avait  donné.  D,  ehi-uye-hii-e-ymtimeh. 
P.  elii'Uye-hu-e-ymnmeh. 

Futur. 

S.  elu-a-e-ymu,  il  te  donnera.  D.  elu-a-e-ymu  meu.  P.  ehi-a- 
e-vmn  meu. 

Futur  antérieur:  S.  eîu'uye-a-e-jymti,  il  t'aura  donné;  D.  elii- 
uye-a-e-ymH'ineu.  P.  elu-uye-a-e-ymn  meu. 

Temps  mixte  i.  S.  alu-abti-e-ymù,  il  devait  te  donner.  D.  elu- 
a-bu-e-ymu  rneii.  P.  elu-a-hii-e-ymn  meit. 

Temps  mixte  2.  S.  elu-uye-a-bu-e-ymu,  il  avait  dû  te  donner. 
D.  elu-uye-a-bu-e-ymu  meû  ;  P.  elu-uye-a-bu-e-ymn  meti. 


S.  Teye 

D.  Teyeghu 

P.  Teyeghn 

S.  7i?>'^ 

D.  Teyeghu 

P.  Teyeghn 

S.  Jiy^ 

D.  Teyeghu 

P.  Teyeghn 


Impératif 

il 
elu-e-mu  =  eux  deux 
eux 

il 
elu-e-mu  meit  =  eux  deux 
ils 

il 
elu-e-mn  meû  =  eux  deux 
ils 


que  te  donnent 


que  te  donnent 
à  vous  deux 

que  donnent  à 
vous 


S.       Teye 
D.    Teyeghu 
P.    Teyeghn 


Conjonctif présent 

quand  il 
elue-e-l-mu  =  quand  eux  deux 
quand  ils 


te  don- 
nent 


s.        Teyc 

D.  Teyeghu 

P.  leyeghn 
S.        Teye 

D.  Tej'eglm 

P.  Téyeglin 
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quand  il 

ehi-e-l-mti  meh  =  quand  eux  deux 

quand  ils 

quand  il 

elii-e-l-mn  meh  =  quand  eux  deux 

quand  eux 


donnent 

à  vous 

deux 

vous 
donnent 


Siibjonctif 

On  ajoute  :  ciipa,  pepi,  dtiam,  piam. 

teye  ciipa  elu-e-ymii,  il  veut  te  donner. 

elu-duam-e-ymi'i,  id. 

pepi  elu-e-ymû,  il  peut  te  donner 

eUi-e-ymu  piam ,  on  dit  qu'il  te  donne 

qnimi-n  ta  ehi-e-ymu  Pedro,  je  sais  que  Pierre  te  donne 

ciimey  ta-ehi-e-ymii  Pedro,  bon  que  Pierre  te  donne. 

Gérondif 

On  change  l'w  ordinaire  en  etei't  et  on  prépose  les  possessifs 
de  la  2"  personne  qui  sont  :  mi,  mu,  mn. 

teye,  teyeghu,  teyeghu  ta-mi  elu-a-eicû,  pour  que  lui,  eux 
deux,  eux,  te  donnent. 


Participes 

Ces  participes  se  forment  de  la  même  manière. 

ieye  ieveghii,  ieyeghn  ta-tni-elu-cteh  ce  que  lui,  eux  deux,  eux 
te  donnent. 

Les  propositions  commençant  par  :  parce  que,  avant  que, 
après,  que,  se  forment  avec  la  même  particule,  en  y  ajoutant,  la 
première  meii,  et  les  deux  autres  deuma  et  ula. 

Pedro  ta  mi  elu-etcii  meu,  pour  que  Pierre  te  donne. 

Pedro  ta  mi  elu-no-eteû-ula,  avant  que  Pierre  te  donne. 

dciima  ta  mi  clu-eteû  Pedro,  après  que  Pierre  te  donne. 
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Gérondif  ablatif 

Il  se  forme  en  ajoutant  les  possessifs  de  la  2^  personne  mi^ 
mu,  mn. 
Pedro  ta-mi  eln-pom  tva,  Pierre  en  donnant  ceci. 

Atc  négatif 
Il  suffit  d'insérer  les  trois  particules  négatives  :  la,  qtii,   no. 

Y-  Transition 

De  la  2^  à  la  r« 

Au  positif 

Elle  se  forme  en    intercalant  ^  à    la   première  personne  du 
singulier,  et  ailleurs,  en  intercalant  ino. 

Indicatif  présent 

eymi  clu-e-n,iVi  me  donnes 

eymu,  eymn  elu-mo-n,  vous  me  donnez 

eynii  elu-nio-iit,  tu  nous  donnes  à  nous  deux. 

eymu,  eymn  clu-mo-iîi,  vous  nous  donnez  à  nous  deux. 

eymi  elu-mo-vn,  tu  nous  donnes. 

eymn,  eymn  elu-mo-yn,  vous  nous  donnez. 

Imparfait 
elu-bu-e-n,  tu  me  donnais;  elu-mo-bu-n,  vous  me  donnez. 

Parfait 
elu-uye-e-n,  tu  me  donnas,   elu-mo-uye-n,  vous  me  donnâtes 

Plus-que-parfait 

clu-uye-bu-e-n,  tu  m'avais  donné  ; 
elu-mo-uve-bu-m ,  vous  m'aviez  donné 
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Futur 
clu-a-en,  tu  me  donneras;  clu-mo-a-n,  vous  me  donnerez 

Futur  passé 

eln-a-bu-e-n,  tu  m''auras  donné  ; 
eUi-mo-a-bu-n,  vous  m'avez  donné. 

Temps  mixte  i 

elu-a-bii-e-n,  tu  devais  me  donner, 
elu-tno-u-bu-n,  vous  deviez  me  donner 

Temps  mixte  2 

elu-uve-a-bu-c-n,  tu  avais  dû  me  donner  ',  elii-nyé-mo-a-bu-m y 
vous  aviez  dû  me  donner. 

Impératif 


eln-e-n-ca,  donne  moi. 
elu-mo-yn,  donne  à  nous. 
eln-MO-chi,  donnez  moi. 
ehi-mo-j'il,  donnez  nous. 

Conjojictif 

elu-e-li,  quand  tu  me  donnes 
eln-mo-li,  quand  vous  me  donnez 
elii-bti-e-li,  quand  tu  me  donnais 
elu-mo-bic  H,  quand  vous  me  donnez 
elu-uve-e-li,  quand  tu  m''as  donné 
clu-mo-uye-li,  quand  vous  m'avez  donné 
elu-îi}'e-bn-c-U,  quand  tu  m'avais  donné 
elii-mo-uve-hn  H,  quand  vous  m'aviez  donné. 
elu-a-e-Ii,  quand  tu  me  donneras 
elti-mo  a-Ii,  quand  vous  me  donnerez 
elti-iiye-a-e-li,  quand  tu  m'auras  donné 
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elu-mo-uve-a-îi,  quand  vous  m'aurez  donné 
ehi-a-bii-eîi,  quand  tu  devais  me  donner 
elii-mo-a-bu-li,  quand  vous  deviez  me  donner 
elu-îive-a-bu-e-îi,  quand  tu  avais  dû  me  donner 
elu-mo-uye-a-bu-li,  quand  vous  aviez  dû  me  donner 
elu-mo-Ii-n,  quand  toi  ou  vous  donnez  à  nous  deux 
elîi-mo-l-yn,  quand  toi  ou  vous  donnez  à  nous. 
ehi-iïto-bu-l-in,  quand  toi  ou  vous  donnez  à  nous  deux 
ebi-mo-bu-l-ji'i,  quand  toi  ou  vous  donnerez  à  nous. 
elti-mo-îiye-li-n,  quand  toi  ou  vous  donnâtes  à  nous  deux 
elu-mo-îiye-bu-îin-,    quand  toi  ou  vous   avez    donné  à  nous 

deux. 
ehi-mo-a-yh,  quand  toi  ou  vous  donnerez  à  nous  deux. 
ehi-mo-îiye-a-yh,    quand  toi   ou    vous  aurez   donné  à   nous 

deux,  etc. 

Subjonctif 

Il  suffît  d'ajouter  cupa,  duam,  pepi  et  piam. 

c'ûpu  elii-e-n,  ou  elu-duam-e-n,  tu  veux  me  donner. 

pepi  elu-bu-c-n,  tu  pouvais  me  donner. 

elu-a-e-n-piam,  on  dit  que  tu  me  donneras, 

elu-a-bti-en-ml'icîin,  je  crois  que  tu  devais  me  donner. 

quimi-n  ta  elii-a-c-n  tva  ;  je  sais  que  tu  me  donneras 
cela. 

cotïî  gej  ta  elu-a-e-n  tva,  bon  est  que  tu  me  donneras 
cela. 

Gérondif 
accusatif. 

On  change  Ym  en  eiim,  eyiiin  et  on  prépose  les  possessifs  des 
deuxièmes  personnes  :  ma,  mil,  mn. 
mi  elii-a-e-iim,  pour  donner  toi  à  moi. 
mu  elu-a-e-yiim  ta  inchiii,  pour  donner  toi  à  nous  deux. 
mi  ehi-a-e-yiim  ta  inchifi,  pour  donner  toi  à  nous. 
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ablatif 

11  se  forme,  comme  dans  la  transition  de  i'"^  à  s*^  ,mais  on  pré- 
pose les  possessifs  de  la  deuxième  mi,  mu,  inn. 

mi  elu-po-e-iini,  ou  elu-e-riim,  en  donnant  toi  à  moi. 

;;;/  elu-po-e-ihn  ta  inchin^  en  donnant  toi  à  nous  deux. 

mi  elu-po-e-ïim  ta  inchin,  en  donnant  toi  à  nous. 

mi  ehi-no-e-ynm-tila,  ou  ehi-e-li-Jila,  avant  que  tu  me 
donnes. 

dehma  mi  elu-e-yiini  ou  dcîtma  elu-e-li,  après  que  tu  me 
donnes. 

Participes 

Ils  sont  les  mêmes  que  dans  la  transition  de  i"  à  2",  seu- 
lement on  prépose  les  pronoms  de  i'*  personne,  ni,  yii,j/l, 
au  lieu  de  ceux  de  la  2*. 

jîi  elu-bi-n,  ce  que  tu  me  donnes. 

yn  ehi-bu'bi-n,  ce  que  tu  nous  donnais  (duel). 

yn  elu-hiL-hi-n ,  ce  que  tu  nous  donnais. 

Au  négatif 

Il  s'agit  d'ajouter  la,  qui  ou  no. 
elu-la-e-n,  tu  ne  me  donnes  pas. 
elii-no-e-lij  quand  tu  ne  me  donnes  pas. 
cipa  clu-la-e-n^  tu  ne  veux  pas  me  donner. 

4«   transition 
De  la  y-   à  la  V 

On  interpose  e  aux  premières  personnes  du  singulier  du  duel 
et  du  pluriel,  et  partout  ailleurs  on  interpose  mo,  excepté  aux 
premières  personnes  du  singulier  de  l'indicatif  où  l'on  post- 
pose eii. 


Teye 
Teyegliii 
Teyeghn 

Teye 
Teyeghii 
Teyeghn 

Teye 
Teyeghu 
Teyeghn 
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Indicatif  présent. 

il 

elu-e-n-en  =  eux  deux 
ils 

il 

clu-e-yu-mo  =  eux  deux 
ils 

il 
elii-e-yn  mo  =  eux  deux 
ils 

Imparfait 


me  donnent 


donnent  à  nous 
deux 


donnent  à  nous 


elu-bu-e-n-eù,  il,  il  me  donnait. 

élu  bu^e-yu  mo,  il,  il  donnait  à  nous  deux. 

clu-bn-e-tn  mo,  ils,  ils  donnaient  à  nous  deux. 

Parfait 

Obj.  S.  eîu-uye-e-n-eu,  D.  ehi-nye-e-yu-mo» 
PI.        elu-uye-e-yh-mo. 

Plus-que-parfait 

Obj.  S.  elu-ïiye-hii-e-n-eii^  D.  elu-ityc-bil-e-yu-mo,  PL  clu-nye-bn- 
e-in-mo. 

Futur 

Obj.  S.  ehi-a-e-n-eh.  D.  eln-a-c-yn  mo  ;  PI.  elna-yu  mo. 
Futur  passé 

Obj.  S.  ehi-uye-a-e-n-en.  D.  elu-nye-a-e-yu-mo.    P.    elu-iiye-e- 
eyn-mo. 

Temps  mixte,  r 

Obj.  S.  eîu-a-bu-e-n-en.  D.  ehi-a-bti-eyu-mo  \  PI.  eln-a-bii-cyn 
mo. 
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Temps  mixte,  2 

Obi.  S.    clii-îiye-a-bu-e-7i-en  \    D.     chi-uyc-a-lm-c-rn-DW  \    PL 
chi-^iiye-a-hii-e-yn-mo . 


Teye 
Teyeglin 
Teyeghn 

Téye 
Teyeghn 
Teyeghn 

Tevé 
Teyeghîi 
Teye  gh  71 


Impératif 

lui, 
elu-echi-mo  =^  eux  deux, 
eux 

lui, 
ehi-e-yu-mo  =  eux  deux, 


donnent  à  moi 


donnent  à  nous 


I  deux 


lui        I 
eln-c-iu-mo  =^  eux  deux     nous  donnent 
eux 


Teye 
Teyeghn 
Teyeghn 

Teye 
Teyeghn 
Teyeghn 

Teye 
Teyeghn 
Teyeghn 


Conjonctif 

quand  il 
cln-c-l-yu-mo  =  eux  deux 
eux 

eln-e-li-mo  =  quand  il, 
eux  deux, 
eux 

quand  il 
chi-e-l-yît-mo  =^  eux  deux 
ils 

Snhjonciif 


On  emploie  ciipa^  dnan,  pepi^  piam. 
ieye  ciipa  eln-e-n-eii^  il  veut  me  donner. 
ieye  eîu-dnam-e-n-eh,  id. 


donnent  à  nous 
deux 


me  donnent 


nous  donnent 
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ieye  pepi-ehi-bti-c-neii,  il  pouvait  me  donner. 
ieye  élu-a-e-neil  piam,  on  dit  qu'il  me  donnerait. 

Gérondif  et  participes 

Accusatif  et  participe. 

Ils  reproduisent  la  relation  de  -f  à  2^,  qui  finit  en  eteû,  mais 
■on  joint  les  suffixes  pronominaux  de  la  i'*  personne  :  ///,  yu, 
yfi. 

teye  ni  eîu-a-eteiî,  pour  qu'il  me  donne. 

tejyeghu  ni  elu-a-eteiî,  pour  qu'ils  me  donnent. 

teye  ta  fii  ehc-eteû,  ce  qu'il  me  donne. 

teyeghu  ta  ni  du-e-bu-eteil,  ce  que  les  deux  me  donnaient. 

teye  ta  fii  ehi-eteû  meu,  parce  qu'il  me  donne. 

teye  ta  ni  elu-no-eteû  nia,  avant  qu'il  me  donne. 

denma  ni  eln-eten  ta  teye,  après  qu'il  me  donne. 

Gérondif  ablatif 

teye  fii  elu-poni,  ou  ni  elu-yiim  ta  incJie,  celui-ci  me  don- 
nera. 

Quant  à  la  négation,  elle  s'exprime  par  l'interposition  de  la, 
qjù,  no. 

5°  transition 

De  la  V\  2^  et  f  à  la  3^ 

Cette  transition  se  forme  en  plaçant  la  particule  bi,  avant  Vu 
final. 

Présent 

S.       I.  elu-hi-n^         2.  eUt-bi-mi,        3.  eln-bi. 

D.     I.  cln-bi-yû,       2.  eln-bi-mu,       3.  eln-bi- ghu, 

P.      I.  elu'bi-yn,        2.  elu-bi-mn,       3.  elu-bi-ghn. 

Imparfait 
*S.  eln-bn-bi-n,         elu-bn-bi-nii^  eln-bii-bi 
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D.  cliL-hn-hin-yïi^        eln-bii-bi-niu,         ehi-hii-hi- ghn , 

P.  clu-bu-bin,         elu-bu-bi-mus  ehi-bu-bi-ghn. 

Une  seconde  manière  de  faire  cette  transition  consiste  à  suf- 
fixer  ejeû,  qui  remplace  Vu  en  i  final  ;  par  exemple. 

Pedro  ehi-eyeû  Juan,  Pierre  donne  à  Jean.  Pedro  ehi-bii-ey  eil- 
Juaiij  Pierre  donnait  à  Jean. 

6^  transition 

Celle  réciproque  ou  réfléchie  de  chaque  personne  sur  elle- 
même. 
L'indice  est  la  voyelle  ii^  incorporée. 

Indicatif 

elu-n-n\  ehi-n-ymi\  elii-ii-i. 
D.  elu-u-bii-n  ;  eln-ii-bu-ymiy  elii-it-bu-y. 

Impératif 

elnti-chi;  eln-n-ge;  elu-u-pe. 

Conjonctif 

eln-u-li  ;  ehi-u-l-mi. 

Cette  transition  marque  aussi  bien  le  réciproque  que  le  ré- 
fléchi. 

elu-u-n,  je  me  donne. 

elu-ii-yùy  nous  deux  nous  nous  donnons  réciproquement. 

Il  faut  noter  que  les  Beliches  se  servent  souvent  des  premières- 
personnes  du  pluriel  de  cette  transition  à  la  place  de  la  r"  du. 
singulier  et  de  la  2''  du  pluriel  ;  mais  cela  seulement  à  l'indicatif. 

Ex,  je  vous  donne,  elu-ii-yn. 

Je  vous  donnerai,  eln-n-a-yû. 

Le  pronom  inclie  qui  précède  alors  empêche  la  confusion. 

Les  participes  de  cette  transition  se  forment  par  l'interposi- 
tion d'«  aux  premières  personnes  de  l'indicatif. 
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Mi-ehi-ii-n,  ce  que  je  me  donne. 
mi-elu-ii-bu-n^  ce  que  tu  te  donnes. 

La  négation  se  fait  comme  d'ordinaire,  mais  ses  particules 
:précèdent  u. 

Les  Indiens  de  Santiago  préposent /)<?  à  21. 

SECTION    IV 

Dîi  verbe  incorporant. 

Nous  avons  vu  dans  les  transitions  que  les  compléments 
•consistent  en  pronoms  personnels  se  trouvent  exprimés  à  l'in- 
férieur du  verbe  par  l'infixation,  soit  de  ces  pronoms,  soit  de 
participes  qui  expriment  les  relations,  et  en  outre,  en  général, 
pour  la  suffixation  du  pronom  objet. 

La  langue  Auca,  comme  certaines  autres  langues  améri- 
caines, s'engage  quelquefois  davantage  dans  cette  voie,  elle 
incorpore  le  substantif  lui-même.  En  voici  quelque  exemples. 

fcvz///;z,  tirer,  extraire  ;  tJiillej  l'or;  entu-mill a-n ^  j'extrais  de 
l'or. 

ehi-cudu-hi-ii,  je  donne  mon  vêtement. 

elu-cudii-bi-n  ta  Pedro,  je  donne  mon  vêtement  à  Pierre. 

are  hiiav  qid-bi-n  ta  qtiine  huinca,  j'ai  prêté  une  lance  à  un 
espagnol. 

qta  caran,  délivre  les  villes  (qtieten,  détruire  cara,  village). 

tavaycohiîincan,  captiver  les  Espagnols,  [tavaycou^  captiver  ; 
ijiuinca^  espagnol. 

SECTION    V 

De  la  double  relation. 

Les  transitions  ne  prévoient  qu'un  seul  complément;  or,  le 
verbe  peut  en  avoir  deux  :  l'un  direct,  l'autre  indirect;  Com- 
.înent  exprime-t-on  l'autre  .'' 
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On  le  fait  en  lui  postposant  la  particule  mo. 

Clu-bi-n  ta  ni  ctida  Pedro  mo,  donne  mon  vêtement  à  Pierre, 

quiiïe  Jmincamo  areiu-bi-n  ta  ni  huaypi,  j'ai  prêté  une  lance 
à  un  Espagnol. 

Les  verbes  qui  signifient  :  enseigner  en  (comme  en  latin) 
demandent  deux  accusatifs. 

quimel'bi-n  ta  pii-chc  Dios  fii  dglm,  j'ai  enseigné  aux  Espa- 
gnols les  choses  de  Dieu. 

Les  verbes  qui  signifient  vendre,  veulent  deux  accusatifs 
(l'objet  et  la  personne)  et  en  outre,  un  autre  cas  pour  le  prix. 

quifie-ulmen  eiie-bi  ta-quiùe-huequé  quiûe-huinca,mari  huarat 
nieît  ;  un  cacique  a  vendu  à  un  Espagnol  une  mesure  de  terre 
pour  dix  pesos,  {qnine  =  un  ;  eilen  =  vendre  ;  mari  =  dix. 

Si  l'un  des  deux  compléments  est  un  pronom,  on  s'exprime 
ainsi  : 

cudji  clii-a-e-ymi,  je  te  donnerai  un  habit;  le  substantif  hors- 
du  conglomérat  se  place  en  tête. 


SECTION    VI 

De  la  voix  impersonnelle. 

La  voix  impersonnelle  se  conjugue  de  deux  manières:  i»  sim- 
plement par  une  désinence  spéciale,  2»  périphrastiquementpar 
l'emploi  du  verbe  auxiliaire  gen,  être. 

i^f  procédé. 

On  emploie  le  suffixe  ain. 

Présent:  eln-am,  on  donne;  imparfait,  elu-bu-am,  on  don- 
nait ;  parfait  ehi-tiye-am  ;  plus-que-parfait,  elu-Jiye-a-bu-am  ; 
i\Aimelu-a-yam\  futur  passé  :  cln-uye-a-yam  temps  mixte,  i.  elu- 
a-bu-am,  temps  mixte,  2  clu-nje-a-bu-am. 

Impératif:  elii-pc-am. 

Conjonctif  :  elu-l-am,  elu-bn-l-am.elu-îtye-l-am,  elu-uye-bu-l- 
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am;  elu^a-î-am;  ehi-iiye-a-l-am  ;  elii-a-hii-l-an  ;  ehi-uye-a-hii- 
l-am, 

2*^  procédé. 
Le  verbe  ghc,  être,  est  infixé. 

Indicatif  présent. 

S.     1  elii-gh-cn,  on  ne  donne,  2  elu-ghe-imi,  3  elu-ghe-i 

D.    I  elu-ghe-yii  2  elu-ghe-ymii,  3  elii-glie-yglin 

PL   I  elu-ghe-yn  2  ehi-ghey-nm,  3  clii-gJie-y-ghn 

imparfait  ehi-ghe-hu-n 

parfait  elu-ghe-iiye-n 

plus-que-parfait  eJu-ghe-iiye-hti-n 

futur  elii-ghe-a-n 

futur  passé  ehi-ghe-uye-a-n 

temps  mixte  i  elu-ghe-a-hii-n 

temps  mixte  3  elti-ghe-iiye-a-b-un 

Impératif. 

S.     du-ghe-chi,     2  elu-ghe-gJic^     3  elti-glie-pu 
D.    ehi-ghe-yîc,     2  eltt-ghe-mii,     3  elu-pe-eghu 
P.    elii-glie-yn,      2  ehi-ghe-mn,     3  elu-gîie-pe-ghn 

Conjonciif. 

présent  elu-ghe-li 

imparfait  elu-ghe-hn-li 

parfait  elu-ghc-u-ye-li 

plus-que-parfait  ehi-ghe-uye-bii-li 

futur  elu-ghe-a-li 

futur  passé  elu-ghe-uye-a-li 

temps  mixte  i  elii-ghe-a-bu-li 

temps  mixte  2  elu-ghe-uyc-a-li 
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Siihjonciif. 

On  emploie  cupa^  duam  etc. 

Ex.  cupa  elu-ghe-n  ;  ou  clu-diiam-ghc-ii,  je  veux  qu'on  me 
donne. 

ciipa  ehi-glic-hn-n^  je  voulais  qu'on  me  donnât. 

cotû  gliei  ta  ni  eln-ghc-n,  il  est  bon  qu'on  me  donne. 

coiii  ghei  ta  mi  eln-ghc-n,  il  est  bon  qu'ils  te  donnent. 

Gérondif. 

Accusatif:  iii  chi-ghe-aw,  pour  qu''ils  me  donnent;  mi  elu- 
ghe-am,  pour  qu'ils  te  donnent  ;  Pedro  ni  clu-ghé-am,  pour 
qu'on  donne  à  Pierre. 

Ablatif:  fti  elu-glie-pom^  en  me  donnant,  ou  ;//  elii-ghe-yiim, 
ou  iii  elii-glicn-mcii. 

fii  eht-ghe-po-bo-m,  quand  on  me  donnait,  ou  ni  clti-ghè-ho- 
i'im,  ou  ///  ehi-glie-hn-u  men. 

ni  elxi-ghe-yiim^  parce  qu'on  me  donne. 

iii  elu-ghc~no-ïini^  avant  qu'on  me  donne. 

deiima  ni  elu-ghe-nm,  après  qu'on  me  donne. 

Noms  verbaux. 

elu-ghe-voc,  celui  qui  reçoit  le  don. 
cÎJi-gJie-val-in,  je  mérite  qu'on  me  donne. 
elu-ghe-val-imi,  tu  mérites  qu'on  te  donne. 

Participe. 

eln-ghedu,  à  qui  on  donne. 
elu-ghe-bu-ïit,  à  qui  on  donne. 
ia-ni  elu-ghe-el^  ce  qu'on  me  donne. 
ia-ni  elii-glie-bu-el,  ce  qu'on  me  donnait. 
Certains  de  ces  impersonnels  peuvent   équivaloir  à  la  voix 
passive,  ce  sont  ceux  qui  n'ont  pas  de  régime  indirect. 
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SECTION    VII 

De  la  voix  passive. 

L'emploi  du  passif  est  très  rare  en  Auca  ;  il  se  remplace  par 
les  transitions  ;  on  le  rencontre  cependant  à  l'indicatif. 

Le  régime  du  verbe  passif  se  met  au  génitif. 

On  n'exprime  pas  le  verbe  :  être,  qui  est  sous-entendu. 

On  emploie  le  participe  en  el. 

Enfin,  on  termine  par  la  particule  mai. 

Exemples  : 

vaclii  lihro  incJie  ta-ni elu-hii-el  ma}\  ce  livre  était  donné 'par 
moi. 

vaclii  libro  inclie  ta-ùi  elu-a-el  luav,  ce  livre  sera  donné  par 
moi. 

tva  incite  ta  ni  elii-el-ghe-pn  ;  que  ce  livre  soit  donné  par 
moi. 

SECTION    VIII 

Des  verbes  spéciaux  et  auxiliaires 

Ce  sont  les  verbes  suivants  : 

I.  Verbe  substantif:  ghen,  être. 

Indicatif. 

Présent: 

S.     I  ghen,  je  suis,  2  ghe-imi,  3  ghe-i 

D.    I  ghe-yîi,  2  ghe-jmn.  3  g^^^-ygii 

P.     I  ghe-yn,  2  ghe-ymn^  3  glic-ygn 

imparfait  ghc-bu-n 

parfait  ghe-nye-n 


plus-que-parfait  ghe-iiye-hu-n 

futur  ghe-a-n 

futur  passé  ghe-tiyc-a-n 

temps  mixte  i  gîie-a-bu-n 

temps  mixte  2  ghe-iiye-a-hn-n 

Impératif. 

S.     ghe-chi.        ghe-ghe,         ghe-pe 
D.    ghe-yîi^  ghc-ymîi,         ghe-pe- g u 

P.    ghe-in,  ghe-mn,         ghe-pe- qhn 

Conjonctif. 

Présent  ;  ghe-li  ;  imp.  ghe-bu-li\  parfait  :  ghe-uyc-li  ;  plus-que- 
parfait,  ghc  uye-a-hii-li  ;  futur  :  ghe-a-Ii;  futur  passé  :  ghe-uye- 
a-li;  mixte  i  :  ghe-a-bu-Ji  ;  mixte  2  :  ghe-uve-a-bu-Ii. 

Infinitif. 
ghen  ;  ghe-iiye-n  ou  ghe-ujye-bu-n. 

Gérondif. 
ghe-pom,  ou  ghe-j'itin,  ghen-meh. 

Participes. 

ghe-lii;  ghe-hti-hi  ; 

ghe-e-l  ;  ghe-bo-e-l ;  ghe-uye-cl. 

Ce  verbe  a  plusieurs  significations  :  1°  être  (ser),  2°  être  (estar) 
3"  avoir,  4*^  naître. 

Dans  le  sens  à'elre,  on  le  supprime  souvent,  par  exemple, 
dans  les  demandes  et  les  réponses. 

eimi  cam,  es-tu,  au  lieu  de  eimi  ghe-imi. 

inche,  je  suis,  au  lieu  de  inchc-ghcn. 

inchc  coin  a-bn-n,  je  devais  être  bon. 

y  avu-bu-imi,  tu  étais  fort. 

Dans  le  sens  (^Ccsiar,  on  emploie  le  particule  mo. 
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ghe-y  Pedro  ruca-mo,  Pierre  est  dans  la  maison. 

On  l'ajoute  aussi,  dans  le  sens  de  maître. 

Jesii  Chrisio  virgen  sancta  Maria  ghe-uye-hi. 

Le  verbe  avoir  se  tourne  par  être,  et  l'on  emploie  ghen. 

glie-v  ta  ni  chao,  un  père  est  à  moi. 

Le  verbe  ghen  sert  aussi  à  former  les  substantifs  abstraits. 

coiii-ghen^  la  bonté  ;  liii-ghen,  la  blancheur. 

Ghen  signifie  aussi  le  maître. 

ghen  riica,  le  maître  de  la  maison  ;  gJie^i  niapu,  le  maître 
de  la  terre. 

eimi  ghem  huall-mapii  que-y  mi  ^=  tu  es  seigneur  de  tout  le 
monde. 

Les  composés  àe  ghen^  sont  : 

gheim,  vivre;  ghe-iitu-n,  ressusciter;  ghe-tu-n,  une  chose  se 
changer  et  l'autre;  ghe-l-a-n,  être  absent;  ghe-pa-n,  venir  à  être; 
ghe-meii,  aller  à  être. 

2.  Yevhepin  (on  dit) 

Ce  verbe  a  beaucoup  de  sens  :  dire,  ordonner,  permettre,  de- 
mander, décider,  comparaître  en  justice. 

Ex.  pi-e-n,  dis  moi  ;  va  Dios  ta  ni  pi-e-I,  Dieu  l'ordonne  ; 
cughe  pi-la-eneu  ni  deu-cho,  mon  maître  ne  m'a  pas  permis  de 
venir  ;  la-pe-pi-ge-y,  il  a  été  condamné  à  mort;  vey  pi-la-y  ni 
duam,  ce  n'est  pas  mon  avis  ;  va  eliien  pi-eneh,  il  m'a  demandé 
cela. 

C'est  ainsi  une  manière  de  rendre  le  subjonctif;  c'est  même 
la  principale  avec  beaucoup  de  verbes  dont  le  sens  se  rappro- 
che de  celui  de  dire. 

Pour  la  conjugaison,  on  distingue  s'il  y  a  une  transition  dans 
le  verbe  pin,  dans  le  verbe  qui  en  dépend,  ou  dans  tous  les 
deux. 

1"  cas  —  il  n'y  a  transition  dans  aucun. 

Ex.  elu-hu-hi-n  pi-n  ;  je  dis  que  je  donnais. 

elu-hu-hi  francisco  pi-n  ;  je   dis   que   toi  François  donnais. 

eîu-bu-bi  Pedro  pi-n  ;  je  dis  que  Pierre  donnait. 
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chi-bu-bi-n  pi-j  ;  il  dit  que  je  donnais. 
Lnys  elu-bji-bi  pi-mi,  tu  dis  que  moi  Louis  donne. 
Lny  elii-bu-bi  pi-j  Pedro  ;  Pierre  dit  que  Louis  donnait. 
Pedro  eïîi-bu-bi  pi-nii,  tu  dis  que  Pierre  donnait. 
Francisco  chi-bîi-bipi-i  ia  PedrOyVï&xvQ  dit  que  toi  François 
donnais, 

2°  cas.  —  Il  y  a  transition  dans  le  verbe  pin. 

Transition  de  i^re  à  2^. 

eJn-bn-n  pi-c-ymi,  je  te  dis  que  je  donnais. 
eln-bn-imi pi-e-vmi,  je  te  dis  que  tu  donnais. 
Pedro  elu-biL-y  pi-e-ymi,  je  te  dis  que  Pierre  donnait. 

de  3°  à  2^= 

Lnys  eln-bu-y  pi-e-ymii  Pedro.,  Pierre  te  dit  que  moi  Louis 
donnais. 

eymi  elu-bn-ynii  pi-c-ymii  Pedro,  Pierre  te  dit  que  toi  Fran- 
çois donnais. 

Jnan  elu-bu-y  pi-e-ynm  Pedro,  Pierre  te  dit  que  Jean  don- 
nait. 

de  2<=à  F" 

eln-bu-y  mi  pi-e-n.,  tu  me  dis  que  je  donnais. 

ehi-bii-n  pi-e-n,  tu  me  dis  que  tu  donnais. 

Pedro  ehi-bu-y pi-c-n,  tu  médis  que  Pierre  donnait. 

de  y  à  if« 

elu-bu-ymi-pi-enen  Pedro,  Pierre  me  dit  que  je  donnais. 

Francisco  elu-bii-y  pi-eneîi  Pedro,  Pierre  me  dit  que  toi  Fran- 
çois donnais. 

cln-bn-ymi  pi-eneïi  Pedro  ;  Pierre  me  dit  que  lui-même  don- 
nait. 

y  cas.  —  Transition  dans  le  subjonctif  et  non  dans  le  verbe 
pin. 
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de  i^e  à  2^ 

elu-lni-e-ymi  pi-n  ;  je  dis  que  je  te  donnais. 
ehi-bii-eneh  pi-mi;  tu  dis  que  je  te  donnais. 
Luys  ta  Francisco  eîu-bu—ejeii,  pi-j  fa  Pedro,  Pierre  dit  que 
moi  Louis  donnais  à  toi  François. 

de  3" à  2^ 

ehi-hxi-e-ymtt  Pedro  pi-n^  je  dis  que  Pierre  vous  donnait. 
elu-hii-eneh  Pedro  pi-mi,  tu  dis  que  Pierre   te  donnait. 
Pedro  ta  Francisco  ehi-bii-eyen  pi-j  ta  Juan  ;  Jean  dit  que 
Pierre  te  donnait. 

de  2«  à  \'^ 

elu-hn-e-npi-n,  je  dis  que  tu  me  donnais  ; 
elu-hii-e-imi pi-mi,  tu  dis  que  tu  me  donnais  ; 
Francisco  elii-hu-hi  ta  Luys  pi-j  ta  PedrOy  Pierre  dit  que  toi 
François  me  donnais. 

de  3«  à  V^ 

éUi-hu-eneîi  Pedro  pi-n^  je  dis  que  Pierre  me  donnait. 

Pedro  elii-bu-e-jymi  pi-mi,  tu  dis  que  Pierre  me  donnait. 

Pedro  elu-hu-e-yeîi  Luys  pi-j  ta  Juan,  Jean  dit  que  Pierre 
me  donnait. 

4*"  cas.  —  Il  y  a  transition  dans  le  verbe  pin  et  dans  le  sub- 
jonctif. 

de  V  à  2" 

élu-hii-e-ymi  pi-e-ymi,  je  tè  dis  que  je  te  donnais. 

Luys  elii-bu-eneii  pi~e-n,  tu  me  dis  que  je  te  donnais. 

eîu-bu-bi-mi  Francisco  pi-e-ncii  Pedro,  Pierre  me  dit  que  je 
te  donnais  à  toi  François. 

eln-bn-e-n-ymii  Luys pi-e-vmu  Pedro,  Pierre  te  dit  que  moi 
Louis  te  donnais. 

de  2®  à  V^ 

elii-bu-e-n  pi-e-ymi,  je  te  dis  que  tu  me  donnais. 


du-bu-e-ymi pi-e-ii,  tu  me  dis  que  tu  me  donnais. 

du-bn-e-y-mu  Francisco  pi-eneii.  Pedro,  Pierre  me  dit  que  toi 
François  me  donnais. 

clu-hic-bi-mi  Luys  mo  pi-e-vmn  Pedro,  Pierre  me  dit  que  tu 
me  donnais  à  moi  Louis. 

de  la  3^  à  la  2® 

clu-bu-e-y-mu  Juan  pi-c-imi;  je  te   dis  que  Jean  te  donnait. 

elii-bu-eneh  Juan  pi-e-n,  tu  me  dis  que  Jean  te  donnait. 

Juan  elu-hu-e-yek  Francisco  nio-pi-eneh  Pedro,  Pierre  me 
dit  que  Jean  donnait  à  toi  François. 

cln-bu-e-ymn  pi-e-ymu  Pedro^  Pierre  te  dit  que  Jean  te  don- 
nait. 

de  3«  à  3er 

Juàn  clu-bii-enen  pi-e-yini,  je  te  dis  que  Jean  me  donnait. 

Juan  elu-bu-e-yinu  pi-c-n,  iu    me  dis  que  Jean  me  donnait. 

Juàn  eln-bn-e-vmu  pi-ench  Pedro  Pierre  me  dit  que  Jean  me 
donnait. 

Juàn  ehc-bu-eyeù  Luis  mo  pi-e-imn  Pedro,  Pierre  dit  que 
Jean  me  donna  à  moi  Louis. 


SECTION    IX 

Des  interpositions  qui  modifient  le  sens  des  verbes. 

clo  —  signifie  :  aider  à  faire  l'action  ou  faire  l'action  en- 
semble. 

in,  manger;  i-clo-n,  aider  à  manger. 

lan,  mourir;  la-clo-n,  mourir  ensemble. 

la-clo-la-y  ta-in  pllîi  ta-in  anca  eghu,  meurt-pas-ensemble- 
elle  âme  notre  corps  avec. 

On  peut  ajouter  à  clo,  le  particule  con  qui  signifie  :  entier  ;  le 
sens  du  tout  est  :  se  mêler  de 

d ghu-co)i-cl o-qui-l -mi  ;  ne  te  mêle  pas  de  parler  avec  nous. 
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ci'ipa.  —  Nous  l'avons  déjà  rencontré  dans  la  conjugaison  ; 
il  exprime  le  désir. 

duam^  dam  —  même  observation. 

dque  —  préposée,  signifie,  phis  ;  suffixée,  signifie  :  seule- 
ment. 

pi-dque-n,  je  dis  davantage. 

ge-dque-y,  il  y  a  davantage. 

quine-dqiie  Dios,  il  n'y  a  qu'un  Dieu. 

entii  —  vient  du  verbe  enUim,  signifiant  tirer  ;  comme  inter- 
position il  a  le  sens  de  défaire. 

iïllcun,  se  fâcher  ;  entu-lîll,  se  défâcher. 

menciin,  charger  ;  enthn-menciui,  décharger. 

raqiiin,  compter,  entîi-raqtdn^  décompter. 

hue  —  signifie  davantage. 

ge-hue-y,  il  y  a  plus  ;  epu-hue-y,  deux  restent  ;  cuîa-hue-y, 
trois  restent  ;  diiàmtîi-hue-nma-qui-e-li  ta  ni  huerilcan.,  ne  te 
souviens  plus  de  mes  péchés;  huerilca  hue-la-y-a-n;  je  ne 
pécherai  plus. 

la,  particule  de  négation. 

l,  chez  les  Béliches,  et  Ica  à  Santiago  —  signifie  :  faire  faire 
une  action,  ou  convertit  l'intransitif  en  transitif. 

laciitun  ou  ghollin,  s'enivrer  ;  laciitu-lca-n  ou  gliolli-lca-n, 
enivrer. 

l,lle,  pe,  chez  les  Béliches,  llèu^  à  Santiago,  signifie  :  être  fai- 
sant l'action. 

umaiitun,  dormir,  umaiittt-le-n,  ou  umatu-lleti-n,  umaîitîi- 
lle-n,  umaiitu-pe-n,  être  dormant. 

me  —  signifie  :  aller  faire  l'action  du  verbe. 
y7t,  manger, y-me-n,  aller  manger. 

ino  — est  l'indice  des  seconds  impersonnels  et  équivaut  aussi 
à  val. 

nam  —  faire  depuis  l'action  du  verbe. 

melin.,  faire,  ml-nam-in,  faire  depuis. 

îima  —  faire  l'action  par  rapport  à  quelqu'un. 

dglïu-nma-en,  parle  pour  moi. 
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jio  —  s'interpose  au  subjonctif  et  à  tous  les  temps  de  l'infi- 
nitif pour  le  sens  delà  négation,  il  s'emploie  aussi  à  l'indi- 
catif à  Santiago. 

nho,  nhochi  —  dérivé  du  verbe  nhon,  vaincre,  signifie  l'ex- 
cellence. 

aymiy  aimer;  nho-ayii-a-bi-mi  ta  Dios,  tu  aimeras  Dieu  au 
superlatif. 

Sancta  Maria  vill-pn-domo  meii  nho  chi-ciims-j,  Santé  Marie 
toutes  les  femmes  de  excellement  bonne  est. 

pa  —  venir  faire  l'action  du  verbe. 

in,  manger,  j'-pa-n,  je  viens  manger. 

pam  piam  —  on  dit  que. 

i-mi  piam,  on  dit  que  tu  manges. 

pc  =  Ile. 

petn  —  signifie  :  pendant  que. 

petii-i-l-mi,  pendant  que  tu  manges. 

pepi  —  pouvoir. 

pepi-i-n,  je  puis  manger  ;  pepi-i-la-n,  je  ne  puis  manger. 

(Avec  la  voie  affirmative,  on  emploie  plutôt  :  val.) 

ml-val-imi,  tu  peux  faire  cela. 

pra —  faire  l'action  en  vain,  ou  exprès. 

dgu-pra-n,  parler  en  vain  ;  y-pra-n,  manger   sans  nécessité. 

callid gu-d glm-pra-ymi ,  tu  es  parlant  exprès. 

que  —  avoir  coutume. 

y-que~n,  j'ai  coutume  de  manger  ; 

puiu-que-n,  j'ai  coutume  de  boire  ; 

q7io  —  s'interpose  aux  substantifs  et  aux  verbes  qui  signi- 
fient des  postures  du  corps  ou  d'autres  objets. 

pajyllan,  être  la  bouche  en  haut,  paj'lle-qnon-n,  mettre  la 
bouche  en  haut;  coinii  n,  être  la  bouche  en  bas,  comil-qnon, 
mettre  la  bouche  en  bas  ;  javil-quo-n,  fort,  yaviï-qno-n,  être 
courageux,  yune,  premier,  yune-qno-n,  placer  en  première  ligne  ; 
ii-cln,  nommer,  iijcl-qiio-n,  donner  le  nom, 

qui  —  signe  du  négatif  au  conjonctif. 

riù  —  aller  faire  l'action. 
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pi-n,  dire,  pi-riu-n,  aller  disant;^-»,  manger,  jy-riù-n,  aller 
mangeant. 

rifi  —  faire  l'action  avec  un  autre. 

riiï-amo-que-hi,  ils  vont  ensemble  ;  rin-y  que  y  ghn,  ils  man- 
gent ensemble. 

re  —  faire  seulement. 

re-d;ghit-ln,  il  parte  seulement  ; 

re-che,  les  Indiens  seuls. 

tu  —  i*^  faire  de  nouveau,  2°  faire  le  contraire. 

dghu-tu-n,  parler  de  nouveau. 

urcun,  se  lasser,  ilrciï-tu-n,  se  délasser. 

u  —  exprime  la  réciprocité  de  l'action  (renvoi  à  la  2«  transi- 
tion). 

ula  —  se  préfixe  aux  verbes  négatifs  et  exprime  la  conti- 
nuité ;  se  préfixe  ou  conjonctif  affirmatif  avec  le  sens  de  : 
jusqiCà. 

in-olu  ula,  il  ne  mange  pas  encore. 

la-li-ula,  jusqu'à  ce  qu'il  meure. 

jyecûu,  yeciï  ume-n  —  aller  faire  l'action. 

YTij  manger,  i-yecuûn,  aller  mangeant. 

On  peut  cumuler  ces  diverses  particules. 

dghu  nma-clo-iu-pa-e-ymi ,  je  viens  aider  a  prier  une  autre 
fois  pour  toi. 

Le  verbe  est  dghunma  ;  do  =  aider  ;  tu  =  l'itératif  ;  pa  = 
venir  pour  —  ^  =:=  le  signe  de  la  transition. 


CHAPITRE  V 


DES    ADVERBES 


Négatif. 

mil^  miitnay,  mu  rûme,  mûca,  non 

Affirmaiifs. 
ca^  emay,  mîipin  ghatu,  lu)>,  veilleve^  veillegha,  ute 

Congrégatifs. 

rin,  difij  gucye,  ensemble 

De  temps. 

c/io)',  aujourd'hui  ;  hujya,  hier  ;  putev,  avant-hier  ;  vUlê 
demain  ;  epue,  après  demain  ;  cilla  hue,  dans  trois  jours  ; 
tahhu  ya,j>na  hujya,  ce  soir  ;  ado,  veiila,  maintenant  ;  adocutn  ; 
désormais;  mghenque,  moll,  toujours;  clmql^  chuml,  quand; 
veyql,  alors  ;  pichi-ado,  pichi-muchay ,  d'ici  peu. 

Dubitatifs, 
chey,  chetnay,  tatu,  tu,  cam,  peut-être 

Démonstratifs, 
ma,  mavehi,  marnai,  tvamai 
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Vocatifs  (plutôt  interjectifs) 

-cuye,  cuy,  nu,  na,  pqy,  papay,  pour  appeler  les  femmes. 
jsliaVy  lam,  vûr,  vurcay,  vot,  pour  appeler  les  hommes. 

horiaiifs. 

ca  —  vemghe  ca,  fais-le 

Interrogati/s. 

cJmmghechi,  de  quelle  manière  :  chumia,  chumam,  parce 
-que  ;  chemo,  id. 

Locatifs. 

va,  ineii,  ici  ;  va  ciitu,  d'ici  ;  teyemo,  teveu,  par  là,  veimeu^ 
par  ici  ;  cheu,  où  ; 

chen  chemay,  je  ne  sais  où  :  clieh  quepii,  où  il  veut  ;  cîieuno 
^uepu,  nulle  part. 

Qualitatifs. 

particule  :  ghechi,  quccJii 

vevH-quechi,  fortement  ;  cotii-gechi,  avec  bonté. 

Intensifs. 

-suffixe:  aldii,  ciina,  huem,  beaucoup;  pichiy  pchi,  peu, 
venglielii,  chumghelu,  ainsi 


r, 

I 


CHAPITRE  VI 


PREPOSITIONS 


lî  faut  distinguer  celles  préposées  et  celles  postposées  : 

1.  postposées. 

mo,  dans 

eghîi,  avec 

cittU,  ciiten,  depuis,  jusqu'à,  —  vaci'itu  taye  clltu,  d'ici  jus- 
que-là. 

hinan,  autour,  derrière,  dérive  du  verbe  :  Jiinan,  aller  der- 
rière. 

mivlay,  fiivlay,  pour  l'amour  de  —  Dios  nivla,  pour  l'amour 
de  Dieu;  eymi  mivlay,  à  cause  de  toi;  incJie  nivhty,  pour 
moi. 

pie,  côté,  direction  —  vachi  pie,  de  ce  côté  ;  ca-ple,  de  l'au- 
tre côé. 

plie,  admo  en  présence  —  Dios  plie,  en  présence  de  Dieu. 

ghecJii,  jusqu'à  —  inche  ghe  chi  Admo,  jusqu'à  moi. 

2.  préposées. 

llecïi,  iidi,  iidin,  près  de 
llecii  ni  ruca  mo,  il  est  près  de  ma  maison,  ou  lleciiy  ta  w/  ruea 

ino  : 
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hncnù,  en  haut, 
naumo,  en  bas 
huen  te,  d'en  haut 
Unie  en  bas 
huecun,  dehors 
minu,  puminu,  dedans 
raghi,  au  milieu 
relclii,  devant,  vis-à-vis 
nome,  técan,  de  l'autre  côté 
nopa,  car  eu  de  ce  côté 

rc,  mien  ;   excepté  —  vill  utnaii-ia-yghn  re  Pedro  lanaiitu- 
la-)>,  tous  dorment  excepté  Pierre  qui  ne  dort  pas. 


CHAPITRE  VII 


CONJONCTIONS 


caj>,  gheu,  et,  avec  — Juan  Pedro  cay,  Jea  n  et  Pierre 

veymo,  en  outre 

ynanghechi^  finalement 

cam,  comme 

chumgechi  la-uye-y  Jesu  Christo  eam  ia  ni  Dios  ghen-mo' 
cam  ta  ni  chc-gen-mo^  comment  mourut  J.  C,  comme  Dieu 
ou  comme  homme  ? 

chemqy,  ou  —  chemay  Juan  Pedro  ch  emay ,  ou  Jean  ou- 
Pierre. 

may^  mais 

quepu^  rumcj  quoique  —  ayiinolmi  quepu,  qu  oique  tu  ne 
veuilles  pas. 

dulle,  mais 

La  conjonction  conditionnelle  s'exprime  par  le  conjonctif  : 
quininol-mi  thpîi  gea-ymi^  si  tu  ne  sais  pas,  ils  te  puniront  ;. 
on  ajoute  aussi  la  particule  :  chemaj\ 

quim-la-yini  chemay,  ghneytu-hi-ge,  si  tu  ne  sais  pas,  ap- 
prends-le, 

L'illatif  s'exprime  par  vey  mèti,  veyni-blay 

vill pu-che  tancû-que  no-lu  Dios  ni  dghu  ptege-a-lu.  Ej'mi 
tancuque-la-bi-mi.  Vejy  nivlay  ptegJie-a-ymi  \  tous  les 
hommes  (qui)  ne  gardent  pas  de  Dieu  la  loi  vont-en-en(er  ; 
toi   tu  ne  la  gardes  pas;    donc   pour   cela    tu    vas-en-enfer. 


CHAPITRE  VIII 


INTERJECTIONS 


de  joie  :  hahti  \  de  douleur:  atii,  atti  iuj>\  de  froid  :  tu  iû  tu; 
de  crainte  :  heu\  de  dégoût:  iiya;  d'amour  :  ema\  de  bonheur  : 
lu  ;  inche  lu,  heureux  moi  ;  de  désir  :  chi  ;  buli-chi,  que  je 
mange;  d'exclamation  :  veycû. 

d'appel,  mi,  haîi^  pour  appeler  les  enfants  :  vur^  vurcay, 
vote,  lum,  pour  appeler  les  hommes 

llampaj>j  popay,  cuy,  ctiye,  pour  appeler  les  femmes 

Particules  d'ornement:  ta,  ghn^  chi,j>em,  em,  cha,  ghaiu 


DEUXIEME  PARTIE 


NOMENCLATURE       ET      VOCABULAIRES 


CHAPITRE  PREMIER 


NOMENCLATURE 


lo  Des  mots  de  Nombre. 


I 

quine                               1 1 

qîiiné  huente  {mari 

sous-entendu)  ou  mari  quine 

•1 

epu                                  1 2 

epu  huente 

3 

cïda                                13 

cilla  huente 

4 

meli                                20 

epu  mari 

5 

queclitL                             1 1 

epu  mari  qui/le 

6 

cayu                                 22 

epu  mari  epu 

7 

r^/^                                100 

pataca 

8 

pur  a                                loi 

pataca  quine 

9 

a^//d!                                 1000  htiaranca 

lO 

mari                             11 00 

huaranca  quine  patuca  huente 

I  1 

fois,  2  fois,  se  traduisent  en  ; 

ajoutant  les  particules,  chij  mel^ 

mita 

quine-chiy  quiiie-meï,  qitine-7n, 

ita,  une  fois 
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epii-chi,  epii-mel,  epu-mita,  deux  fois 
jtdan-mo,  udan-mita,  quelquefois 
aldû  mita,  aldit-chi,  souvent 
aldîi  mi  ta  no,  aldli-clii-no,  rarement 
yuchi,  cayhe-chi,  jtimita,  une  autre  fois 
quine  mita  no  quepu,  quine  chi  no  quepu,  jamais. 
chîicu}'  mita,  mi  viij'  chi  mita,  combien  de  fois. 
I  manière,  2   manières,  etc..   se  traduisent  par  le  mot  ru- 
mulu  ou  riinnelu. 

chticuy  riimelo  no  ;  quiiie  riimehidque,  d'une  manière 
epu  rumelu,  de  deux  manières 
quine  rumela-y,  il  est  de  diverses  manières 
chiiciîy  rumelu,  de  combien  de  manières 

Nume'raux  ordinaux. 

yunele-hi,  llitulle-ulu,  le  premier 
epu-Je-hi,  epu-lîellu,  y7îan-lleii-lu,  le  second 
vejyniquinem,  son  premier;  ni  epun,  son  second 

Nombres  Congrégatifs. 

quine  quine,  un  à  un  ;  epu-epu,  deux  à  deux 
quine  quitte  eymu,  chacun  de  vous  ;  quine  quitte  in  chiu  cha- 
cun de  vous. 

Nombres  collectifs. 

particules  :  rin,  queye,  ghen 

rin  in  chiii,  que  yein  chiii,  tapu  epugen,  vous  deux 

quejye  in-chin  ta   in  meli-ghen,   nous  quatre. 

Autres  expressions. 

quine-ghey  ou  quiiiejy,  il  y  a  un 
viîca-gey,  vûcaj,  vuca-lu,  il  est  grand 
chucui,  mivtiy,   hiviiy,  combien, 
raquin,   compter, 
entu-raquin,   décompter 
quine-mo  chu-n,  additionner; 
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epii-huey,  il  reste  deux 
aldulcan,  multiplier 

2"  Des  mesures. 

ioqitin,  mesurer  ;  ioqui-hue,  mesure 

vane-hne,  le  poids 

viica,  grand,  vuca-gen,  grandeur 

vucariiintea,  la  largeur 

voncûn,  la  hauteur 

vaturn-mcn,  la  grosseur 

lom-ghen,  lluvlin,  la  profondeur 

pchin,  pichi-gheHy  la  petitesse 

pichirumen,  Uaml-ghen,  la  petitesse 

chuie-ni^  de  qnéWe.  taille  es-tu? —  vanteni,  de  cette  taille. 

qnine  chagll,  un  doigt;  quine  riilu,  une  palme  ;  quine  amon, 
un  pas  ;  quine  pnon,  un  pied  ;  qnine  nuf  quetun,  une  brasse  ; 
qnine  viitanche,  ciînche,  (un  estado) 

chliv,  entier  ;  raghi,  llaî'i,  capas,  la  moitié,  niidan,  un  mor- 
ceau. 

3°  Noms  de  tempe. 

Le  temps  en  général  n'a  pas  d'expression  ;  on  y  supplée  par 
l'emploi  des  verbes  : 

cliuntenmann,  aldiînman,  picJiinman^ 

clinnten  ma-uye-ymi  ta  mi  confessa-uyen  ; 

chutitcn  ma-tiye-ymti  tami  confessa-uyen 

chtintenma-uve-ymii  ta  mi  confessa -uye-n 

depuis  combien  de  temps  t'es-tu  confessé? 

Dans  la  première  traduction  le  mot  :  la  confession,  est  à 
l'accusatif  ;  dans  la  2^,  ce  mot  est  au  nominatif,  et  le  verbe 
sans  transition  ;  dans  le  3'',  le  verbe  est  avec  transition. 

aldiin  w-?<;'^-«,  depuis  \on'g\.Qm'^s\  pi  chin-ma-ïiye-n,  depuis 
peu. 

tipantn,VânnéQ\ciiyén,  le  mois;  antii,  le  jour,  le  soleil  ; 
pun,  la  nuit  \  ptiqiiem,  l'hiver  ;  hualem,  le  printemps  ;  hueliviin, 
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cttrii  nihi,  l'aurore  ;  ùîcnj,  il  fait  jour  ;  enod  iipav  antii,  quand 
le  soleil  se  lève  ;  maleù  antti,  entre  8  et  9  heures  ;  raghi  antii, 
midi  ;  qneln  antii,  à  trois  heures  du  soir  ;  gJmll  antii,  à  cinq 
heures  du  soir  ;  conii  autii,  au  coucher  du  soleil  ;  ghuhqiien 
afitii,  au  cvépuscu]e;  ragJii  pua,  minuit;  nopu  ragi  pim,  trois 
heures  après  minuit  \junen  rimh,  les  douze  mois;  yiinan  rimu, 
les  deux  premiers  mois  de  l'hiver. 

/^>' an///,  éclipse  du  soleil;  gliubi  ciiyem,  éclipse  de  lune; 
ghetifj'  ciiyem,  nouvelle  lune;  ape piiri,  \e  cro'xssani  ; piiri cïtyen, 
pleine  lune  ;  Iniy  iiifquetity,  trois  quarts  de  lune  ;  chiimi  ciiyem 
absence  de  lune  \picun,  vent  du  nord  ;  hjiayiien,  le  sud  \gjiîhiie, 
nalhite,  (el  leste)  ;  iidiie  antii,  jour  de  calme  ;  iidtic  labqucn,  la 
mer  sereine. 

4°  Noms  d'âge. 

huiltev^  pichi  pnen,  l'enfant  à  la  mamelle. 

hîiene^  pichi  hueni,  le  garçon  plus  âgé 

pichi  nahne,  la  fille 

quidu-gheii,  hiiechc,  ou  Jiue  domo,  hne  iiîlcha,  huemalliieny 
l'enfant  de  douze  ans,  suivant  les  sexes 

deiima  cnreghelii,  homme  marié  ;  deiima  hiictitu-ghey  coni- 
hitej',  femme  mariée  avec  enfants. 

raghin  huentii,  bonne  de  30  ans  ;  ragin  domo,  femme  de 
30  ans  ; 

viicha,  vntha,  vieillard;  ciide,  llihiieJi,  vieilles  femmes 

ptirtuna-che,  ciiyvi-che,.  tayno-che,  puvuio-che,  paiii  pateiin, 
les  très  anciens. 

5"  Noms  de  parenté. 

Les  noms  de  parenté  ont  une  grande  importance,  surtout 
dans  les  langues  sauvages,  leur  expression  est  complète,  et  ils 
portent  le  cachet  du  concrétisme  primitif. 

Pour  interroger  sur  ce  point,  on  se  sert  de  la  particule  chem. 

chem-e-ymii  cam  vechi  domo, 

tami  chem  cam  vechi  domo 
quelle  parenté  as-tu  avec  cette  femme  ? 


—  77  — 

Il  faut  tenir  compte  ici  non  seulement  de  la  personne  à  qui 
l'on  parle,  mais  aussi  de  celle  qui  parle  ;  c'est  une  particula- 
rité. Ainsi  le  père  appelle  ses  fils  votm,  et  la  mère  les  appelle  : 
pûen  hnentu,  coili  hnentn.  C'est  un  point  commun  avec  beau- 
coup de  langues  sauvages. 

L'enfant  appelle  son  père  chao,  sa  mère  nuque. 

Le  père  appelle  son  fils  et  ses  neveux  votm.,  et  pour  distinguer 
les  premiers,  ceux-ci  mil  votm,  et  ses  filles  ou  nièces  nahue. 

La  mère  appelle  ses  fils  piieù  huentu,  coni  hiientu,  et  ses 
ïxWtspùen  domo,  et  coni  domo,  ses  enfants  utérins  ou  germains 
qiiine  pûtJia  ou  qnine  pue 

le  fils  aîné  s'appelle  yuncn  votm,   et   le  seconà  yuan  votm 

l'aïeul  paternel  appelle  son  petit-fils  chechegh  ou  lacu,  et 
l'aïeule  paternelle  l'appelle  cuciLgh. 

l'aïeul  maternel  appelle  son  petit  fils  mna,  et  l'aïeul  l'ap- 
pelle llallogh 

l'aïeul  paternel  est  appelé  par  son  petit-fils, /c/t^  et  le  bisaïeule 
cîecii. 

L'aïeul  maternel  est  appelé  par  son  petit-fils  mûa,  et  la  bi- 
saïeule chucJuL  ou  II  ail  a 

chufqncn  domo^  cJaifqtien-htientn,  bisaïeuls 

le  frère  appelle  sa  sœur pe ni,  et  la  soeur  l'appelle  chnlla 

la  sœur  appelle  la  sœur  llame 

le  frère  appelle  la  sœur  llamnen 

deux  frères  s'appellent  penihuen 

deux  sœurs  s'appellent  llamehiioi 

votm  chao  hiien,  père  et  fils 

nuque  coni  domo  hiicn,  mère  et  fille 

les  neveux  appellent  les  oncles  :  chao,  père,  et  alors  le  père  : 
înii  chao,  et  les  tantes  paternelles  nuque,  avec  la  même  distinc- 
tion 

le  neveu  appelle  l'oncle  maternel  llopu  ;  la  nièce  l'appelle 
huecu 

le  neveu  appelle  la  tante  maternelle  nunu  ou  caca,  et  la  nièce 
l'appelle  naldu 
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l'oncle  paternel  appelle  le  neveu  Diallc  votm,  ou  penivotm, 
et  la  tante  l'appelle  îamiien  votm 

l'oncle  paternel  appelle  la  nièce  peni  ilahue,  et  la  tante  l'ap- 
pelle coTii 

l'oncle  maternel  appelle  le  neveu  citoçm,  et  la  tante  l'appelle 
lame  cofii 

l'oncle  maternel  appelle  la  nièce  îamiien  coni,  et  la  tante 
l'appelle  îame  coûi 

Les  cousins  s'appellent:  frères. 

Pour  Vaillance  on  emploie  les  noms  suivants  : 

cure,  plnon,  ùj'chan,  femme 

me  vula^  vuta,  htieniii,  mari 

la  femme  appelle  la  sœur  du  mari  :  melin,  et  le  frère  du  mar 
vlllca 

le  mari  appelle  la  sœur  de  la  femme  grnn  et  son  frère 
quempu 

la  bru  appelle  le  père  du  mari  pnfimo  et  la  mère  du  mari 
narùigh 

le  gendre  appelle  le  père  de  la  femme  conûn,  et  la  mère 
chai  le 

le  beau  père  appelle  sa  bru  piiïin^  et  la  belle-mère  l'appelle 
paldii 

le  beau-père  appelle  son  gendre  chupa  et  sa  bru  llaqni 

les  beaux-frères  s'appellent  meqiien 

le  beau-fils  du  paratre/r/^»  ;  celui  de  la  marâtre  même 

le  veuf  mlo,  la  veuve  riurù 

6°  Nomenclature  de    F  al  cône  et  de  Molina. 

(Manuscrit  de  la  bibliothèque  nationale  de  Paris). 

ruthan  arbuste 

alihuen  arbre 

theige  saule 

lav  quentu  vers,  mollusques 
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theùanque 

scorpion 

huynal 

reptile 

chalgiia 

poisson 

achagual 

coq 

yené 

grande  baleine 

jivl 

petite  baleine 

gtinun 

oiseau 

achaii 

poule 

pigda 

colibri 

chenque 

autruche 

joie 

corbeau 

manque 

condor 

meli  tu  mu 

quadrupède 

thegua 

chien 

Kiltho 

chien  barbet 

chanchu 

cochon 

garû 

renard 

vilû 

serpent 

thapel 

crinière 

ciughe 

petit  renard 

hueny 

petit  enfant 

huechô 

jeunesse 

ulcha 

demoiselle 

paiquen 

fleur 

mil  y  a 

or 

lien 

argent 

culljnn 

monnaie 

cullingem 

être  riche 

cunmibal 

pauvre,  orphelin 

cum-panil-hue 

cuivre  rouge 

chos-panil-hue 

cuivre  jaune,  laiton 

gepiin 

couleur,  peinture 

pamon 

marchand 

mamel 

arbre,  bois 

mamel  saman 

charpentier 
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puca  saman 

antu  igh 

cnjyem,  Kiyem 

iipantti 

ntàl 

asée 

chosée 

aiatki 

conan 

Conàngean 

chingosquen 

amon 

anun 

con^n 

tipan 

poy  quel  huun 

ciipaln 

entiin 

aseln 

a  sel  g  en 

mUen 

mongen 

monge-iu-n 

suam 

suamtitn 

pepi 

pepil  an 

qiiimn 

quimeln 

quimel-can 

iangi 

choique 

acha  huai 

m  a  lu 

cufa 


maçon 

soleil,  jour 

lune,  mois 

année 

feu 

chaud 

froid 

il  fait  très  froid 

soldat 

faire  la  guerre 

être  blessé 

se  promener 

s'asseoir 

entier 

sortir 

s'apercevoir 

apporter 

prendre 

être  contraire 

haïr 

posséder 

vivre 

revivre 

volonté 

vouloir 

pouvoir 

être  capable 

connaître 

instruire 

apprendre 

lion 

autruche 

coq 

iguana 

pierre,  œuf 


plie 

ventre 

ctingh 

main 

namon 

pied 

pinqiie 

cœur 

p'neu 

garçon 

peni 

frère 

hue  ne  a 

espagnol 

pèche 

bel  Indien 

hiienuy 

ami 

caynie 

ennemi 

makun 

manteau 

hiiin  châ 

natte  tressée 

lan  caltii 

grain  de  verre 

i-pe 

aliment 

in  y  ipen 

manger 

■      i-lo 

chair 

ilon 

manger  chair 

put  un 

boire 

pîdu-marin 

gobelet 

chilca 

écrire 

chil  can 

écrire 

sengu  ou  pergu 

mot,  chose 

huay  qui 

lance 

huajp  qui-tun 

lancer 

Chinu 

épée,  couteau 

chingos  cun 

blesser 

fllu 

âme 

lonco 

tête,  cheveux 

ai 

visage 

n'ge 

les  yeux 

wun,  huum 

bouche 

gehuun 

larynx 

yh 

nez 

voso 

dents,  os 

auca 

corps 

6 
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iopel 
rûcu 

que 

pue 

piitlia 

vi'ido 

vîtri 
cadivoro 

lipay 

riitn 

ciih 
cliagul 

Imili 

nu  do 

puto 
piinûn 
c  21  dam 
pullay 

lucii 

chag 

tntuca 

jianuin 

reiicoy 

.  moy.i 

ilu 
ya^ina-tnolou-hua 
tnoloîiti 
..  pinque 

piiiH 

pana 

,^     puanca 

il  ru  in 

tiiwu 

cl  en 
tni'itay 


nuque 

poitrine 

estomac 

ventre 

bas-ventre 

ombilic 

dos 

épine  du  dos 

épaule 

bras 

main 

doigts 

ongle 

fesse 

anus 

membre  viril 

testicule 

cuisse 

genou 

jambe 

tibia 

pied 

talon 

mamelle 

lait 

veine 

sang 

cœur 

poumons 

foie 

entrailles 

graisse 

patte 

queue 

corne 
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legi 

gûnnn^  îduni 

collma 

vint)u 

lipi 

picJiun 

perquin,  canin 

rerûin 

pithon,  y  on 

aligne 

curam 

chalgiia 

m 

nernm 
piïthar 

thin 
utJieti 
hpin 
dille 
pîilln 

yali 
ciichi 
âullin 
lalûg 

vilit 
vilcun 

poco 
glinqui 

anûn 

lemh 
cnlven 

calla 

volil 
mamuJ 
cholov 


cuir 

oiseau 

petit  oiseau 

aile 

penne 

plume 

panache 

crête 

bec 

nid 

œuf 

poisson 

écaille 

puce 

pou  du  corps 

pou  de  la  tête 

lente 

fourmi 

cigale 

mouche 

moustique 

papillon 

abeille 

araignée 

serpent 

lézard 

crapaud 

grenouille 

végétaux 

le  bois 

forêt 

buisson 

racine 

tronc 

écorce 
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Ni  II 
pcllin 

rog 

choyii 

iapul 

raynn 

corn 

nthar 

vodi'il 

ih  a  g  II  a 

capi 

cunco 

ritha 

gemamal 

len 

lahîian 

tliiline 

glilla 

pu  ulli 

tue 

rag 

rapu 

mal  la 

nialo 

chodoiira 

curi  pu  ùlli 

carû  cura 

calvû -cura 

cura 

m -cura 

gucûpu 

ligira    • 

cuthal-cnra 

m 

mcliii 


aubier 

le  bois 

les  branches 

bourgeon 

feuille 

fleur 

suc 

semence 

noyau 

gousse 
baie 

raisin. 

épine 
nœud  du  bois 

cyprès 

laurier 

palme 

cèdre 

minéraux 

terre 

argile 
argile  fine 

craie 

marne 
ocre  jaune 
ocre  noire 
ocre  verte 
ocre  bleue 

pierre 

marbre 

jaspe 

plâtre 

silex 

granit 
porphyre 
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ida 

pierre  à  aiguiser 

glimed 

schiste 

pimono 

pierre  ponce 

piîol-ciira 

tuf 

lican 

quartz 

lilpu 

cristal 

glianca 

pierre  précieuse 

chadi 

sel 

lilco-chadi 

sel  getntne 

ligla-hiien 

alun 

alhue-cttra 

vitriol 

upe 

poix 

capa-hue 

soufre 

pagnil 

métaux 

mogenlighen 

mercure 

Hii 

étain 

loquir 

plomb 

panilhue 

fer 

payen 

cuivre 

lighen 

argent 

milla 

or 

cara 

ville 

lov 

bourg 

malal 

forteresse 

linco 

armée 

mapti 

pays 

lavquen-mapu 

pays  maritime 

leloun-mapu 

pays  plat 

inapire-mapu 

pays  au  pied  des  Andes 

pire-mapu 

pays  des  Andes 

iithan-mapu 

principauté 

ailla-rehue 

province 

relme 

préfecture 

ctinche 

grappe 

huilli-che 

homme  du  Sud 
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f)iaiifi 

pluie 

cruv 

vent,  air 

cherU'VoJ 

météore  igné 

dehuin 

volcan 

nuyiin 

tremblement  de  terre 

chavo-lanco 

mal  de  tête 

leiiva 

rivière 

mallin 

lac 

co-vunco 

eau  minérale 

chadi 

sel 

cupi  apô 

turquoise 

îipe 

bitume 

mayene 

excréments  de  baleine 

cuthal-cura 

pyrite 

ragi  paguil 

demi-métal 

pagidl 

métal 

pitna-hiie 

soufre 

cachii 

herbe 

tnogel  cachu 

herbe  comestible 

gua 

maïs 

ma  g  II 

seigle 

ttica 

orge 

covque 

pain 

maglia 

pomme  de  terre  sauvage 

de  gui 

fève 

giiada 

calebasse 

qtielghen 

fraisier 

peîica 

giramont 

thapi 

piment 

gil 

lis 

puthiim-cachu 

plante  tinctoriale 

unen-rimu 

avril 

inan-riinti 

mai 

machi  ampive 

médecin 

puîhrm 

tabac 
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colin 

roseau 

rugi 

bambou 

quila 

id. 

voqui 

lianes 

piiUan 

Dieu 

alhiic 

îe  diable 

hug-mapu 

l'univers 

huenti 

le  ciel 

mapu 

la  terre 

guaglen 

les  étoiles 

pal,  ritho 

constellation 

cqyupol 

les  pléiades 

cula-riiho 

Qrion 

meli-ritho 

Croix  du  Sud 

rupio-epen 

la  voie  lactée 

ant'û 

le  soleil 

gan 

les  planètes 

unel-voe 

Vénus 

cheni-voe 

la  Planète 

lay-antn 

éclipse  de  soleil 

lay-ci'tyen 

éclipse  de  lune 

pHr-ciigen 

pleine  lune 

chnn-cuven 

ncuNelle  lune 

pelou 

lumière 

aypûn 

lumière  du  soleil 

a y arc  un 

lumière  des  étoiles 

aie 

lumière  de  la  lune 

clen-antii 

rayons  du  soleil 

dan-thi-pantù 

équinoxe 

thav-antïi 

solstice 

thén 

temps 

ihi  pantu 

année 

peugen 

printemps 

ucan 

été 

gualug 

automne 
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pu  g  lien 

hiver 

ciiyen 

mois 

aiîtii,  aiicliii 

jour 

îinû 

aurore 

allavûn 

crépuscule  du  matin 

lihuen 

matin 

ragi-antii 

midi 

thaviija 

après-midi 

gui  l- a  ni  il 

soir 

guv-antii 

crépuscule  du  soir 

pim 

nuit 

ragi-ptm 

minuit 

gliag-aiii/i 

heure 

pic  H 

nord 

con-antii 

ouest 

puel-ple 

est 

hiïylli 

sud 

co 

l'eau 

tue 

terre 

ciîihal 

feu 

thomu 

nuage 

vayun 

petite  pluie 

chignay 

brouillard 

?niih'Hm 

rosée 

dio 

manne 

relmu 

arc-en-ciel 

cahuin 

parhélie 

pire 

neige 

pide 

grêle 

pdlai 

glace 

lolma 

gelée  blanche 

talca 

tonnerre 

payel 

foudre 

pic  II  m 

le  vent 

magual-cruv 

vent  du  nord 
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pnel-cniv 

gid-crnv 

guay-hiien 

meuleu 

cîtguma 

lavqiien 

reu^  reuma 

anna   ■ 

voche 

ihipaiï 

arcun 

gtiapi 

aylin 

nonthiie 

letivu 

rulon 

mauhidthun 

ihayghen 

uvev 

mallin 

ma  gin 

thavid  envu 

glinii 

mahinda 

hinncal 

ridn 

deliidn,  pideun 

ivun 

alca 

domo 

chegan 

toqtdn-che 

lepiln 

elpa,   cuge,  cheûii 

elle 


vent  d'est 

vent  d'ouest 

vent  du  sud 

tourbillon 

orage 

la  mer 

l'onde 

onde  de  la  mer 

onde  des  fleuves 

le  flux 

reflux 

l'île 

le  sec 

le  port 

fleuve 

rivière 

torrent 

fontaine 

source 

lac 

débordement 

confluent 

cascade 

mont 

colline 

vallée 

volcan 

animal 

mâle 

femelle 

gens 

nation 

tribu 

famille 

homme 
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huenthu 

inâle 

domo 

femelle 

pignon 

mari 

cure 

femme 

chav,  chao 

père 

gunqiic 

mère 

papayo 

nourrice 

huilthen 

petit-enfant 

Imeguy 

enfant 

huechc 

jeunesse 

malghoi,  de  a 

jeune  fille 

ulcha 

pucelle 

gapi 

concubine 

votum 

fils 

nahue 

fille 

gnachu 

bâtard 

page,  fiene 

frère 

lamgen 

sœur 

eugue 

jumeaux 

laniu 

veuf 

lampe 

veuve 

guidugen 

célibataire 

vttchu 

un  vieux 

vachupra 

vieux  célibataire 

umen 

décrépit 

thein 

âgé 

cude,  cuje 

une  vieille 

cudepra 

vieille  célibataire 

mïilo 

femme  stérile 

huychov 

impuissant 

cntu-cudan 

eunuque 

jrhuy,  alca-domo 

hermaphrodite 

cayanthay 

géant 

tigiri 

nain 

ilo-che 

anthropophage 

piilli 

âme 

lihne 

esprit 

anca 

le   corps 

thilque 

la  peau 

ilon 

la  viande 

calil 

chair  humaine 

mal  mal 

les  os 

lonco 

la  tête 

legleg 

le  crâne 

mullo 

cerveau 

thopel-chape 

les  cheveux 

thuren 

cheveux  blancs 

âge 

visage 

thol 

le  front 

ge 

les  yeux 

gedin 

les  sourcils 

iapu-ge 

les  paupières 

cural-ge 

prunelles 

yii 

le  nez 

thavlin 

les  joues 

un 

la  bouche 

melvnn 

les  lèvres 

thaga 

les  mâchoires 

edum 

gencives 

boni 

les  dents 

chelge 

les  incisives 

gavun 

les  canines 

voro 

les  molaires 

qiieim 

la  langue 

quethe 

le  menton 

payiim 

la  barbe 

pilan 

l'oreille 

pel 

le  cou 

CHAPITRE    II 

VOCABULAIRES 

1°    Vocabulaire 

D'après  Valdivia. 

A 


a  b  ni  en 

ab/iien-chi  mapîi 

abn,  ab-pon 

ab-veci'iii-men 

acnn 

acîitiil-chi-lca-voe 

acu-hilin 

acu-tn-n 

ad 

rnca-ni-ad-meh 

vachi  ad 

levé  ad 

Dios  fa-fii  ad 

veyrnge  la-r  ia-ni  ad 

inche  ohechi  ad 

adelcheii,  adelin 


la  fin 
la  fin  du  monde 

se  terminer 

aller  se  terminant 

accourir,  arriver 

le  messager  qui  porte  les  lettres 

faire  arriver  une  personne 

accourir 

le  visage,  la  face,  le  devant 

la  façade  de  la  maison 

de  ce  côté  ci 

de  ce  côté  là 

en  présence  de  Dieu 

je  n'ai  pas  cette  habitude 

jusqu'à  moi 

jeter  la  faute  sur  autrui 

faire  un  témoignage 
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ad-la-jy,  ad- no -lu 

admin 

ad  e  min 

adm-co 

ad-no-lu 

ado 

adoche 

ado-inicii 

ad-quiuinm 

adyen 

adye-hi-mi  ta-tiii  cJiao 

af  qià-diiam-in 

ai  qui-dtiam-pon 

af-qu  i-du  a  m  -yen 

aghe 

aliii  ilco-gechi 

aiihuncan 

ahunca-que  -voe 

ahuiili.n 

ay 
ayargJieii 

aven 

ayenen 

aye-yann 

ayhuyi'. 

avhuyuDi 

ayila 

aylla  mari 

aypin 

ayra 

ayran 

ayrayecïnimeii 

ayù-n 

ayil-pra-n 

ayu-vali)! 


défiguré 

être  chaud 

réchauffer 

eau  chaude 

être  défiguré 

maintenant 

bientôt 

tout-à-l'heure 

se  montrer 

ressembler  du  visage 

tu  ressembles  à  ton  père 

s^attrister 

s'attrister 

consoler 

le  visage 

en  plaisantant 

aller  jouant 

plaisanter 

faire  jouer 

réponse  quand  on  appelle 

être  blanchâtre 

rire 

se  moquer  de 

aller  riant 

l'ombre 

faire  de  Tombre 

neuf 

quatre  vingt  dix 

répondre  à  celui  qui  appelle 

paresseux 

devenir  paresseux 

idem 

aimer 

envier 

être  aimable 
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aJab-lcan 

al  ah -in 

alah-ghechi 

aJab-pon 

alca  htieni'ù 

aldii 

ipechi) 

aldn-lca-un 

aldii  m 

aldii -min 

aldiin 

aldiin  man 

aldii -pu 

aldiipun 

ale-ha-n,  alelin 

al  hue 

alhue 

allnie 

alhue-can 

al  h  ne  ni  riica 

alhne-tiui 

alincun 

alom  nr  quen 

altapïi  anca 

alnlûn 

allca-che 

allciin 

allcii-tun 

allvii-lin 

allviin 

alltic  allue 

allul-tuu 

alhie-jauv 


faire  se  réjouir 

se  réjouir 

gaiement 

se  réjouir 

homme  vaillant 

beaucoup 

(peu) 

s'enorgueillir 

la  braise 

embraser 

être  nombreux 

durer 

loin 

être  très  loin 

éclairer  une  autre  personne 

faire  éclairer 

le  diable 

le  mort 

fièvre  mortelle    • 

avoir  la  fièvre 

cimetière 

églises  des  chrétiens 

avoir  la  fièvre 

le  visage  être  ardent 

être  nuageux 

fluxion 

cuisson,  douleur 

homme  courageux 

entendre 

faire  attention 

faire  perdre 

errer,  pécher 

peu  à  peu 

héberger 

aller  pas  à  pas 
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am 

ambi 

amca 

amchi 

amo-can 

amo-lin 

amo-marin 

amoti 

amon-chc 

amo-can- che 

ampan 

ampelin 

amt>el-pra-n 

ampi 

ampin 

ampin-caman 

anca 

ancn-lin 

ancn-l-pan 

anciï-mun 

ancùn 

anci'in-maun 

atïel-tun 

an/ il 

aniu-cun 

antiin 

anii-lin 

aniin 

an  il -q Ile-un 

ape 

ape  ape 

api-lin 

apmin 
apm-pra-n 


l'âme  de  l'homme 

(bocado  que  dan  malo) 

maïs  grillé 

le  son 

marchera  pied 

faire  marcher,  se  mouvoir 

prier 

aller,  courir,  s'écouler 

piéton 

passager 

s'arrêter 

désirer 

ici. 

purgation,  remède 

guérir 

médecin 

le  corps 

sécher 

id. 

essuyer 

se  sécher 

se  dessécher  par  la  soif 

menacer 

soleil,  jour 

se  mettre  au  soleil 

faire  du  soleil 

asseoir 

s'asseoir 

s'asseoir  un  peu 

presque 

un  peu 

la  femme  enceinte  désirer  par 

caprice 

dépenser 

prodiguer 
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a  pin 

apin-man 

apo 
apol-  bi-n 

arcùn 

are-anlun 

are-iuii 

aro-f  cun 

aron 

ata 

aie-liln,  atidn 

atul-poo 

aiun 

aiiiy 

ahdin 

avu-lan 

avii-lin,  ava-mi/i 

aviiîlin 

aviin 


la  femme  enceinte  désirer  par 

caprice 

avoir  soif 

gouverner 

(poner  apoes) 

la  rivière  exhaler  une  vapeur 

le  soleil  se  réverbérer 

fournir 

transpirer 

avoir  soif 

la  poule 

pétrir  la  pâte 

fatiguer  autrui 

se  fatiguer 

interjection  de  plainte 

semer 

n'être  pas  mûr 

faire  mûrir 

dissimuler 

mûrir,  assaisonner 


B 


batû 
hiîu 


le  jonc,  le  roseau 
la  couleuvre 


C 


ca 

ca-ad 

caca 

cacndîicl-lt4ii 

cachan 

cachai 

cachen-tun 


autre 

l'autre  côté 

la  belle  sœur 

se  déguiser 

douleur  du  côté 

flambeau 

méconnaître,  oublier 
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cachon-man 
Ciicho-min 

caclm 

cacJm-iu-n 

cadi 

cadin 

cad'i'i 

ca-djiam-gheinn 

ca-ghe  chi 

ca-ghen 

caghen-man 

caglie-tun 

caghe-tu-qiien 

■  cahuitn 

cah:iin-tn 

cahuin 

calh 

calh-ghdu 

calh-peti 

cal  cil, 

caJcu-tu  n 

caîcha 

caldiin 

caldu-man 

caleu-iii-n 

calpe-glien 

caltha-cura 

calïiyi'û  ta-mi-pi-e-l 

calli 

calli  ni-diiam 

calli'calli 

calli 

calle-la-pc 

caJJiDi 


prier 

pacifier 

l'herbe 

cueillir  l'herbe 

les  côtes 

surpasser 

moine 

changer  de  condition 

une  autre  fois 

être  autre 

être  ivre 

s'échanger 

être  rauable 

grenier 

ivrognerie 

lieu  d'habitation  des  Indiens 

laine,  poil,  toison 

laineux 

naître  le  poil      [ 

sorcier 

ensorceler 

poils  de  l'homme 

passer  de  l'autre  côté 

transpercer 

changer  de  condition 

changer  d'avis 

être  brèche-dents 

algues 

tu  dis  des  insanités 

en  vain 

exprès 

chacun 

fmas  que) 

(mas  que  se  muera) 

passer 

7 
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callvii 

callvii-ghe 

caUvïi'Jcan 

camaricii 

cam 

caman 

ca-mel 

canca-hiie 

can-can 

caniù 

canquc 

canque-cafi 

canqiic-mainll 

canqiie-pirca 

can 

capar 

capar  cuyem 

capar  iipaniu 

capi 

caquen 

cara 

caran 

cara-namin 

car'ù 

carii-glie-pe-  in-n 

carî'i-l-can 

carit-tn-n 

catha-liuc 

catha-lin 

catlial-qno-n 

caihan 

catha-tu-n 

cal  lien 

cathnlemon 

caîhït-Uon 


bleu 

yeux  bleus 

colorer  en  bleu 

hôtel  où  l'on  reçoit  les  Espagnols 

comme,  comment 

suffixe  indiquant  le  métier 

une  autre  fois 

rôtissoire 

rôtir 

plumage 

le  siège,  le  lit 

le  pied  de  la  cruche 

tronc  d'arbre 

haut  du  mur 

cruche 

le  milieu,  la  moitié 

la  moitié  du  mois 

la  moitié  de  l'année 

haricots  frais 

accorder,  dire  de  soi-même 

le  peuple 

peupler; 

dépeupler 

vert 

reverdir 

peindre  en  vert 

verdir 

poinçon 

clouer 

id. 

coup  de  poinçon,  de  poignard 

eperonner,  piquer  les  animaux 

boire  à  la  santé 

descendre 
piquer  la  chair 
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cathu'Joncoii 

cathïtn 

cathùn 

cathiin 

cathii-namon 

cathii-pelin 

caihii-pilcon 

catn-pilun 

caîhii-nipan 

caîh'û-iiL-n 

cathïi-yun 

cavcïm 

cavenh 

caven-tun 

cavin 

cavqneii-  ghechi 

cavïtr-qncn 

cancan 
caiif-qtien 
ca'ùlcn-iiiù 

cay 

cay  chiim 

caychn-moUviiin 

cay  ne 

cay  fie -min 

cayileyen 

cay  pu 

cay  II 

cayii  mari 

cayupall 

çacin 

çaycuy  citii 

ç  ny-cny-hne 

cil  a 

pi  caycJic 


couper  la  tête 

émonder 

couper  en  tranches 

attacher,  couper,  empêcher 

couper  les  pieds 

couper  la  tête 

id. 

couper  les  oreilles 

traverser 

étancher 

enlever  les  narines 

parler  à  l'oreille 

épine 

se  piquer 

râper 

à  voix  basse 

râper,  brunir 

(gabiota) 

racler 

cracher 

et,  aussi 

excréments 

selles  sanglantes 

ennemi 

être  ennemi 

id. 

excréments 

six 

soixante 

la  chèvre  (constellation) 

jeûner 

bluter 

crible 

particule  explétive 

il  dit 
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cJiabid 

chadi 
chadi-pcun 
chadi-tn-n 

chagh 

cha-chan 

chagh  en  a 

chaghiloii 

chaghïl 

cliay 

cliay  ciith 

chay  hue 

chay-îu-n 

chai  a 

chai  in 

challa 

challcha 

challc 

challc 

challua 

challu-an-tn-n 

challuan-tn-qnc-iim 

champare 

chao 

chao-yen 

charam 

charqui 

chancha 

chaula 

chaïdunman 

chan-tnn-maun 

chava-lonco 

chc 

re  che 


(orujo  de  raayz) 
sel 
saline 
saler 
Dranche,  carrefour 
jointure  des  doigts 
démembrer 
bracelet 
portion  de  chair 
résoudre  une  énigme 
aujourd'hui 
depuis  ce  jour 
tamis 
couler 
paille  de  maïs  sec 
(des  pedirse  à  la  partida) 
écuelle  de  terre 
double  menton 
la  bru  de  l'homme 
le  gendre  de  la  femme 
poisson 
pêcher 
pêcherie 
ver  luisant 
père 
.  voir  pour  père 
rougeole 
tamis 
patates 
attends  un  peu 
défendre  un  autre 
se  défendre 
sommeil 
hommes 
les  Indiens 


huyncachc 
ciiril-chf 
checa,  re 
clie  cliegh 

ched 

ched-can 

cliedel-hin 

chediin 

che-gheî-ghen 

che-ghel'Can 

che-ghen 

chel-can 

chcl-ca-ghen 

chem 

cliemay 

chem-chemay 

chcm-chey 
cJiemchi  dgliii 

chemo 
cJiem-n  ihlay 

cliem-no 

chem  qticpn 

clienon  qlleun 

chequefi 

cheiî 

cheu-chemay 

cheucii-in 

chen  meu 

cheu-no 

cheu  qiiepiiy 

cheu  rume 

cite  ur  vue 

chi 

vill-chi-chc 

chicta 


les  Espagnols 

les  nègres 

en  vain 

petits  fils 

droit 

déchets  de  riz  grillé 

dresser 

tirer  au  but 

se  faire  homme 

faire  homme 

être  homme 

faire  homme 

être  fait  homme 

quoi  ? 

particule  de  doute 

je  ne  sais  quoi 

je  ne  sais 

quoi 

parce  que 

pourquoi 

rien 

quelque  chose  que 

se  courber 

myrte 

où 

je  ne  sais  où 

d'où 

de  quelle  part 

de  nulle  part 

(ado  quiera) 

id. 

la  comète 

(suffixe  au  conjonctif) 

tous  les  hommes 

(medio  peso) 
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cJiicun-tHii 

cliigha-linc 

chighan 

chi  II  KO)' 

cil  il c a 

ilnh-a-Iiitr-Ipi 

chilca-tii-n 

cliilla 

cliilli  dghn 

chilli-Imequc 

chi  ma 

chifiiiie 

cliihne}' 

cliinq  ll-Iiîie 

cliod 

chodcl  can 

clioglimin 

cliollclio 

cliom  challa 

chomcn  naumeqiUn 

cliomlho 

choiiiin 

chomyc  cïi  iniicyiiin  cihcn 

cil  0  ne 

clioroy 

cliori 

choviin 

chovïtnten 

clioyûn 

choyiin 

chnchi 

chu  chi  pu 

clincliu 

chnci'in  an/ii 

chuciiii  no 


dérouler 

jarre  en  bois 

un  toast 

nuage 

lettre  missive 

plume  pour  écriie 

lire 

de  grandes  raves 

langue  du  Chili 

veau  du  Chili 

vérole 

raves  puantes 

oiseau  de  proie 

la  roue 

jaune 

teindre  en  jaune 

éteindre  le  feu 

(cerrajas)  herbes 

écuelle  de  terre 

oreilles 

limaçon  de  mer 

éteindre  le  feu 

lune  décroissante 

manteau  d'Indien 

petits  perroquets 

petite  sauterelle 

devenir  paresseux 

paresseux 

bourgeon  d'arbre 

bourgeonner 

quel  est-il 

de  quelle  partie 

oiseau  qui  perfore  les  arbres 

quel  jour 

jamais 
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chiiciiy 

chulla 

clinUayen 

chnmam 

chu  ml 

chnmgJu'hi 

chu  mi  II 

chum-eyiim 

chunghe-ymi 

chilien 

chnmiam 

chu  ml  a  II 

chuml  chcinay 

chuml-ciitii 

chnml  no 

chumnon 

cil  un  an 

chuùil 

chnntea 

chimie n  anlii 

chupa 

chuqiiel  no 

chuquin 

chuql 

chuvquen 

chuyanchan 

chuychnyen 

chàbiin 

chi'ibunghen 

ch  il  câlin 

chïica 

chiica  mil  a 

ch  i'id 

chiiden 

chlidqucn 


combien 

la  sœur 

la  femme  avoir  pour  frère 

pourquoi 

quand 

de  quelle  manière  il  est 

que  fais-je 

que  n'a-t-il  fait 

que  te  fait-on 

prendre  avec  des  épingles 

pourquoi 

être  oisif 

je  ne  sais  quand 

jusqu'à  quand 

jamais 

être  oisif 

coquilles  de  limaçons 

coudre 

quand 

à  quelle  heure 

le  gendre  de  l'homme 

jamais 

voler 

quand 

bisaïeul 

essayer 

(cerner  los  Indios) 

bosse 

être  bossu 

séparer,  divorcer 

(aosadas) 

rarement 

droit 

escarpolette 

couler  goutte  à  goutte 


—  104 


chitd  qnaiipen 

chi'idqiien  co 

chugliarin 

cliulco 

chiilci'tbun 

chiillin 

chiiliin 

chiicîiin 

chïivn 

clo 

coa 

co 

cochintun 

cocîaii 

coelpon 

cochiîpa 

codin 

code 

codin 

codvi 

codvu 

cof-quen 

coj-que 

coghi 

coghi-ruca 

coghe  pralu 

coghitîin 

coyJlatiiln 

coyllaii 

coylla  nfchin 

coyaiitiui 

coJchan  cnthan 

colchan 

coUin 

coUvoru 


égouter 

jaillissement 

la  piqûre 

grillon 

filet  de  la  langue 

griller 

être  lié 

porter  sur 

arranger  les  cheveux 

particule  :  avec 

sorte  de  chevêche 

eau 

remédier 

anus 

asperger 

cresson 

âme 

sot 

tumeur 

tizon 

marmite 

pétrir 

pain 

semence 

grenier 

aqueux 

moissonner 

faux  témoigner 

mensonge,  mentir 

paix  fausse 

raisonner 

maladie 

têtard 

fazedo) 

tibia 
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collo 
colWiau 
coli-coli 
col  ri 
colii 
col  il 
colîî  cavalln 
colli 
coin  paili  lihue 
cornaline 
comicaii 
coinica-line 
coin  il  cil  en 
comiiUiii 
cona-liucntn 
concle-no-lu 
conelcan 
eoneliii 
conmaii 
compon 
contapel 
coniin 
conu 
conyîiin-antiï 
contun 
coiliii 
cofïi 
coùi-val-no-lit 
coni-voc-ata 
coni-clo-n 
eoùi-clo-voe 
co  ni- Il  ne 
conij'en 
conom 
coûomin 


bouton  d'arbre 

têtard 

taon 

chose  grise 

couleur  pour  le  visage 

châtain 

cheval  châtain 

vermeil 

cuivre 

brodure    de  vêtement 

jouer  aux  échecs 
lieu  de  jeu  d'échecs 

rocher 

regarder  avec  plaisir 

Indien  vaillant 

inquiet 

mettre  dedans 

mettre 

arroser 

entrer 

écrouelles 

gendre  d'un  homme 

pigeon 

se  coucher  le  soleil 

arroser  le  sol 

enfanter 

fils  de  la  femme 

stérile 

poule  pondeuse 

pondre 

pondeuse 

(nid) 

avoir  pour  fils 

crépu 

crêper 
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copit 

coro 

corii 

coriin 

cothii 

coth  n-;^hc-petiui 

cothn-cn-po-bin 

coihii-lcan 

coihn-lca-voe 

cov 

coven 

coiin 

coun 

cuchi 

ciichi  ruca 

cuda 

ciidaii 

cude 

cîide-ghen 

ciiden 

cudi 

cudivoru 

ciidîican 

cudinin 

cuy-cuy 

cnynl 

cnyul-caman 

cnyvi 

cul  hua 

cnliii 

caliiL-hne 

cuhneycn 

cnlpen 

cultun  ca 

culn 


herbe  comestible 

grande  marmite 

chaud 

(hazer  potaje) 

bon 

être  convalescent 

plaire 

faire  bien 

bienfaiteur 

dé  pour  jouer 

maïs  grillé 

la  salive 

délayer 

le  porc 

toit  à  porcs 

rognons 

testicules 

vieille  femme 

vieillir 

jouer 

pierre  à  aiguiser 

épine  du  dos 

se  coucher 

coucher 

un  pont 

■charbon 

charbonnier 

autrefois 

perche  (poisson) 

roseaux 

lieu  de  roseaux 

avoir  besoin  de 

grande  rave 

tambour 

crête 


cuJvïin 

cnlvuiin 

CHÎlin 

cîdli-tn-n 

cnllu 

ctim 

ciim  panili-huc 

cun 

cîinha 

cuniihal 

citnubal-caii 

cnnahalii-tnn 

ciLpîdin 

cnpi-Iouco 

cupiî-tnii 

cup-lin 

Cllp-lîUl 

cnpîi-iiii 

cura 

citra-caman 

ciira-lghc 

ciira-ghe-chi  r'ùpn 

cura;  Il 

cura-tuii 

cure 
cureyen 

ciiri 
cuni-huc 

ciirii 

ciiruiin 

cîiriniuntiin 

ciithanin 

cuthan-diiam-in 

cuthanyen 

cuihan-lu 


monter 

descendre 

payer 

repayer 

bain  d'eau  chaude 

rouge 

cuivre 

aller 

gras 

pauvre 

appauvrir 

s'appauvrir 

couper  les  cheveux 

indien  tondu 

tondre 

flamber 

flamber 

cuire  sur  la  braise 

pierre 

cruche 

prunelle  des  yeux 

terrain  pierreux 

œuf 

lapider 

femme    mariée 

avoir  pour  femme 

ortie 

signe,   tache 

chose  noire 

à  l'aube 

s'embourber 

être  malade 

être  triste 

avoir  compassion 

le  malade 
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cutlian-pih-que 

ailhcn 

cuti 

cîiiu 

C7iiii-ïiti 

ctitun 

cniu  tu  ghn 

eu  il 

cîicîii 

ciidu 

ciiâu-tiil  in 

ciïdii-tini 

ciigha 

ciïyen 

cïiylu 

cilla 

ciila-liue-iuo 

ciilcaiin 

ciilcann  peîin 

cïdey  ahn 

cïileïm 

cïiUay 

ciillaytiin 

ciilîe 

cillliriin 

ciiUiu 

iiiUii'in 

cïiUiiipon 

ciUhnaiiin 

cïdlpaytu-lme 

clillpo 

ciillvoe 

cnlhi 

ci'dlu-mcn 

cului 


mal  de  cœur 

crriller  le  maïs 

parties  génitales  de  la  femme 

taches,  marques 

faire  rouler 

retourner 

jouer  au  milan 

main,  bras 

petit  papillon 

vêtement  des  Indiens 

vêtir 

se  vêtir 

le  chef  de  la  race 

lune,  mois 

chose  laide 

trois 

il  y  a  trois  jours 

rincer 

se  gargariser 

tanguer  le  navire 

pencher  de  côté 

savon  des  indiens 

se  peigner 

larmes 

viser  juste 

viscosité,  lut 

engendrer 

tuer  de  la  flèche 

briser 

crochet 

tourterelle 

qui  atteint  au  but 

cabat 

se  laver  le  visage 

haricots  vert 
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Cl  une 

ciiinc  dghuii 

ciime  dnai>i-tuii 

clunii  duam-che 

ciime  duam-tu-qiie-voe 

ciime  gJuieuchc 

ciimclcaii 

ciimel-ca-valu 

diiuel-ca-ral-iio-U/ 

ciimcn-tnii 

ciimel-gliwi 

ciipa 

cil  pan 

cupalin 

ciiqtnrcun 

ciitcniin 

ciittt,  ciitcn 

va  cntn  ieye  ciitn 

ciiuii 

ciiun-caii 

ciiun-ciipon 

ciimi-yeciiiuncu 


bon,  bien 

parler  bien 

penser  bien 

homme  de  bonne  condition 

homme  considéré 

homme  de  bon  esprit 

faire  bien 

corrigible 

incorrigible 

avoir  bon  goût  (la  nourriture) 

être  en  danger  de  mort 

particule  de  désir 

venir 

tirer  quelque  chose 

grincer  des  dents 

être  entêté 

depuis,  jusqu'à 

d'ici  là 

mauvais 

malhonnête 

déplaire 

devenir  méchant 


D 


dagh-Jinll 

dagliUn 

dahuel 

dallocan 

daïlquin 

damcn-tun 

dan 

dai'ie 

dane-tnm 

dapillin 


fosse 

homard 

lagune 

jeter  la  faute 

conseiller 

falsifier 

insister 

nid 

faire  un  nid 

enchausser 
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JjtllU 

daii 

danl 
Jiii/lln 

dcoù 
dchi-hnc 
deftnn 
d chu  il 
d cl  1  vu  il 
dcnclio 

de  II 
dcuma 
dcinnan 
d  eh  il  m 
dgholl 

dghn 

dghuii 

dghuchcan 
do  h  un  jjian 

dgJnd-ni 

dglni-clo-n 

dghu-ye-clien 

dghu-ycn 

dghu-pra-n 

dglin-iii-u 

dghn-valin 

dJiii  en  tenu 

dicha 

didiii 

dighelbiu 

digJtelbin 

diglieua 

dihiien 


poursuivre 

sommet  de  la  tête 

puits 

homard 

(marlo  de  maiz) 

index 

saisir,  emprisonner 

rat  des  champs 

chaud 

maître 

déjà,  depuis 

id. 

finir 

savoureux,  salé 

marmite 

paroles,  cause,  raison, 

affaire,  occasion,  sentence 

parler,  chanter,  sonner 

(cloches) 

garder  son  secret 

intercéder 

faire  parler  un  autre 

aider  à  parler 

murmurer 

faire  des  recouvrements 

parler  en  vain 

répliquer 

envoyer  un  autre  parler 

(entretejer) 

chardon 

la  mesure 

acquérir,  joindre 

s'approcher 

arriver 
compagnon 
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diliuy 
dillvuii 
diii,  Un 

dipa 
dire  lin 
diîi 
diiica 
dlla-pra-n 
dinanh 
dni-yahn 
di'iin,  ghediii 
dnin 
dùiyaiiii 
dollclin,  dollpin 
duam 
dîiam-tn-n 
djum-tu-yanquen 
duam-yen 
dîiyllnn 
dulle 
diillin 
dnllnn 
dnmi 
di'igi'tU 
di'imiii 
di'unuUin 
dundiin  qincha 
dinUyani 


(girgero)  oiseau 
sauce 
les  deux 
cervelle 
accorder  les  voix 
(girgero) 
un  oiseau 

violer 
orphelin 
aller  cherchant 
les  cils 
chercher 
aller  cherchant 
émonder 
volonté,  désir,  goût 
convenir,  penser 
aller  pensant 
avoir  besoin  de 
battre  des  œufs  ou  un  liquide 
auparavant 
abeilles 
cueillir,  assembler 
obscur 
haricots 
s'écrouler 
bouillir 
(que  es  cosa  y  cosa) 
aller  grattant 


ecliiun 

econ 

ecncaûn 

ecullun 

ecu-lnn 


éternuer 
monter  en  grimpant 

se  vêtir 

se  couvrir  dans  le  lit 

s'abriter 


edcïiù 

edciiùin 

edcxiù  quc-iio-ln 

edaiùtiu- 
eghii 
eghu 
eghii 
eja 
eyc 
eyum-camaù 
ey'nmin 
e'ùmn 
eye-Uin 
evnii 
eymn 
eymu 
eh  an 
eîcan-ghechi 
elcaniiiiin 
elcha 
elcha  di-hne 
elpicon 
eliûvorin 
ehi-huelli  luu 
elin 
cln-ciillin 
ehin 
ehi-moglielin 
elu-iun 
enti-J  pran 
enti-f  qnoini 
eniii-cndaùin 
cniii-dghuii 
oilu-hucril  can 


ombre 

faire  de  l'ombre 

ce  qui  transparaît^  ce  qui  ne  fait 

pas  d'ombre 

branches  qui  font  de  Tombrage 

ils 

ils  (au  duel) 

avec 

laisse-moi 

celui-là 

marchand 

vendre 

id. 
gémir 

toi 

vous 

vous  deux 

garder 

en  cachette 

se  mettre  des  plumes 

collier 

salière 

arroser 

être  en  poudre,  en  poussière 

donner  lieu 

placer 

payer  une  dette 

donner 

donner  la  vie 

restituer 

se  lever  sur  la  pointe  des  pieds 

se  hausser 

châtier 

expliquer  une  chose  obscure 

pardonner  les  péchés 


—  113  — 


eniu-î-dghu-pan 

énhi-mchan 

entu-mefi  cun 

entun 

entu-plttn 

entu-pliûUn 

entu-pnarquem 

entu-poftun 

entu-ptaciin 

entu-raquin 

entu-vïdin 

enumin 

eniimolin 

enum 

epe,  epe 

epeù 

epeùn 

epù 

epii-a  lu 

epu-chi 

epu  cula-che-y 

epn-dque 

epu  daam-ghen 

epu  duam-lu 

epu-duam-in 

epue  mon 

epue 

epu  Jiuente 

epu  mari 

epu  mel 

epun-ple 

epu  rumelu 

epu  vantein 

et  ckfi 
et  cunelin 


expliquer  un  mystère 

dédoubler 

décharger 

enlever 

dépendre 

id. 

décoller 

détordre 

décoller 

décompter 

déraciner 

avoir  chaud 

réchauffer 

chose  chaude 

(casi  casi) 

conseil 
conseiller 

deux 

deux  seront 

deux  fois 

deux  ou  trois 

deux  seulement 

être  d'avis  différents 

ayant  un  sens  double 

douter 

avant-hier 

dans  deux  jours 

douze 

vingt 

deux  fois 

de  deux  points 

de  deux  manières 

deux  fois  autant 

ombre 
faire  de  l'ombre 
8 
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eien  clin 

gémir 

etnntiin 

se  plaindre 

chu 

exclamation  d'épouvante 

eviill 

cartilage 

e:{ùacan  ■ 

moudre 

g  a  du 

racine  comestible 

gaJmin 

(guardar   heredad) 

ghahuipldiln 

regarder  les  mouches 

ghaghepon 

jouer  en  folâtrant 

ghanin 

perdre,  jeter 

ghaniie 

fanègue,  mesure  des  Béliches 

ghanue 

panier 

gliah 

étoiles 

ghaùchn 

se  laver  les  mains 

ghaucnn 

regarder 

ghatillen 

les  étoiles 

ghchallin 

menacer 

glichan 

conseiller 

ghchatiin 

menacer 

ghdin 

fermer 

glidin 

cils 

gliduntun 

arracher,  sarcler 

ghe 

l'œil 

ghebiie 

noisettes 

ghebnn 

noisetier 

gliechc 

source 

ghcchi 

à  peine 

ghechi 

suffixe  de  radverb-* 

jusqu'à 

in  cite- ghechi 

jusqu'à  moi 

iilah-gheclii 

gaiement 
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ghechico  source 

ghechn  main 

ghechoviiri  bosse 

ghedin  cil 

ghednn  sarcler,  faire  un  lit  d'herbe 

ghcduntim  arracher 

gheyiln  balancer  une  escarpolette 

gJieyiln  (harrear  caballos) 

gheyyiin  éviter 

glielohciin  pétrir 

gheloclelucliiyfi  nez  camard 

ghelludc'ûn  biffer 

ghemen  regarder 

ghen  être 

ghen  le  maître 

ghen  suffixe  des  substantifs  abstraits 

ghen-che  le  voisin 

ghen-peîiman  être  heureux 

ghen-rnca  maître  de  la  maison 

gheti'the  maître 

ghen-toqui  capitaine 

ghenetun  indiquer,  signaler 

ghenmayen  espérer 

glicpon  concubine 

glieponghen  être  concubine 

gheponyen  avoir  pour  concubine 

gliepriiln  prendre 

gherohcûinn  attester 

gherïdin  être  jaloux 

gheriïn  prendre  garde 

glietantiin  arracher  de  l'herbe 

getiran  tuer  les  poux  avec  l'ongle 

irJieUin  une  chose  se  changer  en  l'autre 

ghi'tnn  étrangler 

(rlieîiclim  se  maintenir 
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gheiileii 

durer 

ghehl-can 

donner  la  vie 

gheù-mel 

une  fois 

ghetin 

vivre 

gheîi-tu-n 

ressusciter 

ghe-vali-n 

être  digne 

ghicu-htie 

lancette  pour  saigner 

gJiiain 

saigner 

ghicu-tîi-n 

id. 

ghilan 

passer  à  gué 

ghilla-cayah-voe 

regrattier 

ghilla-can 

acheter 

ghillayaun 

mendiant 

ghillan 

recouvrer  une  créance 

gliiUagchan 

demander  conseil 

ghillatn  peda-tu-n 

quémander 

ghilla-voe 

mendiant 

ghiiii 

sarbacane 

giulin 

conduire  la  danse 

ghivotiui 

étouper 

ghlamin 

conseiller 

ghlampon 

avorter 

ghlovlu 

narine  large 

ghlgin 

(cogear) 

ghlliit 

petites  plumes  de  faucon 

ghllovciln 

apprivoiser 

ghlovcnn 

chose  tendre 

gliman 

pleurer 

ghu-ciin 

manier  la  porte 

ghnel 

signal 

ghnéï-hue 

qui  pointe,  qui  vise 

ghnel-hue  cln 

placer  une  borne 

ghneln 

signifier 

ghneln 

enseigner 

ghnen 

esprit,  habileté 
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ghnenge-lii 

gnen-glie-lh 

ghnetnn 

ghnetun 

ghnethn 

ghney-tn-hi 

ghney-ti-hue 

ghney-tu-n 

ghnim-can 

ghnov 

ghnevtucîin 

ghniin 

ghodîin 

ghodnn 

ghodii-e-l 

ghoyde 

ghode-yahn 

ghoydemiahn 

ghoydliin 

goypulin 

goypun 

ghoyupon 

ghre-el 

ghren 

ghromciin 

ghromin 

grom-voe 

ghrû 

ghrun 

gthayîin 

ghtarcnn 

ghtuche-voe 

ghthiï-chen 

glithun 

ghtucun 


homme  intelligent 

homme  astucieux 

pointer,  viser 

essayer  un  vêtement 

essayer 

disciple 

modèle 

apprendre 

faire  des  gestes 

vider 

porter  sous  le  bras 

avoir  faim 

vanner,  battre 

peler 

chose  pelée 

femme  mauvaise 

être  débauché 

forniquer 

perturber 

embarrasser 

se  troubler 

défier 

serré 

serrer,  étouffer 

mettre,  remplir 

id. 

glouton 

renard 

manier  la  pâte 

briser 

remettre  un  membre 

homicide 

tuer  un  homme 

tuer 

remettre  un  membre 
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ghiibin 
ghubiaiui 
ghubtun 

ghuju 

ghilyiïn 

ghiinu-can 


glisser  des  doigts 

s'égarer 

disparaître 

tache  du  visage 

oublier 

fracasser 


H 


heûchir-ciïn 

heuinn 

hidan 

hierqnon 

hina 

hinahuya 

hina  lleu-ht 

hinan 
Jiinan  domo 
hinan- ghechi 
hinan  votni 

hiiaquen 

huacaihil-'coe 

huaccha 

huachin 

huachin 

hnadin 

huaghhn 

htiaych  viin 

htiay-qiii 

hiiay  qid-tn-n 

hu  aytcn 

huai,  hnal pclun 

huallj'aiin 

hua/ Un 

huampeUeun 


se  tordre  le  bras  ou  la  jambe 

vendre 

toucher 

faire  des  gestes 

auprès 

le  soir 

le  dernier 

suivre 

seconde  femme 

finalement 

fils  cadet 

héron 

scieur  de  maïs 

oie 

bord  de  la  chemisette 

lancer  des  lacets 

cigarre  (zigarra) 

étoile 

enrouler  l'un  dans  l'autre 

lance 

manier  la  lance 

épines 

se  gargariser 

aller  en  tournant,  en  rôdant 

printemps 

veiller 
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huami)u 

huanpuiuque-e-l-cJii  leuvii 

h  H  a  m  al 

liuancn 

hnanc'ûn 

huanque 

huanque 

huaril  lun 

huaiîl 

htiaii  mahuida 

hua  un 

huay  che-qno-nin 

hiichi  nanion 

hudalbin 

hue 
hue  chetun 
hue  chien 
huechnn 
huechun 
huechuii 
hue-ciiyem 
huecun 
huecu-voe-mupin 
hueda 
hueda  collo 
huedal-can 
h uedan 
h  ne  don 
hueghllu 
hueghor 
hueghun 
huegun  hun 
hueychan 
hueyun 
hueyhl  in 


en  vain 

rivière  navigable 

cerf 

caroubier 

aboyer 

autruche 

(abellanas,  debajo  de  tierra) 

crier 

gorge 

prés  entourés  de  collines 

pleuvoir  dans  la  maison 

le  navire  être  battu  par  le  vent 

cagneux 

séparer  les  combattants 

neuf 

se  rajeunir 

(representar  remedando) 

pointe 

mesurer,  gagner 

borne,  fin 

nouvelle  lune 

dehors 

devenir 

haillons 

chauve-souris 

rassasier 

se  dégoûter 

blesser  la  tête 

pelle 

brèche  dents 

tirer  le  grain 

maïs  égrené 

combattre 

le  péché  infâme 

nager 
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huelayaûn 

helca-tu-n 

heldû-duain 

huele  CHU 

hueleû  man 

hueli-huen 

hiielù 

huelu-  qno-l-hi-n 

huelii-nlmen 

huel 

huellinlen 

huel  lin 

iiuéUmtun 

Jiiiemallen 

ûllcha 

huemalle-tun 

hîiemlnchi  cacJiu 

luiem-qium-lu 

huemûn 

hiien-chuun 

Intente 

huentecun 

Jiuente  leuvii 

huent  elli 

huent  Jin 

hueniul  bin 

huenù 

huenn-ruca 

huenu-Cîin 

huenû  un 

hueniiy 

huen-tn-n 

huene-tu-n 

hue  ni 

hue  fi  u 


cabaler 
renouveler 

cruel 

main  gauche 

rêver 

le  matin 

auparavant 

se  disloquer 

engager 

(nones) 

être  vide 

vide 

dégager 

vierge 

id. 

corrompre  une  vierge 

herbage 

sachant  beaucoup 

suivre 

se  glorifier 

en  haut 

manteau  des  Indiens 

rivière  en  amont 

croupion  d'oiseau 

homme  (vir) 

animer 

en  haut 

grenier 

monter 

être  ami 

ami 

lever 

enlever,  ravir 

jeune  homme 

maître 
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huepin 

Jiuepll 

hue-que 

hueque-pilun 

hiierdvurin 

hiieri-tun 

huerquen 

huer-qiientun 

hueta-vûn 

huetod 

huetod-quen 

hhekghen 

hîi  eîin 

hue  h  pin 

hiiglliun 

huya 

huychatun 

haychatîin  maprau 

kuj>  cho-qno-im 

huychvin 

huy  chîdbin 

huy  chilien 

huychun-tu  n 

hug  cochvin 

huy  dû-hue  ruca 

hujy  di'm 

huy  dûn-caman 

huy  gholghor 

huy  huen 

huy  hui'in 

huy  l  an 

huylcra 

huy  l  en 

huyli 

huyli  por 


inventer 

arc  en  ciel 

bélier 

feuille  de  plantain 

abattre  (les  animaux) 

se  repentir 

messager 

lancer 

soufflet  (coup) 

trou,  ouverture,  jour 

percer 

perdre  au  jeu 

naître 

parier 

chose  plane 

hier 

prendre,  saisir 

usurper 

se  séparer 

rouler  d'un  côté  à  l'autre 

séparer 

être  séparé,  divorcé 

cueillir 

(trastavillarse) 

poterie 

être  potier 

potier 
reins,  dos 

(silvar) 

avoir  soif 

enduire,  boucher  avec  de  la  boue 

pourpier 

printemps 

ongles 

le  noir  des  ongles 


hujlqiii 

h  u  illchuch  uquen 

hiiyllhtian 

JiHj'lli 
hoyllvu'ù 

hiiym 

linymlin 

kuyînlun 

liuymll 

huymlUii-e-l 

huynca 

huyncha 

Tiuyncnl 

huyncun 

Jmynolun 

Jiuyiiambin 

huy  ollco 

hiiypan 

laiypiidlleûn 

huyqry  aiïn 

liuyqr  gJien 

huyqr ghe-no-hi-clii  domo 

îiuyquin 

huyrachaîeha 

huy r an 

huy  r  in 

huyrinn 

huyriù-hîte 

huynin 
hûytal-hue 

huy  tan 

huytayen 

hnytorquen 

huytiican 

huyin-hne 


grive 

hirondelle 

écheveau 

terre  d'en  haut  vers  le  sud 

tige 

doux,  apprivoisé 

apprivoiser 

s'apprivoiser 

baguette  mince 

(engourdi) 

espagnol 

tresse 

pente  de  montagne 

voler,  dérober 

aller  en  grimpant 

voiturier 

hirondelle 

enfiler 

aller  l'un  derrière  l'autre 

aller  en  haillons 

être  débauché 

vierge 

rompre 

écrouelle 

fendre 

peindre,  dessiner,  tracer 

se  signer 

léguer 

écorcher 

métier  à  tisser 

tirer 

(llevar  de  diestro) 

sangloter 

démembrer 

fronde  pour  tirer 
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liuy-iuiL 

hiiytiïhin 

liuy  tu  v'm 

hiiyun 

Imllgliin 

liunmedun 

hiifio 

htinnho 

Jmvn 

huufin 

hii'ûlghorcnn 

Imiln 

huûnel-voe 

huiïtiy 
huûapey 


décomposer 

défaire 

crever,  éclater 

avoir  soif 

porte 

donner  une  trouvaille 

houlette,  crosse 

os  articulé,  jeu  de  la  crosse 

découler  (l'eau) 

naître  l'animal 

estropier 

le  matin 

étoile  du  matin 

faire  jour 

il  fait  jour 


ya 

le  manger 

ya-e-l 

manger 

yayma 

canal 

yayman 

faire  des  canaux 

yali 

mouches  à  longs  pieds 

yall 

la  postérité 

yana 

esclave 

yanchin 

grande  fièvre  avec  frissons 

paralysie 

yapah 

besace,  sac  de  farine 

yarquen 

chevêche,  oiseau 

yavïi 

vaillant 

yavïdcan 

animer  les  arbres 

yavïdin 

consoler 

yavûlu 

dur 

yavuqnoln 

animer  les  autres 

yavu-qno-mi 

s'animer 
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yaviitun 

vavutnlcan 

jyautû 

javtty'ecuiimen 

yaviitii  antii 

ybiim 

y  chuna 

y  elia 

y  da 

y  ad  a- hue 

yada-tii-n 

yecutane 

yehuel  can 

yehuelin 

yehuen 

yehiien-no-lu 

yen 

huyt  a-yen 

meta-yen 

dtiam-yen 

chao-yen 

ycntiin 

vethaiin 

yevalman 

yhuay 

yhuin 

yhuinUm 

yldca 

vida  ghilmin 

yldii  ghiim  que-yiîm 

ylelcao 

ylelcan 

ylelcao  antii 

ylel  cao  elnn 

ylechalcha 


se  nourrir 

donner  à  manger 

un  bonnet 

endurcir 

raidi 

brebis 

famille 

manteau  d'indien 

pierre  pour  aiguiser 

tact 

aiguiser 

aller  faisant  l'action  du  verbe 

diflPamer 

outrager 

honte,  pudeur 

dévergondé 

porter 

porter  à  droite 

porter  dans  ses  bras 

avoir  besoin 

avoir  pour  père 

transporter,  traduire 

recueillir,  recevoir 

envoyer  un  présent 

serpent 

graisse,  suif 

suifer 

gourmand 

oindre 

onguent 

nourriture 

donner  à  manger 

heure  du  dîner 

alimenter 

goitre 
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ylelin 

ylelwi 

ylo-che 

ylon 

y  Ion  anthii 

jylon-caman 

y  Ion  rue  a 

jylu 

yllamin 

ymadnn 

ymad  qnevnn 

yml  caim 

yml  cura 

ym  lin 
yml  yeun 
ynayen 
yn 
yn 
yn  can 
yn  che 
yn  che  ni 
yn  chiii 
yn  chin  in 
yn  chut 
yn  che  vente-ni 
yney 
yney  chey,  chemay 
yney  camve 
yn  eyem 
yney  ni  te 
yney-no 
yney  qiiepu 
yney  rume 
yù  avil  iun 
yonth  cnln 


donner  à  manger 

écrouelles 

anthropophage 

chair  comestible 

jour  gras 

boucher 

boucherie 

lait  de  femme 

déprécier 

oindre 

onguent 

(dar  vueltos) 

(galgas  que  arrojan  rodando) 

songer 
faire  des  mouvements  en  rond 
suivre 
manger 
id. 
faire  des  sauces 
ie 
mien 
nous 
notre 
nous  deux 
grand  comme  moi 
qui  ? 
je  ne  sais  qui 
qui  est-il 
qui  était-il 
de  qui  est-il  ? 
personne 
quelqu'un 
quelqu'un 
(échar  de  ver) 
ajouter 
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y-pa-n 
ypa-n 
ypra-voe 

ypu 

ypn-tîi-u 

y-qiie-e 

yrm 

yrun 

yrnn 

y  mil 

yriï 

yù 

yubali 

yucûrun 

ynghé-lu-lonco 

yugheji 

y  il  yhutum 

ynl  caiin 

ytillin,  dnllin 

yiine 

yiine  auucan 

yiineJ-can 

yunel-me  hin 

yune   lin 

y  un  en 

yiine  votm 

yiiqueii 

yunquo.-ghe-lH 

y-valu 

yviim-chc 

yvi'tn 

y-vun-bi-ln 

yvii-nn 

y  H 
yii  aJ 


venir  manger 

être  mangeur 

gourmand 

fard 

se  farder 

comestible 

gencives 

angle,  coin 

règle  pour  régler 

dessiner,  peindre 

taches  du  visage 

narine,  groin,  pointe 

comme  pour  manger 

se  pâmer 

tête  pointue 

être  pointu 

aiguiser 

(hazer  del  que  come) 

abeilles 

au  commencement 

avoir  la  main  au  jeu 

commencer 

attaquer 

envoyer  devant 

aller  devant 

fils  aîné 

poison 

empoisonné 

comestib]  ■ 

un  enchanteur 

pousser  le  poil  ou  la  laine 

celui  qui  donne  à  manger 

multiplier,  croîvie 

autre 

d'autre  côté 


« 
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jylî  ad  ghe-tu-n 

y  lie  a 

vii  cheni  liina 

y  il  chc  ni  plie 

yil  che  ni  ie 

y  il  cil  du-tuni 

yil  ghm-hi-n 

yiim   ghe-Iii 

yilm  ghe-pra-lu 

yiiim 


se  défigurer 

indice  du  pluriel 

en  présence  d'un  autre 

id 

bien  d'un  autre 

changer  de  vêtements 

aiguiser 

d'une  autre  manière 

difforme 

oiseaux 


la 

particule  négative 

lahquen 
lacii 

la  mer 
le  nom 

lacii  iul-can 

enivrer 

la  cu-iu-lin 

id. 

la  cil-iu-n 

s'enivrer 

la  dquen 

avoir  pitié 

la  linan 
la  hnane 

lézard 
grand  lézard 

la  liin 
lame 

araignée 
petit  loup 

lamnen 

sœur 

lancan 
lanta 

homme 
testicule 

laquey-tu-n 

laquir 

larumen 

maudire 

plomb 

se  précipiter 

larûn 

se  détruire  peu  à  peu  sous 

la  pluie- 

la  a 

la  moitié 

la  a  hin 

partager 

la  Un 

id. 
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laiî-no-e-l 

entier 

Iha 

le  mort 

Ihagmin 

tuer 

lîial  cati 

faire  mourir 

Ihalcaun 

dépérir 

Iha 

mourir 

Ihan 

la  mort 

Ihapen 

être  mourant 

Ihape  pin 

condamner  à  mort 

Ihaqiie-un 

bégayer] 

îdii  quin 

sale 

Un  qtiin-can 

salir 

le 

interposition  :  être  faisant  l'action 

le  h  in 

voler  (oiseau) 

le  ho 

partage  des  terres 

le  bo 

(une  regua  de  Arauco) 

leftupon 

prendre  de  force 

un 

fixement 

leli  quin-tun 

regarder  fixement 

lelviin 

la  campagne 

lemo 

forêt 

lepmin 

regarder  (les  oiseaux) 

lepue 

balai 

lepiin 

balayer 

lepiin-tu-n 

balayure 

leii 

chose  certaine 

len-bin 

tirer  juste 

leii-len 

les  tempes 

leiî-pe 

casserole 

leii-po-lin 

tirer  juste 

lev-ien 

diligent 

leîi-vii 

rivière 

lib 

propre 

lib-lean 

nettoyer 

lib-huenuy 

le  temps  devenir  beau 

—  ja9 


li-can 

pierre  de  touche 

lien 

argent 

lien-hue 

mine  d'argent 

li-hue 
m,  lile 

la  vie 
rochers 

nia 

cour,  plaine 

lil-hue 

carrière  de  pierres 

îilm 

truite 

lilpu 

miroir 

lil-pîi-tuu-n 
lime 

se  mirer 
teigne 

linco 

armée 

Unie 

en  bas 

Unie  tuelbi-n 

enterrer 

lintho  yii 

nez  camus 

llaliuin 

panier 

llallégh 

llallen 

llallin 

Il  ail  en-y  e  eu  umen 

araignée 

toile  d'araignée 

faible 

s'alïaibli 

llaynaqm-bin 
llame 

dédaigner 
sœur 

llameîi  en 

deux  sœurs 

llamekn 

devenir  sœur 

llamnH 

cancre 

llanca 

llancavu 

Il  a  pin 

pierres  vertes 
couleur  (morada) 
natte  de  jour 

Il  au 

la  moitié 

llaii-cahuin 

la  moitié  d'une  (regua) 

llahcha 

rat  de  maison 

Il  ail  in 

séparer 

llcal-iun 

effrayer 

lie  an 

avoir  peur 

llcan 

la  peur 
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//  canten-ehÉ 

poltron 

lîc  eu 

près  de 

lie  cû-len 

être  proche 

lie  cû-men 

aller  auprès 

lie  h  un 

brûler  d'amour 

llejyn 

délayer 

llepan  in 

pondre 

llepe 

parties  sexuelles  de  l'homme, 

llepinh 

fourmis 

llepuii 

corbeilles 

lleii 

interposition:  être  faisant  l'ac- 

tion du  verbe 

y-lleu-n 

je  suis  mangeant 

lleu-lle-quen 

crécerelle 

lleiî-pon 

avoir  de  rejetons  (arbre) 

lleii-tun 

repousser  (arbre) 

lleiiun 

croître 

m 

l'anus 

m 

principe  des  choses 

m  cil 

pelle 

m  huin 

creux,  cave 

lit  huyn  de  hnii 

nid  de  rats 

llilla 

palmier 

llimen  cura 

pierre  à  aiguiser 

llimû 

ciment 

Il  in  qui 

grenouille,  crapaud 

lîtaftu  cun 

soufflet  (coup) 

liii 

clair 

liu  ciiy 

faire  clair  (le  temps) 

;•   liii  cun  co 

éau  claire 

"  licîipen 

l'eau  se  clarifie 

liu 

blanc 

liù  el-can 

blanchir 

lobi 

borgne 

Inbin 

tomber 
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Jay-gho-tu-^n 

loles 
loloa  de -hue 

lom 
lom  lah  qtien 
lonco     ' 
loncan 
lopm-bin 
Ipi 
Ipin 
îpii  qno-l-bin  -  .- 
IpiL-quo-iui'    i 
Ipuiina  un 

lu 
inche  lu 
Pedro  lu 

luan 

lu  antun 

hica-iu-n 

lucu 

lucu-qno-n 

lacu-tu-n 

lud  cûn 

lulma 

li'dma-can 

liil-mau 

lii-lu-ctin 

lie/un 
liim  Uimiii 

lli  V 

lûv  elhin 

liivi  q'tal 

luv-llicii-y  aniii 

llahan 

llah-ciin 


pousser 

vallée  entre  deux  mojitagnes 

nid  de  rats 

profondeur 

fond  de  la  mer 

la  tête 

épier  (le  blé) 

détruire 

plume 

pousser  des  plumes 

faire  se  tapir 

se  tapir 

id. 

postposition  exprimant  la  joie 

moi  heureux 

Pierre  heureux 

gibier 

chasser 

injurier 

genoux 

se  mettre  à  genoux 

id. 

avoir  pitié 

vite 
se  presser 

id. 
avoir  froid 

froid 

resplandir 

flamme 

faire  flamber 

le  feu  brûle 

resplendir  le  soleil 

bourse 
sommet  de  la  tête 


lladqiniii 
llinqui-ghe 

llipdcufi 

llipanin 

llipi 

llitnii 

lliti'i 

llitun 

îlitul-can 

m  iiibi 

llolle 

Uollel 

Uonco  deiig 

llpi 

llpiv-cûn 

llpro-qno-n 

llua-thn 

lliicJm 

îluchu-yaun 

llum 

llum-dghu 

llum  in 

llunpiie-eneH  dghu 

llupe 

llupu 

lluvu 

lltivuy 

lliun  llunim 

Il  tin  II  un 

lliipu 
llûpUgh 

ma 
machay-tû-n 
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avorter,  avoir  pitié 

yeux  saillants,  comme  ceux  des 

crapauds 

battre  (les  yeux) 

sortir  (les  poulets  de  l'œuf) 

une  soie 

ciment 

le  premier 

commencer 

id. 

terrier  de  lapin 

nasse  de  pêche 

coin 

cheville 

vérole 

guigner 

regarder  sans  cligner 

envelopper  de  fiîet 

relâché 

être  lâche,  non  serré 

en  cachette 

secret 

se  cacher 

il  me  dit  des  secrets 

hérisson 

marmite 

abîme 

il  est  profond 

resplendir 

sangloter 

se  mettre  la  bouche  en  bas 

marmite 


M 


celui-ci 
cacher  en  son  sein 


m  - 


machavUin 

machi 

machi  antii 

macutu 

macun 

}Kacun  panhilli-hue 

inadm 

madm  tu-hu? 

madm-tti-n 

madque-no 

mahîiyda 

niay 

moychiln 

tnalal 

maîaln 

tnalcautun 

maldûn 

maîdii  yaiîqtie-el 

mal-hue 

mal-hue 

malocan 

malon 

malvu-co 

inaîlcaùin-kue 

tnaîlcura 

malle  iia 

mallo  cal 

mallo-hue 

mallo-tun 

mallvû-co 

mamll 

mamll-camaiî 

mamll-tu-bin 

mamll-voe 


sein 

celui-ci 

aujourd'hui 

depuis  ici 

chemisette  d'indien 

cotte  de  fer 

blaireau 

pince  de  four 

attiser  le  feu 

ce  n'est  pas  cela  seulement 

colline 

mois 

faire  des  signes 

boulevard  ou  fort  en  bois 

construire  des  forts 

guirlande 

palper 

chose  manuelle 

(cangilon  de  palo) 

vase  de  bois 

(peler) 

bataille 

remous  d'eau 

ce  que  les  Indiens  se  mettent 

sur  la  tête 

pierre  bezoard 

maïs  peint 

terre  blanche 

four  à  chaux 

blanchir  à  la  chaux 

remous  d'eau 

bois,  arbre,  pièce 

charpentier 

bâtonner 

bûcheron 
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jiiamo 

ICI 

luati-ciican 

donner  coups  de  pied 

manta  mania 

(de  espacio) 

man 

main  droite 

■■  maniajyaii-lh 

spacieux 

mail-  ghumin 

plaire,  agréer 

m  an  piiiican 

caresser 

manumin 

plaire 

manum-que-no-hi 

ingrat 

mat>u 

patrie_,  pays 

maquin 

ialousie 

mari 

dix 

mari  mari 

le  baise-main 

mari-chi 

dix  fois 

mari-lehi 

le  dixième 

matu-amon 

passager  rapide 

matu-matn 

peu  à  peu 

main  lelin 

accélérer 

matu-tun 

se  presser 

ma-vechi 

voici 

mavlin 

embrasser 

man 

la  corde,  licou 

mau-millan 

jouer  à  se  cacher 

mail-un 

corde 

melon 

aider  à  faire 

mchiil-hué 

pierre  pour  attiser  le  feu 

mchuîin 

attiser  le  feu 

mda 

mâchemoure 

me 

excréments 

me  ca-hue 

(bazin) 

me  capon 

cacare 

me  con 

mariés  avec  deux  sœurs 

medayen 

prendre  caution 

mcdquen 

moindre 

mel 

fois 
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melcayen 

meli 

tneli  hnente 

tneli-qllen 

meli  rito 

nteli-upel 

meli-can 

même 

men 
mentu  amurcûn 

menhn 

mencii  cubcdin 

men-ciie 

men  cul-can 

men  cun 

men  ctin 

men  cuque-yûn 

chi  hueque 

mepeûin 

meque-yûm 

meril-can 

meriliin 

merun 

merun  che 

meta-hue 

metan 

methcl 

metholûtiiy  clin 

methûncûn 

m  eu 

meiilen 

meviita 

mevuta-ghe-lu 

mghel 


glisser 

quatre 

quelconque 

chose  carrée 

la  croix  d'étoiles 

chose  carrée 

jouer  aux  haricots 

enfant  du  premier  lit  de  la 

marâtre 

prendre  une  purgation 

(echar  a  la  rebatina) 

le  cheveu 

porter  à  dos 

cruche 

charger 

porter 

charger 

bélier  de  charge 

latrines 

(corral  donde  se  provean) 

appuyer 

s'appuyer 

morve 

morveux 

approche  de  la  mort 

porter  dans  ses  bras 

chevet 

rayer 

se  tenir 

dans,  hors  de 

tourbillon 

mari 

femme  mariée 

davantage 
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inçrhel  aï  dû 

m  g  h  élu 

chumghelu 

vamghelu 

tnghen 

i»ghen  autû 

fnghenchi 

ifi^hen  cayni 

mghen-gelu 

^ghen-qiie 

mi 

mi  aun 

ini-elîi-hi-n 

m  m  a 

milla-hue 

milla-yayma 

millen-iupeûm 

yniila-t-u-n 

mi  mghen  ayûn 

minche  leuvu 

minii 

minu-mtdn 

mili-cun 

misqui  dullin 

mÎT^quil-cun 

fnlcayun 

ml  du 

mldûntiin 

miel 

mien 

mlepc 

m  lin,  mlpen 

mîo 

mloohe-fti-n 

mlpeel 


au  plus 
manière 
de  quelle  manière 
de  cette  manière 
être  semblable 
tous  les  jours 
toutes  les  (ois 
ennemi  capital 
éternel 
toujours 
ton 
aller 
ce  que  je  te  donne 
l'or 
mine  d'or 
mine  d'or 
mine  d  or 
dorer 
ce  que  tu  voudras 
rivière  en  aval 

dedans 

le  bas  du  bras 

fuir 

miel  des  abeilles 

adoucir 

glisser 

pain  de  maïs 

lancer 

l'œuvre 

être 

il  suffit 

faire 

femme  stérile 

devenir  veuf 

occupation 
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mlpen 

mlpnn 

mlptiû 

ml  lu 

mltûl-ciin 

mlval  no-ln 

ml  H 

nulleûn 

mïlo 
mnirïm 
mniilin 

mna 

mnalin 

m  lie t un 

mnumtun 

mnumûn 

mo 

mocu 

moghel-can 

moghen 

moghe-tun 

moyù 
moytd-can 
mol-can 
molin 
moll 
moll  quitte 
mollvûl-can 
molïvûn 
mollvun  piûqne 
mon 
mon  coll 
montul-can 
mon-mahue 
mothil-can 


être  occupé 

la  suie 

aile 

très  mauvais 

pervertir 

qu'on  ne  peut  faire 

la  rosée 

être 
(sessos) 
secouer 
retourner,  rouler 
aïeul  maternel 
laisser 
se  baigner 
échanger 
vendre 
dans,  pour 
blette 
donner  la  vie 
vivre 
ressusciter 
mamelles 
allaiter 
délivrer 
se  délivrer 
toujours 
chacun 
ensanglanter 
le  sang 
le  pouls 
valoir 
rond 
protéger 
parent 
engraisser 
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mothilii 

motiin 

mtaû 

mien 

mien 

mtoncun 

mtucan 

mthenum 

mihencu-huf 

mthenque 

mthman 

vit  h  min 

mthohiin 

mtlioliïtun 

mthorcûn 

muchay 

muchan 

muv 

mxinayn 

muna 

-mtinan 

mûri  Clin 

muii 

mutin 

muûdichuxo 

mii 

mû 

miij'Jtan 

mii  pichi 

mii  che 

miichiîjy 

m  lie  a  nain 

mii  cuchaniun 

mii  c  un 

miimay 


gras 

se  fermer  (la  plaie) 

les   bras 

seulement 

assez,  jusqu'à 

s'asseoir 

réparer 

appeler 

marteau 

un  pieu 

admonester 

appeler 

secouer 

donner  des  coups  de  tête 

trébucher,  faire  tomber 

tout  de  suite 

baiser 

(nacido) 

tempérance 

aussitôt  que 

suffire 

s'étouffer 

maïs  cuit 

cuire  du  maïs 

papillon 

non 

davantage 

moindre 

plus  petit 

homme  noble 

tison 

excessif 

empirer  (le  malade) 

je  crois  que 

non 
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mun 

muni  un 

mupilan  fii  pi-e-l-mo 

inupiltiin 

mupiltu-vaî-no-lu 

mûpin 

mur 

mûr  que 

mû  temli'i 


nahtie 
nahuel 
nahiien-tu-n 
naye  cul l an 
nayequen 
naynen 
nayûqllun 
naltun 
nâmon 
namon  toquitu)i 
namtun 
namun  tJiotho 
iiamtin-lu-n 
nancu 
nau-ghechi  huincul 
naû-lonco 
naii-lonco  miauii 
naïunaùpontapanne 
naûmo 
naûn 
naupapan 
neculca-voe 
necul-yaun 
neculmen 


N 


faire 

prendre  de  force 

manquer  de  parole 

croire 

incroyable 

dire  la  vérité 

une  paire 

farine  de  maïs  grillé 

plus  important 


fille  de  douze  ans  au  plus 
tigre 
corrompre  une  fille 
être  chatouillé 
prendre  l'air 
être  amer 
chatouiller 
découler,  délier 
le  pied 
mesurer  avec  les  pieds 
se  guérir  la  blessure 
cheville 
aller  à  pied 
un  oiseau 
en  descendant  une  côte 
qui  a  la  tête  basse 
aller  la  tête  basse 
habere  pollutionem 
en  bas 
baisser 
faire  baisser 

coureur 

aller  courant 

faire  fuir 
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necuîin 
nef-qne-tu-n 

neghm 

neghmîicalîi 

neghmuyi 

neghm  mm 

nehu 
nehue  ayen 

nehiien 

nehiienhi 

nehuen-qno-iin 

nehnentiin 

ney'ûen 

neyûn 

ttenîh/îlin 

nepeîen 

nerm 

neruntiin 

nevii 

niechen 

nien 

nilmallehn 

nlcûn 

no 

vouvitlin 

nho 

nho-elun 

nho-yn 

nho-man 

nhoma-val-no-hi 

nhome 

non 

normin 

nhotn-dghun 

nhotnnhn 


courir 

brosse 

herbe  comestible 

inquiet,  remuant 

se  remuer 

battre  le  pouls 

un  pont 

éclater  de  rire 

fort 

chose  dure,  pétrifiée 

appuyer 

serrer 

respirer 

crier,  aboyer 

battre  la  laine 

être  éveillé 

puce 

échardonner 

une  herbe  comestible 

donner  l'hospitalité 

tenir,  avoir 

être  éveillé 

prendre  racine 

particule  négative 

apaiser 

particule  d^excellence 

(pujar  en  almoneda) 

manger  trop 

convaincre 

entêté 

de  l'autre  côté 

vaincre 

prolonge 

défier 

faire  à  l'envi 
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nhoûghen 

nhou-ghelan 

nrun,  nrunitin 

nrevtucidin 

niicu 
nugheyûn 

nul  pi 
numtiîca-hue 
nutnulin 
nnmiiun 

nuqm 

nuqmtun 

niicurun 

niighe-voe 

nuyetaUn 

niivun 

niiyu 

nûlan 

nûlin 

nûltacan 

nûn 

nûn 

nûn  no  huûn 
nûntal-hue 
nûqueluchi  domo 
niirin 
nûvcutîin 
nûtalin 
nûtamin 
nutam-voe 
ûacan 
nahue 
namco 
namelin 


être  brave 
être  doux 
arracher 
(enserrar) 
un  oiseau 
remuer 
une  fleur  blanche 
(encensario) 
parfumer 
sentir  bon  ou  mauvais 
le  vent 
éventer 
lier 
prostituée 
donner  l'hospitalité 
tremblement  de  terre 
herbe  comestible 
ouvrir 
prendre  par  les  cheveux 
coïter 
trèfle 
prendre 
forniquer 
froncer,  plier 
fourche 
mauvaise  femme 
faire  souillerie 
mesurer  avec  les  bras 
pendre 
raconter 
historien 
maudire 
(hya) 
un  genre  d'aigle 
perdre 


—     142 


namin 

vam-lu 

nampaselehi 

fia  h 

il  a  U  -diiam-ghen 

hah-qid 

naknvin 

nemelen 

nemele-la-n 

ni 

fii  elu-bin 

il  in  c  a 

niiicaùn 

ni-pen 

ni- te 

hivcïd-can 

niiï-hnel 

iiocha 

nocha-maii 

nodiin 

nomclen 

fiom-nom-can 

il  il 

numii  ne 

Il  H  m  un 

ilua 

fiuan 

ilnU-caman 

ilullin 

ilnll  illcan 

ilnm  cndi 

niunnlcan 

il  H  m  an-ci  e-n 

ilumun-inn 

il  ml  H 


mourir 
mort 
chose  creuse    : 
pour  appeler  la  jeune  fille 
avoir  patience 
le  chat 
s'affaiblir  (la  douleur) 
être 
n'être  plus 
possessif  de  i"^  ou  de. 3^  personne 
ce  que  tu  m'as  donné 
ami 
se  faire  des  amis 
ma  fortune,  sa  fortune 
ce  qui  est  mien,  ce  qui  est  sien 
apaiser 
toile  d'araignée 
chanvre 
corde  de  chanvre 
peler 
se  taire 
troter 
pour  appeler  la  femme  grande 
l'odorat 
sentir 

fou 

être  fou 

fugitif 

fuir 

mettre  en  fuite 

mortier  de  bronze 

raconter 

se  taire- 

accuser 

tante 


—  14)  — 


nuque 
nuquentu 

iluvi 
nuyii-ghetiin 

niidf 
j'iudtif-caman 
iludiifcan 
n'ùdufin 
fiûgh 
mighel-voe 
nugh-mapu 
riuy  nûyyen 
nuvnuy/'ln 
numen 
numitun 
nûmidbin 
niimuii 
numu-val-no-Ju 


obcûn    : 
obin 
olla-lyaiui 
ollalin 

olu 

onctin 

opulca-tun 

opul-dgh  II  n-m  ci  n 

opulin 

opulUun 

ovulliii 


O 


mère 

marâtre 

rhume  de  cerveau 

devenir  veuve 

pointe  d'aiguille 

tailleur 

ensevelir 

coudre 

tous 

créateur  de  tous 

tout  le  monde 

râper 

broyer 

saisir  un  fuyard 

cueillir 

informer  de 

dire 

indicible 


absorber 

pleuvoir  (la  maison) 

aller  (autour 

entourer 

herbe  comestible 

aboyer 

remplir 

accomplir  sa  parole 

remplir 

être  plein 

couvrir,  garder,  serrer 


pa 
padque'tuii 


interposition  (venir  faire  l'action) 
embrasser 
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paghi 
pa-hiia 
pay,  papay 
payhuen 
pavla-ghechi 
pajylla-ciidan 
paya  in 
paldu 
pâli 
pali-pali 
pali-tii-n 
palm 
pall 
pam 
patine 
pariilli-hue 
panillîie-ni-me 
param 
par  a  m  in 
paiaca 
pataran 
pavin 
pavta 
pan  m 
paitmen 
paùn 
pah-no-lu 
p au pan 
paùviccalu 
pdia 
pchi 
pdiiado 
pchi-ayiin 
pchi-chaghll 
pchi-hUaca 


lion 
hernie 
appel  de  femme  à  femme 
la  barbe 
bouche  en  haut 
se  jeter  sur  le  dos 
la  barbe 
belle-mère  de  la  femme 
la  chueca  (jeu) 
cheville 
jouer  à  la  chueca 
lézard 
les  sept  chèvres  (constellation) 
on  dit  que 
sperme  d'animal 
le  fer 
rouil  le  de  fer 
la  neige 
neiger 
cent 
doubler 
crever,  éclater 
ventru 
corde,  licou 
atteindre 
suffire 
qui  ne  peut  attendre 
atteindre 
moyen,  mitoyen 
aïeul  maternel 
petite  inse 
il  y  a  peu  de  temps 
amour  tiède 
petit  doigt 
génibse 


M5 


pchi-huancù 
pchi-hueni 

pchi-yh 
pchil  caiin 
pchil-iun 
pchillavan 
pchiîlîi 
pchinman 
pdii  mett 
pclii  mgîiel 
pclii  mon 
pchi  muu 
pchipitun 
pdiiquelh 
pchi-qiieùn 
pchi-rumel-bin 
pchi-rnmelu 
pchi-rumelu  chi  riï  pU 
pchi-valii 
pchi-nnen 
peche-voe 
pecliiimiin 
pechunin 
pechtinun 
pechun-voe 
pedan 
pede 
pede  queyiim 
pediilcan 
peghechi 
peghelin 
peghen 
peliiil 
pelcu 
peld 


lapereau 

jeune  homme 

petite  narine 

s'humilier 

apetisser 

petite  bourse 

un  peu 

durer  peu 

pour  peu 

un  peu  plus  ou  moins 

manque  de  peu 

un  peu  plus  ou  moins 

manquer  de  peu 

petit 

la  luette 

petit,  menu 

étroit 

sentier  étroit 

bon  marché 

un  peu  plus  grand 

sentinelle 

apparaître 

espion 

(azechon) 

sentinelle 

trouvaille 

boue,  argile 

bourbier 

embourber 

manifestaient 

révéler 

apparaître 

tourbillon,  remous 

enfant  d'un  premier  lit 

gorge,  cou 

10 
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pelle 
peîîe-quc-yum 
pelol  -can 
pelolin 
peion 
pelpel-tan 
pel-valcan 
pell-ghen 
pellu 
pen 
pen 
pen 
pentil  cnmen 
peniin 
penii-lu 
peni 
penim-ghechi 
peftiiin 
pepi 
pepi-caghe-tti-no-lh 
pepi-cuthantu-val-no-lu 
pepi-la-val-no-lu 
pepi-l-can 
pepi-li-n 
pepil-voe 
pepi-neghntghe-no-lu 
pepi-nuiantiï-val-no-lu 
pepi-pe-val-no-lu 
pepi-tugi-val-no-lu 
peqiien 
pequcfioel 
pequin 
percan 
percan 
percan  -panilli-h  tie 


la  boue 
bourbier       * 
éclairer 
id, 
voir 
grande  sauterelle 
étrangler 
verrue 
coquillage,  moule 
les  biens 

voir 
trouver 
visiter 
se  flétrir 
flétrir 
frère 
fraternellement 
fraterniser 
particule  de  pouvoir 
immuable 
impassible 
immortel 
pouvoir 

id. 
puissant 
immobile 
ineffable 
invisible 
intangible 

hibou 

petit-fils 

plumage 

se  corrompre  (la  viande) 

l'urine 

la  rouille 
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perimuntiin 

\perimuntûn 

perimîintii-mapu-n 

perper 

perperyeciiiimen 

pathoycan 

petit 

petnm-lin  ; 

pehcîi 

peîicim 

pehma 

pehman 

peÎL-valin 

peiiiïldiin 

pic  an 

picail-que-hi 

pichun 

piclmn-can 

picun 

picun    lahquen 

pi^dqiien 

pi-ghen 

pilco 

pilel-can 

pilcu 

pilin 

pilin  man 

pilin  mapu 

pilin.  maîilii 

pilinpen 

piloliln 

pilolvorii 

pihdcaun 

pu  un 

pilun 


miracle 

mauvais  augure 

augurer  mal  de  la  terre 

la  lie 

s'attendre  à 

se  moquer 

particule  :  être  à  faire 

être  faisant 

épervier 

lever  le  gibier 

bonheur,  chance 

sommeil 

apparaître 

toute  un  fil 

aiguille 

cheval  furieux 

petites  plumes 

emplumer 

le  nord 

port  de  mer 

continuer  le  discours 

se  nommer 

. gorge 

conseiller,  prêcher 

mâchemourre 

glaçon 

se  flétrir  le  fruit 

terre  froide 

chose  gelée 

se  geler 

chose  creuse 

noirceur  des  dents 

devenir  sourd 

oreille,  anse 

sourd 
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pihiîun 

être  sourd 

piUeUen 

tromper 

pillellin 

calomnie 

pillel-voe 

enjôleur 

pillmayquen 

hirondelle 

pillu 

singe 

pima-hue 

faux  plis 

pimoiun 

souffler 

pin 

dire,  conseiller 

pivalin 

aviser 

pincullu 

flûte 

pinapon 

être  faible 

pinculltitiin 

jouer  de  la  flûte 

pinotnin 

porter  avec  soi 

piûon 

appeler  (le  mari  la  femme) 

pinpin 

enfant  à  la  mamelle 

pinuyque 

chauve-souris 

pirca 

un  mur 

pircan 

bâtir 

pire 

la  neige 

piren 

neiger 

pirii 

l'oie 

piru  cuihan 

peste 

piru-lti 

vermoulu 

pitao 

durillon 

pithn 

un  peu 

piti 

verrue 

pituca-hue 

siffler 

piiu-can 

siffler 

pituca-voe 

fifïre 

pitun 

avoir  besoin  de 

pitun 

mentir 

pithuu 

bas-ventre 

pivalin 

envoyer  dire 

pivill-htie 

(pito)  oiseau 
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pivil-hue 

pivillca-hue 

pivl-can 

piû-qiu 

piûieïmamll 

piûin 

pivull-can 

piûûthan 

py\coytu 

plcayn 

pldii 

pldûun 

pu 

plU 
plle-mlen 

plqui 

plquiiûn 

pltelin 

pltilin 

pliicuthan 

plun 

pu  cayûn 

pilon 

plie 

plle-mlleun 

pllicuu 

pli  mi 

pli  pu  a 

pllii 
pnadqiien 
pnarquen 
pnoll-hiie 

pnon 
pnon 


siffler 

sifflet 

siffler 

cœur 

bois  coupé 

récolter 

siffler 

chose  basse 

(peonza)  jeu  d'enfants 

tomber  en  glissant 

mouche 

chasser  les  mouches 

côté 

présence 

assister 

flèche 

penne  d'une  flèche 

étouffer 

enrouler 

abcès 

pourrir 

glisser 

crotte 

présence 

être  en  présence 

le  petit  doigt 

hameçon 

épaules 

l'âme 

coller  à 

se  coller 

arc  boutant 

étrier 

trace  des  pas 

trace 
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pnorumen 

renverser,  fouler 

pniin 

parties  sexuelles  de  l'homme 

pfien 

petit  enfant 

pnen-ghen 

naître 

phcfi-qne-hi  chi-domo 

femme  féconde 

pna 

peste,  petite  vérole 

pochon 

troupeau 

t>oypoyn 

avoir  une  indigestion 

polloy 

têtard 

poncïm 

s'enfler 

ponon 

soufflet 

ponponcun 

être  perclus  du  pied 

ponii 

patate 

ponquin 

être  fermenté 

ponqidn 

bosse  à  la  tête 

ponquiyeciiumun 

être  étourdi 

por 

chose  sale 

por  che 

homme  sale 

porel-can 

salir 

por  lonco 

crasse  de  la  tête 

por  huyli 

crasse  des  ongles 

povttin 

tordre  un  fil 

po^co 

le  ferment 

poîimen 

arriver 

pra-hue 

escalier 

pralin 

lever 

pramin 

chanter 

pram-voe 

chanteur 

pran 

monter 

prane-yun 

soupirer 

praquenyûm 

escalier 

prelcan 

s'embourber 

prou 

nœuds  attacher 

prun 

se  coller 

prun 

danser 
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prun 

s'envoler 

ptaquen 

s'allumer 

pten 

brûler 

pihacun 

contaminer 

ptaqliln 

ajouter 

pthar 

un  peu 

pthav  Clin 

donner  des  chiquenaudes 

pthem 

tabac 

pthen 

brûler 

pthon-cuii 

doigt  du  milieu 

pu 

pluralité 

futaie 

ùuchun 

surpasser 

pu- cil  dm 

vessie 

piidciï 

ferment 

pue 

le  ventre 

puya 

chien 

puli-huen 

le  matin 

piilli 

côte 

puminu 

dedans 

pun 

la  nuit 

pîinin 

être  de  nuit 

pun  puya 

le  chien 

punquin 

être  fermenté 

punu 

nuageux 

punun-ghelu 

chose  douce 

pu-que 

entrailles 

puquem 

hiver 

puquidu 

les  parents 

pura 

huit 

pureù 

eau  dormante 

puru  mâche 

les  anciens 

puvcun 

arroser  avec  la  bouche 

pu-vûta 

les  vieux 

puûdu 

le  gibier 
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puûllau 

la  cuisse 

pupûlli 

sous  la  terre 

puidli 

la  terre 

puhnmo 

gendre  de  la  femme 

puuûqîl 

pilier  pour  appuyer  la  maison 

piicho 

champignon 

pul 

la  place 

pûlcu 

li  chicha 

picrcuycm 

lune  pleine 

pûta 

le  ventre 

p'ùtiin 

boire 

putucolmen 

porter  pour  boire 

Puvidl 

arc-en-ciel 

pûnûll 

fuseau 

Q 

qchacan 

laver 

qchalin 

visiter 

qchall  qcJiall 

guêpe 

qchan 

laver,  frotter 

qcha-namo-n 

laver  les  pieds 

qchatm 

mâcher,  laver  la  bouche 

qchi 

la  teigne 

qchiu 

anus 

qchun 

tordre  un  linge  mouillé 

qda  qda 

chevelure  du  maïs 

qdau 

travail 

qdaïi-caman 

travailler 

qde 

chandelle 

qde 

tourterelle 

qdetun 

éclairer 

qdin 

la  matrice 

que 

interposition  (habitude) 

quechu 

cinq 

quechu  httente 

quinze 
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quechu  pataca 

quechu  huaranca 

que  cura 

que  dinun 

que  ghelu 

quegi 

que  liuenûn 

quelduy 

quel'ù 

quelle 

quelle 

quelle 

quelle- ghe 

quelle  tJiu 

quemchu 

qtiempu 

quefige 

quepû 

quetan 

quête 

quetho 

quevotun 

quevotuyupin 

que  un 

queupu 

qgha 

qhuii 

qyan 

quichay 

qui  du-inclie 

qui  du 
qui  du-ghen 

quille  a 

quillca-caman 

quillca-el 


500 

5000 

bezoar 

tondre 

(maziço) 

tranche  à  chaud 

crier 

fiente  de  poule 

carmin 

chaussure 

fers  de  chevaux 

chassie 

yeux  chassieux 

ferrer  les  chevaux 

terre  rouge 

beau-frère 

aveugle 

quoique 

travailler 

petite  barbe 

muet 

lutter 

déûer 

langue 

lancette  pour  saigner 

famille 

la  main 

persuader 

sardines 

moi-même 

seul 

indien  célibataire 

papier,  lettre 

écrivain 

écriture 
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qtiillca-yun 

quill-can 

quillca-iu-n 

quillaa-iu-voe 

quiniel 

quimclin 

qxiini  hnenthun 

qiiim-gelA 

quim-hiicnlii-la-u 

quimin 

quimpen 

qiiim-pra-voe 

qiiintiin 

qnintii-yaiin 

quintu-ptharin 

quiHe 

quine  ado 

quine  ca  ghelu 

qiiine  cay 

quiiie  chi 

quin  edque 

quiiien  duam 

quine-eymn 

quine  huenie 

qiiinelin 

qninele-lu 

quiùe-mcl 

quine-mo 

quine  muchay 

quinen 
quine  riiime  lu 
quiiie  iipaniu 

qui  qui 

qlcaunpelin 

qlduy 


écritoire 

écrire 

lire 

lecteur 

chose  manifeste 

enseigner 

connaître  charnellement 

chose  sue 

être  vierge 

savoir 

apprendre 

instruit 

regarder 

aller  regardant 

épouiller 

un 

un  moment 

l'un  et  Tautre 

l'autre 

une  fois 

non  seulement 

être  d'un  cœur 

un  de  vous 

onze 

unir 

le  premier 

une  fois 

réunion 

en  un  moment 

être  un 
d'une  manière 
un  an 
belette 
se  gargariser 
haricots 
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qle 
qle  cudun 

qïeyaiin 

qlclenamoti 

qlen 

qlén-lîc-n 

qleqtiintim 

qlil-hue 

qlil-que 

qliûûn 

qlmiin 

qlodin 

qlpaytun 

qlteû 

qlii-ghechi 

qllche 

qlle 

qlle  lahqiien 

qlle  leilvu 

qïli-la-n 

qllin 

qlliîi  quintem 

qlliiipon 

qlli-voe 

qllmaiun 

qllpaytun 

qltpaytu-hue 

qllpo 

qn 

qlloin 

qna 

qna  cotû 

qna  cunû 

qnal  prati  qtien 


de  côté 
se  coucher  de  côté 
vaciller  le  navire 
aller  tortueusement 
la  queue 
remuer  la  queue 
regarder  de  côté 
grande  marmite 
faucon 
mâchoire 
ensevelir 
ronfler 
donner  un  croc  en  jambe 
vanneau 
de  côté 
petites  entrailles 
rivage  ou  plage 
rivage  de  la  mer 
bord  de  rivière 
ne  pas  atteindre  en  tirant 
atteindre  en  tirant 
(mirar  vizco) 
courir  des  exhalaisons 
brûlantes 
qui  vise  juste 

lécher 

croc  en  jambe 

boutique  portative 

tourterelle 

quelque  chose 

pointer 

beaucoup 

très  bon 

très  méchant 

s'évanouir 
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qnchayaûn 

(ir  parejos) 

qn  dghu 

quelque  chose 

qn  diille 

plus  auparavant 

qnyuca 

beaucoup  de  choses 

qn  qn  qhiie 

cave 

qntho 

contrefait 

qnthon 

cueillir 

qnall 

lacet 

qpaù 

citrouille 

qpel  qpel 

coq  d'Inde 

qpel-hue 

berceau 

qpelu 

égoût 

qpen 

Id. 

qpen 

percer  avec  une  tarière 

qpulin 

emmailloter 

qref 

le  vent 

qreîi 

la  grive 

qrin 

errer,  pécher 

qrin-yaûn 

aller  errant 

qron 

les  hanches 

qru 

hamezar 

qni 

hemorrhoïdes 

qrun 

beau  frère 

qtal 

le  feu 

qtal  cura 

caillou 

qtal-hue 

foyer 

qtaliillcun 

étinceler 

qte 

les  frontières 

qte  7naptin 

borner 

qenû)i 

être  audacieux 

qti 

myrte 

qii  cûn 

la  luette 

qtûn 

se  pâmer 

qthnil 

poignée 

qthiin 

exprimer 
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R 


raghi 

ragJii  antû 

raghi  piin 

ralcûn 

rali 

lien  rali 

rali  lonco 

ramUin 

ramtu-yau-n 

rati 

ranql 

rannie-voe 

ranun 

râpa 

rapuiïn 

raqm-hue 

raqmin 

raqmtculin 

raqui-duam-e-li-n 

raqtii-duam-e-l-bi-n 

ruqui-duam-n 

raqui-dîiam-yen 

raqui  l-an 

raquin 

raqui-que-no-hi 

raqui-vali-n 

raqui-val-no-lu 

raqui-va-lii 

raqtii-voe 

raqui-un 

raqiu-no-lu 

raqu  i-  iipra-q  uen 

rati 


la  moitié 

midi 

minuit 

avoir  pitié 

écuelle  de  terre 

vase  d'argent 

le  crâne 

interroger 

examiner 

l'enjeu 

la  glaïeul 

juge  de  jeu 

mettre  en  enjeu 

la  craie 

lancer  une  flèche 

serrure 

fermer  la  porte 

fermer 

affliger 

consoler 

être  triste 

consoler 

mépriser 

estimer 

sans  souci 

être  honorable 

chose  basse 
chose  estimable 
celui  qui  conte 

l'honneur 

homme  humble 

être  orgueilleux 

argile  pour  le  potier 
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ra}'û-lu 

rayvuîin 

rayiîn 

rcucûdun 

rcuquen 

re 

re  co 

re  apm  pran 

reca-hiie 

recan 

reche 

recûlchn 

redghupran 

reghaco 

regalin 

reghan 

reghan 

regatan 

rehueque 

reyle 

reypulin 

relmii 

reniiaun 

remollghen 

remollqnon 

rencoyel 

renghic 

rcnûn 

repolûn 

reptihua-chin 

refit 

reU'in 

r  encan 

revcûn 

reiln 


chose  fleurie 

mêler,  confondre 

fleurir 

se  jeter  sur  la  poitrine 

être  avare 

seulement 

seulement  de  l'eau 

prodiguer 

cuisinier 

rôtir 

Indien  de  Chili 

affirmer 

parler  inutilement 

ruisseau 

enterrer 

fosse 

faire  un  puits 

exhumer 

(cameros  de  la  tierra) 

sept 

mêler 

arc-en-ciel 

se  promener 

être  née 

mettre  à  nu 

le  talon  . 

les  miettes 

fosse 

emmaillotter 

bord  d^un  vêtement 

béquille 

poursuivre 

flotter  les  eaux 

bourdonner 

onduler 
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reuman 

reutun 

reûghen 

rglion 

rimun 

rin 

rincii-liue 

rin  cupilin 

rin  elîin 

rin  elidn 

rin  miaun 

ritî-quim-lu 

rin  H  pantii-ïu 

ripi 

rita 

rito 

rito 

ritotun 

rito-dghun 

rito-qno-vin 

rii'itun 

rien 

rlun 

rme 

rmpel-voe 

rolin 

rolthan 

ron 

ronum  cuîi 

rov 

rpuil 

rque 

rtan-caman 

me  a. 


prendre  quelque  chose  à 

quelqu'un 

distribuer 

captif 

farine  de  blé 

avoir  des  ampoules 

les  deux 

poutre  charnue 

couper  les  cheveux 

ajuster 

assortir 

aller  par  deux 

égaux  en  savoir 

égaux  en  âge 

crête 

chose  âpre 

la  croix  d'étoile 

de  front 

tirer  droit 

parler  élégamment 

dresser 

s'adoucir  (la  douleur) 

le  rhume. 

bouillir 

couteau 

grands  papillons 

couper 

pousser 

couper 

poignet  . 

rameau 

chemin 

terre  de  potasse 

forgeron 

maison 
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ruca  llen-yum 

peuplé 

rttçan  domo 

femme  mariée 

riiylin 

battre  (des  œufs) 

ridatun 

mesurer 

rulibciin 

égratigner 

rulmen 

avaler 

rulpanman 

dissimuler,  laisser  passer 

rul-voe 

libéral 

ruine 

quoique 

ayiï-no-le  nime 

quoiqu'il  ne  veuille  pas 

chem  rume 

toute  chose 

chucûlrume 

en  tout  temps 

rumtun 

penser 

rumeiun 

revenir  par  ailleurs 

runan 

coup  de  poignard, 

poignard 

runantun 

à  coup  de  poignard 

runca 

le  peigne 

runcalinuhtie 

peigne  à  lui 

runcatun 

peigner 

runen 

embrasser 

rzipan 

passer 

rupa-voâ 

passager 

ruplin 

égratigner 

rure-hue 

chardon 

ruren 

carder 

ruta 

tourterelle 

ruthan 

embrasser 

rutan 

empoigner 

riithaitin 

chasser  des  tourterelles 

ruthavuiin 

étouffer,  étrangler 

rut  in 

pincer 

rugholtue 

motte  de  terre 

rûlen 

rhume 

rûlma 

vite 
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riilu 

doux 

rululcan 

se  presser 

rûUin 

s'enrhumer 

riime 

jonc 

rûghalcan 

enterrer 

T 

taho 

maison  d'Indiens 

tacun 

couvrir,  mettre  une  torture 

taghi 

une  mare 

taghotnn 

tirer 

tahuelin 

joindre 

tayno 

autrefois 

tayïdin 

mettre  la  moisson  en  tas 

talca 

le  tonnerre,  le  fusil 

talcatûn 

tonner  tirer 

une  arme  a  feu 

tamin 

tomber  en  ruine 

tapd-namun 

qui  a  de  grands  pieds 

tapi 

feuille 

taplglie 

paupière 

tapi  un 

lèvres 

iapmin 

convoquer 

tapmiin 

se  réunir 

tapmin 

attiser 

iapmun 

se  réunir 

tarpen 

pourrir 

tatîi 

par  hasard 

taùn 

les  joues 

tavayco 

captif  pris  à  îa  guerre 

tavaycon 

faire  captif 

tavdghun 

répondre 

tavepunamon 

réunir 

tavhuya 

le  soir 

tavllehn 

se  réunir 
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tavin 

iavpeiim  leuvii 

tavqnoun 

taviiû 

iaûtnn 

tcuhichi-hua 

iaîiiunman 

te  un 

icun-caman 

tctm-mahyihn 

tdcuyecûiimen 

idciin 

tdcunaûpen 

te 

ieye 

iejyeù 

teyghe 

tghiean 

t g  II  m  in 

tica 

tic  a  hue 

tigri 

iipan 

tipantuman 

tipalman 

titi 

tititûn 

toi 

tomplin 

tomii 

tonon 

topl 

topltun 

toqui 

ioqui-hue 


heurter 
confluent 
se  réunir 

le  sol 

contre  dire 

maïs  dur 

prendre  la  défense 

ensemencer 

laboureur 

jardin 

vider 

distiller 

tomber  par  gouttes 

particule  de  propriété 

celui-ci 

là 

saule 

manier 

palper 

brique 

briqueterie 

un    nain 

sortir 

avoir  un  âge 

faire  sortir 

étain 

étamer 

le  front 

tordre,  incliner  l'arbre 

nuée 

trame  pour  tisser 

la    nuque 

frapper  à  la  nuque 

flambeau,  hache 

compas 
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toqui  l-anihii 

ioquilin 

toquin 

toquitu 

toqiiUh-pûtûn 

toquitu  in 

iva 

tva  meù 

tuctin 

tue 

tuetudghu 

tiilan 

iûlcan 

iulin 

tmaù-qno-n 

iumen 

tun 

tïipevûn 

tuvcûn 

tuûn 

tùûnu-hue 

tunun 

tutuv 

thagon 

thahuel-dghu-ghechi 

thahuelin 

tahuûn 

thayûen 

tampliin 

thaghon 

thahuelin 

thahuûn 

thayiïen 

thamtûn 

thanana 


à  midi 

envoyer 

mesurer 

avec  mesure 

boire  avec  mesure 

manger  avec  mesure 

celui-ci 

ici 

le  pouls 

la  terre 

choses  terrestres 

ne  pas  frapper  juste 

s'allumer  la  maladie 

viser 

amasser  la  moisson 

saisir 

prendre,  réussir 

s'étonner,  s'effrayer 

salive 

partir  de 

un  pilon 

piler 

dégoût 

émonder 

à  l'envi 

mettre  en  désordre 

mâchoires 

source 

rendre  tortu 

émonder 

mettre  en  déroute 

les  mâchoires 

la  source 

lutter 
boucher 
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thananatiin 

tancim 
tanchnon 
ihanemin 
ihanemun 
thapehcan 

ihapi 

thapl 
ihaplvenh 
thaporcûn 
thapumin 

thara 
tharatnn 
tharicaïin 
tharictiu 
thari-hue 
tJiari  longo 

iliarin 

tarin 

tJiari-namun 

thariiim 

tharinn 

tharotûn 

iharu 

tavartucun 

thav-ohechi 

tavlin 
thavmen 

thavon 

ihavonhicun 

thavplin 

tavrûpu 

iavtiin 

thaii  tutiin 

thaiibin 


s  armer 

obéir 

dépasser  son  mandat 

démolir 

renverser 

battre  des  mains 

(3gi) 

écorce  d'arbre 

croûte 

briser 

souder 

pieu 

(reparar  apuntamente) 

attacher 

bracelets  de  mains 

ceinture 

ruban  sur  la  tête 

lier 

nœud 

jarretière 

renouer 

se  ceindre 

lapider 

oiseau  de  proie 

soufflet  (coup) 

ensemble 

réunir 

sortir  à  la  rencontre 

briser 

coup  de  poing 

être  enroué 

carrefour 

se  guérir,'  se  cicatriser 

se  venger 

rencontrer 
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thaûdgun 

thaûn 

thaiifunman 

thaiitii-voe 

thcon 

ihculuchi-hua 

thciin 

thecan 

ihecan  cavaîlo 

thehua 

thelqtie 

themhun 

themo 

thencun 

ihencûnlichi 

thgin 

tghi-val-no-lu 

thilebun 

thili 

thilo 

thilotûn 

tilû 

thilûn 

thipan 

tipantu 

ihipantun 

thirca 

thireîin 

thirmghen 

thir-qno-n 

thiun 

thla 

thlventu 

thnoviàn 

thnii 


rivaliser 

recevoir  ce  qui  tombe 

défendre 

défenseur 

dévider 

maïs  dur 

planter 

se  promener 

cheval  au  pas 

un  chien 

cuir,  peau 

croître 

beau 

geler 

lait  caillé 

palper 

impalpable 

faiseur  de  rapports 

grève  à  taches  jaunes 

le  genou 

se  mettre  à  genou 

ouverture,  jour 

fendre 

se  lever  (soleil,  étoiles) 

l'année 

l'âge 

borgne 

égaler,  ajuster 

imiter 

aplanir 

fendre 

héron 

éclats 

perclus  des  pieds 

muraille 
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ihnun 

thogi 

thoghli 

toy 

ca  toy  tva 

tholev 

thome 

tomplghelu 

tomplyù 

thomplin 

tomii 

thoniûn 

thomûHun 

thontocan 

thori 

thorvan 

thoio 

ihoim 

thon 

thoun 

thohiin 

thoiïhn 

thpccûn 

thpeîiquelu 

tpiican 

thpu  hue 

tpun 

thujquen 

ihumaù-qno-n 

thunan 

iliupr 

thiithuca 

ihuvulcan 

thuvûn 

thuvûr 


piler  dans  un  mortier 
chose  jaune 
faible 
point,  circonstance 
c'est  un  autre  point 
coquille,  écorce 
jonc 
chose    torte 
nez  de  travers 
plier 
obscur 
s'obscurcir 
à  l'aube 
appeler 
petite  sauterelle 
écume 
coude 
grandes  fourmis 
crevasser 
fendre 
id. 
être   faible 
s'étonner 

étonné 
tourmenter 
le  fouet 
fouetter,   injurier 
cendre 
entasser 
embrasser 
poussière 
tambour 
troubler 
chose  trouble 
poussière 
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tuvurgeîu 
ihuyulin 

ihii 

thudqnen 

tliûfiu 

thiighn 

thiilquen 

thûlque-caman 

thumplûn 

thûn 

tîiimgn 

thiintun 

tûntunun 

iJiiînûn 

thûn  vîgheîu 

tûren 

thurenin 

thûr-qno-bin 

ihûrû 

thiiyni 

tûyidin 

thûyun 

ihuyunghillam 

thuyunmen 


poudreux 

entasser 

particule  d'interrogation 

venir  par  goutte 

en  hâte 

(parar) 

corroyer 

corroyeur 

plier 

un  pou 

attenter,  tâter 

épouiller 

trembler  de  froid 

meurtrir 

tortu 

cheveux  blancs 

grisonner 

égaler 

parties  sexuelles  de  la  femme 

fleur  de  maïs 

consoler 

se  réjouir 

étrenner 

se  promener 


vacun 

vachi 

vachi  mapu  dghu 

vadquen 

vaychun 

vayemin 

vaythu 

vayûn 

vali 


l'écume 

celui-ci 

choses  de  cette  terre 

s'élever 

(échar  melezinas) 

fondre  le  métal 

rosée  du  matin 

bouillir 

la  plaie 
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vallechi 
va-meû 
vamghechi 
vamntun 
vemtipalin 
vamiipan 
vanencan 
vanen 
vanten  aut'ù 
vantenpuy 
vanivlay 
vaû 
vde 
vdecan 
vechi,  vey 
vey  cay 
vey  cil 
vev  eghu 
veyllegha 
vey-no-cam 
xeypin 
vey  pin 
vey  qiiidti 
vem-clo-n 
vemin 
vem-voe 
venh 
venien 
venien  mi'i  ùichi 

ventenin 

venien  raquilan 

venien  mghel 

venten  r'ulma 

viluluquen 

vill 


VOICI 

par  ici 
ainsi 
changer  entièrement 
rejeter 
se  séparer 
devenir  lourd 
être  lourd 
maintenant 
jusqu'à  ce  qu'il  vienne 
pour  ce  motif 
par  ici 
perdrix 
chasser  les  perdrix 
celui-ci 
c'est  ainsi 
interjection  d'admiration 
(consigo) 
c'est  ainsi 
n'est-ce  pas  lui  ? 
accorder 
avertir 
lui-même 
aider  à  faire 
accomplir 
qui  fait 
chair  humaine 
tant 
tant  moins 
être  de  belle  taille 
n'estimer  pas  tout 
d'autant  plus 
aussi  vite 
moelle 
tous 
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villan 

vil  la  m 

villan  t'pantu 

ville  a 

vil  le  un 

villel-voe 

vill-mapii-mo 

vil  lin 

vill-pepi-l-voe 

vill-quim-voe 

vill-quifie 

vin 

virciilii 

vire  Un 

virciin  ilon 

vitîin 

vithiilean 

vithîilcan 

vithun 

viiica  taiiUn 

vlal-no-lu 

vlam 

vlay 

vlîin 

vochan 

voche 

vochen 

voyen  ciin 

volil 

voliltun 

volm 

voncûlin 

vonei'ilu 

vonei'm 

vomïan 


avoir  faim 
être  indigent 
année  de  disette 
belle-sœur 
lézard 
créateur  de  tout 
dans  tout  le  monde 
terminer 
tout  puissant 
qui  sait  tout 
tout  entier 
atteindre 
chose  gelée 

geler 

chair  gelée 

obtenir 

mettre  en  fuite 

fumer 

fumée 

taches  du  visage 

impalpable 

flèche 
à  cause  de 
toucher 
sucer 
vague  de  la  mer 
tige  de  maïs  vert 
morve  des  chevaux 
racines 
prendre  racine 
maïs  cuit 
s'écrier 
chose  large 
être  large 
tousser 
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vonuahuan 

voru 

vorn 

vorii-ghe-no-lu 

voru  lepu-hue 

votm 

votmyen 

votov 

voton 

votyiin 

iir-aqiiin 

vthidcan 

vue  h  a 

vuchaghen 

vudtil 

vudulun 

viidiin 

vuna 

viinan 

vuna  pedû 

vuri 
vurilleun 

vuta 
vutaghen 
vuia-pra-ghetun 
vuta-pra-lu 
vutaqno-ûn 
vuûl 
vuûln 
vuiilyecûumen 
vu  un- 
vu  un 
vuun-cuii 
vu  un 
vu  tin 


morve,  toux 
un   os 
les  dents 
édenté 
cure-dents 
l'enfant 
adopter 
fumée 
houppe 
fumée 
glouteron 
fumer 
vieux 
être  vieux 
tas  en  ordre 
entasser 
(hazino) 
chose  promise 
pourrir 
la  fange 
le  dos 
être  derrière 
vieux,  mari 
se  marier  (la  femme) 
être  veuve  (la  femme) 
veuve 
se  lever 
racines 
s'enraciner 
aller  s'enracinant 
toison 
les  nerfs 
nerfs  de  la  main 
toison 
les  nerfs 
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vuicn-ghelu 

viiiïr 

viiiiren 

vuiïrelu 

vuiirentun 

vuureyecûiimen 

viica 

viica-apo 

viica  chaghll 

vûca-rencoj'-glieliî 

viica  rulmeti 

viica  riipœhi 

viicaye  ciinmen 

viin 

viian 

viintun 

viiqningheti 

vûrenyen 

vîiia 

viltanche 

viîtarumelu 

vûtayecHÛmen 

vilH  lalen 

viiun 

ûchUr  ghan 

iidam  ghe-pra-lu 

udan 

tidan 

udan  mita 

udapolu 

neqr 

ûeti 

tifch  i-dg  hîi-man 

uf  chin 

uf  chin-che 


velu 

holà,  pour  appeler  les  hommes 

être  aimer 

chose  amère 

se  repentir 

s'aigrir 

gra  11  d 

le  gouverneur 

le  pouce 

cagneux 

être  large 

grosse  corde 

grandir 

les  fruits 

fructifier 

cueillir 

être  enceinte 

avoir  pitié 

grand 

un  état  d'homme 

chose  grosse 

aller  grandissant 

toile  d'araignée 

filer 

être  tortu 

être  sans  souci 

diviser 

quelques-uns 

quelque  (ois 

bouton  de  fleur  près  de  s'ouvrir 

chevêche 

une  fleur  bleue 

intercéder 

adorer,  saluer 

messager  de  paix 
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nia 

jusqu'à  ce  que 

m  tila 

jusqu''à  ce  qu'il  mange 

la  nia 

jusqu'à  ce  qu'il  meure 

nlu 

engelure 

ulcn 

habit  intérieur 

ullo 

côté 

nychan 

femme  mariée 

nlluy 

ver  de  terre 

iiy  chatun 

prendre  quelque  chose  à  la 

demande  d'un  autre 

uman 

le  lit 

umanelin 

faire  dormir 

iiinaiiqueum 

dortoir 

umaûiun 

dormir 

uminta 

pain  de  maïs 

un 

aller 

jinelmebin 

attaquer 

nnen 

s'avancer 

unen 

être  plus  grand 

itnen  domo 

la  première  des  épouses 

iincn  votm 

fils  aîné 

uncon 

avoir  soif 

îiHolin 

faire  revenir 

UHomen 

rejaillir 

îifwpatun 

se  retourner 

uno  pdolî 

nœud  de  ruban 

u  flot  lin 

revenir 

tpe-ghôpra-lu 

insouciant 

Hpen 

s'oublier 

upl 

chardons 

tipra 

par  hasard 

uqr 

grand   duc 

uqucmin 

oublier 

lire  lin 

(balear  le  oUu) 

7irûapon 

se  lever  une  vapeur 
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utnlin 
utun 
ut  uni  H)  i 
nudalin 
uiidan 
uudan 
uûdan  clie 
uiida-ple 
Uûerquentun 
nu  fin 
utile 
iiule  uûle  pin 
ûiïlcan 
uiin 
ui'irco 
uûrcunaiin 
uUtal-hué 
uïdalen 
uïitatin 
il  a  tan 
uiitapeum  cJiihuampu 
uûtailn  menti 
ucalin 
iicavciin 
ûchadpûen 
iicillin 
uciiliin 
iidan 
iiden 
iidevalin 

iidi 
iidille-ulu 

iïdiun 
udn  dopen 
iidue  antû 


répandre 

regorger 

répandre,  verser 

distribuer 

séparer 

un  morceau 

quelques  hommes 

de  tout  côté 

chasse  de 

maître 

le  matin 

tarder  de  jour  en  jour 

souvrir,  se  fendre 

la  bouche 

les  amygdales 

se  précipiter,  tomber 

ourdissement  de  la  toile 

être  debout 

ourdir  la  toile 

se  lever 

port  de  départ 

se  hérisser  (les  cheveux) 

laisser 

s'embourber 

être  engraissé 

encaisser,  enfermer 

attacher 

avoir  de  la  crasse 

avoir  en  horreur 

être  humble 

près  de 

il  est  voisin 

s'approcher 

frelon 

jour  sans  vent 
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udiim 

gencives 

ilgha  ptlûn 

bailler 

ughej'un 

avoir  mal  aux  dents 

iighïun 

ronger 

nhuelleuîn 

être  nu 

il- hue 

nu 

iij 

le  nom 

ûi  elin 

nommer 

ûielcan 

baptiser 

inelman 

faire  mention 

iiiel-gno-n 

donner  un  nom 

uighe-no-lti 

un  chrétien 

iiighetîm 

devenir  chrétien 

ûitun 

nommer 

viulinnupen 

prononcer 

iilcan 

chanter 

Ulcha 

femme  célibataire 

ûldl 

écaille 

ûlduy 

fèves 

i'dduî 

rotule 

ûlin 

être  capturé  (animaux) 

uli-voe  iehna 

chienne  en  chaleur 

iilwen 

homme  principal 

ûln 

musique,  chanson 

illpun 

essuyer  la  bouche 

iilta 

citrouille 

Ulten 

œsophage  (gouffre) 

ûltunvin 

se  couvrir  au  lit 

iil-voe 

chanteur 

iillalcaîi 

devenir  féconds  (les  oeufs) 

ullcîiUqueUi 

impatient 

nllcun 

se  fâcher 

iillcunpen 

quereller 

umi 

cils 

ûmi 

épi  de  blé 

umllUi 

iimtii 

ûintu-no-lu 

umvallun 

iina 

ûnan 

ïinan 

ûnan  maun 

unatun 

unan  ma  ûgeîu 

iincumn 

iinvilUin 

un  l'un 

unumten 

ûpe 

ûpel 

ûpettique-voe 

iipl 

ûqiielûn 

iirbin 

iircun 

ûrcûtun 

iirciitun  antu 

ilremghen 

ùrem  cofqne 

ûremin 

ûremin 

urin 

nrquin 

ûtadpîin 

utafcul pohin 

ûidfpilcon 

ûtalcan 

ûtaîiin 
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indienne  principale 

cruel,  brave 

pacifique 

prendre  courage 

araignée  venimeuse 

bouchée 

démangeaison 

altération  des  chairs  chez 

la  femme 

piquer  (le  moustique) 

être  voisins 

ficher  un  pieu 

calomnier 

oiseau 

aller  à  la  chasse  des  oiseaux 

résine,  gomme,  poix 

bornes 

calfat 

angle,  bout 

lier 

étouffer  dans  l'eau 

se  fatiguer 

se  délasser 

jour  de  fête 

être  mouillé 

soupe  au  pain 

humidité 

tremper 

loup 

avaler 

avoir  en  dégoût 

serrer 

serrer  la  gorge 

alteratio  carnis 

faire  partie 
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iitun 

ûtavtcnn 

ûteti 

iitevin 

utevnau-hiie 

iîtef-qno-n 

utevtnn 

iitevulin 

lïtirin 

ûUv 

utivtun 

iltuvelin 


id. 

enfermer 

lente 

tirer 

précipice 

pousser 

tirer 

lancer 

(embidiar) 

pinces  pour  épiler 

se  raser 

dédaigner 


VOCABULAIRE 
d'après  Fèbres 


achah 
achircnn 
achur 
aciicha 
acun 
aciiti'in 

ad 

admeh 

vachi  ad  pie 

ad  pieu 

adcan,  admon 

adeln 
adelchepran 
adieu,  adycn 


la  poule 

s'aigrir  (l'estomac) 

l'ail 

aiguille 

arriver 

faire  arriver 

visage 

en  ma  présence 

de  ce  côté 

côté  du  nord 

faire  front 

s'opposer 

se  convenir 

jeter  la  faute 

ressembler 
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adit,  adgen 

ado 

adoln,  aroln 

ad  il  l  uni 

ad  un 

âge 

agel 

agJmas 

ahuechey 

alihifi 
ayarcïui 

ay 

avargen 

aychuevoro 

aj'ean,  ayecan 

aycnn 

ayhnyn 

ayleii 

aylin 

a  y  II  a 

ayominen 

ajypin 

ajra 

ayviû 

ayûii 

alca,  allca 

achahualt 

aidait 

aldûlcan 

aldihimen 

aldnnmo 

aldi'i  pu 

aldilvelo 

alen 


être  bien 
être  accoutumé 
maintenant 
se  presser 
braise 
chose  chaude 
visage 
masque 
fèves 
il  y  a  longtemps 
cendres 
briller 
quoi 
à  cheveux  gris 
dents  de  devant 
rire 
se  moquer 
ombre  du  corps 
la  braise 
caillou 
neuf,  (nombre) 

être  clair 
reflet  du  soleil 

paresseux 

(maison  ornée) 

aimer 

masculin 

un  coq 

beaucoup 

multiplier 

retarder 

longtemps 

très  loin 

importer  beaucoup 

éclairer (astres) 

12 
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alhue 

le  diable 

la  mort 

le  mort 

alhtién 

mourir 

alhue-curu 

alun 

aïhtie  mapu 

l'enfer 

alhue  poni 

patates  des  champs 

allhuen 

arbres  en  pied 

homme  important 

alim 

chose  en  flamme 

alimu 

brûler 

alin 

fièvre 

alimco 

eau-de-vie 

alun 

briller 

alla 

chose  mauvaise 

alu 

hélas  ! 

allcûn 

entendre 

allhue 

peu  à  peu 

allepun 

se  réjouir 

allhuen 

aller  peu  à  peu 

allhuin 

petit  sac 

allviin 

être  blessé,  se  plaindre 

a  m 

fantôme 

amtiin 

devenir  un  fantôme 

anchi  malghen 

image,  chose  de  l'autre  vie 

amechi 

le   son 

amcln 

ne  pas  reconnaître 

amomarin 

prier 

amon 

cheminer 

amuln 

faire  marcher 

ampeln 

désirer 

a  m  pin 

remède 

auca 

le  corps 

aucan 

être  le  milieu 

aucun 

se  dessécher 
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anquen 

chose  sèche 

aneln 

menacer 

anun 

s'asseoir 

anu-hue 

peaux  pour  s'asseoir 

anûpan 

venir  habiter 

antii 

soleil,  jour,  heure 

antiln 

faire  du  soleil 

anayen 

être  joli,  mignon 

anapul 

un  nain 

aneln 

menacer  de  la  main 

afiidnn 

être  sec 

ape,  epe 

presque 

apelaguen 

être  presque 

mourant 

apill,  apiii 

désir,  envie 

apilln 

désirer 

apo 

maître 

apulchen 

fleur  de  la  cendre 

apiin 

se  remplir 

apiimn 

détruire 

arciin 

baisser,  diminuer 

arciin  lavquen 

mer  basse 

aren 

se  brûler 

areln 

prêter 

arestin 

s'arracher  les  cheveux 

arol,  adol 

vite 

aron 

avoir  soif  ou  faim 

ariimco 

crapaud 

athay 

hermaphrodite 

aiJien 

se  défaire,  se  démolir 

atluin 

se  fatiguer 

athiitmi 

défatiguer 

aihucan 

fatiguer 

av 

la  fin 

avnen 

se  détruire 
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avenu 
avci'tntu 

aventum 

avidnam 

avquedtiamven 

avmen 

aviiln 

apiimn 

aviin 

avili  n 
avurcûn 

a  lie  a 

and 

audn 

aghcan 

aiillun 

auna 

aiiquiùeo 

aiiqtiincon 


se  punir 

le  dernier 

ce  qui  finit 

détester 

douleur,  regret 

consoler 

limite 

finir 

id 

être  mûr,  cuit 

mûrir 

défaillir 

(l'estomac) 

colline 

labours  pour  semer 

semer 

jouer 

être  impudique 

entasser 

flots  de  la  mer 

un  écho 

retentir 


C 


ca 
ca  m  a  pu  che 
cachai 
caehan 
cacheutnn 
cachilla 
cacliu 
caelilî,  eailiii 
eaehiilu 
cachïm 


autre,  autre  chose 

étranger 

hache  de  fer 

douleur  de  côté 

prendre  pour  un  autre 

le  blé 

le  pâturage 

ami 

pacifier 

porter  un  toast 
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caciil 
caciinon 
cad 
cadi 
caghe 
caghtnn 
cagliïd 
caganc'ûn 
cageln 
cagen 
cagemnan 
cagenttin 
cahualla 
calme 
cahuifi 
cahuin 
cahuytu 

cay 
caychuii 
caymuinn 
cay  fie 
caypiln 
cavujitlwv 
cal 
calcha 
calcu 
cal qui n 
caliil,  calil 
calmin 

calper 

calpiidun 

calva 

calla 

calli 


chose  mise  en  travers 
échanger 
beaucoup 
une  cote 
canard 
rivière 
pituite 
aboyer 
distinguer 
être  autre 
être  à  moitié  ivre 
jeter  la  faute 
cheval 
ramer 
le  cercle  des  astres 
réunion  pour  boire 
quatre 
et 
selles,  diarrhée 
ruminer 
ennemi 
égratigner 

géant 

laine,  toison 

poils  intérieurs 

sorcier 

grand  aigle 

chair  humaine 

vert  de  l'eau 

croupie 

(cosa  rota) 

arracher 

pois  chiche  , 

arbrisseau,  brin 

seul,  même 


—  i8a  — 


callvû 

bleu 

cam 

particule  interrogatoire 

caman 

fonction 

camel 

année  passée 

camitn 

une  autre  fois 

can 

cruche 

canay 

compagnon 

cancan 

rôti 

coni  ciinon 

s'asseoir  les  jambes  croisées 

canqiie 

(las  asentaderas) 

canque  mamûlî 

le  tronc  de  l'arbre 

cari  car  a 

une  lave 

capar 

la  moitié 

capi 

(porotos  nuevos) 

capiv  cûn 

piquer 

caplé 

de  l'autre  côté 

caguel 

mis  de  travers 

cara 

peuple,  cité 

carca 

marmite 

carca 

l'autre  côté  du  fleuve 

carita 

artillerie 

corumala 

d'autre  manière 

caru,  cari 

vert,  cru 

carii  ilon 

chair  crue 

cariilan 

mourir  de  coups  de  couteau 

cata 

trou 

châs  d'aiguille 

cathiin 

couper,  tuer 

cathi'i  phulli 

fossé 

cathiirupiin 

embuscade 

cathiin 

empêcher 

attacher 

cathii  duamu 

troubler 

cathi'imel 

quelquefois 

cav 

planche 
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cavcun 

caven 

cavir 

caviirn 

cancan 

cahcohu 

caucûîitcûcnn 

caulin 

cha,  cacha 

chache 

chacu 

chagh 

chaghdugiin 

chaghentun 

chaghtiin 

chaghtunuan 

cha  g 

chagn 

chagcûn 

chagnllcun 

chagull-namnn 

chahnin 

chay 

chay  chey 

chay  ciita 

chalcha 

chalin 

chai  ma 

challa 

challe 

challhiia 

chamal 

champal 

chanan 

chanaten 


entendre  en  secret 

épine 

asthme 

râper,  écouler 

hune 

trop 

battre  des  mains 

égratigner 

particule  d'ornement 

femmes 

(tetilla  de  ojos) 

chose  égale 

répondre 

prendre  exemple 

résister 

protéger 

petite  branche 

avoir  des  branches 

déchiter 

les  doigts  de  la  main 

du  pied 

perdre 

maintenant 

depuis  longtemps   plus 

d'aujourd'hui 

bouillie 

prendre  congé 

bât 

chaudière  de  fer 

parent  éloigné 

poisson 

couverture 

nu 

se  jeter 

être  clair 
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chanchan 

chanu 

chao 

cliapad 

chapadçûn 

chape 

cliapnd 

cliarahiiilla 

charuin 

cliaru 

chavil 

chavma 

chavo 

cl i  a  lin 

che 

chegeln 

cheche 

chedcan 

■  chey 
chelghue 

chem 

chemno 

chem  rumê 

chemêvûn 

chem  du  on 

chenchopûht 

chciicoll 

chenodciin 

chepidca 

chepidn 

chcqiieh 

chenivoe 

cheii 

chiinornme 


une  natte 
mouchoir 

père 
bourbier 
battre  des  mains 
tresse  de  cheveux 
chose  aplatie 
les  culottes 
rougeole 
cruche 
la  lie  de  la  chicha 
bonnet 
sommeil 
se  féconder  (l'œuf) 
homme 
procréer 
aïeul  maternel 
(el  ulpo) 
peut-être 
les  dents  de  devant 
quoi 
rien 
toute  chose 
baisser  la  tête 
quelle  chose 
trembler 
granit,  motte  de  terre 
chose  ronde 
être  accroupi 
l'herbe 
avaler  de  travers 
myrte 
comète 
où 
nulle  part 
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chehn 
cheiique 

cJii 
chic  il  m  II 

cliid 
cliidan 
chigen 
chihnay 
chilli-dugn 
chilqiien 
chilquin 

chilla 

cliillca 

chillcan 

chilïedîigtiln 

chille 

cliillimwi 

chillvun 

chima 
cJiinqned 

chinin 
chinidu 
chiquell 
cliiqueun 

cliiqnill 
cliiqnin 
chircan 
cliion 
chiiilhi 
chiiique 
chocoll 


famille 

autruche 

particule  d''ornement 

s'armer  de  lance, 

d'épée 

patates  gelées 

la  craie 

restes  de  bevidas 

nuage 
langue  du  chili 
percer  les  oreilles 
mettre  en  gerbe, 
multiplier 
une  rave 
papier,  écriture 
écrire 
lire 
(gabiotas) 
se  paralyser 
se  délier, 
s'affaiblir 
bubons 
chose  ronde 
bluter 
épier,  guetter 
chatouillement 
mettre  l'intérieur 
en  dehors 
une  cigale 

coire 

éclabousser 

regorger 

(arnear) 

oiseau  de  proie 

coup  de  poings 
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chocon 

choculn 

chocûm 

chod 

chodcuran 

chogn 
chogiiicu 
choyi'm 
chollcho 
choUov 

chollovn 
cliomvûl 
clioncan 

chonco 

chonc'ùn 

chonohcun 

choiie 
chonian 
chopilln 
choquin 

chori 

chov 

chuca 
chue an 

cJiiichi 

chuchin 

chiichjc 

chirà-lme 

chuulan 

chumn 

chunial 

chttntpira 


être  pénétré 
de  froid 
danser 
neveux 
chose  jaune 
jaune  d'œuf 
s'éteindre,  se  calmer 
tison 
bourgeonner 
(cerajas) 
chose  avec  écorce, 
les  tuiles 
être  concave 
chose  torte 
danser 
assiette  de  terre 
donner  des  coups  de  tête 
coude,  bras 
couverture 
désespérer 
avoir  les  doigts  gelés 
se  moquer 
sauterelle 
mal  d'yeux 
presse 
oiseau  des  bois 

qui  ? 

nœud  du  bois 

l'aïeule 

tamis 

se  répandre 

en  bouillant 

que  faire 

pourquoi? 

chapeau 
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chumpoln 
chuinpi 

chumten 
chunl 
chiqua 
churnan 

cJîuv 
chuvleciin 
cliuvicy 
chucalu 
chiicon 
chïuicûn 
chugarn 
chilln 
chiill 
ch  inique  il  un 
cil  Un 
ciiiinin 
chîîni-hue 
chïifun 
clé 
clen 
clen  antiî 
cliviîn 
clo 

cl  0  0  un 
clolclol 

don 
clorinn 

co 
covnnco 
cochim 


rouler 

la  bande, 

bandage 

combien 

ophthalmie 

que  dire 
s'embrouiller, 
s'envelopper 
entier 
gaucher 
bossu 
mettre  de  côté 
dévider  en  peloton 
distiller 
blesser 
prendre,  agrafer 

les  anses 

filet  delà  langue 

échapper 

bluter 

tamis 

échapper 

particule  d'actualité 

la  queue 

rayons  du  soleil 

mâchoires 

faire  ensemble 

particule 

se  tapir 

gorge 

(el  maque) 

ronfler 

l'eau 

l'eau  chaude 

allier 


cûchim 

cocJiimiiin 

codin 

codo 

coel 

cogh 

cogi 

coyagh 

coyain 

caylla 

coyoln 

colchak 

colchaùn 

coJcol 

coli 

colii 

collen 

collv'ùdun 

cornai  II  ne 

coviovilii 

comoviiun 

coin  un 

coma 

conaln 

con-antû 

conca 

conJiue  antii 

conmen 

conn 

coniimn 

conuingiincn 

couple 

conn 

conn 

coiihue 


doux,  sa\oureux 
médicamenter 

tumeurs 

fruit  en  fleur 

manche  de  lance 

dé  à  jouer 

semences,  récoltes 

parlement 

le  chêne 

mensonge 

reliure 

ampoules 

le  têtard 

le  garrot 

rouge,  vermeil 

couleur  rouge 

aller  boire 

se  troubler  en  parlant 

bord  du  vêtement 

anguille 

(tener  calambre) 

regarder  avec  plaisir 

les  grands  jeunes  gens 

manquer  de  respect 

le  soleil  se  coucher 

petites  poignées 

soleil  couchant 

verser  de  l'eau 

entrer 

se  mêler  de 

inquiéter 

jusque  dedans 

commencer 

colombe 
petit  d'anainal 
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(' 

iiii 

coù 

i-liiie 

coù 

hue 

coù 

■  aln 

COpi 

1  hue 

€(• 

pou 

cop 

ïtllca 

c 

•n'î 

C  ' 

■ren 

col 

'  rut 

cm 

1.  m 

< 

>vn 

c  ' 

'Il 

en  ■ 

'In 

C<r 

que 

C" 

nu 

■in 

• 

un 

' 

l'/O 

il 

!Ùn 

. 

iiv 

Cl 

'en 

hi 

u 

Cîidû! 

'uîall 

-iiï 

CUil 

cuye 

( 

en 

H 

en 

mro 

( 

na 

un 

'■C    ■ 

d 

nna 

les  petits 

l'utérus 

le  nid 

manquer  de  respect 

le  souffre 

(cosa  copuda) 

machemourre 

ragoût,  jus 

se  venger 

chose  rôtie 

rôtir 

brûler 

riz  grillé 

(cocer  la  loya) 

le  pain 

chauffer 

(quinquincho) 

salive 

la  grive 

être  égaré 

le  vent 

maïs  grillé 

verenda  inulieris 

aïeule  maternelle 

rognons 

testicules 

vieille  femme 

jouer 

pierre  à  aiguiser 

épine  du  dos 

la  perche,  poisson 

se  coucher 

patates 

borne  bourrasque 

bourasque 
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cuya 

belette 

ciiyciiy 

un  pont 

cura 

pont  de  pierre 

ctiye 

vieille 

cuyvi 

autrefois 

cîiyul 

charbon 

cuj'ilm 

sable 

Cîilay 

devant 

cullu 

fuseau 

culpem 

délire 

culpeh 

rave 

culthun 

tambour 

culveun 

sarcler 

cnlcnJl 

comète 

cul lin 

payer 

cullhuin 

diarrhée 

cullme 

misérable 

pauvre 

cum 

chose  rouge 

cumpanil-hue 

le  cuivre 

cuhavu 

cuire  légèrement  les  œufs 

cîinco 

grappe  de  raisin 

cîinquen 

chant  et  danse 

cunibal 

pauvre  orphelin 

cuiiiun 

danger,  crainte 

cupiln 

tondre 

cupiïd 

chose  fangeuse 

cupiiln 

mettre  dans  la  cendre 

cura 

pierre 

curai  g  e 

prunelle  des  yeux 

curai  ge  cuthan 

maladie  des  yeux 

curan,  cujan 

rœuf 

cure 

épouse 

curepinenn 

se  payer 

curi 

orties 
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airi^  ctcrti 

curïi  calmin 

ciirûtiin 

eut 
cutana 
ctiiurn 
cuien 
cuthan 
cuthaun 
cuthanpihqneln 
cuthantul 
cutlii 

cuthn 

eut  II  11 

cuvillti 

euvH 
cûdemallin 

ciidin 

ciicin 
cudugon 

ciiga 

eûgeii 

eugon 

ciîgan 
cîïgûrcûn 
eûhiiellen 

ctïyeo 

ei'iyen 
cûyenpen 

cuyhi 

eûymi 
cûymin 
euyiimn 

cilla 


chose  noire 

repas  mortuaire 

tendre  en  noir 

chose  grillée 

un  sac 

rôtir 

id. 

douleur 

être  malade 

pardonner 

faire  souffrir 

verenda 

mulieris 

tache 
(orador) 
cuire  la  loza 
se  fatiguer 
ver  luisant 
(las  pares) 
vêtement 
célibataire 
famille 
lâche,  poltron,  fou 
être  âpre  au  toucher 
(refisar  colores) 
frotter 
désirer  voir  un  absent 
chose  transparente 

la  lune,  le  mois 

avoir  ses  menstrues 

chose  laide 

fou 
devenir  fou 
secourir  en  nourriture 
trois 
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ciilachi  trois  fois 

ci'ilahucmo  il  y  a  trois  jours 

culvacnln  (sangolotear) 

cïilche  entrailles 

c'ûleo  corbeille 
culvauîi                  se  prendre  une  chose  dans   l'autre 

cûlhuacûnon  (encajar) 

citli  hameçon 

cnlpaytnn  donner  un  croc  en  jambe 

c'ùlihen  une  chose  lâche 

cûltheln  relâcher 

cïdiidiin  se  vider,  se  fondre 

cnlmnn  être  frénétique 

ciilnii  se  coucher 

ciilla  camarade 

cilllay  arbre  produisant  un  savon 

ciUlcan  essuyer 

ciillen  les  larmes 

cûllin  viser,  tirer  de  la  flèche 

cnllmann  lécher 

ciïllpo  tourterelle 

cûllinun  se  laver  le  visage 

ciiinarca  (peladille) 

d'une  maladie  de  gorge 

ciiine  bien,  chose  bonne 

ciïinelcan  faire  bien,  se 

porter  bien 

cûinentun  être  savoureux 

plaire 

cil  met  un  le  temps   devenir 

beau 

ciimepue  bonne  alïection 

ciiinpalli  pioche 

capo  de  hasta 

c'ûmpen  homme  fou,  lâche 
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cûmpun 
cumtulun 

cûmparelen 

ciinapage 

cûui 

cûntan 

chucho 

cûnchocûntJian 

cûnthun 

cûnu 

cûnal 

cûnatun 

cûne 
ciipa 

cupaln 
cupan 
cûpen 
cûpon 
cûpul-  hue 
cupul 

ciiquiru 

ciirin 

cûriyanu 

cûron 

cnnin 

dit  en  un 
ciitu 

ciitug 


(trajar  palos) 

la  terre  retentir 

quand  on  la  foule 

être  égrené 

vint  ici 

mis  de  travers 

être  remis  à  filet 

boiteux,  manchot 

aller  sur  un  pied 

le  fleuve  lorsqu^il 

est  bas 

nasillard 

filet 

prendre  les  mains 

d'un  autre 

jumeaux 

particule  de 

désir 

tuer,  porter 

venir 

percer  avec  une  tarière 

faire  l'autopsie 

berceau 

(la  armajon  de  los 

palos  de  la  casa) 

craquer 

s'égarer 

id 

hanche 

tante,  paternelle 

de  l'épouse 

être  entêté 

à  partir  de 

jusqu'à 

poignée  de  paille 

13 
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ciitiin 

ciithal 

ciithaln 

ciltlial-hne 

cilthal-ciira 

cilthalmaque 

ciUhiin 

ciiti,  chu 

cuiimen 


se  pâmer 

le  feu 

faire  du  feu 

la  cuisine 

pierre  à  feu 

enfer 

exprimer,  serrer 

main,  bras 

poursuivre 


D 


dagJilu 

dahiie 

dallca 

dallquin 


daîltui 


dajnchim 
damen 

dami 

damiin 

dan,  d  ai  lin 


daùe 

dapin 

dapilln 

daqtteln 

d  ave  an 


homard 

(quinùa) 

mare,  radeau 

(hacer  pesquizas) 

avoir  soin 

enseigner  le  chemin 

conseiller 

faire  de  faux  rapports 

se  plaindre 

accusé 

interroger 

être  adultère 

(l'homme) 

natte 

bêcher  la  terre 

poursuivre 

insister 

maltraiter 

un  nid 

régaler 

enchausser  des  patates 

se  concerter 

enchausser 
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damiill 

les  puits 

decJiun 

bâcler 

étayer 

degiill 

(porotos) 

dehuin 

volcan,  chaîne 

de  montagne 

deycan 

inciser 

dellen 

tcurner  d'un  côté  à  l'autre 

dencho 

le  maître 

denchohi 

charger  une  chose  sur  une  autre 

domipran 

la  terre  être  spongieuse 

devtiin 

emprisonner 

deiin 

chose  grande 

deîi,  deiima 

après 

dehmen 

achever 

de  un 

s'achever 

deîile 

en  finissant 

deîim 

chose  savonneuse 

deuil 

rat  des  champs 

dichon 

donner  un  coup  de  lance 

dicumn\ 

vérifier,  essayer 

dige 

d'un  côté 

digelen 

être  d'un  côté 

digeln 

mettre  de  côté 

dige  cojin 

entrer  plus  avant 

digethipan  - 

s'écarter 

dihuen 

compagnon 

dille 

cigale 

dillu 

sillon 

dimin 

recueillir 

din,  ditnn 

attendre 

dinivii 

glaner 

div 

rosée  sur  les  feuilles 

diquemn 

essayer 

dogoll 

marmite 
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dov,  yod 

davantage 

dollcun 

éplucher  les  légumes 

dollon 

trouer 

dolliim 

instrument  pour  raser 

doîliîmu 

trouer 

dondomu 

murmurer 

domo,  domù 

femme 

domo  cal 

laine  douce 

duam 

mémoire 

volonté 

affaire 

ciime  duangeîii 

homme  de  belle  condition 

epu  dnamgelu 

je  n'ai  pas  deux  sentiments 

duamn 

se  souvenir, 

penser 

diiamyen 

avoir  besoin 

duamlen 

être  pensif, 

hésiter 

duca 

maison 

dugu 

chose,  affaire, 

parole,  raison. 

avis,  nouveauté, 

circonstance 

htienu  dugu 

les  choses  du  ciel 

dugiin 

parler 

chanter 

duguyen 

parler  de  quelques-uns 

dugtinmen 

intercéder 

duyilin 

battre  le  liquide 

dullin 

choisir 

dullin 

les  abeilles 

dulluy 

ver  de  terre 

dumin 

ténèbres 

duniun 

s'épouiller 

dupen 

prendre  soin  de  ses  biens 
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duque 

distance  du  pouce  à  l'index 

dticha 

le  berceau 

dûcho 

(achupalle) 

diichtin 

signaler 

dilchïc-îiue 

l'index 

duc  on 

(coronta  de  maïz) 

diicûllan 

tourner  d'un  côté  à  l'autre 

dûhuehin 

entrelacer 

diillio 

éclats,   copeaux 

diimu 

plonger 

dûnin 

les  cils 

dilto 

(achupallas) 

echeî 

froid,  vieux 

echiun 

éternuer 

ecull 

manteau  rayé 

ecîin 

baisser  la  voix 

edilm 

les  gencives 

eghua 

juments 

egu,  egu 

indice  du  pluriel 

eh  II  in 

écheveau 

eya 

oui 

eye 

celui-ci 

eyeîi 

là 

eymi 

toi 

eyûn 

se  plaindre  par  la  souffrance 

ela 

chose  mauvaise 

elcan 

garder,  cacher 

elchen 

mettre  en  ordre 

eldtiamu 

se  déterminer 

elmen 

aller  placer 

aller  laisser 

élu 

placer  quelque  part 
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se  charger  de, 

faire,  créer, 

enterrer 

el  lihuen 

(dar  del  cuerpo) 

elpîi 

descendance 

elpinqiien 

se  déterminer 

elquircun 

se  courber 

eltun 

cimetière 

enterrer 

créer,   inventer 

elvaln 

charger,  recommander 

ehin 

se  loger 

se  vêtir 

clnn 

donner 

eliipin 

promettre 

eliipiuquen 

confier 

elutun 

restituer 

elunpa 

héritage 

ellan 

être  mauvais 

avoir  mauvais  sort 

ellaellan 

être  à  moitié  mauvais 

ellahun 

l'aube 

eilcûn 

héritage 

elloun 

se  montrer 

ellonclen 

être  montré 

etn 

interjection  de  tendresse 

emay 

oui 

empaln 

{en  camararse 

un  animal  sobre  otro) 

encoln 

monter  en  grimpant 

encolhue 

l'escalier 

enciin 

tousser 

entu 

sur  la  pointe  des  pieds 

entivpran 

se  lever  sur  la   pointe  des  pieds 

enfin 

avoir  faim 
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entu-eadan 
entu-dugun 
eîitii-ldiigun 
entîi-yehnen 

enhi-manumn 

entun 

entim  fii  cûdaù 

ev.tu-mencun 

entu-povcïm 

entu-tacun 

entu-ihorvan 

entu-ûllcun 

ent'ûv 

eiiaellen 

enum 

enman 

epe 

epeh 

ephn 

epiidiianlen 

epimamun 

epîinple 

etipo 

etaca-hue 

etiittun 

eùpnn 

eîi'ù,  emilun 

e^hacan 


châtré 

découvrir 

déclarer 

(salir  bien 

de  una  fonction) 

s'acquitter  de 

tirer,  arracher,  inventer 

j'ai  fini  mon  travail 

décharger 

détordre 

déboucher 

écumer 

défâcher 

boiteux 

être  tendu 

la  chaleur 

chaufïer 

presque 

conseil,  fable 

être  deux 

être  douteux 

junte  de  guerre 

des  deux  côtés 

étrier 

un  couteau 

se  plaindre  par  maladie 

crier 

vendre 

maudire 


ghaghel 
ghiichan 

ghiiden 


champignon  de  chêne 

recevoir  comme  réparation 

d'un  délit 

abhorrer 
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ghûy 

un  nom 

ghûytun 

nommer 

ghiiyagh 

tous  les  deux 

ghuyughgen 

être  égal 

ghuylli 

le  sud 

ghllyun 

s'allumer 

ghiil 

chanson 

gli'ùlcha 

vierge 

ghulmeyen 

murmurer 

médire 

ghïdmen 

cacique 

ghûnan 

mordre 

ghunapiîiquen 

être  enragé 

ghiinapue 

rage,  haine 

ghimi 

myrte 

ghiinûm 

les  oiseaux 

ghiiroin 

plonger 

ghïUhar 

pépin 

ghiithen 

lente 

ghiilenien 

tenir  dans  une  poignée 

ga 

particule  d'ornement 

gacun 

appetisser 

gaghotun 

secourir 

gahuen 

guérir  les  yeux 

gahuin 

effrayer  les  oiseaux 

gayca 

frotter 

gaygain 

hennir 

gain 

tout 

gamno 

en  vain 

gamno  yaiin 

aller  en  vain 

gancoln 

assujetir 

gagner  son  procès 

garni 

répandre  en  semant 

gann-hue 

grande  corbeille 

gapi 

concubine 
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gaqiiel 

gâta 

gavuln 

g  ail, 

g  a  un 

gaù-ciiun 

gaùponin 

gecan 
gechi 

govti-gechi 

gecimn 

gedin 

gcdiin 
gedumel 

gehtien 
geyciire-hue 

geycun 
geyumel 
gemen 
geln 
g  en 
gen 
genpehman 
gen-giiman 
genla 
gen  clie 
gen  hue  m 

getun 

patïrugeiey 


coquillage 
particule  d'ornement 
aller  voir 
étoiles 
laver 
se  laver  les  mains 
essuyer  les  pommes  de  terre 
les  yeux 
avoir  assez 
à  peine, 
plus 
hardiment 
croître,  s'élever 

les  cils 
arracher   e  maïs 

quelquefois 
avoir  davantage 
réunion  de 
danse 
remuer 
quelquefois 
attesté 
(dar  ser) 
être  maître 
maire 
(tener  fortuna) 
l'oftensé 
le  maître  du  mort 
voisin 
celui  demeurant  au  ciel 
pour  faire  pleuvoir 
se  changer  en, 
devenir 
il  devint 
religieux 
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gctnv  ci'iyen 

genochi 
genmamen 

g  Clip  in 
oefii 

gepan 

gepey 

gevHÛ 

gicHU 

g  il  an 
gilahiie 

g  m  an 
gillacan 
gillaiiin 

g  m  an 
gillitîin 

ginivn 

gintan 

gingincun 

giv 

giofi'i 

giiiln 
giuntan 

gin  nu 

giïlam 
glamun 

godun 

geyde 
goygoin 

geyma 

geypan 

goyiin 

golin 

goyitrn 


la  lune  devint 

sans 

attendre 

le  poète 

en  hâte 

venir  d'ici  là 

peut-être 

noisetier 

saigner 

passer  à  gué 

le  gué 

demander 

acheter 

redemander 

allié 

battre 

absorber  par  le  nez 

écraser,  fouler  anx  pieds 

haleter  en  respirant 

coude,  angle 

aplanir  en  foulant 

guider 

éviter 

nettoyer 

conseil,  avis 

se  conseiller 

écosser 

forniquer 

murmure 

en  vain 

se  confondre 

se  distraire 

oublier 

s'enivrer 

craquer,  rechigner 
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gnll 

giill-antû 

gusan 

gûchan 

giîchin 
gîécun 

gil-cii)/i)i 
giidaln 

gndevclin 
giidin 

gûdivci'm 
gûdon 

gûdotun 
gûdiin 
giîdiivn 
guyun 
gïilaun 
gïddan 
g'ùlen 
cîilgi 

giilir  ci'in 

gi'thi 

gûlorn 

gûlovn 

gui  lin 

gïilladn 

gûllodcun 

gûlvun 

gulîudn 
gûlliin 
giiman 

gîimonn 
gilnan 

gûnchun 


l'occident 

de  4  à  5  heures  du  soir 

tomber  de  vieillesse 

défier,  accuser 

donner  un  coup 

serrer,  fouler  aux  pieds 

ne  pouvoir 

ne  pouvoir  parler 

importuner 

entourer  par  la  ceinture 

boucher  avec 

appeler  par  signes 

feuilles  de  navets 

aller  boire 

manier  secouer 

semer  du  maïs 

presser 

piler  le  maïs 

effeuiller  le  maïs 

frapper  d'un  poignard 

boiteux 

moudre 

être  entassé 

cueillir  le  maïs 

fouler  aux  pieds 

nettoyer 

se  mouvoir 

caresser 

netto3er 

nettoyer 

se  plier 

pleurer 

mettre  petits  suppositoires 

être  arrêter  par  la  mort 

s'égrener 
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guncun 
giineî 

g  il  ne  In 
srimen 


gtinen 

gûne  cûnon 

£unencan 

gûnetiin 

gûnehn 

giînov 

giiinon 

gûnin 

gufJonin 

gûnucan 

gupemn 

gûpiln 

gûpiinn 

g  il p  un 

giiren 

gurenciin 

giirinu 

giirn 

gurtimn 

gnrn 

giirun 

giltain 

giiiantîi 

giilign 

gûtû 

gnthiiriin 

giivcn 

guvn 


(hazer  fieras) 

signal,  insigne 

montrer 

industrie, 

astuce 

gouverner 

disposer 

machiner 

tromper 

s'essayer 

se  gouverner 

ride 

faire  des  gestes 

la  faim 

mettre  petits  suppositoires 

broyer,  éplucher 

rendre  muet 

regarder  avec  soin 

étouffer  dans  l'eau 

plier 

tisser 

appuyer  avec  les  mains 

plaquer 

être  enfilé 

mettre,  remplir 

être  enflé 

pétrir  la  pâte 

briser  du  bois 

lit  d'herbe 

tuer  des  poux 

bossu 

craquer,  rechigner 

pacifier 

disparaître 

se  cacher 


—    205 


gûvqueun 
gilntun 


hua 
cujunpe-hua 
quelti 
vijama 
callquiutù 
IiJtaca 
hiiachi 
huacha 
huachu 
huada 
hnadcûn 
huagûllhuagull 
huaglen 
htiahuacûn 
huaycliion 
hua  y  diîv 
huayhuen 
huay  qui 
huayun 
huela 
hualcu 
hualhualu 
hualug 
hualiin 
hnall 
hallmiaun 
hua  m p en 
hnampu 
hnancu 
huancû 
huancïm 


faire  nuit 
disparaître 


H 


le  maïs 
maïs  noir 
le  rouge 
le  vert 
le  blanc  et  noir 
troupeau 
bœufs 
lacet  pour  prendre  les  oiseaux 
le  bâtard 
citrouille 
bouillir 
gorge 
étoile 
crier 
mettre  le  dedans  en  dehors 
de  l'autre  côté  de  la  montagne 
le  vent  du  sud 
la  lance 
l'épine 
(petitos) 
balle,  pellicule 
l'eau  murmurer 
l'automne  quand  il  y  a  du  maïs 
écorcher  les  animaux 
à  l'entour 
aller  en  tournant 
être  éveillé 
une  embarcation 
un  banc 
caroube 
aboyer 
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h  H  an  que 
huapi 
linaquen 
huaquin 
huaranca 
htiarun 
Inicata 
hucaton 
hiiavuln 
Il  II  a  V  un 
hiiaiiyun 
hnaïd 
hnaïin 
hue 
hue 
hue-curam 
hue  du^umen 
hue-charn 

hue c ha 
huechoiUi 
huechun 
huechun 
huechuntun 
huecu 
hiiecun 
huectivn 

hue  lia 

hue dan 

huedaln 

hue-do  mo 

huedon 

huedhued 

hiiedque 

hiiedquitun 


autruche 

une  île 

cri 

fourrures  servant  de  lit 

mille 

crier 

la  plage 

se  briser 

garder  le  secret 

dent  canine 

saigner  du  nez 

gorge 

pleuvoir  dans  la  maison 

interjection  d'étonnement 

chose  neuve 

œufs  trais 

au  commencement 

égueuîer 

jeune  homme 

trôner 

en  haut 

arriver  au  bout 

être  le  premier 

oncle  maternel 

dehors 

les  flèches  qu'on  arrache  en 

suçant 

chose  mauvaise 

se  rassasier 

rassasier 

jeune  fille 

blessure  de  la  tête 

stupidc 

une  corde 

être  prostituée 
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îiitegan 
h  ne  g  un 
hue  g  en 
hue  go  n 
huehuin 

hiieychan 

hiieye 

hue  y  cl  n 

hueyvun 

hîicy  gon 
hiieyun 

hueyûln 
hnele 

hiielen 
hiielgirn 

huelihen 

hneln 

htielin 

huelque 

h  II  elle 

h  lie  In 

hueluln 

hueluconn 

huelncûnon 

hiielîin 
hîielurito 

h  ne  II 

huellentit 

hnellhuell 

hnellin 

huellintun 
hue  m  a 


s  ouvrir 

édenté 

poudre  d'ellébore 

égueuler 

rayon,  tonnerre 

combattre 

sodomiste 

nager 
à  demi  sec 
égrener 
tomber  en  poussière 
nager 
le  côté  gauche 
le  revers 
avoir  de  la  malechance 
un  membre 
se  démettre 
de  grand  matin 
renouveler 
vide 
quelques-uns 
chose  distincte 
mais,  au  contraire 
s'égarer 
être  à  la  place  d'un  autre 
changer 
s'échanger 
étoiles  des  trois  Maries 
solitaire 
quelques-uns 
tantôt  oui,  tantôt  non 
chose  vide 

vider 
faire  place 
premier,  avant 
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htiemaln  commencer 

Jiuemalghen  petite  fille 

hîiemal  ghentun  déflorer 

Jiuemn  se  cacher  derrière  un  autre 

huenche  en  haut 

huente  sur 

huenteln  placer  en  haut 

hiienielli  le  croupion 

linenthu  homme 

huenthaln  encourager 

huenthucahn  se  vanter  de 

huejîu  en  haut, 

ciel 

Jnteniï  le  maître 

hiienuy  l'ami 

huen  amitié 

Jiucham  cum  désirer  voir 

huenen  dérober 

hueiieve  voleur 
hueiii                     garçon  de  14  à  17  ans,  camarade 

huenimn  faire  partie 

huePavciiû  donner  un  coup 

huepûil  arc,  arc-en-ciel 

hnepumii  trouer 
hueque                            (los  carneros  de  la  tierra) 

huera,  hiieda  chose  mauvaise 

huera  dugti  malheur 

huer  il  c  an  maltraiter 

hueran  être  mauvais 

huerapineûn  avorter 

hueran  se  tuer,  être  malade 

hueranman  mettre  en  mauvais  état 

hucrilcan  le  péché 

huercûn  envoyer 

hueralen  mauvaise  santé 
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huer  in 
hueri-can 
Jmerin-pen 
huerin-Uin 
huerquen 
liiiesau-tûn 
hueiav-am 
hueted 
hiietan 
hiievn 
Inieïda 
hàehn 
hiiehn 
hiieû-pin 
h  lie  il  un 
htdlpadn 
hîiilan 
hiiilpan 
htiijqiienn 
liidlqiiern 
hiàlqid 
hidltheh 
hidllghun 
liidllgemn 
hnUl-ludll 
htdll-hudliui 
hidllineiï 
hidllpan 
huUlliuan 
h  ni  m 
h  ni  m  H 
htdm-tnn 
hidmiïln 
htdnca 


le  délit 

se  dégoûter 

dédaigner 

recouvrer 

messager 

(hacer  del  cuerpo) 

donner  un  soufflet 

un  trou 

briser 

dépasser 

il  y  a  peu  de  temps 

gagner  au  jeu 

acquérir 

parler  en  public 

l'aurore 

répandre 

crépir 

(sarte) 

faire  des  fils  comme  le  miel 

avoir  la  bouche  de  travers 

grive 

nourrisson 

vessie,  urine 

avaler  sans  mâcher 

(orejones) 

tomber  par  gouttes 

parleur 

cordon,  série 

écheveau 

chose  douce,  apprivoisée 

s'accoutumer 

accoutumer 

caresser,  apprivoiser 

espagnol 


14 
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liiimcul 

liuinciiUûn 

huinciin 

huirca 

hiiircahneml 

hiiiv 

hnivn 

huiv-dtigun 
huivcunon 
lu  cive  un 
huivrupan 
Jniy 
Jiuychan 
huychantun 
liuycliaconinn 
Jmychov 
hiiychun 
lia  y  chuntun 
IiHj'  chiilln 
huy  ciirn 
htiy  duin 
huyghun 
liuygolgor 
huy  gitdii 
hiiy  g  uni 
hnyhiien 
huyladneghn 
Jutylan 
h  ny  levé  II 
Jtuylua 
hnyli 
Il  nylon 
huylicvciln 
huyllnan 


colline 
avoir  le  dos  au  feu 
dérober  des  bestiaux 
les  rides,  figure  peinte 
couleur  rouge  des  nuages 
droit,  à  la  suite 
être  direct 
s'ajuster 
bien  parler 
diriger,  liquider  une  affaire 
mendier  des  semences 
se  promener  en  silence 
interjection  de  colère 
prendre  le  bien  d'autrui 
enlever 
prendre  le  cheval  à  la  main 
impuissant 

être  distinct 

cueillir,  choisir 

couler  par  gouttes 

rompre 
tomber  par  gouttes 
la  soif 
colline 
traîner 
se  rompre 
siffler 
(abarrajarse) 
crépir 
être  brèche  dents 
vanneau  de  faucon 
l'ongle 
(longorucho) 
briller 
écheveau 
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huyma 
hitytnûll 
huynoln 
hitymi 
hîLynïdn 
hîiynûn 
hiiynamn 
hiiyûil 
Imyp'ùln 
hucypun 
linyrarciin 
Imyravciin 
linyrin 
huyron 
huyron 
hiiythan 
hiiynin 
hîiy  îhaysa 
hnythantim 

Jiuythi 

huythorcun 

huytiiudn 

hîiythiihue 

hnyhihn 

huythïi 

îinyvolcn 

huyviiln 

hiiyitlhi 


grande  baguette 
petite  baguette 
aller  à  quatre  pieds 
couteau 
effiler 
s'étendre 
voiturer 
simple,  non  double 
être  à  la  file 
plier,  courber 
jeter  des  cris 
souffleter 
peindre,  dessiner,  écrire 
fendre 
écosser 
tirer  vers  soi 
nettoyer,  écosser 
boucles 
tirer 
cuiller 
hoquet 
déchirer 
fronde 
courant  du  fleuve 
cuiller 
coteau 
agiter  un  fouet 
soif 


I,  Y 


tcn 

ichuhuen 

ichuiia 

icol 


particule  de  pluralité 

verenda  viri 

faucille 

baleine 


icidia 

ida 

ici  Clin 

iduin,  ijuDi 

idiln 

igCj  dige 

iliuqy 

ihuay  viln 

ihue 

iliîdn 

ilcu 

il  coin 

ildiigùmn 

lie 

ileln 

lion 

m -cura 

il  te 

iliiluquen 

iliin 

m 

illamn 

illav 

illicura 

lUiign 

impoln 

imi'idn 

i  mil  In 

iiniîlcan 

in 

incan 

ina 

inan 

inan  votiim 


couverture 
pierre  à  aiguiser 

distiller 

petits  oiseaux 

nuire 

jusqu'à  un  côté 

vipère 

dragon 

un  vase 

•suif 

glouton 

lisser 

oindre 

enflure 

donner  à  manger 

chair  comestible 

pierre  lisse 

lait  de  femme 

moelle 

se  tendre  pour  s''envoler 

écaille  de  poisson 

dédaigner 

chose  plane 

pierre  lisse 

avoir  dégoût 

enrouler 

oindre 

rouler 

faire  rouler 

manger  et  boire 

cuisiner 

près  de 

suivre,  être 

le  second,  le  dernier 

fils  cadet 
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tna  cay 

inage  clii 

inaguma-clon 

ina-pran 

inapnnon 

inarum<rn 

inaii  inaù 

inaiï  hya 

incan 

ingen 

iney 

ipun 

ipn-lme 

iron 

isca 

itovn 

ivcïm 

ivum 

ivûn 

iviiln 

yaghel 

yalinilma 

yagman 

yalalcini 

yeywi 

ye,  yacl 

jyall 

yamchin 

yamn 

yana 

nacliifiH 

yapagh 


en  outre 

enfin 

pleurer  avec  d'autres 

poursuivre  en  vain 

s'enquérir 

avertir 

successivement 

le  soir 

secourir 

être  ivre 

qui 

balayer 

balai 

(estar  roncio) 

la  mèche 

pleurer  par  la 

poussière 

râper 

petits  quadrupèdes 

croître 

buter  les  plantes 

nourriture 

perruche 

(hacer  zanza) 

faire  du  bruit 

en  tombant 

être  furieux 

nourriture 

les  enfants,  la 

famille 

avoir  des  frissons 

avoir  peur 

le  domestique 

avoir  des  frissons 

la  besace 
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yapen 

danser  avec  bruit 

yapépuiillin 

porter  des  coups  dans  la  lutte 

y  a  pin 

alarmer,  animer 

yarquen 

chevêche 

y  aie  hue 

coibine 

yav 

chose  mise 

de  côté 

rave ni  un 

rejeter 

yavn 

chose  dure,  forte 

yaviiln 

animer 

y'aviitiin 

se  réconforter 

yaviïln 

écarter 

yelaien 

honte,  respect 

verenda 

yelmelcan 

faire  honte 

yeln 

i^llevarle  a  otro) 

yelmen 

porter  quelque  chose 

pour  quelqu'un 

ycmen 

tirer,  traîner 

yen 

porter 

haythayen 

tirer  à  droite 

methayen 

porter  en  ses  bras 

duamyen 

avoir  besoin 

yene 

grande  baleine 

puthayene 

son  ventre 

yepan 

venir  porter 

yepnn 

porter  en  passant 

yerclcn 

montrer  les 

dents 

yevaltu 

chargement 

yod 

plus 

yodcume 

meilleur 

yodhnera 

pire 

yodn 

surpasser 

yolthan 

pousser 
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y  OUI 

j'oniuinn 

yovHii 

yû 

jyucu 

yiigi'timi 

yuîgïmi 

ynln.yulcan 

j'tine 

yupe 

yupi 

vnli 


davantage 

ajouter 

oser 

narine,  pointe 

le  joug 

affiler 

les  flammes 

enrouler 

le  premier 

oursin  de  mer 

l'épaule 

(pejerey) 


la 

lachu 

lace 

lacu 

ladayaun 

ladciln 

ladnamn 

laeln 
lagiimn 
lahtian 
lahuane 
la-liué 
la-hnen 
lahiientun 
laycûiï 
laïc  an 
lamgen 
lampa 
lan 
lay  antu 
lanpe 


le  mort 
fouet 
eau  pourrie 
aïeul  paternel 
aller  en  remuant  les  fesses 
être  triste 
être  agonisant 
devenir  veuf 
tuer 
le  cèdre 
grand  lézard 
chose  mortelle 
un  remède 
prendre  un  remède 
paume  de  la  main 
faire  mourir 
la  sœur 
loupe 
mourir 
éclipse  de  soleil 
la  veuve 
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lantii 

laqueûûn 

lapainn 

lapegcn 

l  a  pépin 

lapepigen 

laque 

laqnir 

lar 

îarumen 
laviichii 

lavu 

lavqiien 

lavqiientu 

laiîcho 

lann 

lecny 

ledc'ûmn 

Jegh 

leghgcn 

legi 

legleg 

leli 

lelin 

leJn 

lelvun 

le  mu 

lemtnnien 

Icmu 

len  mamïill 

lepïimn 

lepHH 


le  veuf 

muet,  bègue 

soigner 

estar  apelmazado 

condamner  à   mort 

être  condamné 

pierres  liées  pour  tuer 

plomb 

chose  brûlée 

croulant, 

mourir  subitement 

jatte  pour  traire 
s'étendre,  s'ouvrir 
la  mer 
coquillage 
petit  rat 
se  peler 
sangsue 
délier 
certainement 
être  certain 
cuir 
le  crâne 
face  à  face 
regarder  en  face 
laisser,  délier 
des  plaines 
monter  à  cheval 
(tener  en  peso) 
un  bois 
écorce 
elïrayer  les 

animaux 
cour  d'une 


maison 
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lepûn 

leva 

lev 

lepû-lme 

levti 

levtiin 

leûpe 

leûvû 

lican 

lican 

liclii 

lidcun 

ligJien 

ligJi 

ligh-curam 

ligh-cà 

ligh-lehîien 

ligh-gen 

liliiie 

lihuctiin 

lihiien 

liliîien-hin 

ïil^  lile 

lila 

lilco  chadi 

lilpn 

lime 

lin 

linchu 

lipag 

lipagtnn 

liralira 


balayer 
chauve 
pompe 
le  balai 
courir,  voler 

attaquer 

(la  callana) 

la  rivière 

assiette  de  terre 

pierre  semblable 

au  cristal 

le  lait 

distiller 

l'argent 

chose  blanche 

blanc  d'œuf 

eau  claire 

l'alun 

lumière 

la  vie, 

le  souffle 

revivre 

faire  l'aumône 

le  matin 

se  lever  tôt 

les  rochers 

une  cour 

sel  gemme 

le  talc, 

tique,  teigne 

(la  paja  ratonera) 

graine  de  lin 

l'épaule 

porter  sur  l'épaule 

petite  épée 


lithathuciim 
lithi 

liv 

lod 
logloga 

logii 
loy,  lojen 

loyiin 
lolcanhiLU 

lolin 

lolma 

lolo 

lologu 


loin 

loin  lavqiien 

lom-leuvu 

lonco 

lonco  cachillo 

lonco  huampu 

loncoii 

lapilmn 

lov 

lovn 

lu 

liuin 
lue  an 
luchc 

lue  11 


donner  un  soufflet 
arbre  d'ombre 

mauvaise 
chose  propre 

et  claire 
chose  humide 
être  abondant, 

vicieux 

■  être  entassé 

une  plaie 

être  collé  au  sol 

feuille  de  maïs 

regarder  défavorablement 

la  gelée 

(cangrejera) 

mettre  les  doigts 

dans  la  gorge 

pour  guérir 

profondeur 

de  la  mer 

de  la  rivière 

tête,  cheveux 

épi  du  blé 

proue  du  navire 

être  supérieur 

ruiner,  démolir 

cabane 

tomber  en  ruine 

exclamation  de 

bonheur 

chameau 

maltraiter,  gronder 

herbe  de  mer 

comestible 

genou 
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hiciiiihi 

lugli 
lufcumn 

luhin 

hunu 

lunio 
lupiimn 

luvîîr 

liico 
Uili 

mima 

Uimun 
liipi,  lipi 

lu  pu  11 
Uipumn 

lûtnmn 
lûv 

luvliivn 

liïvû 

llaca 

îlagh 
vuta  Ilagh  antiï 

llaghn 

llaghn 

llaliuy 
llalmy  cûyen 

llaliuy  ge 
llaliuy  mapa 

llaliuy  ten 

llallu 

llalli 
llalli-liuc 

llalliig 

Il  ami 


s'agenouiller 
les  hanches 

graisser 

faire  du  bruit 

matière  très  dure 

les  lombes,  l'envers 

faire  brûler 

(al  bagra) 

racine  du  furoncle 

écailles  de  poisson 

vite 

avaler 

plume 

être  sur  le  ventre 

allumer  le  feu 

aplanir 

la  flamme 

briller 

oseille 

eau  tiède 

pièce,  morceau 

un  bon  moment 

diviser 

boire  à  la  santé 

clef,  porte 

mois  d'août 

les  paupières 

(réduction 

de  Repocura) 

fermer 

aïeule  maternelle 

faible 

maïs  grillé 

araignée 

natte 


Uampaycon 
llanca 

llancevoro 
Ueucihi 


Uanter 

llapin 

llaqni 

llavan 
llavquen 
llahcha 
Uaiimun 

llahvH 
Uaiivîitii 

llecan 
llecante 

llechi 

liée  h 

lleciim 
Hein 

lie  pin 
lleidleqiien 

lie  fin 

lleîipc 

lli 

llihiientelli 

lli-che 

l  lie  an 

llid 

llidn 
llidmeycn 

lliqu 
lliliua 


réverbérer 

pierre  verte 

très  estimée 

amygdales 

se  perdre, 

tomber 

(les  feuilles) 

lentilles 

natte 

le  gendre 

bourse 

sommet  de  la  cité 

petit  rat 

distraire  un  malade 

l'ombre 

hutte 

crainte,  respect 

la  rate 

ainsi 

près 

mastic,  pépinière 

se  fondre 

les  fourmis 

crécerelle 

se  fondre 

la  callana 

l'anus 

le  croupion 

les  ancêtres 

plat  de  terre 

lie,  sédiment 

s'asseoir 

avoir  besoin 

un  jeu 

un  devin 
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llihiian 

llilla 

îlimefi 

îlimenn 

llin  mapîi 

Il  in  qui 

llinquige 

Uitu 
llii'icutiin 

Il  in  il 
llochov 

llod 
lloyiin 

llolli 
lloncoto 
llontun 

Il  0 pli 

llovn 
llovtnn 

lloùn 
lluchan 

Ihid 

lludcilmn 

lludciin 

llndnn 

Iluin 

lliiimiL 

llum 

lUimn 
llnmpapiil 

Ihimiid 

Ihipug 

Il  a  c  an 
llûcante 
lUimllûm 


prédire 

le  palmier 

pierre  à  aiguiser 

aiguiser 

ses  ancêtres 

grenouille,  crapaud 

yeux  sortis 

commencement 

soulager  le  malade 

un  rapide 

chemisette  avec  ceinture 

chose  humide 

s'attacher  au   sol 

un  trou 
semilla  de  papas 

mentionner 

oncle  maternel 

haver  gran  mortandad 

épier 

admettre 

être  délié 

libre,  délié 

délier 

avorter 

se  hérisser 

se  fondre 

délayer 

chose  cachée 

se  cacher 

amygdales 

aveugle 

marmite 

craindre 

la  rate 

briller 


lliimmapihui 
Ui'tpan 
lliimn 
llnpan 
llûped 


aux  oreilles  petites 
attachée  au  sol 

s'écrouler 

poule  qui  couve 

les  cils 


M 


macJii 

m  a  cl  lin 

maciin 

ma  do  m 

m  a  gel  n 

magin 

tnahual  crïro 

malmentii 

m  ah  il  id a 

may 

mayin 

maychi-hue 

inaychun 

mayconu 

may  en 

may  may 

maypill 

maypnn 

m  al  al 

m  al  c  au  t  il 

inalchin 
malcatun 

maldiin 


le  médecin  empirique 

guérir 

la  couverture 

tison 

moiter  à  boire 

crue  subite  de  rivière 

le  vent  du  nord 

un  coquillage 

montagne 

air 

pénétrer  dans  la  chair 

herminette 

faire  signe 

de  la  main 

la  tourterelle 

nier 

les  criblures  du  blé 

pelle  pour 

atiser  le  feu 

labourer 

basse-cour 

guirlande 

singe 

recevoir  la  balle 

en  jouant 

toucher 

palper 
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maîeh-anii( 

de  8  à  9  heures 

du  matin 

malghen 

demoiselle 

mal  ghenpin 

être  amoureux 

malghentiin 

déflorer 

malmal 

(el  huesuron) 

malon 

faire  des 

hostilités 

malqui'ùman 

alteratio  carnis 

malun 

pieu 

servant  de  pont 

mail  a 

pommes  de  terre  des  bois 

mallcentii 

guirlande 

malle 

cousin 

malle 

terre  blanche 

et  peinte 

malle-hua 

maïs  peint 

mallo-lavqucn 

mer  blanche 

mallottiy 

il  s'est  peint 

le  visage 

m  allô 

ragoût  de 

légumes 

malliin 

cueillir  le  maïs 

mamo 

ici 

mamiill 

le  bois,  l'arbre 

man 

côté  et  main 

droits 

mann,  manyen 

être  heureux 

mancadtun 

prendre  par  les 

anses 

mancha,  mania 

peu  à  peu 

manclia  liuentn 

homme  posé 

manchii, 

les  bœufs 

mancûn 

donner 

des  ruades 
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iiianpiiuii 

man-cliii 

mansiin 

manehuc 

manque 

inantûn 

mafmm 

manumn 

mannmmon 

m  a  pli 

qneiha-mapnn 

hue  nu  mapu 

vachi  mapu 

vill  tue  mapu 

liuinca  mapu 

muru  mapu 

gen  mapu 

mapun 

maquin 

m  are  pu 

mari 
mari-epii 
mari-mari 
marimarin 

mata 

mathicau 

mavun 

maviiln 

mail 

maiica-hiie 

maitmillam 

maiin 


caresser  de 

la  main 

main  droite 

bœufs  apprivoisés 

(una  Reduccion) 

condor 

(el  mayten) 

gratitude 

estimer,  remercier 

mériter 

terre,  patrie 

labourer 

le  ciel 

la  terre 

toute  la  terre 

l'Espagne 
terre  étrangère 

seigneur 

se  naturaliser 

jalousie 

douze 

dix 

douze 

bonjour,  salut 

saluer 

donner  gratis 

en  hâte 

orphelin 

acheter  une  femme 

à  son  fils 

embrasser 

la  corde 

baguettes  de  tambour 

jouer  à  se  cacher 

pleuvoir 
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mail 

la  pluie 

ma'ûgliUu 

chaussures  pour 

la  neige 

m  a  un 

s'agiter 

me 

particule  signifiant 

aller 

me 

excréments 

fumier 

me-lme 

latrines 

mechii 

verenda   feminis 

medan 

prêter  une  somme 

medc'ùn 

moudre 

m  cl 

fois 

medun 

pencher  la  tête  de  sommeil 

meyene 

l'ombre 

méyudigen 

être  lisse,  glissant 

malcayûn 

glisser 

meli 

quatre 

meli-riio 

la  croix  du  sud 

meliû  pi'd 

chose  carrée 

melvûn 

lèvre 

mellagh 

limaçon 

mellmcll 

bord  de  la  rivière 

memecïm 

bêcher 

mcnîi 

chevelure  du  maïs 

mencun 

charge 

mèncu  cûpalii 

porter  sur  le  dos 

mepanil-hue 

scorie  du  fer 

mepcïim 

latrines 

mequen 

faire  travailler 

mcriln 

approcher,  appuyer 

merh 

oiseau  de  mauvais 

augure 

merun 

morve 

mesagh 

petit 

15 
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meian 

meta-hue 
mentenmn 

meth'ûl 
met  h  il 
mevnrn 
mehîen 

miaiihi 


michi 

m  m  a 

mine  an 

ininche 

minii 

mi  s  qui 

niisqui  diillin 

misquilcan 

m  Ha 

mithicun 

inivîi 

mivny  dugn 

miviichi 

mien,  milieu 

Patiro  mo  mlcv 

mlemlequcy  pctu 

mlepun 

mlcliin 


prendre  dans 

ses  bras 
petite  cruche 
inviter  à 
danser 
oreiller 
verenda  feminis 
souffler  le  feu 
tourbillon  de 
vent 
aller  en 
portant 
aller  faisant 
l'action  du 
verbe 
le  chat 
l'or 
donner  en  location 
en  bas 
dedans 
le  miel 
miel  d'abeille 
adoucir 

fois 

s'enfuir 

combien 

y  a-t-il  des 

nouvelles 

combien  de  fois 

être,   habiter 

il  est  chez  Pierre 

il  y  a  encore 

aller,  se 

vendre 

être  de  nouveau 
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mogen 

moge-tun 

mogeta-yaun 

mogequeûn 

moyu 

moyuUin 

mol,  mol  cachu 

moll 

mollquine 

mollvûn 

mon.,  miin 

mon 

moncol 

montîin 
monma'htie 

mot  ai 
molli  Un 

mu 

mii-miiy 

mu-huentît 

miicliay 

mtichon 

mucii 

mudav 

mudin 

mu  g  en 

mu  gain 

muy 
mujcay 


particule  de 

génitif 

vie,  vivre 

ressusciter 

aller  mendiant 

les  vivres 
les  mamelles 
téter 
paille 
toujours 
chacun 
le  sang,  les  veines 
mériter 
chose  fertile 
chose  ronde, 
entière 
s'échapper 
parent  en  général, 
famille 
chose  grosse 
engraisser 
beaucoup 
très  certain 
tiès  homme 
tout  de  suite 
baiser 
blé 
chicha  de  maïs 
(hacer  lances) 

être  vrai 

croire,  obéir, 

respecter 

tumeur 

salutation  des 

Indiens 
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7)111  y  en 

ntiilihen 
imimuhi 

munie 

inunapu 

mtinaln 

miina  in 

miinapîden 

munun 

nmna 
mu  flan 

mupin 

miipiln 

mûri 


mu  rit  an 

murque 

muru-cliê 


musca 

mtitliay 
muihi 

iniithirci'm 

muïc 

miichan 

miicha 

mîicliu 

mil  cil  H  y 

tnuchulu 
m  lie  un 


essayer  une 

nourriture  nouvelle 

de  très  bon  matin 

faire  bien 

orner 
chose  petite 

auprès 

raccourcir 

manger  peu 

être  auprès 

régaler 

tout  de  suite 

être  capable, 

contenir 

dire  vrai 

croire,  obéir 

nom  que  se  donnent 

les  femmes  du 

même  mari 

être  jalouse 

farine  grillée 

étrangers  non 

espagnols 

chicha  épaisse 

de  maïs 

de  suite 

le  blé  cuit 

sucer  avec  bruit 

non 

être  doublé 

fil  doublé 

belles-sœurs 

le  tison 
atiser  le  feu 
conjecturer 
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nnicxi 

milda 

mûden  cun 

mûgen 

mugen  cayne 

mimûgen  qyîiel 

mugen 
mugen 

mugu 

mi'dan 
mulcayiin 

mûîdu 

mûlen 
mûlmûlun 

mûln 

miilo 

mïdpiin 

mïdpuntun 

multiln 
mûlvïm 
mullagh 
mullco 
mûltoncûa 
mullell 

mullo 
m  un 

mii-voe 
mii-gen 


los  yuyos 

mâchemourre 

enchâsser,  sertir 

mettre  des  boucles  d'oreilles 

toujours 

ennemi  capital 

toutes  les  fois 

que  tu  voudras 

être  semblable 

le  passif  de 

forniquer 

(el  cochayuyoj 

moudre,  mâcher 

glisser 

pain  de  maïs 

être 

trembloter 

faire,  fabriquer 

stérile 

allier 

éventer, 

chasser  les  mouches 

blé  cuit 

la  rosée 

limaçon 

(yerba  mora) 

donner  des 

coups  de  tête, 

cœur  du  bois 

le  cerveau 

forniquer 

(l'homme) 

fornicateur 

forniquer 

(la  femme) 
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mûnchiin 
m  il  ni  un 
m  il  mil 
mumiln 
mimaln 
miinan 

mnnen 
mil  n  lima 
mûniiyiin 

mil  pu 

vtiir 

murhuaca 

7nûrhuen 

mî'ircîcn 

miirin 

m  a  m 

mïmiln 

mi'iriiln 

wiiriincli  hué 

miitagh 
miltaghiun 

miiten,  mten 

miitenn 

vëy  mtem 

iniiienqtieln 

miitencû-hue 

mïdhohi 

m  lit  ha 
miithavini 


secouer 
enlever  par  force 
plein  une  jupe 
envelopper 

délier 

se  vicier, 

se  délier 

se  baigner 

restituer 

nier  par  signe 

de  tête 

une  aile 

une  paire 

paire  de  bœufs 

paire  de  choses 

être  apparié 

s'étoufler  en 

mangeant 

être  deux 

grogner 

assortir 

poitrine  des 

animaux 

corne 

donner  des  coups 

de  corne 

seulement 

être  cela  seulement 

cela  seulement 

clouer 

marteau 

donner  des  coups 

de  tête 

chose  grosse 

gros  fil 
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jniiihaîuî 
miiihign 
milthonn 
m  mil  0 m 
muihovu 
milthûmn 
viiUhum  can 
miithiirn. 
miiviirn 


briser 

écraser 

bâtonner 

trébucher 

secouer 

appeler 

admonester 

trébucher 

souffler  le  feu 


N 


naciimn 

abaisser, 

forniquer 

nagli 

à  bas 

nagh-lonco 

tête  bas 

nagh-dnam 

patience 

naglin 

descendre 

naghi  ciitlian 

la  douleur 

a  baissé 

naghmanpanen 

causare  poUutionem 

alienam 

naghnianpanehn 

id.  propriam 

nagJiilln 

faire  descendre 

un  autre 

negegen 

défier 

nahîie 

fille 

nahiiel 

tigre 

nal 

(a  fé  que  si) 

nalca 

partie  comestible 

du  pangue 

nain 

attaquer 

défier 

se  délier 

naltiin 

id. 

naîtipan 

nai/iuii 
chag-namuu 
cJiayiill-namwi 

epu-namiin 

namiin-thotho 

namunthun 

namuntu-coua 

namiinUi-llnco 

namun-tii-lecan 
nancan 

nape 

napîir 
napûmn 

navii 

necul 

neculii 
necnican 

negu 

negumcan 

nehnen 

nehue 

nehue-ayen 

nehue-puUm 

nehticln 

neyûn 

néyïi-neyun 

nemul 

ncpen 
nepeln 


s'échapper 
le  pied 
la  jambe 
les  doigts  de 
pied 
armée 
cheville 
aller  à  pied 
infanterie 
troupes 
d'infanterie 
être  à  pied 
(salirse  la 
perra) 
cancre  comestible 
le  navet 
mouiller 
être  humide 
vite 
courir 
faire  courir 
se  mouvoir, 
bouillir 
mouvoir 
les  forces 
avec  force 
rire  fortement 
boire  fortement 
forcer 
respirer 
palpiter 
parole, 
proposition 
être  éveillé 
éveiller 
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neriim 

nevcnn 

nie  il  m 

nien 

quintumen 

elcamien 

nieldamn 

niaiun,  niecan 

nievn 

nivu 

niilgtiîn 

nigqy 

nigay-pueln 

no 

no 

no-huentti 

noclii 
nocïmoln 

nogin 
no -in 
nome 

nomel 

non 

nontn-lme 

nonman 

nopu 
nopimn 

nor 

norciinon 

notu 

notn 

notu-dupriin 


les  puces 

braise 

l'abri 

avoir,  posséder 

avoir  soin 

tenir  secret 

être  affectionné 

avoir  déjà 
faire  des  gestes 
prendre  l'air 
se  fatiguer 
en  colère 
être  en  colère 
non 
chose  excellente 
très  homme 
peu  à  peu 
mettre  en  lieu 
meilleur 
se  couvrir  de  nuages 
manger  beaucoup 
l'autre  bord  de  la 

rivière 
passer  de  l'autre 

côté 

passer  la  rivière 

le  port 

vaincre 

de  ce  côté 

vaincre 

chose  droite 

dresser 

la  prune 

à  l'envi 

défier 
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notucuîlin 
notîdevn 
iioihiiu 

nothiimun 
novaln 


iioun 

nonngen 

nîicîc 

iiîicurn 

migeln 

nûin 

nul  in 

nnllegcn 

jiumur 

numnlcan 

min 

nirvcan 

nnvun 

nïicurn 
niido 


niido  huampa 

rtica 

nûdol 

nudolen 

nndoten 


jouer  a 

jouer  à  courir 

chose  étendue 

et  droite 

se  détirer 

une  rivière  être 

guéable 

se  dépasser  les 

uns  les  autres 

s'estimer  beaucoup 

être  hautain 

oiseau  de  mauvais 

augure 

ceindre 

sonner 

battre  le  blé 

armes 

porter  à  tâton 

sentir,  flâner 

déjeûner 

cueillir 

(aplastar  al 

chiquillo) 

(agachar  el 

arbol) 

cendre 

fondement 

principe 

lesses 

(la  papa) 

les  fondations  de  la  maison 

la  tête 

être  chef 

être  pédéraste 

défaillir 
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nuhuircvji 

n'a  vil 

n'ùyun 

nid  an 

niilcïïntun 

nuntiin 
nûpn 
nïirin 
nilnin 

niirûn 
nnriivn 
niïtham 
nûthann 
nûlhîimclen 

nûvcu 
niivciitiin 


s'allonger  le  cou 

comme  la  cigogne 

branches  gourmandes 

trembler  la  terre 

s'ouvrir 
(cogerse  de  los 

manos) 

prendre,  cueillir 

(un  boqui) 

sorciers 

arracher  en 

grattant 

ceindre 

être  fermé 

histoire,  notice 

parler  vivement 

être  solide 

brassée 

mesurer  par  brassées 


N 


naeun 

iiadii 

nagh 

nagh-diiam 

naJiuc 

uayqiil 

nayiin 

naltiin 

iiamcn 

fiancii-lalmen 

nancnln 


maudire 

belle-sœur 

en  bas 

patience 

les  filles 

le  chat 

être  chatouillé 

délier 

petite  aigle 

(la  retanilla) 

piquer  une  tête 

à  un  pieu 
se  perdre,  mourir 
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namuvin 

perdre 

nampilln 

se  divertir 

nanihavui'm 

maigre  de  visage 

nanuy 

beau-père 

oncle  paternel 

ùapcn 

homme  pacifique 

nan 

jeunes  filles 

nedqiien 

arrogant 

iieghn 

calmer  celui  qui 

pleure 

nehtien 

un  filet 

nellin 

demander,  implorer 

iiene 

la  marâtre 

niciim 

abri 

nidhnen 

pendre 

fiidhucun 

se  pendre 

nidûvcan 

coudre 

fnllan 

demander 

ninca 

l'ami 

fiipiimn 

sécher 

nivciin 

guigner  de  l'œil 

nivla 

à  cause  de 

iiivn 

se  sécher 

Tiocha 

herbe  dont  on  fait 

des  cordes 

ùochi 

peu  à  peu 

nodiïn 

se  peler,  se  déplumer 

nom 

pacifique, chaste 

nomnomcan 

trotter 

non 

être  rassasié 

nonqiie 

fourrures  cousues 

fioiln 

les  beaux-parents  entre  eux 

nena 

fou 

déshonnête 

nna-doma 

prostituée 
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niian 

niian-pen 

nuan-hiciin 

nug-niig 

nngel-voe 

nnin 

fmin-pnin 

nnymiau7i 

ntiltthipan 

iïuUuln 

nuni 


nuque 

fmquenUi 

fiucavcun 

niicupill 

niîcûm 

niiduvcamen 

H  uy  mit  un 

nuynûin 

Hull-hue 
niilliihun 
tl  il  mit  un 
niimuln 

nûmun 
niimutun 

ocori 
odiimn 


O 


affoler 

être  adultère 

abuser 

tout 

créateur  de  tout 

s'égarer 

danser 

aller  égaré 

sortir  en  fuyant 

mettre  en  fuite 

manche  de  la 

pierre  servant  à 

moudre 

fuseau  pour 

filer 

mère 

marâtre 

froncer 

langue  de  chat 

abri 

tailleur 

lever  du  sol, 

cueillir 

tomber  en 

poussière 

verrou 

changer  de  peau 

recueillir 

déclarer 

accuser 

dire,  parler  de 

cueillir  du  sol 

oiseau  de  proie 
percer 
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ollan 

oUol 

ollol  miaiin 

onoyni 

anamn 

opiin,  opon 
opnntii 
opuin 
opulhin 
orcûn 
ovciin 
ovicha 
oviilhc 

oviiUiin 
oûn 


mets  bien  cuit 

tour,  circuit 

aller  autour 

(torcina) 

l'un  être 

derrière  l'autre 

se  remplir 

les  restes 

remplir 

remplir  de  nouveau 

se  purger 

boire 

brebis 

absorber 

se  boucher 

pleuvoir  dans  la 

maison 


pacaroa 

crapaud 

pacliiaim 

jeter  à  poignée 

pacncha 

vase  pour  boire  la  chicha 

padnî 

couverture  du  toit 

padin 

charger  sur  ses  épaules 

P^gi 

léopard 

pagiln 

couvrir  une  maison 

paJiua 

hernie,  brisure 

paycha 

(sorta  de  blancas) 

paygo 

en  vain 

paylla 

sur  le  dos,  à  la  renverse 

paylla-ctidun 

se  coucher  sur  le  dos 

paync 

la  couleur  du  ciel 

paynm 
pal,  ritho 
cayn-pal 
nieli-pal 
hueclm-pal' 
pal 
pain 
pâli 
palipali 
palîi 
pal  l'un 
pano 
pal  il 
panco 
pane 
panen 
panelcan 
penelcaiin 

panque 
panil-hnc 
cnm-panil-hne 
pane 
pannd 
papay,  pay 
papap 
pataca 
pataran 
patirîi 
pav 
pavudcon 
pavillco 
paiin 
pe 
pechnnn 
pecotnn 
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barbe 

constellation 

les  sept  chèvres 

la  Croix  du  Sud 

orion 
pieu  pour  creuser 
patte 
(la  boba  del  juego  chueca) 
cheville 
tante  paternelle 
lézard 
le  foie 
araignée 
pierres  de  rivière 
le  sperme 
semer 
causer  pollution 
se  polluer 
une  natte 
cuivre 
le  fer 
terrasse  sur  la  maison 
chose  suave 

mère 

qui  bègue 

cent 

plier 

prêtre,  religieux 

enflure 

vessie 

les  écrouelles 

arriver 

particule  dubitative 

attendre 

réparer 
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pecuyeiin 

se  purger 

peci'mon 

s'imaginer 

soupçonner 

pedon 

trouver  une  chose  perdue 

tede 

argile,  boue 

pedun 

orgelet  des  yeux 

peghca 

à  temps 

peghllen 

verrue 

pegehi 

montrer,  enseigner 

pegen 

être  vu,  apparaître 

pegetun 

être  retrouvé 

pegu 

(el  peumo  (arbre) 

peJiiien 

les  pins 

peyepayen 

se  souvenir 

se  figurer 

peyullen 

verrue 

i)el 

gorge,  cou 

pelcan 

glisser 

pelcha 

la  ride 

pelai  chao 

paratre 

pelle,  pelde,  pede 

la  boue,  Targile 

pelel-dûam 

expérience 

peleln 

montrer,  enseigner 

peîetun 

s'embourber 

peleva 

(las  entradas  de  la  frente) 

pelol 

(tina) 

pelon 

voir 

pelaln 

faire  voir 

pelo-no-liï 

aveugle 

pcltun 

lever  la  voix 

peliiin 

hôte 

pellad 

(la  escarcha) 

pcllin 

le  cœur  du  chêne 

pelnpeln 

trembler  de  peur 

pcllii 

pudenda  mulieris 
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pen 

le  patrimoine 

pen 

voir,  regarder, 

trouver 

cognoscere  carnaliter 

penca 

(zapallo) 

penchu 

avant,  premier 

pencJiHÎevn 

arriver  le  premier  à  la  course 

peniim 

se  flétrir 

perd 

frère 

peut  epaiun 

les  premiers  hommes 

penihuèn 

deux  frères 

penmam 

piller,  voler 

peiimun 

se  trouver 

pepi 

puissance 

pepilûn 

'  s'orner 

pepucïïn 

cligner 

pequetï 

hibou 

pequetlael 

petit-fils 

percan 

moisissure 

percûn 

péter 

périmai 

chose  extraordinaire 

per-per 

la  lie 

perquin 

plumage 

petoycan 

jouer,  se  moquer 

petit 

déjà,  encore 

petuln 

durer,    encore 

peinn 

récupérer 

peitcu 

épervier 

pehghgen 

le  printemps 

pehl 

tourbillon  d  eau,  remous 

peiirna 

fortune,  sort,  rêve 

peùman 

rêver 

peiin^  pentiim 

soupçonner 

craindre 

piam 

on  dit  que 

10 
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piam 

être  blanc,  brillant,  réverbérer 

pi  ai  tin 

défier,  molester 

piaiin 

(andar  al  retortero 

en  trabajos) 

pican 

dire 

pichiga 

particule  d'ornement 

pichi 

chose  petite 

picJii  yod 

un  peu  plus 

pichilcan 

humilier,  abaisser 

pichin 

être  petit 

pichinma 

il  y  a  peu  de  temps 

pichinma  nia 

d'ici  peu 

pichin-nian 

durer  peu 

pichipu 

auprès 

pichinunen 

être  étroit 

pichiqueniïn 

filet  de  la  langue 

pichivaln 

être  bon  marché 

pichîiln 

vanner  le  blé 

picliun 

petites  plumes  des  oiseaux 

piconcua 

percer,  poinçonner 

picii 

le  nord 

pidcun 

chose  de  forme  pyramidale 

pidhuin 

une  oie 

pigen 

s'appeler 

pigiîda 

(picaflor) 

pigûdci'in 

frotter  deux  choses 

ensemble 

pihnen 

continuer  de  dire 

piyen 

paraître  que 

pilcadn 

séparer  une  branche 

pilco 

tuyau 

pilcotiin 

boire  ainsi 

pileln 

persuader 

pileln 

tromper 

pilehntun 

escroquer 
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pilelpran 

pu  in 
pilifiman 

pilmeyquen 

piloln 

pilolage 

pilol-ciira 
pilolUm 
pilqiien 
pilquem 
piltaun 

piîti 

pilucahn 

pu  un 

pUtmJiueque 

pUnun 

pUlan 

pUlenn 

pUlcûda 

pUlellcuje 

pUîcïIn 

pUlma 

pUlmayquen 

pUUïam 

pimon 

pimnrciDi 

pin 

Dios  pipe 

pile  ta  Dios 

pilmi 


témoigner 
calomnier 
gelée 
se  geler 
alouette 
être  vide 
figure  ravagée 
pierre  ponce 
se  creuser 
trapos 
avoir  la  bouche  de  travers 
couper 
une  branche 
sourd 
feindre  la  surdité 
oreille 
anse 
plantain 
tenir  par  l'oreille 
appeler  le  diable 

tonner 

limaçon  de  mer 

soleil  avec  ongles, 

septembre 
tromper,  calomnier 
bouchon  de  paille 
allouette 
enterrer 
souffler  avec  la  bouche 
fumer  le  tabac 
dire,  apercevoir,  conseiller, 
ordonner,  vouloir 
Dieu  veuille 
si  Dieu  veut 
si  tu  veux 
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chem  pi 
pi-Ia-jy 
pima 

piuaci'in 

pincun 

pinono 

pittcull-liîie 

pinh 
piniiyque 

pin  il 

piniida 

piiisn 

pii'in 

pineùcaiin 

pineiin 

pinmaln 

pinam 
pinomïiln 
pipi  g  en 

pi  pin 

pire  a 

pire 

pirina 

piroy  piroy 

piru 

pissima 

pispiscni 

piiiin 

piiii 

piiliah 

pithon 

piihoncan 

piihii 


qu'a-t-il  dit 

il  n'a  rien  dit 

certainement 

faire  des 

reproches 

empoisonner 

pierre  ponce 

flate 

la  paille  du  blé 

chauve-souris 

le  poumon 

picallor 

petits  enfants 

flocon  de  neige 

s'humilier 

être  petit  enfant 

réprimander 

époux 

se,  marier 

faire  du  bruit 

murmurer 

pépier 

muraille 

neige,  grêle 

le  frein 

(tortela  del  huso) 

ver,  vermoulure 

un  jeu 

pépier 

répliquer 

(carachas) 

durillon 

semoir 

pécorer 

crasse,  verrue 
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pivaln 
pivarcî'in 
phillca 
pivullhue 
pivn 
piviinu 
piviïU 
piidn 
piulti 
piùqtie 
elpiîiqnen 
elcapikqiien 
pinqiien 
pihthûn 
pinthûln 
piûn 
piûne 
piur 
piicqythn 
pie 

vill-ple 

pochon 
poco 
podco 
poeln 

pogciin 
poy 

poypoy 

pollcii 

pollé 

pom, pnm 

ponon 
ponorgen 


faire  dire 
bouffer 

flûte 

(sifflet) 

boire  un  petit  coup 

se  pourrir  les  tiges 

fuseau  pour  filer 

filer 

le  fil 

le  cœur 

se  décider 

garder  secret 

grandes  oies 

être  pendu 

pendre 
se  déchirer 
pèlerin 
coquillage  savoureux 
(jugar  a  la  peonza) 
postposition 
exprime  le  côté 
de  tout  côté 
troupeaux 
crapaud 
levure 
faire  mauvaise  raine 
être  enflé 
tumeur 
fatigué,  ennuyé 
tresses 
(las  achiras) 
interjection  dans 
les  sacrifices 
poumons 
se  courber 
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ponquin 

poiii 
pôilpon 
popovn 

por 

portun 

polo 

povtnn 

poTiH,  pann 

poiin 

pra 

pran 

pramn 

pramgen 

pramnicun 

praline 
pratiiUhuen 

pron 

pron  mamiill 

prun 

pu 

pu-ruca 

pulen 

pîimnn 

pulilmen 

al  du  pu 

picJii  pu 

puai 

puanca 

puchu 

pucuchu 

pu  cl 

piieln 

pu  y  cl 


enflure 

les  pommes  de  terre 

la  peluche 

(estan  ronchoso) 

saleté,  tache 

salir 

anus 

tordre,  filer 

arriver  au  terme 

être  suffisant 

en  vain 

monter 

lever 

vanter 

être  orgueilleux 

escalier 

soupirer 

le  nœud 

nœuds  des  arbres 

la  danse 

signe  de  pluralité 

dans 

dans  la  maison 

être  loin 

dedans 

de  matin 

très  loin 

pas  loin 

fou  qui  divague 

les  intestins 

les  restes 

vessie 

ennuyeux 

dédaigner 

étincelle 
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pnlay  cïin 

puïay-naiiiun 

piilican 

piilcii 

pulihnen 

puïta 

ptdlagh 

pullun 

pun 

punchiiln 

punn 

punim 

punpuyen 

piin 

pîique 

puqiiein 

pur  a 

piitun 

putha 

puthaygen 

puiliem 

piiv 

puviïll 

puildn 

pîillagJi 

puni  H 

cathi-puûlli 

piiiiUil 

piichi 

pûchocan 

pilchugn 

pûcliiifin 

pile  on 

piid 

piidm 


paume  de  la  main 

plantes  des  pieds 

travailler  les  pierres 

chicha 

de  très  matin 

ride 

les  cuivres 

jeter  la  faute 

la  nuit 

calomnier 

faire  nuit 

être  profond 

aisselle 

dedans 

les  entrailles 

l'hiver 

huit 

boire 

le  ventre 

marais 

les  ancêtres 

chose  serrée 

fuseau 

gibier 

cuisses 

terre 

fossé 

cimetière 

peu 

fumer,  enfumer 

être  isolé,  triste 

épier 

brûler 

chose  épaisse 

coup,  gorgée 
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pudan 

soupirer 

pîidcan 

se  disperser 

pûdn 

se  disperser 

pildo 

gibier 

pUyd 

étincelle 

pnyûnmo 

beau-père 

p'nlcayiin 

glisser,  tomber 

pïilcha 

ride 

piilchayen 

porter 

pïdchantun 

arracher 

pilldii 

mouche 

pulgiin 

s'écorcher  la 

gorge  en  mangeant 

pi'ilol 

la  teigne 

pûhni 

mouches  noires 

pillpul 

feuilles  servant  d'amulette 

amoureux 

pûlqui 

flèches 

pillquitûn 

tirer  des  flèches 

puliti 

ride 

piilthun 

être  pendu 

pillai 

(chose  creuse 

et  torte 

pull  ad 

givre 

pilllcan 

fossé 

pilllcon 

faire  voile 

pnllciima 

les  seins 

pulli,  pïdlu 

âme 

pillln 

s'occuper  de 

piinad 

gerbe  de  blé 

piinad  Clin 

se  coller  à 

pilnarn 

se  coller 

pu  lien 

se  servir  de 

pilnern 

brûler  de  la  poudre 

punon 

fouler,  écraser 
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pimo-hne 

la  plante  des  pieds 

pûntiln 

secouer,  rejeter 

pûnan 

pudenda  viri 

piinaln 

allumer 

pUnen 

tout  petit 

piinn 

peste 

pîlque 

champignon  comestible 

piïrn 

être  pleine  (la  lune) 

purcûyen 

lune  en  opposition 

puthar 

un  pou 

pilthavcûn 

donner  une  chiquenaude 

pûthun 

le  tabac 

PUthen 

brûler,  se  consumer 

pûihevcûn 

éclabousser  en  sautant 

pûthon 

enfumer 

piithoncim 

doigt  du  milieu 

puthiim 

teinture 

■piitlmn 

avoir  beaucoup 

pûvcûn 

asperger 

pi'ivin 

chose  déliée 

piivulî 

arc-en-ciel 

que 

l'estomac 

quechan 

troupeau 

quechi 

désinence  formant  des  verbes 

qnechig 

ver,  teigne 

qucchni 

l'anus 

quéchu 

cinq 

quechilgn 

tailler  les  cheveux 

qtiecJinn 

maltraiter 

queciin 

moudre  le  maïs 
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que  de 
qiicdecan 

qjiédiû 

quedinn 

quegehi 

quehiian 

quehuenun 

qnennn 
qeypilln 
queypûlln 
queypûn 
que  y  ny  lin 

queîe 
quelïgen 

queli'. 

queUiy 
queliilcan 

quelle 
quellenn 
quellghen 
quellnn 

quem 

quemamull 

quemchol 

quetnchu 

queme 
quemenn 

quempii 

quencurn 

quenn 

quenaft 

quenge 

qiiepe 

qnepun 


(colehues  secos) 

sauter  d'un  pied 

mère,  matrice 

tondre 

fermer,  boucher 

lutte 

crier 

être  nasillard 

asperger 

retourner 

gratter 

couper  (paille) 

chassie 

chose  rouge 

rouge 

vautour 

teindre  en  rouge 

sandales 

larmes 

fraise 

secourir 

hiver 

(corajon.de  palo) 

touffe,  toupet 

terre  rouge 

bout,  pointe 

ensevelir 

beau-père 

rogner 

parlant  du  nez 

se  tromper 

aveugle 

motte  de  gazon 

(parcelle  de  terre 

labourable 
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quepnhi 

mêler,  confondre 

regarder 

quetadpun 

fouler,  brusquer 

qiiethan 

cultiver 

queiha-hue 

terre  ensemencée 

quethe 

barbille 

quetJio 

qui  bégaie 

quevûnn 

être  déguenillé 

queupiitun 

saigner 

queiiûn 

la  langue 

qui 

particule  négative 

qui  dit 

même, 

seul 

quidugechi 

isolément 

quidugen 

célibataire 

quidulen 

être  seul 

quiyan 

poursuivre 

quilca 

lettre 

quinhuentun 

coïre 

quimn 

savoir 

quim-quimtun 

aller  sachant 

quinvalgen 

bon  à  apprendre 

quimiiln 

enseigner 

quintun 

chercher,  regarder 

quintudicgun 

prendre  soin  de 

quititu-piitharn 

s'épouiller 

quintu -rumen 

visiter  en  passant 

quine 

un 

quiile-duantgen 

être  sincère 

quine-lcan 

réunir 

quinen-tun 

boire  un  coup 

quiqui 

belette 

quiquirchiin 

crier 

quir-que 

lézard 

2^2 


R 


raciimehn 
racûm-hue 

ragh 
ragi 
ragi-antii 
ragi-pun 
ragin-httenthu 
ragi-lla 
ragi -ni  II 
rayghen 
rail 
rali-ciilthun 
rali-lonco 
rai  thon 
ram-tun 
rami-tii-iun 
ran 
rancul 
raniim 
râpa 
rapin 
rapun 
raqid 
raqui-clcn 
raqui-duatn 
raqui-diigun 
raquin 

raqui-vaïn 
raquin-pran 


être  fermée 

la  porte 

la  clef 

craie  commune 

le  milieu 

midi 

minuit 

d'âge  moyen 

la  moitié 

à  moitié 

la  fleur 

plat  d'argile 

petit  tambour 

le  crâne 

repousser 

interroger 

interroger  de  nouveau 

la  mise  au  jeu 

glaïeul 

(jaiba) 

craie  fine 

lancer,  vomir 

lancer  des  flèches 

(mandore) 

être  gai 

tristesse 

porter  élégamment 

honorer 

nombrer 

être  honorable 

être  vaniteux 
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raran 
rarin 

re 

rê-che 

re-co 

re-putuque-ymi 

recan 

recul  11 

redtigupran 

regJin 

reJine-que 

rehuin 

reypun 

relen 

rel 

relghe 

reli-hîie 

relmû 

rein 

remi 

remiaûn 

remollgen 

rencoy 

renû 

renûn 

repli 
rené 

rer'ûm 

rethic 
rethi'in 

revhn 
.    reû 


bruire  (la  mer) 

(unas  matas) 

seulement 

homme  pur 

eau  pure 

tu  ne  fais  que  boire 

rôtir 

s'appuyer  sur 

babiller 

distribuer 

(carneros  de  la  tierra) 

(carmellon) 

se  mêler 

ne  faire  que  de 

vis  à  vis, 

devant 

sept 

en  jeûnant 

arc-en-ciel 

(hacer  frente) 

(pegerey) 

se  promener 

être  nu 

le  talon 

caverne 

clouer  une  tête 

sur  un  pieu 

briquet 

oiseau 

charpentier 

crête 

bâton 

aller  avec  un  bâton 

récipient 

flots  d'un  fleuve 
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rinn 
riglïin 
rimun 
rinciin 
r in  uni 
ritha 
rithin 

ritJio 

ritho  duguii 

ritholcn 

riihomn 

rivcan 

riviiln 

rHin-cun 

rogli 
rolthan 
rompu 

ron 
ronican 
roquih 
rovHÏn 

riica 

rucatii-che 

ridhi 

ruyîin 

ruia 

ruJican 

rulivctîn 

rnlmen 

ml  pan 

riilu 

rume 


(ranar  lena) 

donner  un  coup 

tener  ronchas 

frapper 

se  cacher  dans  le  bois 

épine 

prendre  une 

chose  avec  l'autre 

droit,  de  front 

parler  droit 

être  droit 

dresser 

plumer,  peler 

passer  entre 

cuir  et  chair 

muscles  des  bras 

branche 

repousser 

crêper 

écorcher 

(repelar) 

provision  de  route 

(el  cocavi) 

brûler 

maison 

famille 

battre  le  briquet 

espèce  de  chêne 

palme  (mesure) 

travailler  les  pierres 

égratigner 

défaut,  péché 

passer 

les  champs 

postposition, 
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cûdaû-l-mi  rtime 

quifie  no  rtune 

chem  no  ruine 

riinie-diian 

rumeyen 

rumelu 

ca  rumelu 

rumen 

rumequinttin 

rumctun 
rumethipan 
rune 
rujica 
rupaîu 
rupan 
rupliln 
ruren 
ruthan 
ruthen 
ruthon 
ruthovn 
riicavcun 
rûcu 
ri'icû 
r  il  g  an 
riigan 
rûgen 
rugi 
riigo 
rûle 
riilma 
rïdon 
rûlun 


quoique,  au  moins 
quoique  tu  travailles 
aucun 
rien 
oublier 
passer,  finir 
manière 
d'une  autre  manière 
passer 
se  contenter  de 
être  transparent 
repasser 
(ser  pasoso) 
coups  de  poing  à  deux  mains 
peigne 
faire  passer 

passer 
égratigner 
carder,  gratter 
empoigner 
pincer 
bruyère 
pleurer  par  la  poussière 
se  piquer  les  pieds 
poitrine 
avare 
un  puits 
creuser 
être  gros 
(los  colehues) 
farine  crue 
rhume 
en  hâte 
fossé 
bouillir 
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ru  m  H 

r'nmpeln 

rûmûn 

rïincoy 

runcun 

rlhiquenu 

rûmuncun 

rûpen 

riipun 

rupiî 

r'ûpiï  epei'i 

riithan 

riïtlian 

rûthen 

rlitJiin 

riithon 

rîithn 

riivetun 

riivuinn 


s'écrouler 

être  jaloux 

être  enterré,  couvert 

le  talon 

ficher  un  pieu 

engerber  le  blé 

avoir  le  corps  moulu 

crever  l'abcès 

éteter 

le  chemin 

voix  lactée 

travailler  le  fer 

empoigner 

avoir  la  tête  basse 

pincer 

bruyère 

gros  manteau  -^ 

fouiller  la  terre 

transvaser  un  liquide 


ta 

iacnn 

iacutacii 

taga-taga 

tancun 

iapadcûn 

tapedcun 

tapiid-namiin 

iapûd-tapîid 

iapiil 

tapul-ge 

tapûl-putlia 

tapul-vun 


particule  d'ornement 

boucher,  fermer 
(la  tetilla  de  los  ojos) 
mâchoire 
obéir 
(dar  menotadas) 
mettre  sous  presse 
qui  a  de  grands  pieds 
un  lis 
la  feuille 
paupières 
la  chair  du  ventre 
croûte,  écailles 
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tapulnan 

les  lèvres 

tavayco 

esclave 

iavn 

maison,  case 

tavîil 

chose  plane 

te 

le  patrimoine 

gen-ie 

maître  de  maison 

tein 

(des  moronarse  la  tierra) 

teye 

celui-ci 

tey-vun 

se  décomposer 

tellan 

être  épais 

tîca,  ihica 

brique  crue 

iigiri 

un  nain 

titi 

plomb,  étain 

te,  tJie 

la  nuque 

tepel 

l'occiput 

tapeî-tun 

se  heurter  tète 

contre  tête 

tva 

prends  cela 

tva 

ceci 

tu 

particule  de  répétition 

tucan 

saisir,  prendre 

tuchen 

rendre  captif 

tue 

la  terre 

tue-tu-dugti 

choses  terrestres 

tulcun 

gagner  une  maladie 

tume 

par  hazard 

tuniu 

les  pattes 

tun 

prendre,  cueillir 

tunien 

prendre  et  garder 

tupu 

une  lieue 

tute 

poutre 

tute 

peut-être 

tiite 

à  temps,  bien 

tutuca 

trompette 

(esquinilla  de  la  pierna 

17 
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iucun 

semences 

iUciin 

entrer,  semer, 

planter,  accuser 

tiicu-iiicul 

lys  sauvage 

tud-ciin 

tomber  goutte  à  goutte 

tud-qîienco 

goutte  d'eau 

îûvcûn 

cracher 

TH 


ihiiga-thaga 

mâchoire 

ihage 

oiseau  de  marais 

ihagi-tun 

aller  en  radeau 

thagi 

mare,  radeau 

pour  passer  une  rivière 

thahua-thahita 

un  canard 

thay 

maintenant 

ihayno 

autrefois 

ihajida 

d'ici  peu 

ihaypi 

une  cruche  peinte 

ihaypin 

bruit  de  chute 

ou  de  fracture 

ihalca 

tonnerre 

thalcan 

tonner 

thalca-ttin 

tonner,  tirer 

une  arme  à  feu 

ihamn 

se  calmer, 

se  fatiguer 

ihampal 

nu 

thampal-eten 

être  nu 

tham-iham-ciin 

donner  des  coups  de  dents 

than 

arbre  tombé 

ihanacjipn 

(churrascon) 

ihanan 

briser, 

broyer 
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thanatiaghn 

ihanantil-cun 

thanana 

iliauman 

ihanmaconn 

thann 

ihan-tun 

than-tn 

thanûmn 

iJiapel 

tJiapi 

tapi-lme 

thapilcan 

thapûmn 

thapum-vûn 

ihupiïm-hne 

xhapumwi 

thar 

thari-cunon 

thari-cîm 

thariln 

iliarilen 

thar  in 

tharu 

thathanca 
thav 
tîiav-clen 
thav-CHii 

ihav-cîiu 


tomber  de  haut 
lancer 
bouclier 
aplatir,  écraser 
entrer  l'un  sur  l'autre 
tomber 
renverser,  abattre 
arbres  abattus 
faire  tomber 
cordage 
(elaji) 
plant  d'aji 
assaisonner 
avec  l'aji 
convoquer 
convier 
fil  tordu 
fuseau 
se  joindre 
s'unir 
matière 
pourriture 

lier 

bracelets 

lier,  amarrer 

être  lié 

lier 

(taro) 

oiseau  de  proie 

(espadrilla) 

près  de,  devant 

être  entassé 

avoir  des  battements 

(le  pouls) 

en  main  propre 
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ihav-tuun 

ihave-tugun 

thave-punamnn 

ihav-ïonco 

fhavma 

ihavmen 

thavma-ihipantti 

ihavmamimn 

thavn 

thavun 

ihavo 

ihaupen 

thavrup'ù 
iliav-iiL 


thav-tiin 


thav4'u  tun 

tliavuya 

ihavti-lenan 

thavniïii 

thanma 

tJiann 

iJiecan 

thecan-e  ghii 

thecan-iucun 

iJiegti 

thegteg 

theliua 

ihelmayi 

ihelman-que 


l'échange 

se  parler  face  à  face 

réunion  de  troupes 

la  peine  du  talion 

grand  bonnet 

réunion  de  malades 

commencement 

de  l'année 

récompenser 

recevoir 

se  briser 

(febre  de  tabardillo) 

s'enrouer 

avoir  une  angine 

carrefour 

en  retour,  en  échange, 

face  à  face, 

en  présence 

se  rencontrer,  se  joindre, 

se  fermer  la  plaie, 

contracture 

recevoir  en  échange 

le  soir 

confluent 

les  joues 

louche 

se  réunir 

un  pas 

descendre  de  cheval 

semer  à  la  distance  d'un  pas 

étincelèr 

montagnes 

le  chien 

traiter  de  chien 

scorpion 
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thein^  tenu 
ihelan 
thelpon 
theJun 
them 
ihemo 
themo-dugtin 
thetno-pepihm 
themvûî 

ihemumn 
thencul 
thenn 
thenpa-la-ymi 
thenpin 
thenthepuhi 
thenthica-hue 
thénvûl 
thepd-can 

ihepelen 

ihepen 

thepe-tun 

ihepé-Uitin 

thepev-cûn 

ihepeun 

ihethin 

ihevu,  tliûvn 

thev-thevn 

theiin 

thicul 

thier-clen 

thi-hue 


être  mûr  un  iruit 
estar  piernabierto 
troter 
roter 
homme  âgé 
chose  robuste  et  saine 
parler  avec  élégance 
(pronerse  de  fiesta) 
motte  de  terre 
chose  ronde 
élever,  faire  l'éducation 
chose  dure  et  crue 
être  temps  de 
tu  n'es  pas  venu  à  temps 
tinter  les  oreilles 
trébucher 
échasses 
motte  de  terre 
réjouir 
éveiller 
être  éveillé 
se  réjouir 

réjouir 
se  régaler 
s'efirayer 
se  réveiller  comme 
cauchemar 
s'éteindre, 
défaillir  de  faim 
se  mouvoir,  sonner 
palpiter  (le  cœur) 
(estar  en  sazon) 
blé  cuit 
être  couché  d'un  côté,  tordu 
un  laurier 
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ihili 

(el  tordito) 

ihm 

poux  de  la  tête 

thin-lun 

épouiller 

thinpin 

(zumbar  los  oidos) 

thinthi 

friser 

thipaco 

la  pleine  mer 

vicia  thipaco 

grande  marée 

thipan 

sortir 

ihipan-man 

effundere 

semen 

iipa-nma-panen 

polluere  alium 

thipa-nma-paiieun 

polluere  se  ipsum 

ihipantu 

année 

fliipapiithar 

pouilleux 

thir 

chose  égale 

thirca 

(nube  del  ojo) 

thircan 

être  aveugle 

tliithanden 

être  en  haillons 

ihithi 

plomb,  étaim 

thiun,  thoùn 

se  fendre 

ihihln 

fendre 

thiùque 

oiseau  de  proie 

ihocon 

le  corps  être 

pénétré  d'eau 

thodoy 

un  trou 

thogin 

(tapetar  uno 

con  otro) 

thogli 

s'affaiblir 

tliogn 

être  serré 

thogûmn 

serrer,  presser 

couvrir  une 

maison 

ihoy 

occasion 

point  d'un  discours 

tltoy-rancnl 

nœuds  des  tiges 
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thol 
iholov 
thome 
ihomiv-cun 

thom-piil 

thompiilelen 

thompûln 

ihom-vûl 

thomfi 

thon-cun 

ihonon 

thopa 

thopa-thopan 

ikopumn 

thoqui 

thoquin 


chao  thoquivin 

thoqui-tu 
thoqui- hué 

thoquil  antii 
thoqui-tù-in 

thory  thor-van 
thori 
thorn 


le  front 
chose  concave 
(la  totora) 
trembler 
(le  corps) 
chose  convexe 
bosse 
être  bossu 
s'incliner 
chose  torte 
nuage 
frapper  à  la  porte 
trame  pour  tisser 
les  tachetures  du 
tigre 
être  tacheté 
tirer  d'une  arme 
ceux  qui  commandent 
à  la  guerre 
gouverner 
ordonner 
mesurer  et  peser 

tenir  pour 
je  le  tiens  pour 
mon  père 
.  ce  qui  est  mesuré 
récipient  servant 
de  mesure 
le  jour  fixé 
manger  avec 
tempérance 
écume 
petite  sauterelle 
se  lever  tard 
(la  lune) 


264  — 


ihor-thor-cun 

crier  le  renard 

ihorcûm 

mallejas  de  las 

aves 

thotlio 

pomme  d'Adam 

ihorvan 

écume 

ihoium 

grandes  fourmis 

ihovn 

se  détendre, 

éclater 

thon 

crevasses 

fentes 

thouinu 

fendre 

thucan 

(respetar) 

thucu-thiicu 

colet  de  buffle 

ihngu 

cesser,  s'arrêter 

thuhucr-clen 

être  en  cercle 

thuhvern 

être  rond 

thuyuî-gechi 

en  tas 

thuUrn 

palpiter 

thuwaû 

monceau 

thumaûgh 

terre  légère 

sablonneuse 

thnna            * 

coup  de  poing 

à  deux  mains 

t h  un an 

embrasser 

thini-con 

enrouler 

thurthuniin 

trembler 

ihuquer-cx'in 

gravité  affectée 

thur 

chose  égale 

thu'on 

se  dégoûter 

manquer  de  respiration 

ihuv-qnen 

cendre 

thuviig 

la  bosse 

thuvl'in 

chose  trouble 

ihuviir 

poussière 

t  II  lie  a 

centième 
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thilcan 

grand  perroquet 

thûco 

(ovillo) 

thiicûl 

blé  cuit 

ihugn 

cesser 

thugiimn 

faire  cesser 

ihiighvul 

chose  tordue 

thûghiid 

chose  ronde 

thugudcunon 

arrondir 

ihiiiln 

.    offrir  en  échange 

thùgul-can 

consoler 

thugûn 

se  réjouir 

thugiin-gechi 

avec  joie 

thuyiingillan 

demander  des  étrennes 

thûlcûn 

panaris 

aux  ongles 

thiUcn 

crever  (le  maïs) 

ihûlevn 

briser 

thul-gun 

fouler  aux  pieds 

thiilvin 

avoir  battement 

de  cœur 

thûl-qtie 

le  cuir 

thiilvun . 

être  délié 

fatigue 

thûlla 

héron 

thumpoln 

envelopper 

thiilûrcun 

écorcher  par 

des  coups 

thûn 

un  pou 

tlii'mcul 

rouleau 

thûnculn 

eniouler 

thûncill 

chose  crue,  dure 

thi'mcun 

se  geler 

ihunincûn 

les  cheveux  se 

hérisser 

thunivcun 

s'effrayer 
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ihîhiovn 

thiin-namun 

thûnivctiln 
ihun^thunca 
thûm-thûm7i 

thîmvîil 

thuniin 

ihi'tnu-hue 

thûnîlv-cîm 

thûpavcim 

ihûpevciin 

thiipun 

thupnutun 
tJiur 

ihtir  cnnon 

thûr-tun 

ihûren 

ihûthuy 

thiithîiy-can 

ihûthiimn 

thûv 
thûv-cîm 

thûvn 
thiivon 
ihûun 


uchun 
uchun-man 


U 


devenir 
paralysé 
trembler  des 

jambes 

faire  trembler 

tambour 

trembler  de  froid 

ou  de  peur 

chose  tordue 

tortue 

piler,  meurtrir 

un  plan 

avoir  des  crampes 

donner  chiquenaude 

s^effrayer 

coller,  allumer 

fonction 

chasser,  exiler 

chose  égale, 

ajuster 

égaler 

imiter 

tuyaux 

interjection  de  dégoût 

déprécier 

ajuster,  arranger 

chose  légère 

donner  chiquenaude 

se  mouvoir,  sonner 

la  toux 

se  refroidir 

se  défâcher 

se  répandre 
enterrer  de  la 
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uchuln 
iichur 

ji-duamn 

u-dtiam 
u-duam-gechi 
uduam-gepraln 

u-dnan-tum 

îijen,  us  en 

îiya 
uyén,  upen 
uyii-lonco 

uyun 

nyû-lenco 

uyiiîn 


ula 

îilcu 
ule 
uîu 
ulo 


ulpu 


uîpun 
uïlgin 


chicha  avec 

le  cadavre 

verser 

chose  tordue 

vouloir  aller 

oublier 

sans  souci 

qui  est  sans 

souci 

prendre  en 

traître 

joli 

hier 

s'oublier 

le  haut  de 

la  tête 

sortir  une  ampoule 

vertiges 

étourdir  la 

tête  avec  un 

coup 

depuis, 

déjà 

chemisette 

matin 

aliéner,  vendre 

(los  tellos 

de  las  canas) 

pudenda  viri 

boisson  de 

farine  cuite 

avec  l'eau 

s'essuyer  la  bouche 

la  porte 
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idîon 

ullvîin 

umaîigh 

umaùgh-tiin 

umaiigJi-fu  -queilm 

nmcnn 

umer-clen 

uminto 


uy-tani-îonco 


une 

unelen 

uneln 

unel-tun 

unemen 

uncon 

îlflO 

uno 


legnmunovige 

iiûo 

uno  lihatun 

uno-peiun 

uiion 

uiioln 

tipen 


upiil 

upul-giirû 

nrcun 


rouler 

(enteltecer) 

le  sommeil 

dormir 

le  lit 

radoter 

sommeiller 

un  ragoût  de 

riz 

aller,  s'en 

aller 

ma  tête  est 

partie,  je 

suis  ivre 

le  premier 

être  le  premier 

mettre  le  premier 

labourer  jachères 

aller  le  premier 

la  soif 

jeu  de  la  crosse 

particule  préposée 

faire  d'une   fois 

finir 

achève  de  le  tuer 

faire  de  nouveau 

revivre 

recouvrer 

retourner 

faire  retourner 

s'oublier, 

être  indifférent 

boucles  d'oreille 

glouteron 
la  chaudière  jeter 
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urinl 

usen,  îijen 

utiicoln 


niiicon-man 

utuln 

utun 

uiur 

uihe 

uihe 

util  en 

utJiempe 

tdhin 

utliinn 

iivchin 

îivchi-eymi 

uvcJi  i-dugun  -  man 

uvchi-gelli-ptm 

tivchin-che 

uvir 

tiîidan 

unie 

H  lin 

nun,  niin 

niin 

uiinman 

nuiielve 

nuntu 

niithan 

uiithahi 
uuihal-can 

uûthan4un 


des  vapeurs 

canard 

joli 

jeter  de  l'eau 

baptiser 

arroser 

verser 

se  répandre 

chose  torte 

le  froid 

(dolor  de  muelas) 

faire  froid 

(la  lisa) 

la  vue,  les  yeux 

regarder 

la  paix,  la  soumission 

je  t'adore 

intercéder 

prier 

Indien  de  pain 

froncer 

se  diviser 

demain 

la  bouche 

fourmiller 

l'aurore 

poindre  le  jour 

l'étoile  du  matin 

chose  antique 

se  lever 

voyager 

lever,  inventer 

l'érection  du 

membre 

s'arrêter 
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uuvco 
liîîvpen 


une  source 
sourdre 


va,  tva 

vaciï-ïu 

vachi 

vachi-ple 

vachitumo 

vadcûn 

vain 

vayco 

vaynu 

vayttican 

vayiun 

val 

valin 

vamen-ttin 

vam-gechi 

vantliipan 

vatnûl 

vamul  cuyen 

vamîd-thipantti 

van  en 

vanten 

vanteun 


vanten  uniu 
vantenhuemo 

vaniepulen 
vatJiu 


celui-ci 

jusqu'ici 

celui-ci 

par  ici 

désormais 

produire  des 

vapeurs 

bouillir 

eau  bouillante 

(garua) 

ragoût  chaud 

faire  bouillir 

envoyer,  charger 

valoir 

transporter 

ainsi 

sortir  de 

maintenant 

par  cette  lune 

par  ce  temps 

peser 

tant 

être  de  cette 

grandeur 

suffire 

tant  de  jours 

il  y  a  tant 

de  temps 

être  très  loin 

sagette 

là 
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ve 


camve 
vey 
veychi-Ut 
veyca 
veychnl 
veymo 
veymûgehi 
vey  no  cam 
vey  pin 
veyvuel 
vel,  velem 

vem 

vem-gechi 

vemgen 

venteun 

ventenpe 

veilla 

vi 

vier-cJen 

vilu 

vilulu-quen 

vill 

villa 

villa-thipantu 

villca 

villcîin 

villcun 

viuj  vi-tun 

virciin 


virqtien 


particule 

d'ornement  et 

d'interrogation 

id. 

celui-ci 

désormais 

exclamation 

souvent 

alors,  depuis 

comme  cela 

n'est-ce  pas 

avertir,  conseiller 

hélas 

particule  optative 

comme 

aussi 

être  ainsi 

suffire 

il  suffit 

maintenant 

particule  de 

transition 

montrer  les  dents 

couleuvre 

vers  la  moelle 

tant 

stérilité,  disette 

année  stérile 

cousin 

lézard 

poignard 

atteindre 

chose  froide 

id. 
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virquen-antu 

jour  froid 

vi-tîin 

fumer 

via 

pour,  à  cause  de 

vochan 

sucer 

vochan 

les  tiges  de  maïs 

voche 

flots  du  ffeuve 

vochcmn 

tremper 

vochudn 

sucer 

vodiill 

noyau 

voyghe 

canelier 

vvlil 

racines 

voncungen 

être  profond  et  large 

voro,  vorn 

un  os 

voro  challhue 

arête   de  poisson 

pilol-voro 

muela  hauca 

voro-hua 

charnier 

voro-puthem 

bâtons  de  tabac 

voro-lepûm-htie 

cure-dent 

voiiim 

fils 

votuumn 

engendrer 

volh 

interjection 

vothay 

mon  père 

vria 

brai  pour  sulfater 

vraqtiin 

bardanes 

vucha 

vieux 

vuche-pra 

vieux  célibataire 

vuchen 

la  chaume 

vuchekn 

plaisanter 

vuchen 

les  plaisanteries 

viicheii-queclii 

pour  rire 

vucnn 

le  foie 

vudul 

un  tas 

vH-iiin 

chair  avancée 

vnna 

chose  pourrie 

vtineltu 

bergerie 
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vuTia 
vuna-pue 
vuna-pue 

vuquiii 

viiqui-pra 
vîire-gan 
viire-nien 
vure-ntun 

vure-pare 

vuri 
vurin-tnn 


vuUi 

viitan 
vutaun 

vtiiln 
vuun-ciiii 


vuiin-tu 

vuilr 

vudo 

vndîi 

viil 

Vîïl 


viinu 


bestias) 

chose  pourrie 

le  poison 

aversion 

rage 

grossesse 

(hideputa) 

être  amer 

avoir  pitié 

être  mécontent 

d'un  autre 

aversion 

derrière 

prendre  par 

derrière  en 

traitre 

chose  grande, 

mari 

être  grand 

être  haut 

nerf 
nerf  de  la 

main 

monter 

cheval  à  poil 

chose  vieille 

holà 

nombril 

perdrix 

vase,  vaisselle 

chose  juste, 

collée 

chair  du  corps 

ou  des  fruits 

les  fruits 

18 
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Vil  II 

viinllaUîiy 
viliin 


fructifier 

le  fil 

toile 

d'araignée 

filer 


U 


ûcay-pne 

î'tcaln 

ncam 

iican 

nchann 

uchev-cini 

HcJinvpiin 

ûciiln 

i'iain 

ïtcity 

iic'inn 
ilJa 

iidan 

ildan-pefn 

iidalen 

iiduin 

iidJiue 

ûdi 

ûdi-len 

ûdiUim 

îigapîian 

71  g  arc  un 

iigcîn 

ngen 

iigenn 


nausée 
laisser,  omettre 
(huevo  huero) 
l'été 
briser  avec  les  dents 
chiquer 
devenir  vieux 
déterrer 
s'arrêter 
bave  . 
jeu    , 
crasse  légère 
se  diviser 
cousins  germains 
être  divisé 
partager 
un  port, 
le  calme 
près  de 
être  près 
gencives 
bailler 
mâcher  avec  bruit 

attendre 
travailler  avec  excès, 

être  importun 
avoir  le  mal  de  dents 
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iihîte 

uhuemn 

ûhuem-titn 

ûJmem-iiielen 

uJiuem-nien 

ûîa-len 

ulan 
ula-un 
illeiin 

ni  g  a 

iilgodn 

iilgoin 

uîin 

iilive 

iil-hiv 

iillhamcon 

nlul 

ûlun 

nlu-mun 

ûllchn 

nllclimpen 

ïillgumn 

nll-liua     - 

ullh-ua-tun 

iill-huoi-iun 

H  mire  il  II 

iimn 
iiin-imt 

iimun 
iimumn 


solitaire 

cautionner 

demander  caution 

être  débiteur 

être  créancier 

avoir  la  bouche 

ouverte 

ouvrir  la  bouche 

mâcher 

s'ennuyer  d^entendre 

parler 

(la  muele  cordul) 

se  démancher 

ronger 

coït  des  animaux 

faucon 

bave 

manger  par 

bouchées 

la  rotule 

sucer 

être  savoureux 

s'impatienter 

gronder 

avaler 

nuisible 

nuire 

s'abstenir 

démangeaison 

disparaître 

nommer 

mentionner 

se  gonfler  en  soufflant 

fdar  con  que 

taparse) 
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una 

iinan 

iinco 

iincoyen 

i'nicoln 

iineiin 

ûûi 

iinvi 

iinviln 

unii-tim 

unam 

iiiiiv-iun 
upagûpagn 

ïipe 

i'ipcd 

ûpilcvn 

il  pin 
iipiv-cun 

il  pal 
iipiimn 

iiqtieîn 
iircumn 

lire  Un 

iircii-tun 

iirciiln 

ïiren 

urin 

iirin 
iirircon 


araignée  venimeuse 
mordre 
pilier,  colonne 
avoir  pour 
patron 
clouer 
être  impatient 
homard 
malveillant 
calomnier 
s'irriter 
amant 
maîtresse 
glaner 
manger 
par  bouchées 

bouillie 
poix,  gomme 
endroit  étroit 
du  chemin 
être  rare,  clairsemé 
écraser  les  poux 
faire  paître 
le  bord 
(levantar  cosas 

f  al sas) 
lier  par  le  cou 
avaler 
se  fatiguer 
se  délasser 
fatiguer 
devenir  humide 
coït  des  animaux 
loup  marin 
démangeaison 
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ûruin 

iithalm 

iithar 

iUhavcun 

iithavcun 

îithav-pilcon 

ilthen 

iith  in 

iïthir 

iithiïi 
ï'dho 

iUhov-ci'in 

ut  hum 
iithuvn 

uven-cîen 
uvin 
uvir-ciin 
uvunn 


gencives 
faire  paître 

pépin 
se  fourrer 
serrer 
serrer  la  gorge 
lente 
jalousie 
deux  rasoirs  liés 
pour  faire  la  barbe 
lien 
chose  inégale 
non  appareillée 
casser  avec  les 
dents 
gelée 
s'abattre 
tomber  d'un  coup 
être  allumé 
se  serrer 
sucer 
tuer  par  sortilège 


r 


TROISIEME  PARTIE 


TEXTES  TRADUITS  ET  ANALYSES 


1°  Extrait  des  confessionnaires. 

SIGNE     DE    LA     CROIX 
Dialecte  de  Santiago. 

Sancta     cruz     ni  ghnel-mo      inchin     iiî 
sainte    croix    de      signal     par    nous  de 
pu-cayîie     rao     mol-ca-rao-in     in     chiiî 
les  ennemis     de       délivre  nous,     nous 

ni     Senor     dios,     chao,     votm     cay     Espiritu 
de  Seigneur  dieu    père      fils        et 
sancto     cay     ni     ûj     mo 
saint        et       de  nom  dans 

IMPÉRIAL 

Santa  cruz  ta  ni  ghnel-meii  in  chifi  ta  iiï  pu-cay  ne-meu 
raontu-l-mo-ifi  inchin  ta  in  Senor  Dios  chao,  vothni  cay, 
Espiritu  sancto  cay  ta  îii  ûj-mèu, 

d'après  falcone 

Santa  cruz  fii  gnel-meù  inchin  in  pu-cayne-mo  montul-mo-in 
Dios  inchin  in  apo,  chao  votchun  cay  Spiritu  sancto 
cay  ni-wi-meu. 
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PATER    NOSTER 


Inchin     in     chao     huenu-mo     mlleu-po-imi 
nous     de    père       ciel-dans  es-tu 

Mi     ûj     ufchi-ghe-pe.     Mi     regno 
ion  nom   sanctifié-soit     ton     règne 
inchin-mo     cupa-pe.     Mi     ayiin     tue-mo 
nous-à  arrive  ta  volonté  terre-sur 

tancû-ghe-pe,  chumghechi  huenu-mo 
soit-faite  comme  ciel-dans 

tancû-ghe-que-lu.       Elu-mo-in        machi 
elle  est  faite  donne-Jtous  ce 

antù     in     mghen     antû     cof-que.     Duara-tu 
jour     de     tous        jours       pain       veuilles 
huenma-qui-1-in  ta     iû  huerilcan 

pardonne-nous  nos  offenses 

chumghechi       inchiiî     duara-tu-huenma-que- 

comme  nous       nous  voulons  les  pardonner 

la-bi-n     ta     m     huerilca-eteii. 
nous         offensants 
Mnal-mo-qui-1-in        in  huerilca-no-am 
ne  nous  laisse  pas  tomber        nos  péchés 
iîijgh-cuunghe-lu-mo         molca-mo-ifi 
tous-manx-dc  dclivre-nous 


IMPERIAL 

Inchin     ta     in     chao     huene-meû     ta 

nous       de  père       ciel-dans       que 

mle-yrai,   ufchi-ghe-pe         ta  mi  uj 

tu-es       sanctifjé-soit  ton     nom 

Eimi     ta     mi  reyno      inchin     meù     cûpa-pe 

toi  ton       règne      nous         à         arrive. 


Chu-ghechi     ta     mi     pi-el     venghe-que-y 

comme  ta  parole  est    faite 

ta     huenu     mapu     mèu,     vemghechi     cay 
ciel         lieu  dans         ainsi        aussi 

ta     venghe-pe       ta  tue       mapue-meu 
qu'elle  soit  faite     terre       lieu  dans 
Chay         elu-mo-iiï     ta     in     mghen     antu 
aujourd'hui  donne  nous  notre       tout        jour 
Cof  quen.     Duana     tu     huenma-qui-li-iï 
pain       veuille        notis  pardonner 

ta     in     hueril-can,       chumghe      chi     inchin 
nos  offenses  comme        aussi    nous 

duamtu-huenma-que-la-bi-n     ta  in     hueril- 
nous   voulons  pardonner      nos      offenseurs 
eteu.     Lel-mo-qui-li-iï     ta     in     huerilca-no-am 
ne        nous     induis     que  nous        péchions 
vill-chi       ellaman-meù     montul-mo-in 
tons     aussi     maux    de      délivre-nous 

d'après  falcone 

Inchin  iiï  chao  huenu-menta  m'Ie-ymi,  ufchin-ge-pe  mi  wi, 
eymi  mi  toquin  inchin-no  cupu-pe  ;  eymi  mi  piel  chuno 
gechinemgey  huena-mapu-mo,  vemgechi  cay  vemenge-pe 
tue-mapu-mo  {la  fin  manque). 

AVE   MARIA 
Santiago. 

Ufschi-po-e-imi      Maria        ni        gracia-mo 
je     te    salue        Marie  Dieu  de  grâce  dans 

opu-lle-u-lu-mi     Senor     Dios    eimi      eghu 
tu  es  remplie       seigneur  Dieu     toi      avec 
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mulle-u-lu,     iîûgh     pu-domo     no     cotu     cay 
étant  toutes     Us  femmes  très  bonne   et 

mi     puta-mo     huùfhue-Iu-chi     no     cotû     cay 
ton  ventre  de        qni  est  issu       très      bon       et 
A  Sancta  Maria     Virgen     Dios     ni     nuque  ghe-irai 
A  Sainte  Marie     vierge    Dieu     de       mère     tu  es 
inchin       in        huerilca-voe      che       ghen 
nous        de  pécheurs         hommes      pour 

ufchin-dghun       mamo       ifl       ta       Dios,       ado 
intercède  ici  nous         Dieu,  maintenant 

la-duam-li-jn         cay,  Amen 

quand  nous  mourrons  et. 


IMPERIAL 

Ufschi-a-e-ymi  Maria  Dios  in  gracia-meû  opu-le-ymi,  Senor 
Dios  eymi  ega  ta  mle-y  (//  est)  :  vill-chi  pu-domo-nieù  no  chi 
cume-ymi,  ta  mi  pue-men  lle-iilu-chi  J.-C.  no  chi  cîinie-y  cay. 
A  Sancta  Maria  Virgén  Dios  ta  ni  nuque  cay,  in-chin  ta  ifi 
huerilca-voe  che  ghen  ufchin-dghu-nma-mo-ifi  ta  Dios  vcù 
la-epe-la-li-in-cay. 

LE     CRHDO 
Sanctiago. 

Mîipil-tu-po-n     Dios     chao-mo     niigh     pepi-1-voe 
je  crois  Dieu      pcre-en        tout       puissant 

huenu     el-voe     tue     el-voe     cai,     ifi     apo- 
ciel     créateur  terre  créateur    et  notre  sèigneur- 
mo     cay,     ni     mten     vothm     ve,     Espiritu 
dans     et     de  lui  unique     fils  esprit 

Sancto-mo      che      ghel-ca-ghe-hue-lu,     Virgen 
saint  du      homme       qv.i    est  devenu       vierge 


sancta    Maria-mo     huiïf-hue-lu     cay, 
sainte      Marie-de        était  né  et 

Poncio     Pilato     ni       dgu-mo       cuunca-ghe-hue-lu 
ponce      pilate     de  pouvoir-dans  qui         souffrit 

Cniz-mo      cathal-ghe-hue-lu,      la-uye-lu 
croix-sur  qui  fut  fixé  qui  mourut 

rghal-ghe-hue-lu         cay       minu         tue-mo 
qui  fut  enseveli        aussi   intérieure    terre-dans 
nah-uye-lu,        culan         antù-rao       la-lu-chi 
qui  descendit    troisième    jour-dans         morts 
pu-che-mo      gheùtuh-uye-lu,      prah-uye-Iu 
les  hommes-de       qui  ressuscita         qui  monta 
huenu-mo,     anû-lle-u-lu     cay     nùgh 
ciel-dans      qui  est  assis       et       tout 
pepil-voe     Dios     chao     ni     man-mo 
puissant      Dieu     père     de     droite-à 
Vey-mo     ramtupaya-lu     gheu-lu-chi 
là-de    qui  juger  viendra     vivants 
che      la-lu-chi       che      cay.     Espiritu     sancto-mo 
Iiomnies     morts     hommes      et  esprit       saint-dans 

mupiltu-po-n.     Sancta     Yglesia     Catholica 
je  crois 
quine-meù-ta-ni-ghen     ta     pu-sanctos 

réunion  les  saints 

huerilcan     ni       entu-ghe-quen,       ni 
péchés  la  remission 

ghentu-am       iiï     anca     mghen-que     iiï 
la  résurrection     de    chair      toujotirs      de 

gheù-am  cay 
vie       et 


IMPERIAL 


Miipil-tu-u    ta  Dios  chao-meù   vill-pepil-voe,    huenii    vem- 
boe,  tue  vem-boe  cay,  ta  in  apo  Jesu    Christo-raeu  cay,  vey  ta 
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ni  mten  vothm,  Espiritu  sancto-meû  che  ghelgeh-uye-lu,  Vir- 
gen  Sancta  Maria  meù  gheh-uye-lu,  Poncio  Pilato  ta  ni 
dgu-meu  cuthantu-gheh-uye-lu,  Gruz-meu  clavos  thculge-uye- 
lu,  la-uye-lu  rûghal-ghe-uye-lu  cay  minu  tue-meu  na-yue- 
lu  ciilan  antû-meu  la-lu-chi  pu-che-meu  ghetu-uye-lu,  pra- 
uye-lu  huenu-meù,  vill-pepi-1-voe  Dios  chao  ta  ni  man-meù 
anû-le-lu,  vey-meù  ramtupaya-lu  mo  ghe-lu-chi  che  la-lu-chi 
che  cay,  Espiritu  Sancto-meù  miipil-tu-n,  Sancto  Yglesia  ca- 
tholica,  quine-meu-ta-ni-ghen  ta  pu-sanctos,  hueerilcan  ni  en 
tughe-quen,  ni  mo-ghetuanta  iii  anca,  moll  (éternelle)  ta  in 
mo-ghean  cay. 


SALVE    REGINA 
Sanctiago. 


u{chi-po-e-imi     reyna        ralcu-voe 
je  salue  toi  reine     miséricordieuse 

nuque     ghen       rû-lu       iiï     ûghel-que     cay 
mère         vie      douceur  espérance       et 

ufchi-tua-e-imi     cay.       iiï  ghyuntughe-el-chi 

je  salue-toi  et       nous  exilés 

Eva     ni-co     fïi       mthum-po-e-imi 
Eve  de  fils     nous        appellons-toi 
Eymi-mo     praneyù-pon-chi-fi 
toi-à  nous  soupirons 

etûn-cun-mo     ghman-mo     cay     machi 

gémissant         pleurant        et        cette 
qenlle       lelvun-mo.       In     ufchin-dgu- 
larmes      vallée-dans    notre       avocate 
nma-que-eteù     may,     mi       ralcu-voe 

tes  miséricordieux 
ghe     inchin-mo     adpal-ghe     able     cay 
j,'eux     nous  vers         tourne      après      et 


—    2«5    — 

machi     ghyuntun     Jesu     benedito     huylteo 
cet  exil         Jésus      bénit 

mi        puta-mo     huûf-hue-lu     pelelca-mo-in 
ton     ventre      de        qui  est  né        montre-nous 
A     requi-duam-voe     aralcû-voe 
clémente  pieuse 

aru-lu     Virgen     Maria     Dios     iii     sanctu 
douce      vierge      marie     Dieu     de     sainte 
nuque,     ufchin-dghu-n-ma-mo-in     ta     Dios 
mère  prie-pour-nous  Dieu 

Christo        elu-a-e-imu       ni        pi-e-1  ifi 

christ       donner-à-nous      de    qu'il  a  dit     nous 
ye-ta-valu-am 
être  dignes 

IMPÉRIAL 

Ufchia     eimi     reyna,     cuthanye-voe 
salut        toi        reine     miséricordieuse 
chi  nuque     inchin     ta-in-mo-ghen,        ta  in 
aussi  mère      nous      de  vie  notre 

dehum-ghen,     ta     in     gen-mayen     cay  . 
douceur  notre       espérance      et 

ufchituae-ymi.     Inchin     Eva     ta     iii     pu- 
je  salue-toi        nous       Eve  de     les- 

pnen     tu     in     ghyuntuge-el,     mthume-ymi, 
ventre        de  nés         nous-appelons-toi 

eymi     meù     pratu-li-hue-yù     eyiitun-meù, 
toi        à        nous  soupirons      gémissant 
ghman-que-chi,     tva-chi     qlleno     lelvïin     meù 
pleurant  cette       larmes       vallée    dans 

Ta     in     ufchin-dgu-nma-que-eteù     may 
notre  avocate 

mi     cuthanye-voe-chi     ghe     inchin     meù 
tes       miséricordieux      yeux      nous       vers 


—  286  — 

unol  pa-ge     pelelmo-yn     cay     Jésus     bendito 
ioxirne       montre-nous     et      Jésus       bénit 
mi     pue-meu     lleû-uye-lu,     deùtna 
ton     ventre-de     qui     est  né      après 
rupa-le     tva     ta     in     ghyunte-ghen 
cet  exil 

Vûrenge-voe-ema,     Cutanye-voe     ema, 

clémente  pieuse 

dehûm     Virgen     Maria     ema,     Dios     ta 
douce  Dieu 

ni     Sancta     nuque     Dios     ta     dghu-nma- 
de     sainte       mère      Dieu       prie  pour  nous 
rao-yn     ca,     Ciiristo     alu-a-e-ymo     ta     ni 
Christ    qiiil  donnera 
pi-e-1,     ta     in     taû-val-ya-bi-ûm 
quHl  a  dit    nous     étre-dignes-pour 

LES    ARTICLES    DE    LA   FOI 
Sanctiago 

In     mû  piita-a-e-1-chi     dghu     mari 
les  foi  articles     dix 

meli     huente.     Reyle     may     Dios-iîi- 
quatre     ceux-ci      sept       ceux     divinité 
ghen     ghnel-que-lu,     yïi     reyle     cay 
concernent  sept        et 

Jesu  Christo  ni     che-ghen     ghnel-que-lu 
Jésus-Christ  de     humanité      concernant 
Dios-ni-ghen     ghnel-que-lu     machi     reyle 
divinité  concernant        ceux       sept 

Llitu     dghu     miipil-tu-po-m     quiiîedque 
premier     article      Je  crois  seul 

iîugh-pepi-l-voe     Dios-mo 
tout-puissant      Dieu  dans 
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epu     dghu     mûpil-tu-po-n     quidu     Dios     ta     chao     ma-y 
second    article     je    croîs  que    Dieu        père        il  est 

cula     dghu,     mupil-tu-n     quidu     Dios     ta     votm     may 
troisième   article     je  crois  que      Dieu  fils       il  est 

Meli     dghu     ipûpil-tu-po-n     quidu 
^s       article        je  crois  que 

Diôs     Espiritu     Sancto     ma-y 
Dieu     esprit        saint       est 
Quecnu     dghu     raiipil-tu-po-n     quidu 
Je  article  je  crois  que 

Dios     mhugel     voe 
créatetir 
mûpil-tu-po-n     quidu 

je  crois  que 

ta     molca-fivoe 

sauveilr 
miipil-tu-po-n     quidu 
je  crois  que 

alabl  ca-voe     (espagnol  :  alaba) 
glorificatcur 

Christo     ni     che-ghen     ghnel-que-lu 
de     humanité       concernant 
reyle     m a  y 
sept     ils-sont 
Llitu     dghu     miipil-tu-po-n     in     Apo     Jesu 
/'*'"      article  je  crois        notre  seignevr  J . 

Christo     Espiritu     Sancto-mo     che     gelcagheh-uye-lu 
C.         Esprit        saint-par     homme     qu'' il  fut  fait 
Epu     dghu     miipil-tu-po-n     quidu 
2''     article  je  crois  que 

Jesu     Christo     huiif-hue-lu     Virgen     sancta 
/,  C.  naquit  vierge      sainte 

Maria-mo     coni-ponon        coni-yum 
Marie-de      concevoir     avant,  en  concevant, 


Cayu 

dghu 

6^ 

article 

Dios 

Reylu 

dghu 

Te 

article 

Dios     ta 

alabl 

glori 

In     apo     Jesu 

Chris 

notre  seigneur  J. 

C. 

deùma     ni     coni-yiim     cay     ni     raghen     virgen 
après  conception      et  toujours  vierge 

lleù-pom 
fut 
Cûla     dghu     mûpil-tu-po-n     quidu 
3«      article  je  crois  que 

Jesu     Christo     inchiii     huerilca-voe     che     ghen 
/.  C.         nous        pécheurs     hommes 

in  molca-mo-am     cuthantughe-hue-lu, 
nous     sauver  souffrit 

la-uye-lu     cay 
mourut       et 
Meli     dghu     mûpil-to-po-n     quidu 
^'        article        je  crois  que 

Jesu     Christo     minu     tue-mo     con-uye-lu 
/.  C.     profonde  terre-dans  descendit 

vey-mo     cay     pu-sancto     ni     pllli     entu- 
là-de  ■       et       les-saints     de    âmes 
metu-uye-lu     ùghel-que-bu-1-ugn     Jesu     Christo 
tira  qui  attendaient  J.  C. 

ni     cûpa-am 
de       le  venir 
Quechu     dghu     mtipil  tu-po-n     quidu 
5*^         article  je  crois  que 

Jesu     Christo     ni     lay-ûm     cûlan     antû-mo 
/.  C.        de      mort     troisième  jour-dans 

gheù-tu-uye-lu 
ressuscita 
Cayu     dghu     mûpiltu-po-n     quidu 
6^     article  je  crois  que 

Jesu     Christo     huenu-mo     prah-uye-lu,     vey-mo 
y.  C.  ciel-dans  monta  là-dans 

cay     anii-lle-u-lu     Dios     chao     niigh-pepi-l-voe 
et        est  assis        Dieu    père         tout-puissant 
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ni       man     mo 
de     droite      à 
Reyle         dghu     miipiltu-p-on     quidu 
septième      article        je  crois  que 

Jesu-Christo     gheu-lu       chi     che       la-lu-chi     che 

vivants        hommes  morts'    hommes 

cay        ramtu-paya-lu       cotû        christiano        pu-che 
et  juger  viendra       bons        chrétiens     les  hommes 

huenu-mo     ye-a-lu,     ni     mghen-que     alab 
ciel  dans       iront  éternelle        gloire 

lleume-am,     Dios     ni     thoquile-1-chi      dghu 
pour  avoir    Dieu  de      commandements    articles 
ni     tancû-yum-egn.         Huela     eûun 
parce  qu'ils  gardèrent  méchants 

pu-che         minu      alhue-ni        ruca-mo      ghyuntu 
les  hommes  profond   diable  de         maison  dans 

ghe-a-lu-ghu      ni     mghenque    lûf-lle  ume-am 
iront  éternellement        pour  soicffrir 

tancû-no-yum-egh  Dios     iii     thoquile-1-chi     dghu 

pour  n'avoir  pas  gardé  Dieu  de  commandements  articles 


IMPERIAL 

Mair  Meli-j  chi  dghu  ta  in  mupiltu-ya-e-l  thva  m.iy. 

Reliie  dghu  meù  ta  quimel-ghe-in  Dios  ta  lîi  Dios-ghen  (di- 
vinité). Ca  relue  hue-lu  meù  ta  quimel-ghe-in  Jesu  Hpo  ta  ni 
che-ghen  (humanité). 

Dios  ta  ni  Dios-ghen  ta  in,  quimel-eteù  chi  dghu  vey  tva. 

Yune  dghu  miipil-tu-n  quine  Dios  meu  vill-pepil-voe. 

Epu  dghu  mupiltu-n  quidu  Dios  ta  chao  may. 

Cula  dghu  mûpiltu-n  quidù  Dios  ta  votm  may. 

Meli  dghîi  mûpiltu-n  quidu  Dios  vill-vem-voe. 

Cayu  dghu  mûpiltu-n  quidu  Dios  ta  montul-voe. 

Relue  dghu  mûpiltu-n  quidu  Dios  ta  moll-tû-yûl  voe. 

19 
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Jesu-christo  ni  che-j^hen  ta  in  quiniel-eteu  chi  dghu  vey  tva. 

Yùne  dghii  m(ipilto-n  inchin  ta  iù  apo  Jesu  Christo  Espiri- 
tu  Sancto  meù  che  gelge-uye  lu. 

Epu  dghîi  miipilto-n  quidu  Jesu  Christo  virgen  Sancta 
Maria-meù  ghe-uye-lu,  tva-chi  seiiora  sancta  xMaria  virgen 
ghe-uye-lu  ta  ni  pnen-no-yîim  ula  (avant),  ta  ni  piienûm, 
deùma  ta  îli  piiaîi-yum  cay. 

Cûla  dghu  miipiltu-n,  quidu  Jesu  (Zhristo  inchin  huerilca- 
voe  (pécheurs)  che  gen  ta  in  montulu-ye-eteù  (pour  sauver) 
cuthantu-geh-uye-lu  la-yvy  cay. 

Meli  dgîi  mùpiltu-n  quidu  Jesu  Christo  minu  tue  meù 
con-uye-yi,  vey-meii  pu-sancto  ta  ni  pu-pllû  (les  âmes)  entu- 
metu-uye-lu,  ve-chi  pu  sancto  may  ghen  mayepe-bu-yghn 
Jesu  Christo  ta  ni  puya-bu-e-1, 

Quechu  dgii  miipil-tu-n  quidu  Jesu  Christo  ni  la-mo-uye- 
ùm  ciilan  antù-meîi  mo  ghetu-uye-y, 

Cayu  dghu  mùpiltu-n  Jesu  Christo  pra-uye-y  ta  huenu-meù, 
vey-meù  anû-le-y  Dios  chao  vill-pepi-1-voe  ta  ni  man-meù. 

Relîie  dghîi  miipiltu-n  quidù  Jesu  Christo  ramtu-pa-ya-lu  mo 
ghe-Iu-chi  che  la-lu-chi  che  cay,  cîime  christiano  pu-che 
huenù-meù  yegh-a-yghn,  moll  ta  ni  t.iyuncle-ani  Dios  ta  ni 
thoqui-le-1-chi  dghu  tani  mùpiltu-uye-ùm  hùera-que  che  moll 
cuthantu-ghe-a-yghn  Dios  ta  ni  thoquile-1-chi  dghu  ta  iîi  mû- 
pitu-no-uye-iim. 

LES  COMMANDEMENTS  DE  DIEU 
SancUago 

Dios     ni     toquile-1-chi         dghîi     mari     may 
Dii'H  de     comma}idemc)its  articles    dix  eux-sont 
Cîila     yune-lle-u-lu     chi     dghîi,     quidu 
trois        premiers  articles,      que 

.    Dios     ni     raqui     ghe-am,     yù      reyle     nîigh 
Dieu  de         concernant        antres    sept      tons 
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pu-che         ni     cotii     Ueu-am 
hommes  les    de     bien   touchant 
Llitu     dghu     pi-lu,     nûgh     mo     110 
premier  article  disant  tous     de       très 
ayîi-a-bi-mi     ta     Dios 
tu  aimeras         Dieu 
Epu     dghû     pi-lu     chûca    jurapta-la-ya-yrni 
second  article     dit    en  vain    tu  ne  jureras  pas 
Ciila     dghû     pi-lu     domingo    antû-mo     fiesta-mo 
3«  article        dit         jours        fêtes  dans 

cay     ûrcû-tu-a-ymi     mi    ufchi-bi-am     Dios 
et     tu  te  reposeras    toi   pour  prier    Dieu 
Meli     dghû     pilu     mi     chao     nuque     cay 
4®  article        dit     toi    père       mère       et 
raqui-a-ymi 
honoreras    ' 
Quechu     dghû     pilu       la-ghm-che-la-ya-ymi 
5^       article        dit     tu  ne  tueras  pas  {la-mourir  ; 

la  =  non) 
Cayu     dghû     pilu,     ghoyde-miau-Ia-ya-ymi 
6«  article        dit        tu  ne  forniqueras  pas 

{ghajyde  prostituée 
Reyle     dghû     pilu  :     chu-qui-la-ymi 
7^  article  dit        tu  ne  voleras  pas 

Pura      dghû       pilu  adelche-la-ya-ymi 

8^  article  dit     tu  ne  faux  témoigneras  pas 

Aylla     dghû      pilu     rucaulu      chi     che 
9*  article  dit       marié       F  homme.,,. 

ampel-la-ya-ymi 
tu  ne  désireras  pas 
Mari     dghû     pilu     yû  che     nite 

10^  article       dit  autre  homme  les  biens 
ampel-la-ya-ymi 
tu  ne  désireras  pas 
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Machi     mari     epu       dghii      mo 
ces         dix    deux    articles  dans 
lav-lle-u-lu  :     nùgh         rao     no 

contenus  tous    plus  que  beaucoup 

ayû-a-y-bi-mi     Dios,       nùgh         pu-che 
tu  aimeras  tous      les  hommes 

cay     ayu-a-ymi     chumge-chi     ayù-u-que-ymi 
et      tu  aimeras  comme  tu  f  aimes 


IMPÉRIAL 

Dios  ta  ni  thoquile-1-chi  dghû  mari-j. 

Ciila  yanele-lu-chi    dghu   quidu  Dios  ta    ni   raqui-ghe-am, 
relue  hue-lu-rnay  vill-pu-che  ta  iii  cumele-am. 

Yune  dghupi-j,  vill-meù  no  ayii-a-bi-mi  ta  Dios. 

Epu  dghu  pi-j  :  re  jura^-pra-la-ya-ymi. 

Cùla  dghu  pi-j  :  domingo  antu-meii  fiesta-meù   cay  iircù-tu- 
ya-ymi  ta-mi  ufchia-bi-iim  ta  Dios. 

Melidghû  pi-j:  raqui-a-bi-mi   ta-mi  chao   ta-mi  nuque  cay. 

Quechu  dghu  pi-j  :  la-ghm-che-la-ya-mi. 

Cayu  dghu  pi-j  :  cûri-la-3'a-nu.  '; 

Relue  dghu  pi-j  :  chu  qui-la-ya-ymi  \ 

Pura  dghu  pi-j  :  coilla  dghu  pi-le-1-pra-la-ya-ymi  (pra  =  en  * 

vain,  la  =  non)  '^ 

Aylla  dghù  pi-j:    cache  ta-ni   cure    (ca  =  autre;   che  = 
homme;  cure  =  femme  mariée)  culme-ye-nma-la-ya-bi-mi. 
Tu  ne  désireras  pas  (culmeye  =  désirer) 

Mari  dghu  pi-j  :  ca   che  ta-ni  pen  (pen  =  biens)  culmeye-  s 

nma-la-ya-bi-mi.  * 

Tva-chi  mari  dghu  epu  dghu-meù  tavle-yghn  :  vill-meù  no 
ayù-a-bi-mita  Dios  ayù-a-bi-mi  cay  ta  vill-pu-che  chumge-chi 
ayù-u-que-imi. 
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LES    COMMANDEMENTS    DE    l'ÉGLISE 
Sanctiago. 

In     iîuque     Sainta     Yglesia     ni     thoqui-le 
notre     mère     sainte     Eglise     de     commandements 
1-chi     dghu     quechu     raay 
articles      cinq         eux 
Llitu     dghu     pi-lu  :     Domingo     antû     fiesta-mo 
i^f       article     disant     dimanche    jour     fête  dans 
cay     chiiv     Missa     allcii-a-ymi 
et       toute     Messe       tu  entendras 
Epu     dghu     pi-lu  :     tipantu-mo 
2"     article     disant     année-dans 
Quine     chi     confessa-ya-ymi,     cuthan-mo 
une  fois  tu  te  confesseras     maladie-dans 

cûnal-ghe-1-mi     confessa-tu-a-ymi 
si  tu  es  en  danger  de  mort     tu  te  confesseras 
comulga-duam-i-1-mi  cay 

quand  tu  veux  communier      aussi 
Cûla     dghu     pi-lu:     Jesu     Christo 
3®       article     disant       J .         C. 
ni     gheuta-yûm-chi     pescua-mo     comulga-ya-ymi 
de         résurrection        Pâques  à         tu    communieras 
Meli     dghu     pi-lu  :     iiî     nuque 
4®       article     disant     notre     mère 
sancta     yglesia     iii     thoqui-le-1-chi       ayunan 
sainte       église     de     commande  jeûne 

antii-mo     ayuna-ya-ymi 
jours-dans       tu  jeûneras 
Quechu     dghu     pi-lu  :     Diezmos     primicias 
56  article     disant:       dîme,  prémices 

cay     elu-cu-lli-a-ymi 
et  tu  donneras 
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IMPERIAL 


Ta  in  nuque  sancta  yglesia  ta-ni  thoqui-le-1-chi  dghu  que 
chu-y. 

Yune  dghu  pi-i  :  llitu  gheu-rneù  alcû-a-ymi  te  raissa  Do- 
mingo antù-meu,  fiesta  meù  cay,  hue-chun  pu-ayta-mi  allcu- 
bi-el. 

Epu  dghu  pi-j  :  tipantû-meùquine-chi  confesa-ya-ymi,  epela- 
1-mi  confessatu-a-ymi  cûpa  comulga-1-mi  cay, 

Cûla  dghu  pi-j  :  Jesu  Christo-iii  mo  ghetu-yûn  chi  vûta 
Pasqua-meù  comulga-ya-ymi. 

Meli  dghu  pi-j  :  sancta  yglesia  ni  thoqui-le-1-chi  ayunan 
autû-meù,  ayuna-ya-ymi. 

Quecha  dghu  pi-j  :    Diejmos  primicias  cay  elu-cu-lli-a-ymi. 


LES    SACREMENTS    DE    L  EGLISE 

In     nuque    Sancte    Yglesia     ni     Sacramento 
notre     mère      sainte       église      de    Sacrements 
yiica     reyle         may 
les        sept    eux    sont 
Yune-lle-ulu  Baptismo 
Epu-lle-ulu  Confinnacua 
Cnlla-lle-ulu  Penitencia,  etc 


LES    ŒUVRES    DE    MISLRICORDE 
Sanctiago, 

Ralciiche-ara      dghu     mari     meli 
uiisc'ricorde       articles     dix     quatre 
hnente     Reyle     in     anca     ralcu-nm 
eux        sept     notre  corps  compassion 


I 
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yd       reyla     in     pllii        ralcii-am 
autres     sept  noire    âme    compassion 
In    anca     ralcu-am  manay 

corps       compassion     ceux-ci   sont 
1°     cuthan-lu-chi     che     quintura-e-a-ymi 

malades       hommes        tu  visiteras 
js"     no  pu-lu-chi  che      .ya-vutu-lca-ya-ymi 

très  ayant  faim    Jtomme   tu      feras  manger 
3°     an  cùn-ma-u-lu-chi     che     pii-tu-lca-ya-ymi 
ayant  soif  hommes     tu     abreuveras 

4"     ilhuen-ghe-lu-chi        che     cùdu-tu-1-a-ymi 

captijs  hommes  tu  délivreras 

^"     tavayco     che         molca-ya-ymi 

nus         hommes       tu     habilleras 
6°      yû         maputu       cunubal       che 

étrangère  terre        venant       les    hommes 
pentu-1-ca-ya-ymi 
tu  recevras 
7°     La-lu-chi        pu-che        riigha-lca-ya-ymi 
morts  les     hommes  tu  enterreras 

In  pllû    ralcuam         ma  may 
les  esprit  miséricordes    celles-ci 

1.  quim-no-lu-chi       che     quime-lca-ya-ymi 

ne  sachant  pas  hommes  tu  enseigneras 

2.  ghlam-valu       ghlama-ymi 
conseil-digne  tu  conseilleras 

3.  ciiunca-val-lu-chi       che     cûunca-ya-yimi 
châtiment  dignes     hommes     tu  châtieras 

4.  eymi-mo       huerilca-lu-chi         che 

toi    contre       offensant        hommes 
duam-tu-hue-nma-la-ya-bi-mi       vey  ta   ni 
tu    voudras  pardonner  lui        de 

hueril-can 
offenses 
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5-     ci'iun      pimo-1-rni       manta 
autrui      t'offense       volontiers 
duam-Ile-u-a-ymi 
tu  supporteras 

6.  raqui-duam-lu-chi  che 

tristes  les  hommes 

alab-duam-el-ya-bi-mi 
tu  consoleras 

7.  gheu-lu-chi         che     la-lu-chi 

vivants  hommes     morts 

Christiano     pu-che        cay     uf  chin 
chrétiens       les-hommes  et       prière 
dgu-nma-ya-bi-mi     ta        Dios 
tu     diras  à  Dieu 


IMPERIAL 

Ta  iiî  vurenyeû-am  {miséricorde)  mari  meli  huente  reUie  ta 
in  vûre-nye  anca-am,  ca  (autres)  relîie-hue-lu  ta  iiî  vîirenye 
pllii-am. 

Ta  in  vîirenye  anca-am  vey  tva 

I.  Pentû  cume-a-vi-mi     cuthaa-lu-chi  che. 

2^  aron-lu-chi       che     ylelya-bi-mi. 

3.  huyhu-ulu-chi       che  piitu-l-ya-bi-mi. 

4.  reii-ghen-chi         che       montu-ly-a-bi-m. 

5.  re  molly-a-u-lu-chi     che  eluciidu-ya-bi-mi. 

6.  ca  mapu  cnnûbal-ya-u-lu-chi       che    allu-tu-ya-bi-mi. 

7.  la-lu-chi       che  rîighal-ya-bi-mi. 

Ta  in  vîirenye  pllîi-am  vey  tva. 

1.  quim-no-lu-chi       che     quimel-ya-bi-mi. 

2.  ghlam-mo-lu-chiche      ghlam-ya-bi-mi. 

3.  thpun-mo-lu-chiche      thpu-a-bi-mi. 

4.  ta  mi  hicerileteu  abpe  ta-nii  huerilcan  criifghe-lu-pe  pia- 
bi-mi. 


—  297  — 

5.  Cûme-duan  raeû  {bo)i  cœur  de)  tau-ya-ymi  ta  mi  hueril 
ghen. 

6.  afcû-duam-lu-chi       che  tûyu-ly-a-bi-mi. 

7.  mo-ghe-lu  chi       che  la-lu-chi  Christiano  che  cay   ufchin 
dghunraa-ya-bi-mi  ta  Dios. 

VERTUS    TÉOLOGALES 

1.  Diosmo  mûpil-tu-n,  la  foi. 

2.  Dios  mo  tigel-quen,  V espérance. 

3.  iil  ayû-n  ta  Dios,  la  charité'. 

VERTUS    CARDINALES 

1.  cotû-ghnen-ghen,  la  prudence. 

2.  thoquin,  la  justice. 

3.  yavun,  la  force. 

4.  munan,  la  tempérance . 

LES    PÉCHÉS    CAPITAUX 

(nûgh  huerilcan  ni  hubque-ûm 
tous      péchés         les      principaux 

1.  cûnalca  un,  V orgueil. 

2.  rûcun^  Vavarice. 

3.  ghoyde  miaûn,  la  luxure. 

4.  ûvitu,  la  colère. 

<•).  no  in,  la  gourmandise. 

6.  raaquin,  l'envie. 

7.  chovùn,  la  paresse. 

LES    ENNEMIS    DE    l'aME 

In  pllû  lïi  pu-cayne  cûla  mey 
Vânii'^  de  les  ennemis  trois  eux 
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na-chi  coilla  mapu,  mundo  pi-que-e-1 
lui       mensonoe  lieu  monde  s'appelle 
alhue  cayne.  Diablo  pi-que-e-1 
diable  ennemi  diable  s  appelle 
inchin  ifi  anca,  carne  pi-que-e-1 
nous  notre  chair  chair  s  appelle 

LES    QUATRE    FINS    DERNIÈRES 

meli  dghu  christiano  che  yeya-valu  ma  cay 
4     articles  chrétiens  hommes  fins     ceux-ci  et 

In     lan     Muerte     pi-que-el 
la     mort     mort        s'appelle 
Dios-mo   in   ramta-ghe-pa-am  juygu     pi-que-e-1 
Dieu- de         jugement      jtigement      s"  appelle 
Cuunca-ghe-que-ûm-chi  ruca  infierno 
tourment  maison  enfer 

pi-que-e-1 
s'appelle 
Dios-mo  mghen-que  in  aleb-lle-ûm-e-am 
Dieu-de       éternellement  la  louange 
gloria  pî-que-e-1 
gloire  s'appelle 


LE    CONFITEOR 
Sanctiago 

Inche  huerilca  voe   che  fiïigh-pepi-1-voe 

je  pécheur       homme   tout-puissant 

Dios-mo    confessa-pi-n,    mghen  virgen 
Dieu-à         je  me  confesse   toujours  vierge 

Santa  Maria  mo  cay,  San  Juan  Baptistam-o 
cay,  Apostol-yiica      S.  Pedro  S.  Pablo  eghu 

et  les  apôtres  avec 


—  299  — 

mo  cay,  nûgh  pu-sanctomo,  eymî-mo  cay 
à        et       tous      les   saints  toi-à     et 

Padre  cûna  huerilca-huen-che  fii   duam-tun-mo, 
'Père  beaucoup        fai  péché  en  pensée 

ni  dghu-mo,  ni  mlel-mo  cay,  ni  hueril-ca-yûm 
en  parole  en  action     et  en  péchant 

ni  huerilca-yûn,  ni  mii  huerilca-yûm 

en  péchant  beaucoup  en  péchant 
cay  ma  nibla  ufchin-dghu-pu-bi-n 
et        cela  pour  je  prie 

mghen  Virgen    Sancta-Maria,  San  Migue] 
toujours 
Arcangel,  San  Jiian  Baptista  cay  Apostoly-ûca 
San  Pedro  San   Pablo  eghu,    nûgii  pu  sancto 
avec        tous      les  saints 
cay  Ufchi-po-e-mi  cay  Padre  ni 
et         je  i)rie  toi    et    Père- à 
ufchin-dghu-nma-mo-am  ta  Dios 
de  prier-pour  Dieu 


PETIT    CATECHISME 
Sanctiago 

Pi-e-n     ghe-y       cam      Dios 
dis-moi    est    est-ce  que  Dieu 
Ca,  Padre  ghe-lu   may  Diôs 
oui,  père  existant  est  Dieu 
Mivû-y      cam       Dios 
combien     est-ce  que  dietlx 
Quined-que    ve 
seîil        est 
cheu  cam  ve-chi  Dios 
oii     est-ce  que  ce    Dieu  ( 
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huenu-mo  tue-mo    chem-que-pu-mo  cay 
ciel-dans  terre-dans  ions     les  lieux    et 
Yney  cara  Dios 
qui  est-ce  que  Dieu 
Dios  chao,  Dios  votm  cay,  Dios  Espiritu 
père  fils         et     Dieu 

Sancto  cay,  ni  cûla  persona  ghey  mo, 
saint      et     trois      personnes     étant 
quiùedque    Dios  gey-ghnve 
unique  Dieu        est 

chumghe-lu  ni  cûla  personas  ghe-ûra, 
comment  trois  peysonnes     étant 

quiîie  Dios  que  gey-gu  ? 
un  seul  Dieu  est 
ma-chi  cîila   personas   mo,  chao-may 
ces     trois    personnes    dans    père  est 
votm-no  Espiritu   Santo  no  cay.  Votm 
fils-non     esprit     saint-non     et      fils 
cay  chao-no,    Espiritu  Sancto-no  que-pu. 
et    père-non     esprit      saint  non        est 
Espiritu  sancto  chaii-no  cay,  votm-no 
esprit         saisit    père  non  et  fis-non 
pue-pu  ;    huelu    quiiîedque   îïi 
est  mais  uniques 

ghen-eghn,  vey-mo  quined-que    Dios 
ils  sont       cUes-daiis       unique   Dieu 
ghei-gùque 
est 
autîi  cûyen  huaghlen 
soleil     lune     étoiles 
uûnel-voe  arûm-co   Dios-no   cam 
éclair         tonnerre  Dieu  pas  est-ce  que 
Dios   no  may  huelu   Dios  ni  el  el 
Dieu  non  est    étant  Dieu  de  créature 
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quidu  Dios  huenu  tue  cay  el-bi-lu  mapu 
qui     Dieu    ciel       terre     et         créa     lieux 
yuca-mo  ghe-lu-chi  cay  nûgh  pu-che 
leS'dans     étant       et       tout     hommes  les 
ni  cotu-Ueù-am 
de  pour  le  bien 
chem  cam  che  ni  cotû  ghen  ? 
quel  est-ce  que  homme  de  bien  est 
Dios   quimin    vitun  cay  ni    gracia  ni 
Dieu  connaître  obtenir  et        grâce 
ayûn  cay  ve,  ma  chi  gheun  ni  deumo 
amitié  et        cette     existence  de  après 
pe-bi-ûm  Dios  in  alabam  huenu-mo 
jouir  Dieu  de  gloire  ciel-dans 
Ma-chi  ghe-un  able  yii    ghe-a-lu 
cette  vie  après  autre  vie 

cam   iii   ghe-un 
est-ce  que  est 
Gea-lu-may      pu-ciie        ni  pilii  yûca 
elle  est       les  hommes    de  âmes  les 
hueque    nghe-chi     la-que-no-Iu     ni   anca 
bêtes       comme     ne   meurent      pas       corps 
la-que-yiim  la-val-no-lu  ab-val-mo-lu 

quand  mourant  sont  immortels       ne  finissent  pas 
Chumghe-lu   cam   pu-che   Dios   ni 
comment  est-ce  que  les  hommes  Dieu  de 
gracia  ma-chi  ge-un  n  mo  vitu-que-lu 
grâce  cette     vie     dans         obtiennent 
deuma  ni   la-yùin  cay   huenu-mo  mghen 
après       mourir     et    ciel     dans  éternellement 
geume-que-lu  P 
vivent 
Jesu  Christo  mo  mupil-tu-yum  ni 
Jésus  Christ  de       en       croyant 
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thoquile-1-chi  dghu  tbancu-yiim  cav 
commandements  articles  en  croyant  et 
Yney-cam  Jesu  (^hristo  ? 
qui  .est-ce  que  J.  Chr. 
Jesu  Christo  may  rnûpu  Dios,  miipu 
/.     C.       donc       vrai    Dieu     vrai 
che  cay,  Dios  ni  votm  ni  ghen  rao 
homme  et  Dieu  de   fils     étant 
Virgen  sancta  Maria  ni  pîita-mo 

de  ventre  dans 
che  ghel-caùh-uye-lu  vey-mo  ge-uye-lu 
homme       ^ut  fait  là  de         naquit 

cay  ni  nuque  ni  mgiien  virgen  lle-u-pom, 
et       mère  toujours  vierge     demeurant 

Cruz-mo  cay  la-uye-lu  huerilca-mo  iil 
croix      sur  et    mourut    péchés  pour 
molcaya-eteù 
délivrer 
■    Mûpin  Dios  ghelu,  chumghe-lu  la-uye-lu 
vrai     Dieu  étant      comment  mourut-il  ? 
ni  cheghen    raod-que    la-uye-lu,    ni-la-yum 

homme  étant  comme  il  mourut  de  mourir 
cûlan    antû-mo    gheù-tu-uye-lu,    huenu-mo 
troisième  jour-dc  ns     il  ressuscita     ciel  dans 
pra-uye-lu  cay,  vey-mo  mghen-que 
//    monte     et     là  dans  toujours 
gheu-que-lu     gheu-a-lu  cay 
il  vit  il  règne     et 

Pi-e-n  Jesu    Christo   ili  la-ytim  nugh 
dis-moi    /.   Chr.       mourant         tous 
pu-che  nibla,  nùgh  cam  ta      huenu-mo  cuay-ghn  ? 
les  hommes  pour  tous  est-ce  que      ciel  dans  iront  .<' 
Jesu    Christo    mo    mûpiltu-que-no-lu 
y.     Chr.  dans     qui  ne  croient  pas 
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chi-che   mupiltu-yûm-que  pu 
honiiiics       en     croyant     dans 
taucu-que-no-lu  ni  thoqui-le-1-chi 
ne  gardent  pas       commandements 
dghu,  huenu-mo  cu-no-a-lu  huelu  alhue 
articles    ciel-dans  n'iront  pas  mais  diable 
m  ru-ca-mo       cua-lu,     mghen  que  cûunca-ghe- 
de  maison-dans   ils  iront    éternellement  pour 
am-ve 
souffrir 
Jesu  Christo-mo  mûpiltu-que-Iu-chi 
/.  Ch.       dans  qui  croient 

che  ni  thoquile-1-chi  dghu  tancû-que-lu 
hommes  commandements  articles  gardant 
cay  huenu-mo  cam  pra-ya  lu  ? 
et  ciel-dans  est-ce  que  ils  iront  ? 
Emay,  ni  anca    eghù-que-ye  pllii-eghu 
oui  corps     avec  âme  avec 

mghen-que    alab    lle-unie-a-lu     vey-mo 
éternellement  gloire  jouiront       là-pour 
nûgh  mapu  able,  Jesu  Christo  nûg  pu-che 
tous  monde-les  après  J.  Ch.  tous  les-hommes 
ramtu-paya-lu  ni  rantuge-am-eghn 
jugera  pour  être  jugés 

la-lu-chi  pu-che  gheu  tu-tu-a-lu-ghu 
morts      les  hommes       ressusciteront 
Pi-e-n-ghey  cam  dghu  huerilcan-voe  che 
dis-moi  est-ce  que  articles  pécheurs  hommes 
ni  ghuyun-tu-ghe-no-am  alhue  fti 
ne  peuvent-ils  pas  être  préservés  diable  dé 
ruca-mo  ? 
maison   dans 
Bap-tiza-ghe-no-lu  baptiza-va-lu-pe 
s'ils  ne  sont  pas  baptisés  en  étant  baptises 
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fii  baptiza-gheyiin  Dios  ni  votm  ghe-tu-a-lu  sancta  Iglesia 
Dieu  de  fils     quils  deviennent 
ni  coni  cay 
des  enfants  et 
Chera    cam     sancta    Yglesia     pi-que- 
qiioi      est-ce  que     sainte  église  veut  dire  ? 
bi-mi 
Nûgh      Christiano      pu-che      Dios      ni 
tous  chrétiens         les  hommes  Dieu  de 
dghu  miipiltu-que-lu     vey-eghn     ta   ni   yunen 
paroles     qui  croient        sont  premier 

apo  Jesu-christo  may,  ta  ni  ynan  apo  cay  ghey 
seigneur  J.    Chr.  premier  seigneur  et  est 

ta  Santo  Padre  Papa  Roma  pi-que-e-1 

qui  est  dit 
chi  mapu-mo  mlle-u-lu,  quidu  Jesu  Xpo 
terre    dans         qui  est     que     J.  Chr. 
m  élue        ilûgh   tue  mapu  meù 
de  a  été  donné     tout   terre  lieu     de 
Baptiza-e-1  chi  che  ni  huerilca-tu-yûm 
S^ils  sont  baptisés  hommes  en  péchant  de  nouveau 
chem  cam  tu   mltu-a-lu  ni  cuno-am 
qui  est-ce  que  ils  feront  pour  être  délivrés 
alhue  iii  ruca-mo  ? 
diable  de  maison  de 
Raqui-duani-tun-mo  cotû  confessa-ya-lu 
en  se  repentant     bien  qu^ils  confessent 
ni  huerilcan  missa  Patiru-mo 
péchés  père  au 

Niigh  ma  tucû-yiim  che  huenu-mo 
tous         en  faisant  hommes  ciel  dans 
cam  cu-a-lu  ghn  ? 
est-ce  que  ils  iront  ? 
cu-a-lu-ghn  may  tancii-lle-u-le-ghn 
1/5  iront  s'ils  gardent 


t 


Dios  in  thoqui  le-I-chi  dghu,  sancta  yglesia 
-    Dieu  de  comina)uiemt'nts  articles  saute  église 
ni  thoqui-le-1-chi  dghu  cay  nûgh  ma 
de  commandements  articles  et  tons 
tancii-a-lu  nûgh-mo  no-a-yùle  Dios 
gardent  tout-plus  que  s'ils  aiment  Dieu 
niigh  che  ayii-le  cay       chumghe-chi 

tous  hommes     s'ils  aiment      aussi      comme 
quidu  ayu-u-que-lu 
que      ils      s'aiment 


2°  Dialogues. 

[E.Ktr.iiis  des  estitdios  araucanos  dit   Z)''  Rodolphe  Len\), 
(i.  En  dialecte  Huelli-che;. 


Tu  famu     pétu     métûmnge-imi 
Ici        aussi      tu  es  appelé 
Kiipânge     tufdmu;     konpanhe     shuka-mo 
viens  ici  ;  entre       maison-dans 

Wekun     kine  mlilhi  wenthû    malhquen,  miithan 
dehors        un        est     homme         femme        étranger 
Pémefinge,     zûnhumefinge     wiithan  ;     wekun 
viens  le  voir,      viens  parler      étranger      dehors 
raelhei      chi     wûthan  ?     petû     mûthuraeimo 
est  cet    étranger      déjà        il  V appelle 

Chen     zuani     ngepoi  ? 
quel       sujet        est 
Kine     Kawalheru     ayùe-imi     mi  peateu 
un  cavalier       il  te  veut     voir  toi  lui, 

Fei     pevi'ii     ta     puenthu,     nuthamkavui 
ainsi     verrait  eet       homme         s'informerait 

20 
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Kimaviii     fii     chén     zuamo      ni     raiaùwen     Kimavui 
sauriiit  sur     quel        sujet  venir  saurait 

Ainonge     wékun,     ieme  finge     chi     wuthan 
va  dehors  amène  ce      voyageur 

Konpape     tiifa  chi  pu     shuka 
qnil  entre      cette  dans     maison. 
Fei         pi-af-eimi     munlai     amoam     pi 
ainsi     tu  lui  diras     de  suite     /'aurai     dit 
chi  menthu 
cet  homme 

Mishkai,     ngilhan;     mishkai,     chai'i, 
bonjour  ami  bonjour     compagnon 

Kume     mungé-imi     mai  ? 
bien  tu  vis        donc 

Kiimé     mùngen  Kâ  ;     Kûme     mongen  Ka 
bien  je  vis  bien  je  vis 

Chén     zungu      nie-la  imi? 
quelle      chose       n'as-tu  pas 
Chén     zùngu     mai     nie-la-n.     Kine     Kume 
quelle     chose     donc  je  n'ai  pas  En  une  bonne 

Zuamo       ta     monen.     Kùme-Kake-1-imi 
condition     ici      je  vis        si  tu  es  bien  aussi 
Kûme     Kashki     ta-mi     mûlen 
bonne        vie  ta         est 

Miilei       pu-fùtha,     them-che       niéi 
sont  'bien)    les  vieux,    les  vieilles,  ils  ont 
fti  pu  pefien.     Kine     Kûme     juâm       môngéi 
leurs  enfants      une     bonne     condition     ils  vivent 
mûle-nô-1-mo       wésha       zûngu 
n'ayant  pas     mauvaise     chose 
Winkoe  muléi,  pu  thokin     mûlei  ; 

les  Espagnols         sont  les  juges      sont 

nie-la-i     mai     chen       zunghu 
ils  n'ont     donc    nouvelle     chosi 
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Cheu     mapu     mai     Kûpa-imi  eimi 
d'où      terre     donc  viens-tu  toi 

Inche     mai     Kupân     fli     raapu-mo 
moi     donc    je  viens     ma     terre  de 
Kuifi       mai       peiie-la-yu  thuyùn 

Longtemps     donc    nous  ne  nous  sommes  vus  ;    je  me  réjouis 
mi     pefiel-mo 
toi        voir- de 

Ka       mapu     miaù-mi     eimi;         chai         no 
autre     terre     tu  es  allé      toi     maintenant     non 
peu  we-la-yu 
nous  ne  nous  sommes  vus 

Nemén       pu  Kasha.        Inche       raiaùraen 
j'ai  été    dans  la  ville        je  suis  allé 

ni       malhé-mo 
mon     oncle-che:^ 

Cheù       mapu     mongéi     mi     malhe 
quelle       terre  vit        ton       oncle 

Inalhtu     Iheùfu     mongi       ni       melhe, 
au  bord      rivière     vit  mon        oncle 

ttifa-mu     Kayu     léwa  ;     Kifie     shangiantei 
d'ici  six        lieues      un         demi- jour 

fachi  shûpû 
ce     chemin 

Feimu  Kachilhame  miilei  ;  tii  Kungel-um 
là  blé  est  dans  le  semer 

fei       chi     mapu-mu         filh       i-paye       miilhei 
ainsi    ce       terrain  de       tout  pour  manger     est 
Melhei     Kaùpùûn  ;     miilhei     allhfija  ; 
c'est  avoine,  c'est        orge 

mûlhei  weqa,  àwas  mûlhei 
est       mais,    fèves       sont 
Mufi       mangzuniei      tiifi  mi      malhe 
combien         bœufs  ce  ton       oncle 
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pu    Koshal 
dans  étabîe 

Niei     waka     fli     ilhitzi-payiim 
il  a     vaches    pour  boire  le  lait 
kishu       ni  potero-mo       niei       allhen       Kulhin 
seulement     dans  son  potero      il  a      beaucoup     troupeaux 
tûfichi  ûlmen 
ce  riche 


Weche,  inei       pinge-imi 

jeune  homine,       qui       fappcllcs-lu  f 
Domingo         pinhen  ;         fei       mai       ni 
Domingo     je  m\jppelle    ainsi     donc     mon 
ùiiyo     inche 
nom      moi. 

Mûfi       thipantu       nie-imi     eimi, 
combien       années  as-tu         toi 

Mazhi     l;ifie     thipantu     nien 
dix  ans        années       fai 

cheù       mapu       miile-imi 
quelle        terre  vis-tu 

Ni         chao-mù         miilen 
mon      pcre-che^  je  vis 

Ini  pingei       mi  chao  ;         mie-imi 

Comment  s'appelle       ton  père,  as-tu 

nuke,         nie-ymi       pu  peni       eimi  ? 
une  mère        as-tu         les  frères         toi 
Nien     kine     thamquen,     ka      kine     pêni 
j'ai       une         sœur         autre       un     frère 
ni     lamquen     zoi     themnge-lti;     yunen-ngéi 
ma         sœur      plus     vieille  étant     est  plus  grande 
inche-mu 
moi-que 
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Chen-mu     petu     walhûi     fachi     peflen 
pourquoi     ainsi      pleure       cet       enfant 
Yom     walhù-la-imi.     Newentu     zungûnge 
plus     ne  pleure  pas    fortement  parle 

inche     ni         kimam 
moi      de         sache 
Lhai         ni     chao,       femu     mai     ngeman 
est  mort     mon    père        cela     donc    je  pleure 
ni     nuke     kuthankûlei  ;     kenzave     ni 
ma     mère       malade  est      qui  sait      si 
mongeachi 
elle  vivra 

Chen     kuthanie       mi     fiuke? 
quelle     maladie  a       ta      mère 
Lhonko     kuthani 
tcte  malade 

Inche       kai       Ihekaken  ni     tuyafiechi 
je      aussi  je  crains         m'attaque 

kuthan 
la  maladie 

Inche     a)  ùla-fu-n     ni     Iha-ya     ni  fiuke 
je     ne  voudrais  pas  que  meure     ma  mère 
Kechu     antû     raiilei       kuthan.  Wiitha-la-i 
cinq      jours     elle  est      malade     Elle  ne  se  lève 
shume     ni         monge-no-ya-chi  ;  welhu 

jamais     si       elle  ne  se  giicrit  pas  mais 

elhunie  ngefui       Ihawen 
ils  lui  donnaient       remède 


Eimi     tutie-imi     chiihkatùn  ;  feimu 
tu     apprendras       à  écrire       alors 
klime     wenthu-ngam 
bon     homme  pour  être 
Maziao       ayefùn       ni-kimia-chilhkatun 
beaucoup    je  désirerais        savoir-écrire 
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Ini     pefulhi      ni     kimel-helhia-teù 
qui     voudrait     qtle     il  tu  enseigne 
kima-fun       chilhka-tun.     kùme     wenthu-nga-fiin 
je  saurais         écrire  bon       homme  serait 

Inche     elhùia-imi     kine     escrivann 
je       te  donnerai     un         écrivain  ; 
raaziao       tichi     wenthu     kùme     ezkrùvanu 
beaucoup       cet       homme       bon         écrivain 
fei         kimel-helhia-imù 
celui-ci       il  f  enseignera 
Filh     antû     akua-imi  ;       filh       antii 
tous    jours     tu  viendras     tous     les  jours 
aka-l-mi         kiimi,         Tute-1-mi         chilhkatun 
si  tu  viens         bon       si  tu  apprends        à  écrire 
akua-imi         inche     ni     kimam  ;     eimi 
tu  viendras       je       que     je  sache        toi 
zûngulhelhian     chi     chilhka     inche  ni     kimam 
tu  mê  liras      cette     lettre  je     que     je  sache 


Inche     aven     ashetu     kine     shuka 
je  veux     louer       une       maison 

inche     kai     kulhiafin     chi       ngen       shuka 
je     aussi    paierai         ce      maître     maison 
Eifachi     shuka     thana-lepefui,     inche 
cette         maison     était  non  occupée    je 
aye-fun     nie     ashentafin     fachi     shuka 
voudrais      avoir       louée         cette     maison 
Fachi     wenthu     miilhei     kine     kuyen  : 
cet       homme         est  un         mois 

thipatualhu     fachi     wenthu,     amôalhu        kangéû 
sortant  cet         homme         allant  ailleurs, 

Fachi         pu  kalhi     melei     kine     shuka 
cette  rue  il  y  a     une     maison 

thanali         ayulhe     chi  ngen     shuka 
est  non  occupée     si  veut      ce  maître     maison 
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inche  konan 

je       entrerai 

Tunten 

fiiikei 

ni 

shuka-mo 

combien 

//  demande 

sa 

maison  pour 

kifie       kuyen 

un           mois 

kine     mashi     patakôn 
un         dii        pesos 
patâkon.     Chen     ayiii 
pesos  que        veut 

shuka  ?     piilata     kenzave 
maison     arprent        ou 


yom 

plus 

fachi 


epu 
deux 


ngen 
ce       maître 
kulhin  ?     Miiley 
troupeau     il  y  a 


waka,     piilata       ka       mulhei  ;     chen 
vache,     argent     aussi      il  y  a       ce  que 
ayulhe     fachi     ngen     shuka       el-hua-fin 
désire       ce       maître     maison     je  le  donnerai 
Nûlange     chi       wiilhngin,         pe-me-fi- 
ouvre    cette  porte  pour  voir 

chi  shuka     chum-ngen-chi 
la  maison      comme  est 
pichi     shunge  ;     pu-ûlhngin     shuka 
passe        à  la  porte     maison 


un  peu 


Eimi 
toi 

Ihe-lha-imi 
ne  reste  pas 

konpa-la-i 


chi  antû,     inche     pe-la-n 

Il  entre  pas       ce  jour  je        vois  pas 

Thiimin       kiili,       maziao  fitui-chi 

obscure     elle  est     beaucoup     euftimée 

Eitichi     mamelh     entu-finge     wekun 

ce  pieu  jete-le        dehors 

Nûlfafinge     chi  welhuin     kompanchi 

ouvre  la  porte        pour  entrer 


pelho. 
lumière 
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klitzangelhe 
si  iieitojyé, 


filh       pûle 


Inche     fachi     shuka       kùme-tu-la-fin 

je  cette     maison     )ie  la  trouve  pas  bonne 

Fachi      tâfû     kùme-la-i  ;     peshankongi 
Ce  sol    pas  bon  est        est  humide 

fachi  shuka 
cette  maison 

Fachi     vangku     kiime-!a-i  : 
ce  banc     n'est  pas  bon 

klimai 
serait  bon 

Kincha         fachi       shuku 
la  qnincha     de  cette     maison     tontes     parts 
Konpai     Kûrûf;     fa-chi     wenù     waqi 
entre       le  vent         ce  toit     dégoutte 

Lhotoungi     chi     shuka  ;     tukulhelhfinge     rôù 
brisée  est      la       maison        mets  lui      une  branche 
Numui       fachi     shuka 
sent  mauvais     cette     maison 
Kangeù       raiilepe-la-fui     shuka?       kintùan 
ailleurs      n'y  est-il  pas     maison    je  chercherai 
kangeù       pe-lhi       shuka        pe-man 
ailleurs     si  je  vois     maison     je  verrai 
Niilhakuno-fînge     clii     wûlhngin       konpam 


la 


porte        pour  entrer 


antu 

soleil 

Chi  ântii-mu 

ùifâi         chi       tafu 

le  soleil  dans 

se  séchera     le         sol 

Niishu-fînge     chi 

wiilhngiii,       shéùma 

terme             la 

porte             après  que 

ngûfkenni 

il  fera  nuit 

Kiime     nùshùf-la-i       chi     wûlhngin 
bien     ne  se  ferme  pas     la       porte 


—  313  — 

Kûpâlhage  kine     mâmul     shetzungâm     fachi 
amène        un        pieu         pour  clore        la 
wûlngin 
porte 

Miilhe-la-i       tzukifo        fâmo  ? 
n'y  a-t-il  pas     des  voleurs     ici 


Nié-imi         wéche      faino     mi     weskûpâie  ? 
As-iu     jeune  homme     ici      que      m'envoyer 
Fâmu     mtilepi     kine     wénthu,     pe-filhi 
ici         il  j'  a         un         homme     s'il  vient 
Kiimé  kulhianfin 
bien  je  le  paierai 

Famu     miili     kine       wénthii       ayiini 
ici        est         un         homme      il  veut 
alkilaùye,     nie-ya     kine     pathôn 
se  louer       avoir       un         patron 
Inche     mai    maziav     athunkûlhen 
je  beaucoup         suis  fatigué 

kushuchi         mai  kiishoan 

pour  me  coucher     donc    je  me  coucherai 
Fachi     ngûtzantu     pisusnei,      kiime-la-i, 
ce  lit  est  dur       n'est  pas  bon 

kuthani       kalhelh;     mongko     ni       kaliielh 
'est  malade        corps  tout        mon       corps 


kuthani 
malade 


Uthen  ;         kiipalhelhen       ka       fréjadu 
fai  froid        aporte-moi     autre     couverture 
Fachi     ngûtzantu     kûme       kûnolen 
ce  lit  bien     aide  à  porter 

Wûlhe     munâîien         wiithayen  ;  nien 

demain       à  Vauhe     nous  nous  lèverons     fai 
zoam;       konezu  fituayen  soam 

affaire       ainsi     nous  atteindrons     V affaire 
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Umaùtii  ku-fu-li,     inche     eimi       pelholhmen 
5/  je  dors  moi  tu       me  réveilleras 

kûmé     umâq         nie-la-i         fachi     pu  wenthu 
hon     sommeil     rC eut-il  pas      cet  homme 

Pe-la-n  umaq         fachi     pun,     maziao 

je  n^ai  pas  vu      sommeil      cette     nuit     beaucoup 
shakizuaman 
f  ai  pensé 

Maziao     wanqkitùi     chi     thewa 
beaucoup     abojent        les      chiens 
Eitichi         ka  shuka-mo         maziao         zungu 

cette         autre      maison  dans     beaucoup      choses 
chi  pu  wenthu     ngolhin  ;     pushningûn 
les  hommes        ivrognes      ils  ont  dansé 
fietû     kamû 
fête      avec 

Angkiin,       pichi       kintulhraen         ko  : 

fai  soif       un  peu       cherche  moi    de  Veau 

fachi  fûlh         tiikune      chi  ko 

ce  vase  place  Veau 

Asheni         fachi     ko  ;       kintulhmen     fiskhe 

est  tiède        cette      eau       cherche  moi     fraîche 

Ko 

eau 

kùme     kutzafinge     chi  vazu 
bien         jwttoie  ce  vase 

Fachi     kuchilhu      Ihipiifinge     kuyem-no 
ce        couteau  nettoie         sable-avec 

kutzafinge     chi     kutzara 
nettoie         cette     cuiller 
Lhepûiin  ;       kiipalhelhen         ial 
i' ai  faim         apporte-moi     nourriture 
kiime-Ia-i  fachi     ilhon 

bonne  pas  est      cette     viande 
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kine     acholh       ilhuain         Ihangeniem 
îine      poule     nous  mangerons     tuons 
kumelh-finge  kiithalh 
fais  bien  le  feu 

Pimu-finge     kûthal 
souffle         le  feu 

Minutu     tûkunge     tufken  ;     shûngaltunge 
dedans        mets       la  cendre        enterre 
chi  kethal  ;     wenutu     tûkunge     tufken 
le  feu  dessus        place     la  cendre 

Mushkenge  kuzi-mo 

prépare  la  farine  avec  pierre  à  moudre 
Washku-finge  chi  ko  ;  petu-askti-la-i 
fais  bouillir        Veau     encore  elle  ne  Vest  pas 

Inaù     tukual-finge     chi  pu     ktithal 
autour       place  le  Jeu 

kiime  ;     konezu     mùnai         ashengai 
bien  ainsi        vite      elle  chauffera 

washkûai 
elle  bouUira 

Entu-finge     chi  koshfu         fushi-mo 
tire  le  marmite     derrière-vers 

petu     thufpi     chi  ko 
déjà       sort         l'eau 
Pichi     katafinge     chi  kofke 
petit  fais  le    pain 

kupalhelhel     fishke       ko 
tire-moi       fraiché    eau 
Kupalhelhel     kiithal       piithenituàm 
tire-moi      du  feu        pour      fumer 


Cheù     mulhe-fu-imi,     Pe-la-iini 
oit  a  s- tu  été      je  ne  f  ai  pas  vu 

âmu     mùlhe-ka  fu-n.     Cheù  no     thipo-la-n 
là  fêtais  nulle  part     je  ne  suis  sorti 


koilhatùi  ;     miilhumfo-imi  ;     Ihôume-la-imi 
tu  men^       je  fappela'n       in  ne  répondais  pas 
koilhatupa-la-imi  ;     nhelhelh-ma-le-an 
7ie  mens  pas  ne  me  trompe  pas 

ziempre       koilhatu-1-mi;     inche     kulhpange-la-n 
toujours  si  tu  mens  je  pas  en  faute 

fùshentu-la-imi 
ne  te  plains  pas 

Chun     kiilhe-imi  ?     kuraelé-imi     mai 
comment        es-tu  es- tu  bien     donc 

Cheùm     wûtha-imi       futh-antu 
pourquoi     te  lèves  tu     à  grand  jour 
ziempu     inche       kushûn         muna-pun  uraâqen, 

toujours       je       me  couche       quand  vient  nuit     dormir 
konézu       ni       wiith-amunaiiiin 
aussi         je  me  lève  matin 

Fâchi     pun     munaviin  kuthânon 

cette     nuit     à  petit  jour    je  fus  malade 
feimu  wûtho-la-n 

pour  cela     je  ne  me  levais  pas 
Pu  shiipu  maziao       mawiii;       maziao 

dans  le  chemin     beaucoup     il  pleuvait     beaucoup 
kûtunéni        makûn       feimo     kuthaniin 
se  mouilla        manteau     ainsi    je  fus  malade 
Maziao       kuthani       nitzang;         feimo 
beaucoup       souffre     ma  jambe     pour  cela 
tute-amo-la-n 
je  ne  puis  marcher 

Allhù         we         pafiulhman 

beaucoup     récemment    je  me  rétablis 

Chem     pi     mi       kumpan  ;         chen  ta     ziingù 

que       dit     ton     compagnon  quelle      chose 

kùpai     aki'ii     fachi     mapu-mo 

virt     arriva     cette      terre- de 
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Indien     kiipalien       kule     chukifo  ;     thokin 
nous     avons  apporté     trois     voleurs     le  juge 
weskûeyenmo 
nous  a  envoyés 

Chen       chuki         féchi     chukifo 
quoi       ont  volé  ces       voleurs 

Ini       pepayeù         petu       ili       chukin 
qui       les  a  vus    pendant     son         vol 
Aula         chi  thoki       akûi,       epii       zoldau 
maintenant     le  juge       arriva       dix       soldats 
kewâi,       maziao         chi       chufiko  ;     mamultungi 
ont  lutté     beaucoup        ces       voleurs         il  fut  frappé 
pu  Ihonko  ;  alhfui  zoi 

dans  la  tête     il  se  plaignit,     mais 
kulhpangi 
c'est  sa  faute 

Kine     Iha-nglinungi  ;       kanzelu         nûngi 
icn  fut  mort  les  autres     furent  pris 


Inche  mai  amoalhii         po  kasha 

je       donc         allant  à  la  ville 

kintualhi     inche         ialh,       kiime       ialh 
chercher       moi       manger,     bonne    nourriture 
ngilhaman       mishki 
faciliterai    pomme  douce 
Amo-la-imi         pu  kasha.     Inchi-mi-ngenien 
ne  va  pas  à  la  ville      je  fis  ton  chemin 

pu  kasha;  pe-la-n       chen  no  shume     ni 

dans  la  commune    je  n^ai  vu  rien  mon 

zuamtuel 
affaire 

Maziao       pilhini  ;       feimu       mai 
beaucoup     il  a  gelé    pour  cela     donc 
fun  pela-i  fachi     tipan  ;     wesha 

jriiit     il  ne  vient  pas     cette     année     mauvaise 


thipantii 
année 

Amoyù       pu  shuka,       ushkiima-imi 
allons       à  la  waison       tu  mangeras 
chumgechi        monge-la-i         tze 
de  toxite  maiiière     ne  vivent  pas     les  gens 
kûmei     ni    fei     pi-fi-e-1  ;       Ihùpii-la-n 
bon      ce  que       tu  dis       je  n^ ai  pas  faim 
Muchai       tardepiile       kûpâe-imi  ; 
bientôt     vers  le  soir        tu  viendras 
i-pa-imi  ial 

tu  viendras  manger     nourriture 
kiipa-lha-i     mi       malhé 
7ie  vient  pas     ton      oncle 
Mauwti-no-lh-e  ;     maziao     mawiilhe 
s'il  ne  pleut  pas     beaucoup     s'' il  pleut 
poù-la-n 
je  n'arriverai  pas 

Kûmei  mi  akùn  ;  mânii'ime-imi 
bon    ton  arrivée  je  te  remercie 
tiiyun        mi       akun-mo,       tlizùn      mi 
je  me  réjouis  ton  arrivée  je  me  réjouis  ton 
akùn-mo 
arrivée  de 

Pon-u-fu-li  fushentuyano       chi  wenthu 

si  je  n^ étais  pas  venu        se  plaindrait  Vhomme  ; 

feimo  Kiipan 
pour  cela  viens 

Ka    zûam  Kônraapafulhi,  weshkiilhe- 
si  autre  affaire  m'était  arrivée^ 
Ipayafoi-imi 
je  t'aurais  envoyé  message 

Kompakâmon  puén  ;  fâple  shupaman  ; 
entre{  donc      par  ici      passe:^ 


1 
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anii  pûngen 
asseye^-vons 

Ushkiimén  puen  kine  ialh  ;  wemùten 
allons  manger  donc  nn  ragoût,  récemment 
afùi  fachi  iiskum  ;       fishke-lhai-i 

s  est  terminé        ce  mets  ;  il  n'est  pas  froid 

Pichi  falhtan  mai  chazi  ;  kûme 
nn  peu  manque  donc  le  sel  ;  bien 
seiimalalhfimen    chi  ialh 
tu  nas  pas  préparé  le  repas 
Kankamen  pichin  ilhon  fâchi  wiithan 
cuiseï     un  peu    viande  cet  étranger 
Pichiémûmim  piilku  fachi   wuthan 
prenei  unpeii     chicha    cet  étranger 
ûshain  pûlhkoam 
se  trempe  la  cJiicha 

Tiifi    kine  fulh  ;   kinen    tùkunge 
voici    un    vase       un    coup 
Ka  kine  chashu  yemenûn  fechi  wiithen  ia 
autre  une  chopine  apporte^  cet  étranger  boire 
Entu-patumiin  thoko 
enleve{  le  plat 

Miaiilùan  fa  ;  shuaraugen  mai  ni 
jé  vais  aller  là  j'ai  affaire  donc  ma 
pu  shuka 
dans  maison 

Ka  pichi  mùlenge  ;  nûthamkalayn 
autre  peu     reste  causons 

peùkelanyti  : 
nous  ne  nous  sommes  pas  vu 


(2hûmul  thipayen,  amoayen 
quand  nous  sortirons,  nous  irons 


pi-a-imi 
diras 
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Fachi  antû  thipafûyen  ;  nien  suâm, 
ce  jour  nous  sortirons  j'ai  affaire^ 
wùlha       thipayen      amoayen 
demain  nous  sortirons  nous  irons 
Inche  ashûa-imi  kiile  mula  ;  eimi  kishu 
je       te  prêterai  une  mule       toi  mcme 


Tumtem      fûkean     kine     mula 
combien  me  demandes-tu  {pour)  une  mule  ; 
Kiime    mulu    nien 
bonne  mule  fat 
Hpu  patakon  kine    antii 
deux    pesos     un    four 
pe-fi-chi  mai  chi   mulu  ni  mothiungenchi 
â    voir     donc  cette  mule  si  elle  grasse, 
kûmi 
bien 

Munawiin  mutha-ymi  umeûttiku- 
au  matin  je  t'appellerai  ne  reste  pas- 
la-ymi  Kûpelhelhean  chi  mula  inche 

à  dormir,  tu  ni' amèneras  cette  mule  moi 

fii    peya 
que  je  voie 

Inche  femalh,  chen  pielhlhi   feman 

je      ferai         ce  que  tu  diras  faire 

Inche  famu  mulha-n,  zeùma  thipai 

je         ici       serai         déjà       se  lève 

chi  antii 

le  soleil 


(.hilhalhé       Ai  mula  ;       fûyiimfinge 
mets-moi  en  selle      ma  mule  serre 

Kiime  ;     Konezu     kine  pule     shupu-la-i 

bien  aussi      d'un  côté    ne  dépasse  pas 
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chi  karga 
la  charge 
Welhei    rao    soi    fanei    chi    karga 
gauche  à    plus    pèse     la   charge 
Kine  cheùchi  rauna  fanelhu-mo 
une  oîi         peu  pesant 

tekulhelh-à  fi-mi   kùoha 
tii,  placeras        pierre 
Chéù    mâpu   amo-a-3^en   ! 
quelle       terre        nous  irons 
Fachi  Ihérifu-mo  mo-a-yu,  tiéchi 
ce  ruisseau  par  nous  passerons  cette 
pûlhi-mu     shum-â-yu 
côte-par     nous  passerons 
Maziao  kushantungi  chi  riipû 
beaucoup  dangereux   ce  chemin 
naqpûni  chi  piilhi 
descend  la  côte 
Lhiifungi     fachi      Iheùfu  ? 
profond         ce         ruisseau 
Fuchi        tipantu  apu-la-i         chi         Iheufu 

cette  année     n^est  pas  pleine     la       rivière, 

mawe-la-i     kai, 
il  n'a  pas  plu 
Deûma  shupayen,       chi       wésha 

de'ja       nous  avons  passé  le        mauvais 
rûpû-mo         fa;         Aula        fa         kïimé        shupu 
chemin  dans      ici     maintenant  ici        bon  chemin 

Kinen  no     zuani-tuamoayu 
un  non       nous  craignons 
Eitichi     wentu     shamtuka-finge     chi 

cet        homme        appelle  ce 

Rûpii  :        kenzave        nuwinkepapuyù 

chemin        peut-être      nous  nous  perdons 
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Tunten      falhi     mi     achalh 
combien     vaut     ton     poulet 
Fanio      konpai      maziao      uthe      kiipalhunga 
ici        entre     beaucoup    de  froid    apporte 
pinu  ;      taku-fi-nge      fa 
paille  bouche         ici 


Kûme         i  chi       Kamelhu 

bien     a    mangé    le        cheval 
Filh  i-la-i 

tout     il  na  pas  jna)igé 

Inchi     mule     pichi      alh-fûi     iii      fushi 
cette      mule     un  peu  a  blessé  son     dos 
Tûkuflhe-la-f-imi        chi       fiske       ko  ;     ka 
tu     lui  mettras  la    fraîche    eau      et 

pichiin      chashi 
un  peu        sel 

Mûlhepai       kiiie       puerte     nochiamla 
_)>  a-t-il  un  pont      pour  passer 

leufû 
rivière 

Cheù     miilepi     chi     ngélawe,     kune- 
oïi  est  le  gué 

wi'ingepe-la-i 
;/'j'  a-t-il  pas  de  danger 
Nolh-mi      chi        nome       Iheûfù,        muli 
si  tu  passes      le  côté     de  rivière     il  y  a 

Kifie      pantamtu  ;      feimo      komotu-a-fi-mo 
un  petit  marais  alors         tu  regarderas 

Lipelthû       sherma-irai        W'eja     sliupiingei 
un  détroit,     tu  passeras     mauvais     chemin, 
Kuiietuma-imi,         kiime         shuma-imi 
tu  iras  avec  crainte     bien  tu  passeras 
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Kime-la-i  chi         shûpii,         kiiie 

ne  se  connaît  pas     le  chemin  un 

fakeâno        kintu-a-imi,        ngiyulhme-a-imo 
vacher        te  le  montrera  il  te  guidera 

Inche     ni     fdchem     ngigulhmé-a-imo 
moi    mon      fils  te  guidera 

nome        Ihéufu,        elhmé-à-irao 
autre  côté     rivière         il  te  laissera 
Mule-la-i       panku      famo,        amokayo 
il  n'y  a  pas     pierres  ici        marchons 

miiten 
plus 


Cheù        pi-ngi       fachi       Ihilh   ?      Nie-la-i 
comment    s'appelle     cette     montagne    elle  n'a  pas 
qui 
de  nom 
Mulépi         rupu        famoli       suhmaya 
y  at-il    un  chemin    par  ici         passer 
fachi         Ihilh-mo 
cette      montagne  par 
Fucha     Ihilh  ;  maziao        mulépi     pishe 

haute     montagne    beaucoup     existe       neige 
fachi      kordilhera-mo 
cette     cordillière  dans 
Sluti'i     amô-nge     mûten,       kine 
droit        va         seulement      un 
pe-a-fi-mi     kiiie     mâmûl  :     tayéchi      kiiîe 
tu  verras      un         arbre  cet  un 

mâmiilh-mu     po-a-irai  ;      allhii       pu-pe-1-i 
arbre  tu  iras        de   loin     si  tu  vois 

chi       mamiil       aino-a-imi  mâimi        iwelh 

cet        arbre      tu  chemineras      à  droite     tournant 
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shupa-â-imi 
///    passeras 
Kifie       pichi         ko-mo         shum-a  imi 
un        petit     ruisseaii-par     tu  passeras 
inakaf-eimi     chi     shûpii 
tu  suivras     le      chemin 
Kine     shangi-antii     sbûpû,     futha     rupii 
un         demi-jour       chemin      lar^e     chemin 
Epe       nâqon       antû       po-â-imi 
à  peine     baisser     le  jour  tu  arriveras 
Shamtukâyù     chi     wenthu     cheù     mongepâyi 
demande  cet     homme         qui  venu 

chi  shuka 
la    maison 
\\'ûlhe     kûnongâi     chi     kawelhu     kumé 
demain    on  laissera     les      chevaux       bon 
Kachu-mo 
pâturage  dans 
Kiiphaûmaqen     Amôyii     pu     ngatzantù 
je  veux  dormir       allons     dans         lit 
Mlitho-fimùn     chi-lhapin  ;      kunieke 

secoué{  la  natte  bien 

Ihif       tzakû        unazan         chi     wiithan 
propre     le  cuir  pour  dormir  Vhôie 


Chen      ialh     nie-imi,      mânia  ? 
quelle  nourriture     as-tu  maman 

Nie-imi     chi     kushan     achol  P 
as-tu        les        œujs        poule 
nie-imi         we         ilhon  ? 
as-tu         fralcJic      viande 
nUile-la-i         we       ilhon  ;     ankii     ilhon 
je  )iai  pjs    frauhe  viande      sèche    viande 
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mûlei 
est 

Kulha     kushan       afumiilhen.       Chune- 
irois         œufs         prépare-moi     comment 
chai     ayû-imi,     malhun     u     kaldu 
veux-tii     sancochados  ou  chauds 
Fi       pi-fî-nge     mi     peîîien  ;     pichi 
ainsi         dis      à  ton     garçon     un  peu 
Kiipalh-elhia-fo-mo      ko 
qu'il  m^ apporte  eau 

Asheni     chi-ko,     fiskii     ko     mulha-pllha-foi  ? 
tiède         Veau       froide  eau     ny  avait-il  pas 
Kulhai       elhtue-n,     kine     syopa 
avant    tu  m\is  donné  une   soupe 
fei     numûi,     ai'imai,  kiime-ntu-la-fi-n 

elle    puait       enfumée     je  ne  l'ai  pas  trouvée  bonne 
Fachi      Iheufu-mo         miile-pi     chalhwa  ? 
cette     rivière-dans         y  a-t-il      poisson 
Chungechi     nûngi         fachi      chalhwa  ? 
comment      se  cuisent      ces        poissons 
Anjuelo-mo 
hamcçon-par 
Chen     kûyen-mo     tuku-ngéi     poflu 
quel       mois-dans      se  sème     la  patate 
famo  ? 
ici 

Posham-ngi      kethan  ;     zeûme     elhkame- 
est-il  récolté      le  blé  déjà 

mo  nie-ii 

grenier-dans     je  Vai 

Chen     kiiyen-mo     zoi     mawni     famo 
quel     mois-dans  le  plus     il  pleut     ici 
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(2.  En  dialecte  Picunche). 

Petu     mûtûmnge-imi,     withapungé 
de'/à         tu  es  appelé  tire 

ulqifi-mu,     inei     mûlei     wekun 
porte-de       qui        est       dehors 
Kifie     wenthu     pe-a-vi-n 
îin        homme      je  verrai 
Ini     pi-ng-imi  ta     rai     qïii,     chen      dûngu 
quel         est  dit        ion     nom     quelle     chose 
miaù-imi,  pi-vinge 

vas-tu  faisait        dis-le 

Vaù-pîe,     kunpa-pe  ;      amnuge 
ici-jusqu'à     quHl  entre         va 
Mûchai     ulâ     amo-a-n  ;     pi-vi-nge 
de  suite    après    J'irai  dis  hii 

Mari-mari     nara,     chem     duam-ngi-mi 
bonjour       ami        quoi      as  besoin 
Pe-pape-éyn,  rekintwûl-papéyu 

je  suis  venu  te  voir    je  viens  te  demander 
ta     mi     kûmelen 
ton       bien  être 

Matèué     ayuwûn      pe-paviel-mu 
seulement  je  voulais     te  voir-de 


aiui-pange 
assieds-toi 


Chen      raapu      kupu-imi  ? 
quelle       terre        viens-tu 
Chumten-meù     thipa-imi     mi     ruka-meù 
quand  depuis      es-tu  sorti     ta     maison-de 
Pûcha     kuwi  peula-yu 

beaucoup     temps     nous  ne  nous  sommes  vus 
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Inché     nuilepen,     ni     malhe     ni     ruka-meù 
je         suis  aile    mon    oncle     sa     maison-dans 
Chuniten     waka     nie-i     koral-mu     ta     mi 
combien     vaches     il  y  a     cour-dans     ton 
malhe 
oncle 

Chumten     mùngel     chei     ta  ni     kulhin 
combien       étant  est        son     troupeau 

slithokom 
tout 

Miilei      pelei       tomù       ke  make 
il  y  a    il  paraU    femelles     vaches 
patùka  ;     raeli     mari     raanchun     mûlei 
cent        quatre     dix       bœufs         il  y  a 
toro     mari     kechi 
taureaux  deux      cinq 
Chumten      thipantu     chei     nie-imi 
combien       années  as-tu 

Nëepe-la-n     mari     kiile     thipantu 
je  ne  parais  pas     dix     une        année 


Niimapei     Chemeiichi     ngiimepéi 

Tu  pleures      pourquoi      pleures-tu 

Neùwentu      dûngunge  ;      newe,      kimiin 

fortement  parle        fortement      savoir 

ma-la-qéyu     ta      mi      dûugun 

je  ne  sais  pas  à  toi    que     tu  dis 

Lai     ta     ni     kûme     chao     era  ; 

est  mort     mon       bon      père      oh 

Kuthan-klei     ta  fli     nuke 

est  malade       ma       mère 

Relqe     antunenyu     me-la-i     ta  fli 

sept        jours         ne  va  pas     ma 
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ùuque     Netantù-meii     mûlei 
mère  lit-dans        elle  est 

Kintungela-i       machi  ! 
ne  fut  pas  appelé    médecin 


Kim-i     chilkatun 
sais-tu       écrire 

Kim-chilkatu-la-n,     welu     pekevin 
je  ne  sais  pas  écrire     mais     je  suis  venant 
livrù-mei 
livre-de 

Kûpa-kim-ù-irai       chilkatoan,     inche     kimelo-a-yu 
si  tu  veux  apprendre      à  écrire        moi       enseignerai-ioi 
ayema-imi 

Née-la-i     kine     ruka     rume     welhi 
ny  a-t-il pas     une     maison  quelque  vide 


lelo 

étant 


Inche     kifie      kiiyén     miile-avun 
je  un         mois     voudrais  être 

tiifa-meu     kima-qel        kim-dungù-avel 

ici    pour  apprendre    pour  savoir  parler 
Wili       welhi  pelai  teyéchi 

demain     vide     ne  paraît  pas     cette 
thamawide     mûlechi     ruka  ;     levichi 
montagne  pied     étant        maison  le 

ngenuka     thipalo     tevéchi      thavia 
maître       sortant       cette         nuit 
Vemiirkéi     diingu-lmeavi         ngen         ruka 
bien  ainsi  ;  je  vais  parler     au  maître     maison 
Elu-e-li-imi       ta-mi       ruka      wilâ 
si  in  me  donnes       ta         maison     demain 
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îpûkaya-lîn  pu  liwén 

nous  la  nettoierons     à  l'aube 

Kinel  thipange       ventén     tuming       kiila-imi 

à  un  (cote')  sors  tout       obscurité       tu  fais 

Mettéwe       wesale-i       tiivachi        ruka 
très       mauvais   est       cette  maison 

Kûchulemi     tiivachi     mapu,     mûtewe     wowi 
humide  est  ce  sol        beaucoup    pleut 

tiivachi     ruka 
cette      maison 

wetod     tiivachi  ruka,     miitte        konpai 
trouée      cette     maison  beaucoup     entre 
Kiiref    pun 
vent    la  nuit 

Miilten        ngûmû-i,        wedale-i 
beaucoup        elle  pue    elle  est  mauvaise 
mûlewe-la-yan         tîifa     meû 
je  ne  logerai  pas         ici-par 
Eimi     mi     ruka     choi     kûmekali     ta 
tu       ta     maison    plus       bonne  est 
îli         ka        rukâ 
ton     autre     maison 
Pepi        takulavi        tûvachi       ulhgin? 
peut     se    fermer  cette  porte 

Kûpulelein  Kiîie     mamél       dhûngkûam 

fais-moi  venir        un        pieu       pour  la  fermer 
Miili     wenewe     tûva-meû        Mûlei 
Qe       voleur         ici  par        il  est, 
welu         kûpake-la-i       tûfa-meù 
mais        il  ne  vient  pas       ici  par 
Ishtho       mûttewe      athu       lewel       kuduwan 
tout         beaucoup    fatigué     étant    je  me  coucherai 
Rû-nge-la-i       ta  îii  ngetantû  ;     mûtte 
n^est  pas  bien  mon  lit  très 
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Kuthan       ankan 
malade        corps 

VVothen       kùpalelen       kine     pencho       ekulhu-ani 
fai  froid     apporte-moi      un  manican    pour   me  couvrir 
Thepélangél         wilé  kulewen,  thepé-no-li 

éveille 'moi      demain     de  bonne  heure    si  je  ne  me  réveille  pas 
Chunechi         rupa-mi.        tiivachi        thavûa 
comment         as  tu  passé        cette  nuit 

Kûme       umanen 
bien    as-tu  dormi 

Umaq-tu-la-n  reke         tiivachi       thavie 

je  n  ai  pas  dormi  bien     toujours       cette  nuit 

Mûtte        wangkûi        thavia  thewa  ; 

beaucoup       a  aboyé        la   nuit         un  chien 
mûltewe  ûlkatùi  thavia  pepi  iimatu 

beaucoup     ils  chantaient     nuit  pouvoir      dormir 

ruka         la-qél        ûngun 
maison     non  moi        eux 
Pettu          wishtha-la-yan.  Elelen        kine 

encore    je  ne  me  lèverai  pas    passe-moi     iine 
Kuûlh       nt      ana       wanku-meû,       Tûvei-mu 
fra^ada     moi  ni  asseoir     banc-sur  là-par 

anîigan 
Je  m^ asseoie 

Mutu-meû       elu-pangen  ko         muté 

verre-dans     viens  me  donner     de  Veau     beaucoup 
w-ùywùn 
fai   soif 

pedpele,          eHumkei       tiivachi       ko 
elle  est  trouble     bouillante         cette         eau 

lipûm  fli       kuchithu  ;     kîicha-vinge 

nettoie-moi     mon        couteau  lave-moi 

tu  veichi     wushthù 
cette  cuiller 


kûpalelen        yagel  ;  mûtewe        ngûnin 

viens  me  faire    pour  manger     beaucoup    f  ai  faim 
I-la-yavin  tûvachi       ilo  ;       muté       ngumûi 

je  ne  mangerai  pas       cette     viande     beaucoup     elle  pue 
kûme-la-i     tûvachi     kûthal       changi 
non-bonne-est      ce  feu        s'éteint 

kai     kûme     uyémtu-vinge 
aussi     bien       allume  le 

Taku-finge     thut'ken-meù,     l;alhi  ni 

couvre  le        cendre  avec    seulement     son 
thon-no-am 
«I?  pas  s'' éteindre 

Vayémûlé       tûvachi     ko.       Petu  vai-la-i 

fais  bouillir        cette        eau     encore     elle  ne  bout  pas 
kûno-vingé     tûveichi     chalha     kûthel-meù. 
place  cette       marmite        feu  sur 


Chumûlke-imi     mûngely-am. 
comment  es-tu  vivant 

Ni        amoaqel      mawen       man  ;       mûtewe 
mon        voyage       pleuvant    je  fus       beaucoup 
kuthani       ni         luku  :       pepi-amo-la-n 
malade     mon        genou    je  ne  puis  marcher 
Chem       dûugu       mûlei       kara-meû  : 
quelle       chose         il  y  a         ville-dans 
alkuyaùvû-1-imi       am 
as-tu  appris     quelque  chose 
Ni       wefii,         kûpal-ngéi     kûlâ     wenewe 
mon        ami        on  a  amené    trois     voleurs 
Chen     mûngelchi     weflee-ngei  ?     Epu     mula 
qui  étant  fut  volé        deux     mules 

wefle-ngei 
furent  volées, 


Inei     mûngel     chi  presuyu     tiiveichi     kûle 
qui         étant  les  a  pris  ces  trois 

weneve  1       Meli       soldado 
voleurs       quatre       soldats 
Ni       kifie       lîi       weni       em     alfumei 
mou       un       1)10)1      auii       oh  !     fut  blesse 
weichai'i-meù 
co))ibat  dans 

Amoan     ngilhakamean     ishchuko 
j'irai  f  achèterai  tout 

ngilha-kame-yavun,       pi-vun      ngilamean 
qui  sera  à  ve)idre        dit-il^        f  achèterai 
pezard 
des  poires 

Amu-pra-la-imi,         chemune       nge  la-ma 
ne  vas  pas  oi  vain      qjielque  chose     )iest  pas 
tùvei 
là 

Amuyu  tuyu     ni       ruka-meù  i-meyayu 

allons  allo)is     ma     maison  -  dans     nous  irons  manger 
ktime       fii       vurevévuél  ;       petii       ngufii-la  n 
bo)i     que  moi     tu  as  pitié    encore     jen''aipasfaini 
Unyûm     niepeeyu     kupala-imi       malhe 
je  suis     f  attendant     tu  feras  venir     o)icle 
Maù-no-le,         kopapayu       malhe       in  chu 
5'//  )ie  pleut  pas     )ious  irons       oncle  nous 

Tefamu     thavui         riipii         epu         rïipU 
ici       se  joi)it     le  che)nin     deux     chemins 
Chuchi     rûpû     inaiyafiyu 
quel       chemin     suivrons-nous 
Man-ple     amuchi       riipii       doi       aldii 
droite  vers     allant     chonin     plus     grand 
rupâi,       doi     inaayal     fii     kehe 
passe      plus      suivi       sa     trace 
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pe-la-i     tuvachi     wile-ple 
tie  serait         ce     gauche-vers 
Teye       ni       miilen       elâwam 
là         so)i .    étant     un  garçon 


Naq-ple       kùpai 


tûvechi       riipu  ? 
ce  chemin 


Kiue 
nue 


Amui 
il  y  a 


Doi     kûme 
plus      bon 
amuchi       rupu  ? 
allant     chemin 
mûthûm-fimûn 
appelle-le 

Alkû-la-i, 
il  n'entend  pas     en  bas  vers     vient 
domu-che,     ramtuvimiin 
femme       interroge-la 
Chu-chi      koni 
oîi  entre 

kachilù-meù 
hlé-vert 

Nam-peyaviii         tuvachi     rupii  ?       Nam-la-i 
pourrait  se  perdre       ce       chemin     il  ne  se  perd  pas 
Rumei       tuvachi       rupli       ko-meù       kai  ? 
passe  ce        chemin      eau  par      aussi 

Mûli         ko,         pûchi       ki 
//  y  a     de  l'eau      peu     elle  est 
Chunten-muchi     puan  Vitoria         Petu 

quand         j'arriverai     à  Victoria     encore 
miitewe       aldu         mapu     lewén       lîi       po-am 
très       beaucoup      terre        est         moi    pour  arriver 
Tïiva       ndchi       lelmon,       pape-la-ya-imi 
là    peu  à  peu     si  vous  êtes     arrivere^-vous  pas 
kon  antii 

à  Ventrée     du  soleil 

Mùtewe       nie-la-i  winke.  Ni 

beaucoup  il  n'y  a  pas  de  Chiliens  mon 
miite  kiime  wefii  tîiveichi  lonko  ;  vei-meù 
très         bon       ami  ce  cacique     celui-ci  vers 

po-a-n       kidu       ni       ruku-mu         reke 
f  arriverai    propre     sa     maison  dans     vraiment 
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po  a-imi 
itc  iras 

Nilhamenge       wa.       Lamquen      nie-la-imi 
va  acheter        mais  sœur         n  as-tu  pas 

kuram         ulaqel.        Mûlei         we         ilo  ? 
œuf      à  me  vendre    y  a-t-il    fraîche     viande 
Nie-la-imi       pûchi  ke       ochawalh 
n^ as-tu  pas      petites  poules 

nie-la-imi  wulaqel  ngilhaiavul  ? 

n'as-tu-pas     pour  me  donner    je  voudrais  acheter 
Mûlei       epu         ùlaha       achawalh       ka       gifle 
il  y  a     deux    poussins        poule  autre     une 

domu        achowalh 
femelle  poule 

Ule       munaùwûn  deùmalaqen         achawal 

demain     au  petit  jour     tu  me  prépareras    poule 
yaqel 
pour  manger 

kûpai-la  n  ;  wedalei  ni     piuke 

je  n  irai  pas  manger     mauvais-est    mon     cœur 
kûmentuke-la-vin       tûvachi     angim         yaqel 
ne  me  pi  ait  pas  cette       chargée    pour  manger 

Tûvachi       yaqel         chazi         nge-la-i 
cette       nourriture      sel  n^a  pas 

ttikul-vinge       chazi.       Tûva       fii       miilel       kulo 
jette  sel  ici         moi       étant       rouge 

Ihapi,         karû       thapi         l^a         miili 
l'aji  vert        aji        aussi        est 

Tûvachi     yaqel         mute         ki'imei  ; 
cette     )iourriture     beaucoup     bonne 
chemume         falta-la-i         tûve.         I-ke-la-imi 
quelque  chose     ne  mange  pas     ici     ne  }nanges-tu  pas 
wa       kayam 
maïs     aussi 
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liichi         kàm  kenkatu-la-veyu, 

un  peu     autre  je  ne  t ai  pas  cuit 

ilo-tu-la-aimi  am  ?  wûné       pûtukonoeyu 

ne  mangeras-tu  pas  de  la  chair     iV abord    je  te  ferai  bonne 
tayu     pulku 
cette  liqueur 

Tufamu     mùlei     miitewe     kochu     poiii 
ici  est  très         doux      patate 

mute       ngemi         kofke       wa 
beaucoup       sert  pain       maïs 

I-ue-la-ya-n  ;  wedan 

je  ne  mangerai  plus    je  suis  rempli 


Chem-meù     venthe     antu     aku  -imi 
quoi-pour        tant       jour     est-tu  arrivé  ? 
Chen  mûugel     miilepe-imi  ;     wicha     tayi 
oii  as-tu  été        haut      déjà 

thipapai     antù 
est  monté  le  soleil 

Nie-la-n       mai       dûngu.     Kine     tiivachi 
je  n'ai  pas     donc       chose        un  ce 

cawulu       nam-viii     thavia.         Kintuwekin 
cheval     s'est  perdu     cette  nuit     nous  l'avons  cherché 
ula     petùfin  lemu-meù 

enjln    je  l'ai  trouvé  montagne  dans 
Vente     dûngungé      Chilhele     ni 
tout        parle  selle-moi    mon 

kawulu.     Chech-vinge     ka-kelo 

cheval  charge  l'autre 

Mute     kheltolei     ta  ni     sintà  ;     kûme 

très         lâche  sa       ceinture  bien 

nïirûotu-vinge.     Kîime     thai-vinge 

serre  le  bien         attache 
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tûvachi  sakû,     ûthunal-no-am 

ce         sac    pour  qu'il  ne  tombe  pas 
Veimu     nîirûpuayu     ko-meù     veitie     chi 
alors       nous  irons     eau-vers        la       cette 
mawida-meu     waitavayu 
montagne  vers     noils  tournerons 
Mîitewe       kurantunge       mûten         tûveichu 
beaucoup        pierreux      seulement  ce 

riipû,     welu     mûtewe     wishthai     tewechi 
chemin     mais     beaucoup     s'élève         cette 
mawida 
montagne 

Une    kounge     tevi     chechem-engun  ; 
premier     entre      cette         charge-avec 
Inche  inalean 


panmai  ;     tûfa-rr'u 
est  venu        d'ici 
amui       riipû  ;       toi 
va     le  chemin     là 


vJa 
vers 


■je  suivrai 

Deù     wechuR 
déjà     sommet 
Elwùn  ngei, 

sur/ace  plane        est 
naqayu 
nous  descendrons 

tûvechi     aùka       ilo.     Mïitewe       thapu 
cette     jument     chair     beaucoup      d'agi 
mâkûnakil-mi 
tu  mé  mettras 

Chumlei     kîime-i-tai     kulhin     puen 
comment     bien  mangé  animal       nuit 
taviia  ?  {les  animaux  ont-ils  bien  m,angé  ï) 

Neue         nge-la-i       kachu.  Xie-la-i 

suffisant     ne  fut  pas     le  fourrage     il  n'y  a  pas 
rume     ko     ni  piitokoal     ta  in     gulhin 
aucune     eau     pour  boire      nos     animaux 


—  337   — 

Intu-nulavine     tûveiche     chalha 
découvre  cette       marmite 

ni     chem     ni     mûlen     tûvechi       chalha  meù 
moi      que     son      être  cette       marmite-dans 

Chumten       piaquen       tùvachi 
combien     me  diras-tu       cette 
kine    thavûa-meù,     umanpamum  ! 
une        nuit  pour    pour  aller  dormir 
Inche     kim-la-n     ni     chumte-valin     tûvachi 
je         sais  pas     sa     combien-valoir     cette 

kachii.       Ramtu-a-vi-n     ta  ni     fîita 
nourriture    je  demanderai     mon    grand  (mari) 
Ya,     mathûm-vinge     mai  ;     deugulavin 
bien       appelle-le  donc     nous  causerons 

Pùchi-vle     kelhénge.     Tie     ni     kûpan 
un  peu         attends  ici     son     venir 

m  fiiton-engu  lîi  unen  koiîi 
mon  mari  avec  mon  premier  fils 
Kimv-imi     kai       amuchi       riipii  kai 

connais-tu     aussi     allant     le  cliemi)/     aussi 
Temuko  ?     kim-vinka 
de  TemuliO  je  le  sais 

konpui     tîivechi  riipii     lemu-meû 
entre  ce  chemin        bois-dans 

Uyeii     po-a-inii     mûli     sui     rumeam 
là  tu  arriveras  pour  passer 

mûli  ko 
il  y  a  de  Veau 

Nie-la-i       puente     rume-am? 
n'y  a-t-il  pas     un  pont    pour  passer 
Mûle-ke-fui  ;     tîivachi     pukem     yerpai 
il  y  avait  cet  hiver       Vemporta 

mangin  ko 
arrivée  eau 

22 


kimi 
sait 
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Ni       inan         koni     vei     kompana-imù 
mon     second      fils      là      f  accompagner 
Vei  ve       ni     koiïi     mute     rupeyaùki,       mute 
ce        mon     fils         très  marche       beaucoup 


Tûfa-meu     doi     kûrae     naquel-mu 
ici  par     plus     bon       descendre-de 
Ynche     unean  ;       iuale-pa-ye-imi 
je    premier  serai       tu  suivras 
Mûtewe     pûchake     kurangi     kai     tîiveiciii 
très  grande      pierre     aussi        ce 


ngilaùe 
gué 


Cheù       pi-ngi       tîivachl     miilewe 
comment     s'appelle        ce  peuple 

thav       lamu       miilechi       mûlewe 
près     montagne    étant        peuple 
kara       no  ta     tevi.     Mûlei     epu 
ville       non        ici         sont    deux 
kolan     ta     tavei 
colons  ceux     là 

Tiechi     mawidu       uii     ngie-la-ya-m 
cette     montagne     nom     n'a-t-elle  pas 
kim-la-vi-n.     Fi       pi-keltukivin,     kudû 
je  ne  sais     ainsi     appelée  on  Va     nom 


raawida 
montagne 


Tiechi     degin        cheù       pi-ngi 
ce         volcan     comment     est  appelé 
tiechi     piren-gechi       dengin 
ce       neige  étant  volcan 


—  ))9  — 

Mûlean       kai       luan     tûvache 
y  a-t-il       aussi     chameaux     ce 
degin-um  ?       Malei       pùiigu     tiivache 
volcan  snr        il  y  a     du  gibier       ce 
kuyen       akuke-la-yam         kai       ka       kûyén 
mois     ils  ne  viennent  pas     aussi  autre     mois 
u!a     mûle-a-i 
après  il  y  en  aura 

Lekak-eimn       kai  ngen  mapu 

ave^^-vous  peur     aussi     le  maître     de  la  terre  (le  lion) 
kam      nûkei         che  ? 
attaque-t-il  les  gens 

Chum       ngechi       nûngûki     kai     ngen       mapu 
comment      étant  est  pris  aussi  le  maître  terre 

{le  lion) 

Thewa-meù     kam     Ihasu-meili 
chiens  avec       ou         lasso-avec 


thalka-meù 
fusil-avec 


Mûleam     kai     chalhwa     ko-meù 
y  a-t-il     aussi    poisson     eaudans  f 
Miilei,       welu     piichi     ki  ;     nûngûki 
il  V  a         mais    petits  ils  sont  ils  sont  pris 


re-meu 
filet  avec 


kimi-imi       kai       ka       kerume       chalhwa  ? 
sais-tu       aussi     autre  quelconque     poisson 
Chumten-mu     naquraimn     mi       we  poiîi 

qua)id  récolte-t-on     tes    nouvelles    patates 

Chem         ûnam       kûme     kai     il-mu 
est-ce  que     oiseau       bon     aussi     manger-pour 
chi     kam     kûme-la-i 
est       ou     bon  ri  est  pas 
(^hem     kuyen-niù       mûngel     mute 
qiiel        mois- dans       étant     beaucoup 
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we  maùki 

nouvelle  pluie  est 

kim-imi     kai         rumeam       wetod-klen 
sais-tu     aussi    pour  passer     défilé-étre 
Re         miite       antungi,       mute         arovun 
vraiment  beaucoup  soleil-est  beaucoup  je  transpire 
Piichi       wishthakelhift.         Inche     naqan 
un  peu       arrêtons-nous  je       ni  assiérai 

Naqmkûloan 
tu  ni' aideras  à  m'asseoir 

Nie-la-i       ngen       nuka.     Pûchi       vùreniaven 
N^ est-il  pas     maître  maison  un  peu     permets 
ni  naqael  iii       Ihaiifùagel.  Naqe         maii 

moi        n{ asseoir        me  mettre  à  l'ombre     assieds-toi    donc 
pûchi         che,       inei       piiîe  imi 
petit      homme    quel     es-tu  appelé 
kalhvîin     pingen 
bleu    Je  suis  nommé 

Chumten     thipantù     nie-imi? 
combien      d^années       as-tu 
Miileii       ni     ruka         meù         ni       chao 
^e  vis       sa     maison     dans       mon     père 
Nie-rai       peili  ?       Nie-n  ;       kine     larangea 
as-tu      frères  fai  une         sa'ur 

wumen,       ka       kine       pefii       inan 
première     autre     un     J'rère     suivant 
ka         inei     mîilei     ta  inûn     ruka-meù  ? 
autre       qui        vit  maison-dans 

Fiita     ni     làraugen,       ka-ni         kuku 
grande  ma     sœur       autre  ma     aieule  paternelle 
Nûmape-imi-am  t       Chem-meù 
Est-ce  que  tu  pleures       qnoi-par 
ngîimape-imi.  Vei     pi-e-n.     Doi 
pleures-tu     cela     dis-moi    plus 
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newentu  dungun-ge  ;     kim-ûn-ma-la-eyu 
fortement        parle         je  ne  te  comprouîs  pas 

Lhai  ta  ni       chao  ;         ka       ta  ni 

est  mort  mon      père         aussi       ma 

nuke  fenthepun     kuthan     kiile-i 
mère         tant  malade     elle  est 


kim-chilhkatu-imi     am  kai 
sais-tu  écrire  aussi 

kimchulhkatu-la-n  ;         livra-mu       plichi     kim-fun 
je  ne  sais  pas  écrire  lire-de  peu       je  sais 

Tîivachi       papel         dungu-la-vu-imi  ?       kim-imi 
ce  papier         ne  le  lirais-tu  pas       sais-tu 

ta  ni       chem       pin-an-chi 
son         quoi  dire 

kim-la»vi-n  ;     miitte     vveda     chilhkatu-ngei 
je  ne  sais  pas       très        mal  il  est  écrit 


Chumten-mèù     po-na-in         chei     Podoria? 
quand       nous  arriverons     à        Victoria 
Mûthe     allhù       mapu     leùei.       Miilei 
très     beaucoup     terre    est  encore  y  a-t-il 
kai       umanue         rulîa  ? 
aussi  pour  dormir  maison 
Mute         miile-la-i         winka       tiyeù 
beaucoup     il  n'y  a  pas     étranger     là  ? 
Welû       tûveichi     lonko     wenîii     yevin 
mais  ce  chef        ami    je  le  porte 

Fei     ni     ruka  mu       umaîipuai-ifi 
cette    sa     maison-dans  nous  irons  dormir 
Nilhamenge       pûchin      wa,       Nie-la  imi 
va  acheter        un  peu     de  maïs     n  as-tu  pas 
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kuram       wulhael  !     Mûlei         we       i-lo 
des  œufs     à  vendre    j  a-til     fraîche     chair 
Angim         mûthen       nie-vu-n,       welù 
sèche       seulement  j'ai  mais 

mute     kume-i;       inche     ni     deumael 
très     bonne- est        moi    par    préparée 
Afiimelen         kechu       we         kuram 
prépare-moi       cinq       frais         œufs 
Fei     pi-a-v-imi     koni 
cela       tn  diras      fils 
Tûvachi         domù         kûme         domu-che 
cette  femme         bonne  femme 

ta     mi     kura     anchi  P     Ta     iïi    kure    no 
ta  épouse      est-elle      mon   épouse  non 

ta     ni       kiirûn       ta     teve 
ma     belle-sœur     est       ici 
Chunten      pu-penien      nie-imi  ? 
combien  enfants  as-tu 

Chum-nechi       kùme       mapu       nie-imi       am  ? 
combien-étant      bonne        terre  as-tu 

Inche       ni  inan       votùm      inchu 

je       mon       suivant      fils        avec  moi 
Kûdaûtùmekeyu  kine       winka-mu 

nous  allons  travailler  un         chrétien-chei 

wei-mu  mungelukem  ;  kelhumea-vin 

ainsi  pour  vivre  il  nous  secourt 

Inche     mai     mùtewe     kunivulh.     Chumten 
Je      donc       très  pauvre  combien 

elu-pe-a-ven          tùvachi  tupu-meù 

me   donneras-tu        ce  [prendedor)  pour 

Tevachi  papel       yevinge,        amo-a-imi 

ce  papier      prends       tu  le  porteras 

soleaù-mu  ;       ngoyu-la-inii  ushtho  naqm-la-imi 

an  subdélégue      ne  V oublie  pas         par  hasard  ne  le  perds  pas 
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(3.    En    dialecte    Pehuen-che). 

Miituni         wekun.       Amun-ge  inei  che-i  ? 
appelle  dehors  va         qui     est 

Kiile     kawalheru     kûpa-pee-imu 
nii         inousienr       désire  te  voir 
Ramtu-fîn-ge         inei       chei       chem-duam-ngen 
demande-lui  qui     il  est  ce  quHl  veut 

Mari  mari,       wenûi,     chem       duam-imi 
bonjour  ami  quoi      désires-tu 

Kiipan  pe-papeyu,       dungul-pape-tuyu 

je  suis  venu      je  viens  te  voir      parler  suis  venu 
Angtine  ;         Chen     am  ta     mûlei     ta  mi 
assieds-toi         oii  est  ta 

tukukan  ?         Pûchi         mapu         lei 
propriété  peu  terre         est 

Chumten-mu     thipapa-imi     rnka-meù 
quand-de  es-tu  parti       maison-de 

Tayi       pu  liwen       thipapan 
aujourd'hui     ce  matin     je  suis  parti 
Fiitu         kuivi         pe-la-e-yu 
beaucoup     longtemps    je  ne  fai  vu 
Cheû        moyel        miilepe-imi,        lelfiin-mo 
oii  étant  as-tu  été  plaine   sur 

Kara     waria      meû 
ou        ville      dans 
Chumten       kulhin       vaca      nie-i       ta  mi 
combien       troupeau     vache         a  ton 

malhe     korel       meu 
oncle     étable       dans 
Fentepun     fiiche    ka      mapu      kîipan 
tellement       très  autre     terre    je  viens 
fenthepun  kansan 

tant         je  suis  fatigué 
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Fei     mûke     kimi  tûveichi     ngilau 

lui      bien     connaît        ce  gué 

rûpû        tûveichi  votha-meù 

chemin       celui-ci  hone-par 

Fei       urke       mai  ;  fei       pi-nge     koni  : 

ceci     est  bien     donc  ceci        dis         fils 
feyi-cachi         kùpa-pe 
de    suiic     qu'il  vienne 

Kim-elmean       riipù  amu-lu       Piero-mù  ? 

in  iras  m  indiquant    chemin  allant        Pierrc-de 

Chiimte         rupa-mi  tiivichi       leuvu-meu 

quand         as-tu  passe  cette          rivière-par 


Ventepun  weda-yanwon       nampulkael 

tant  mal-allc  le  voyage 

Ye-fun        meli       kawelhu,         kechu      mula    chechen 
f  avais      quatre      chevaux  cinq       milles  de  charge 

Kiiie     mula     (itûfkoni     kine  lil-meû 
une      mule       tomba         une  roche  de 
fei-meù  lai  ;  ka       nge-lu  ûrfi 

pour   cela     elle  mourut   autre     était         s'étouffa 
rumepe-lu        inche       leufu-men      kifie 
passant  moi         rivière-par       un 

Kawelhu     nnithuriii     kiiîe     than     mnmul-mu 
nue     chute     arbre-dans 
n  a  m  un.     K  i  lî  e     y  ewa 
patte        une    jument 
kiiîe      pu    hirven  chilha 
un  matin 

raankeeneù    ni      lipuny-mù 
me  foulai  mou      bras-dans 
Ventepun      kuthantûi       ni      lipang      alHin 
tant  fut  malade    mon      bras     beaucoup 


cheval        trébucha 
wathoi    ni      kine 
brisa    sa      une 
fentepun        lafongi  ; 
tant 
a-vilu  inche 

voulant  retirer  la  selle     je 
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antû  :       pepi-ne  \ventue-la-n,        fei-mû 
jours         n^ avait  plus  de  force      cela  pour 
pepi-kudûne-la-n  ni       lipang-mù 

je  ne  pus  travailler       mon      hras-avec 
Kine        ni        kona       ûtïinaqi  kawelliu-mu 

cheval-de 


tomba 

ni       lonko. 

sa         te  te 
lîi    lonko, 
sa      tête 


un         mon    garçon 

fei-meii         ùûkai 

cela-par      il  ouvrit 

kura-mu          puroi 

pierre-dans       arriva 

ventepan     molhvùi      ni     lonko 
tant  saigna        sa       tête 

antli  Ihaviin  plichi-rume 

jour     nous  rencontrâmes        étroit 
pu  mapu-che  wedan 

les      terre-hommes       mauvais 
Pi-la-i       in       vulmeateû 
ils  dirent  non     notre      passer 
engun  winka 

avec  eux         chilien 


Yunge 

pointue 

fei-meû 

cela-par 

Kine 

un 

rûppu-meû 
chemin-dans 
niange-lu 
étant 
Ni     lonko 
leur     chef 
kiirûpayûngi  ;  nie-i 

noire-barbe  fut     il  avait 


fii  ange 

son  front 

tiiveichi 
cet 
Kine        nie-la-i 

itne     il  n'avait  pas 
Kùpa-la-yei  ko 

apportera  eau 

Ukelelen        ni 
attache-moi    mon 


fentepun       weda-ange-ngei 

tant        mauvais-visa  ge-était 
wenthu.         Kathii-tol-nei 
homme        coupé  front  était 
m         pilun.       Alhkiike-fin 
sa  oreille      J'ai  entendu 

tûvachi  miittawe  mu 

cette  cruche-dans 

kawelhu,       amutu-no-am 
cheval    pour  né  pas  s^en  aller 


pun 
la  nuit 


Nie-la-imi 
n' as-tu  pas 


achawalh 
poule 


wule-e-1 
à  vendre 
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Mùlei,       epu       pùchi         ke       achawalh         ka 
ilj'  a        deux      petits     toujours    poulets       autre 
Kine       kude       achawalhu 
îi7ie        vieille        poule 
Elu-a-yû       meli  real.        Feyikechi 
je  te  donnerai    quatre  réatix        de    suite 
Ihengamelen     tùvachi      achawalh 
///  me  trieras         cette  poule 

W'ùle     pu      liwen     deumalaen     achawal 
demain         tnatiii     tu  me  prépareras    poule 
kore,      mûthe     kuthani     fli     piûke 
bouillon     très         malade     mon     cœur 
Kecha-kulhimo       kuraa     qùtai     kulhin  ? 
soigneur  d'animaux     bien       repu       V animal 
Chechem       kiipalchi        mula        miithe 
charge        que  porte       la  mule       très 
werai 
mauvais  est 

Deu-lai-i  kora,  papui  ?  Epe 

préparé-pas-est     le  bouillon     petite  mère      presque 
a  fui 
il    est  fini 

mentun-ge     takuchalhaiie  ;       pe-a-n 
tire         couvercle  marmite    je  verrai 
chem         ni       miilen 
quel         so)t        être 
Chumte         kulhi-a— eyu  pun-meu  ? 

combien         je  te  paierai  nuit-pour 

Ramtumevichi       ta      ni       fûtha.       Fei 
je  le  demanderai       à  mon       vieux     celui-ci 
urke  mai  ;         mùtûm-finge       Dungula-vin 

bien  donc  appelle-le         je  lui  parlerai 

Pûchin       raewii       kelhenga     Tiye     kùpatun 
un  peu  attends  voici       venir 
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fti      fûtha,         raûnen       votiim       engu 
mon       vieux         premier        fils        avec  lui 
Wime          rume-a-imi         lelfun-meù 
d'abord        tu  passeras  plaine-par 

veichi-ulu  konpu-u-imûn  lemu-meû 

cela-depuis  tu  entreras  bois  dans 

Fei-mu       pe-pu-a-imun     rupû       kine  leuvû 
de  là  tu  verras     le  chemin     une  rivière 

fei-mu  rume-an-imûn, 

là- de  tu  passeras 

Nge-la-i        puente  ?  Miilekee-vûi 

ny  a-t-il  pas     un  pont       il  y  avait  toujours 
kine  ;  pu  kem  yei  ko 

îin  en    hiver  Va  emporte    Veau 

Inan       koni  fei  kompanae  imù 

second    fils  celui-ci         V  accompagnera 

tûvachi         pûchi       kampu         miithe       kimi 
ce  petit         garçon      beaucoup       sait 

Kine       wenthu     winkïife     thipai     kuartel- 

un  homme       larron        sortit     prison 

meû       ka       thipantu       Tiiveichi       wentu 
de       autre      année  cet  nomme 

presungekei        la-ngiim-lu         epu-wenthu         nelpe-lu 
fut  pris  tuant  deux  hommes       en  luttant 

Fantepun         Ihûkakefiyu  ;  Inchu-meù       dhoi 

tant       nous  ne  le  craignions     nous-de  plus 

niiùa  am     kume     thalka      nie-lu-am, 
nombreux    bons      fusils  ayant 

fei-meù      «  kiime     wenlii  »      pi-fi-yù 
cela-pour        bon     .      ami        nous  dîmes 
Tiiveichi     tapay     «  elu-u-e-n     kine 
ce  mois      donne-moi       une 

Kùme       mula       chacheni     kûlen  »      pi-eneù 
bonne        mule         charge  être         il  me  dit 
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Tùveichi       chechem         miirke.         Feei 
cette  charge       farine   cuite       lui 

pi  :       kulhitu-a-yu       peùwiinen       Valdivia-meû 
dit      je  le  paierai    au  printemps      à  Valdivia 
Ynche  ngupintu-la-vin,  puwnuavu-lu 

vioi  Je  ne  le  crus  pas  qii'il  arrive 

Valdivia-am  ;         puw-le        qiresûngeavulu-am 
à  Valdivia         s^il  arrive  il  sera  pris 

Feci-mn       ayûviin  tuvichi 

cela  pour    je  fus  content      de  ce 
vingkûfe,        kine  mula      am      mûtem      am 
voleur  une     mule  seulement 

yetu-lu       Ishthokom     nampelka-meù 
emportant        tout  voyage-dans 

Kiime-lka-la-n 
je  n'ai  pas  été  bien 


3°    Folklore. 

{Extrait  du  même  ouvrage  de  Le»;). 
(En  dialecte  Pehuen-che). 

1°    LE    RENARD    ET    LE   TAON 

£peu  ngûrii  engu  pethokin 

Pe-nge-rkei     pûthokin     pe-rkeyu       ngurli 
fut  vu  le  taon        le  vit       le  renard 

kude-a-yu,     anei     piithokin,     pir-kei     ngûrii 
jouons,        ami        taon  dit      le  renard 

Ya,     pi-rkei     pûthokin.     Chem     kudeayu  ? 
bon         dit        le  taon         quoi    jouerons-nous 
pi-rkei 
dit-il 
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kawelhkude-a-yû,     pi-rkei     ngùrii 
courant  dit     le  renard 

Eimi     pu  mapu     amu-a-imi  ;     inche     wente 
tii         en  terre         tu  iras  je  sur 

mapu     amu-a-n  ;     pi,     piam,       ngûrû 
la  terre      firai     il  dit,  dit-on,  le  renard 
Ya,     pi-rkei     piitokiù 
bon        dit        le  taon 
Tieghi     fûttu     Koyam-men     withapo-a-yù 

ce      grand    chêne-dans     nous  nous  arrêterons 

pirkei  nûrû 
dit  le  renard 

Ya,     pirkei     pathokiù 
bon         dit         le  taon 
Vei  ni     thipayante       leo-leo     ngiiru,  punantu- 
lorsque     voulait  sortir     léger     le  renard 
kulu-kumu-femi,     pi-a-m,     kûlel     ni     rel-mu 
se  plaça  collé,         dit-on,       queue     de     arc-dans 
pûtokin 
le  taon 

Amûi,       pi-a-m,     ngiiru.     Fentepun 
s  en  alla      dit-on     le  renard         tant 
le-fin,       pi-a-m.     Tien-pie       mùtte       pe-i, 
//  se  hâte,     dit-on     là  vers     beaucoup      il  vit 
piam,     Ihaùeil 
dii-o)i,  petits  fruits 

PLichi  yi-lhaweû-kunuchani,  pi, 

un  peu     je  veux  nt  arrêter  à  manger  fruits     dit, 
piam,     ngiiru.      Femi,       piam.       Velepukei. 
dit-on,  le  renard  ainsi  {il  fit)  dit-on  II  s'arrête 
Cheu     chi     kiipalu     wedu     piithokin  ?       pirkei, 
Oh       ce      venant     mauvais     taon  dit 

piam,  ngiirii 
dit-on  le  renard 
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I-lhame-nkei,  piam,       ngûru;       punakonklei 

mangeait  toujours  des  fruits      dit-on     le  renard    était  collé 
piam,       kulen-mu       pùthokifi.     Puw  kunukachi  ani 
dit-on     sur  la  queue     le  taon         je  vais  arriver      là 

weù  kumvichi  weda     pûtokm,     pi,     piam, 

/e  vais  gagner  sur     le  mauvais     taon       dit      dit-on 
ngtirii 
e  renard 

levvui,       piam,     fentepun       levi,       piam 
il  se  pressait    dit-on       tant        se  pressa     dit-on 
ngurii 
le  renard 

Tieù-ple     pe-i,     piam,     Ihanglhay 

là-vers     vint      dit-on        un  fruit 

Pûchi       yi-lhanglhang         kunucheani,     pi 

un  peu     manger    ce  fruil      je  me  mettrai  dit 

piam,  ngurii 

dit-on  le  renard 

\\'eimu,       piam,  yi         Ihenglang  ; 

ensuite        dit-on     il  mangea     ce  fruit 
puwpiiNV     pukunukucheani       pi,         piam 
léger  f  arriverai  là       dit-il       dit-on 

Amûi,     piam,     lev     ngûrù,         eppe  thipaùpiilin 
//  alla     dit-on  léger  le  renard       comme  sautant 
Uiqlpi     thuépapu     puthokin 
dit       en  sautant     le  taon 
Uikerkelewi       ni       wïin       lev-lu     ngïirii 
haletant      sa     bouche     courant  le  renard 
Weungei     piam,  ngûru 
fut  vaincu    dit-o}i  le  renard 
Wei'ieyu,       anei     ngïirû,     pingei,     piam 
fai  vaincu     ami      renard       dit-il ,     dit-on 
elluen         ni       weù,       pingei,       piam,     ngurii 
donne-moi     mon     enjeu         dit-il       dit-on     au  renard 
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Veinieù     pûthokin,     piain,     thipari 
alors  lé  taon      dit-on       sortit 

ni       wicha-kona-ya-e-1.     Akui,         piam, 
pour    jeunes  gens  joindre  arrivèrent,  dit-on, 
putokhin  ;     epu  ke     patuka,     kula  ke     patake 
les  taons       deux       cetitaines       trois      centaines 
meli  ke  pataka 
quatre  centaines 

Lhompunmengei,       piam,       ngiiru  ; 
ils  se  collèrent         dit-on     sur  le  renard 
talqauiméi,       piam,       ngûrû,       Mongelen 
ils  dévorèrent     dit- on     le  renard         vivant 
rulmeyei,       piam.     Vei  meù     pu  puthu 
entrèrent        dit-on       alors       dans  le  ventre 
unatungei         ka 
il  fut  mordu  aussi  : 

Vei-meù       lev       mawi,       piam      «  amu-chi 
.  alors     courant  il  s'en  alla,  dit-on  je  veux  aller 
ko-meii,       pi.         Puwei         piam,       komeû 
eau-vers     dit-il     il  arriva,     dit-on         ean-à 
Lhompuneyn,       piam,       pûthokin  ;         epe 
se  collèrent        dit-on       les  taons  ainsi 

iiwivii,       piam,       ngtirii       ko-meii 
//  s' étouffa     dit-on     le  renard    eau-dans 
Wei-meù       weyel       thipai,     piam, 
alors         nageant     il  sortit     dit-on 
ko-meù     «  Lemu-mu     amûchi  »         pi 
eau  de       montagne  à    je  veux  aller    dit 
ngûrii 
le  renard 

Lewùi,       piam  Doi         ptithokin 

il  s'approcha     dit-on,     davantage     taons 
Ihompunmayeù.     Inalti^i         lemù  puwlu 

se  collèrent         au  bord     montagne     arrivant 
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Ihai,  piam,       ngiiru  ;     langumeyu     puthakift 

mourut      dit-on     le  renard       le  tuèrent      les  taons 


3°  LE    CONTE    DU    RENARD    ET    DU    TIGRE 

Vei-mù     malhe-yeworkei     tingre  yengu 
alors  neveu  fut  tigre  de 

kifie  ngûrii.     Feimu     yafkoiirkingu 
tin     renard^      alors     ils  se  fâchèrent  ; 
nie-ekei     lamngen     ngûrû 
avait        sœur       le  renard 
Fei-mu     thipa-nkei     langumiirkeavel 
alors  sortit  pour  le  tuer 

ngurii;     feimu     thiparkei     kine     koyam-mù 
le  renard     alors      il  sortit       un         chêne  à 
Ihanvefi-meù     inûlerkei     ngurii;     kathi- 
omhre-dans  était       le  renard 

lhazù-iTieke-rl:ei.     Feinieù     pe-purkeyn 
il  coupait  des  cordes     alors     parvint  à  le  voir 
tingre 
le  tigre 

Chum-pe-imi  ?     ngiiru,     pi-ngepu-rkei 
que  vois-tu  renard  dit-il 

kathi-lhapu-pen,     koom     waicheviirkeallu 
je  coupe  cordes     bientôt      se  retournera 
mapu,       pirkei.       Feimu     tharintukùaln 
la  terre      dit-il      pour  cela    je  ni  attacherai 
inche     fei     tiivachi     koyam-meù  ;     fei  tiiva 
je       ici         ce  chene-à  celui-ci 

waiche  viirke-no-a-lu,     pirkei         ngiirU 
ne  se  renversant  pas        dit        le  renard 
Fei       iirke     mai.     Inche     tharmtiikuyaqen 
aussi     vrai    donc       moi         tu  attacheras 
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kai,     pir-kei    tingre 
aussi      dit     le  tigre 

Fei     uike       mai.     Eimi     wûiie 
aussi     bien     donc         toi    premier 
tharikona-imi,     pi-nge-rkei       tingre.     Fei-meù 
tu  seras  attaché      dit-il  au  tigre       ainsi 

kûnie     mafulu-eimi     tiivachi     koyem     meù 
bien     tu  embrasseras       ce  chêne         à 

pi-ngerkei 
dit-il 

Fei-meù     mafùl-tùiikur-kei  ; 
alors     il  se  mit  à  l'embrasser 
wishthakunur-kei.     Veimeù     iharintuku-nge-rkei 
//  s^ arrêta  ensuite        il  fut  attaché 

Feimu     «  mûtte     ûfintïikukeli  »,     pi-rkei 
ensuite        très       ne  me  serre  pas        dit 
tingre 
le  tigre 

U-pan       tharintiiku-e-l     kintuliû-rkei 
finissant         de  le  lier  fut  cherché 

farilha         mamûl.     Fei-meù     wima-kute-ye-nge-rkei 
une  baguette    de  bois      alors      fortement  il  put  fouetté 
Feimkeeli,       rnalhe       ngûrù,       pingerke-fu-i 
né  le  fais  pas  ^     neveu       renard ,  disait 

tingre 
le  tigre 

Chem-meû  kùpu-la-nge-rake-e-n,      weda 

pourquoi  voulais-tu  me  tuer        mauvais 

tingre,        pi-nge-rkei      ngùrù 
tigre  dit        le  renard 

Epe      la-ngùmkunnunye-rkei.        Vei-maû 
aussi        il  fut  laissé  mort  alors 

thipatu-rkei       fta        ka       rnapu       ngiirû 
sortit  loin     autre     terre     le  renard 

23 
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Allhûn-meù       kintuu-ùge-rkei       tingre 
peu  après  fit  cherché  le  tigre 

Fei-meù         pe-rke-e-yii       ngiirû       ni 
alors  le  vit  renard      de 

lamgnen  ;         feimu         eppe         ]a-rkei 
la  sœur  alors      presque     il  mourait 

Fei-mu        pe-pu-e-1  ngûmayepu-rke-yû 

alors  à  le  voir  le  pleura .  beaucoup 

ni         ma-he-iiawe,         naitu-nge-pu-tu-rkei 
sa  nièce  on  le  délie 

Fei-mù         thipatu-lu       tingre  :       kifîe 
alors  sortant  le  tigre         un 

inu  la-ngûma-e-yù-eimi  » 

suivre  [tojii  de  suite)  je  te  tuerai  toi 

pi-nge-rkei  ngurii        ni  lamngen 

dit-il  renard       de  à  la  sœur 

Chem-meù       inche       la-ngiima-e-n   ? 
pourquoi         moi  tu  tueras 

pi-rkei         ngurii         ni        lamngen 
dit  renard       de         la  sœur 

Kine       ina  kintoaviyû  ngiirii,       pi-rkei 

un     suivre     nous  chercherons     le  renard      il  dit 
Fei-meù  kinthu-ngë-rkei        ngiirii 

alors  fut  cherché  le  renard 

Petu  devlii  pe-pu-rke-yu 

pendant  que     il  faisait  des  cordes  de  jonquille  le  vit 

tingre 
le    tigre 

Chum-pe-imi,       ngurii  r  ï-uva   me  antii 

que  vois-tu  renard  ce  jour 

la-qa-imi         fachi  antii  ;       fente  kuthankaqen 

tu  mourras  ce  jour  tant         tu  m'as  fait  malade 

rai         medafimanyen,         pi-ngë  rkei     ngiirii 

ta         méchancclé-par  dit        le  renard 
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Chuma-el  ■      devpe-imi  ?        pi-nge-pu-rkei 
pourquoi     fais-tu  des  cordés  dit -il 

Chumael     fei       pi-e-n,       malhe,       petu 
pourquoi    cela    dis-tu-moi    oncle     lorsque 
Kam     ava-lu       inchiiî  ?      pi-rkei      ngiirû 
tous    périssant     nous  dit     le  renard 

Fei-mu  :      chem  dungu        mùleam  ? 
ensuite         quelle  cJiose  étant 

pi-rkei  tingre 
dit  le  tigre 

Kam         ava-lu       inchin,         malhe,     pi-nge- 
ioits       périssant      nous  oncle 

rkei         tingre.         Koom       pùrai       wenu 
dit  le  tigre  tous         sont  montés 

mapu         che,  pi-rkei       ngurii.        Tiye      ni 

terre      hommes         dit       le  renard        ici      de 
pran  che,  pi-rkei       ngûrû 

dessus     les  hommes       dit        le  renard 
Fei-meû       pûra-kintu-rkei       tingre 
alors  en  haut  cherche      le  tigre 

Cheù  ?         pi-rkei 
où  dit-il 

Tûye  tufei  !        Kûme         pra-kintulhenge 

là  eux  bien  en  haut  cherche 

mai  !      pi-nge-rkei     tingre 
donc  dit-il  tigre 

Fei-meû         kiime        pra-kintu-rkei 

alors  bien       il  cherche  en  hautj 

fei-meû       nguru       lev       thipatu-rkei 

alors       le  renard    léger     s'' en  alla 

Allhû       mapu       tulu  ulu,  fei-meû 

était         terre     heaucout>        ensuite  alors 

naq-kintutu-rkei       tingre       «   nge-la-i       chem 

retourne  en  bas     le  tigre     il  n'y  a  pas       quoi 
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no  rume,     pi-nge-rkei     ngûrù         Feei  meù 
ditil         au  renard         alors 
pe-nge-ve-tu-ike-la-i       ngûrû 
il  ne  vit  pas  le   renard 


Chu  m 
qnoi 


kunu-a-vi-n  chei 

fcrai-je  maintoiant 
ngiiru  ?  pi-rke-i  tingre 
renard  dit        le   tigre 

Ka  pe-pu-tu  rkei       ngùrii     ni 

autre  {fois)     il  retourna  voir       renard  de 


weda 
mauvais 


lamgnen 
sœur 


3°    LÉ     CONTE    DU     PAIN 

{epen  kovke  a] 


Vei-meii     tinkel-klei,        piam.      Kovke 
alors       allait  roulant     dit- on     le  pain 
tieù-ple     pe-eyù,     piam,     kine     ngtirii 
là-par         le  vit       dit-on      nu       renard 
Mari-mari,     kov-ke     pi     ngûriij 
bonjour        pain     dit  le  renard 
Mari-mari,         pi,         piam       kovke 
bonjour  dit,       dit-on^     le  pain 

Miinna     kiime     niimun      nie-imi 
très         bonne      odeur         tu  as 
kovke,       pi       figurii.       Ntimiin-numûn 
pain        dit     le  renard       odeur-odeur 
tuveliû,       kovke,       pivi     kovke       ngurii 
si  je  te  prenais    pain  dit     au  pain     le  renard 

Pi-la-n  ;  una-nentueli  rume 

je  ne  veux  pas     tu  nie  prends  en  mordant     quelque  chose 
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pi  kovke 
dit  le  pain 

Unanentu-lu-ya-e-yu,       anei 
Je  te  prendraipas  en  mordant     ami 

re-numu-nûmû-tu-a-e-yu,  anei      kovke 

V odeur  seulement  je  te  prendrai     ami      pain 
pi  ngiirû 

dit      le  renard 

Ye       pi,       piam.       kovke 
bien      dit       dit-on     le  pain 
Nûmû-numii-tu-ngei,  piam  ;       numû-niimû 

l'odeur  lui  fut  prise  dit-on  F  odeur 

tupee-1,       iinanentufemi,  piam,       ngûrii 

en  prenant     lui  tira  {un  morceau)     dit-on     le  renard 
lev       lliipai,       piam 
léger     il  partit     dit- on 
Kelper-kelper-femi,       piam,     kovke 
par  saut  roule  dit-on     le  pain 

ka  pe-vi        kovke 

autre  [fois)     il  vit     le  pain 
Feei         tu-raeû     raûtte     koi-la-ngei 
celui-ci  là  très        menteur 

tu  tv^e     weda     ngïiru,     pi-ngei     kovke 
ce       méchant     renard,      dit       le  pain. 
Vei-meii     lev     kontu-ngei     kovke 
alors      léger     s'approche     du  pain 
i-ngei       kuom 
le  mangea     entier 

4"  l'éruption  du  volcan  cabbucho 

Kiiîe     kûme  zûngun,     maziao     kiime, 
jui         bon       conte  très         bon 

zûngùùki-yu         chi     kawalheru      eyû.     Feimi 
nous  racontons  à  ce  Monsieur  alors 
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mûthamkaeno 
ou  me  Va  raconte 

Petù       liyi        chi        pishe       Ihilh,       fithûi 
déjà     brûle     cette  ueigeusc  montagne    elle  fume 
maziao,         kensabe  (esp)      chungai-el       mongen 
beaucoup  qui  sait,  comment  sera     la  vie 

Maziao        afkùtul-ngi,  fe         nge-ma-la-i 

beaucoup     fut  exterminé        ainsi       ne  fut  pas 
zume  fenten      thipantu     mongien  ; 

jamais  tant  années       nous  vivons 

alhkû-lu-fî-en  alhkiiunma-la-fi-en 

nous  ne  V avons  pas  entendu         nous  né  V entendons  pas 
Fei-mo     mai     aluku-fien   ;     kûpaichi 
alors     donc     nous  entendons      vint 
akuichi       ziingu        ni       femngen,       petu 
arriva         chose        de        nouvelle       déjà 
l'iyea     chi     pishe     chi  cordilhere,     kûme 
brille        neigeuse       la  cordillère^         bien 
alhkufiyen 
nous  l'avojis  entendu 

Akiii         chi     fitun  sorno  ;        chi  tapû 

arriva         la  fumée  à  Sorno       les  feuilles 

mamelh       Ihiqzui.       chi  tue       mongko       Ihiq-shûi 
des  arbres     blanchirent     la  terre         tonte  blanchie 

Fei-mo       maziao         afku-tui  chi  pu  mongen 

pour  cela     beaucoup    fut  exterminée    la  vie 

Kensabe  (esp.)       weza         znngu       mi:lai,       ngepai 
qui  sait  mauvaise     chose         sera         arrivera 

Ulhkupei       mei       chav       dioz.       Kishu       mai 
en  colère      donc      père        dieu         seul        donc 
chao     dios     thaki-ai 
père      dieu     gouvernera 
Feimo     fi        pi-fuyen  :       «  Kachu         mai 
alors     ainsi    nous  disons    pâturage     désormais 
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pe-ùe-la-yen,  Iha-qai      nai     yen     kulhin 

nous  ne  verrons  pas       mourra    donc   notre     ironpeaii 
mongko  ;         kensabe         fûn-Ia-yen  yen         kethan 

tonte  qui  sait       ne  fructifie  pas      notre     culture 

yen       tûkun.         Chum-ngechi       mongiifvien 
notre  semence  comment  vivrons-nous 

ngepayi  fun-no-fule  in       kethan 

5'//  arrive         ne  fructifie  pas      notre     culture 
Mongkai       maziaoi       qi-iyi       chi  Ihilh 
iota  beaucoup    a  brûlé    la  montagne 

chen,       kensabe       quïkepi       rainv  ?       Mûlepai 
qui  qui  sait         brûle         dedans  sera 

mai     kensale      kûzulkliuzha 
donc     qui  sait     charbon  de  terre 
Petui       kai       tiifichi       Ihilh  ;       cheù 
continue     aussi      cette      montagne      oii 
qiiyi       chi       Ihilh  mûlewe-la-i  Ihofi 

brûle     la  montagne     il  )iv  est  pas  d'habiter     se  ruina 
Fei       pi        chi        aleman,       fei       ni       niithamo 
ainsi    dirent    les     allemands     ainsi  nous     avisèrent 
«  welhu       zuara-lha-imu  ;       indien       mapu-mo 
mais         ne  craione:^-pas       notre         terre-dans 
qûiki  Ihilh.         Feimo       kim-ie-fi-ye-n 

brûlent     montagnes    pour  cela     nous  savons 
Feimo         thepeùkii-la-yen,         pi-e-yen-mo 
alors      tious  ne  craignîmes  pas     ce  que  dirent-pour 
chi         aleman.       Feimo       kifie      no      zuamiyen 
les     Allemands    pour  cela     un     non     craignîmes 

5°    LES    TROIS    SŒURS 

1.  Fei-meû  mûle-rkei  kiile  kuze,  kiila  nie-rkei  domo  ke 
piiîien. 

Kine  «  thipayan  »  pi-rkei  ;  kûdaûtuan,  chem  rume  kiidan- 
puan  ;  venten  thewa  ngeyiiîu. 
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Alors  il  y  avait  une  vieille  qui  avait  trois  petites  filles. 
L'une  «je  sortirai  »  dit-elle, je  travaillerai,  quelque  sorte  je 
travaillerai,  si  pauvres  nous  sommes. 

2.  Fei-meu  kiiie  achawalh  nie-rkei;  ilo-kunu-rkei  rokinael. 
Aum-rkei,  amulu  ;  rangi  antii  : 

«  tûfa-meû  piichi  kansatu-chi  »  pi-rkei,  kine  puchi  kuo- 
mu. 

Alors  une  poule  elle  avait,  elle  prit  pour  manger  pour  provi- 
sion. 

Elle  s  en  fut  cheminant,  et  à  midi  : 

«  Ici  un  peu  je  veux  me  reposer,  dit-elle  d^une  petite  source  an 
bord. 

3.  Vei-mu  kansatu-pu-rkei  ;  Ihauvûn-meu  thanalelu  pepu- 
rkei  kine  kûme  wenthu. 

Mari-mari,  pi-pe-rkei. 
Mari-mari,  pi-rkei. 

Ciieu  konalin-imi  kizu  yan-imi  ?  pi-pe-rkei. 
Alors  elle  alla  se  reposer  ;  à  l'ombre  sur  le  sol  était  e'tendue, 
elle  vit  Jin  riche  {bon)  homme. 
Bonjour,  lui  dit-il. 
Bonjour,  lui  dit-elle. 
Oit  vas-tu  que  tu  es  seule  ?  demanda-t-il. 

4.  Kùdantua-lu  mai  inche,  pi-rkei. 

Eimi  nie-pea-vu-imi  kïidaû  kai  ?  pi-rkevi  tûvichi  kùme  wen- 
thu. 

Nien  kùdau,  pi-rkei  tvichi  kiime  wenthu,  kiichatuhnean  we- 
sakelu,  pi-nge-rkei  ti  domo. 

A  travailler  donc  moi,  dit-elle. 

Toi  as  tu  par  hasard  du  travail  ?  dit-elle  à  cet  homme 
riche. 

Tai  du  travail,  dit  cet  homme  riche,  tu  iras  laver  mon  linge, 
dit- il  à  la  femme. 

5.  Feimu  amu-rkeingu  ;  mankad  yenge-rkei  tvichi  domo. 
Puvvtoi,  piam,   ni  ruka-mu  tûvichi  kûme  wenthu.   Vei-meu 

umaft  pui,  pi-am,  tûvichi  démo. 


Pu  liwen  elungi  wesakelu  ni  ktichato-al  tûvichi  domo. 
Kûcha-tui,  piam. 

Alors  ils  cheminèrent  tous  les  deux,  en  croupe  fut  portée  cette 
femme. 

Il  arriva,  dit-on,  dans  sa  maison  cet  homme  riche.  Ensuite  il 
y  logea  cette  femme. 

A  V  auhe  on  lui  donna  le  linge  pour  que  le  lave  cette  femme. 
Elle  le  lava,  dit-on. 

6.  Ka  uman-meu  wûl-tui,  piam,  ni  wesake-lu.  Vei-meu. 
Chem  duam-imi  ?  pi-nge-rkei  ;  farilha.  Kam  plata  ?  pi-nge- 

rkei. 

Plata  mai,  pi-nge-rkei. 

Feimeu  kine  vûttu  munu  ventul-nge-pai  plata;  elu-ngei,  pi- 
am ;  munu  yetui  ni  plata. 

Après  un  autre  sommeil,  il  déplia  son  linge.  Alors 

Que  désires  tu  ?  lui  dit-il,  une  baguette  ou  de  Vargent,  lui 
dit- il. 

De  l'argent  donc,  dit-elle. 

Alors  un  grand  tablier  fut  rempli  d^  argent  et  lui  fut  donné  ; 
dans  le  tablier  fut  emporté  Varoent. 

7.  Paw-tui,  piam,  iii  ruka-mu,  punel-tvi-piam,  ni  plata. 
Fei-meu  Kiime-lkakunu  tui  wesake-lu-meu  :  ùkiilha,  kùpam 

ngilhai,  piam  ;  ngilhalai  lîi  lîuke,  piam,  ka  ;  ni  pu  lamgnen 
ngilhayelfi  wesakelu. 

Elle  retourna,  dit-on  à  sa  maison,  emporta  son  argent. 

Alors  elle  s  habilla  bien  de  toilette  :  elle  acheta  un  reboso,  une 
pollera  ;  elle  acheta  à  sa  mère,  dit-on,  autre  chose  [pareille)  à 
ses  sœurs,  elle  acheta  de  la  toilette. 

8.  Fei-meu  rapintu-ngechi  dhomo  : 
«  Kine  ina  thipayan  kai  »  pi-rkei. 

Fei-meù  thipai,  piam  ;  thipulu  ka  kiiïe  pùchi  ko  mei'i  kanza- 
tu-pui,  piam.  Fei-meu  pe-pui,  piam,  kiiïe  kiime  wenthu 
ka. 

Alors  la  fille  entre  les  deux. 

«  Une  fois  je  sortirai  aussi,  dit-elle.  » 
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Alors  elle  sortit  ;  dit-on,  étant  sortie  aussi  auprès  du  petit 
ruisseau  elle  se  reposa.  Alors  elle  le  vit,  dit-on,  aussi  un  homme 
riche. 

9.  Mari-mari,  pi-nge-pui  plam. 
mari-mari,  pi-rkei. 

Cheii  kona-imi  ?  pi-nge-rkei  tichi  domo. 

Kiidaùtuan,  pi-rkei,  cheii  peli  kûdaû  deumayala-el. 

Fei-meii-Inche  menkiidaû,  pi-ngei,  piam.  Amutuya  !  pi-ngei, 
piain. 

Bonjour  lui  dit-il. 

Bonjour,  lui  dit-elle. 

Otî  vas-tu  ?  dil-il  à  cette  femme. 

Je  travaillerai,  dit-elle,  oit  je  verrai  travail  de  faire  la  cui- 
sine de. 

Alors  :  fai  travail,  lui  répondit-il  ;  mettons-nous  en  chemin, 
dit-il,  dit-on. 

10.  Fei-meù  yenge-tui,  piam. 

Puwl-nge-lu,  feimeù  deumeyal-pui,  piam.  Kayu  antli  deu- 
muyal-pui,  piam.  Feimeu  elu-ngi,  piam,  plata^,  fïicha  kaman 
plata,  piam. 

Alors  elle  fut  emmenée. 

Après  être  arrivée,  alors  elle  alla  faire  la  cuisine,  dit-on .  Un 
jour,  elle  cuisina,  ensuite  on  lui  donna  de  l'argent,  beaucoup 
d^argent. 

11.  Fei-meù  amu-tui  ni  riika-mu,  piam,  Ka.  Puwtalu 
pengelpu-tui,  piam,  fii  pluta  ni  nuke-meù. 

Feulalhechi,  kofii,  pi-ngei,  piam. 

Alors  elle  retourna  aussi  à  sa  maison.  En  arrivant  elle  mon- 
tra son  argent  à  sa  mère. 

Maintenant  cest  bien,  ma  fille,  dit-elle,  dit-on. 

12.  Fei-meu  tuvichi  doi  puchi  domo  fentepun  wesalkalei, 
piam. 

«  Kifïe  ina  thipayan  kei  ;  chunli  chuman  »  pi-rkei  tuvichi 
piichi  domo.  Kifie  piichi  achawalh  inei,  piam.  Fei  ilakunoi, 
piam,  rakifia  el. 
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Alors  la  plus  petite  fille  restait  aussi  pauvre,  dit-on, 

«  Bientôt  Je  sortirai  aussi^  je  ferai  ce  que  je  puis  faire  »  dit 

cette  petite  fille  ;  une  petite  potile  elle  avait.  Elle   la  prépara  en 

nourriture,  dit-on,  pour  provision, 

13.  Feimeû  kiiïe  Ihaûfen  koyam-meù,  fei-meù  thamukunu- 
pui,  piam,  Kansatia-lu. 

Feimeù  ka  kifie  kûme  wenthu  pe-pae-yu,  piam. 
Alors,  sous  un  ombreux  chêne,  là  elle  se  coucha  sur  le  sol  pour 
se  reposer. 

Alors  aussi  la  vit  un  homme  riche. 

14.  Chumpe-imi,  thenale-imi  ?  pi-ngei,  piam. 
Kiidaùtun  mealu-inche,  pi-rkei. 

Inche  nien  kuduù  ;  kechatùlme-an  ni  wesakelu,  pi-nge-rkei. 

ya,  pi-rkei, 

QtC es-tu  faisant  ici  couchée,  lui  dit-il. 

fe  suis  cherchant  du  travail,  dit-elle. 

rai  du  travail  ;  tu  iras  me  laver  mon  linge,  lui  dit-il. 

Oui,  dit-elle, 

15.  Feimù  amui,  puw-rkei. 

Elha  naq-antû  elunge-rkei  wesuke-lu  flikûchato-el.  Wiin-ple, 
wiilturkei  ni  wesukelu. 

Alors  elle  se  mit  en  chemin  et  arriva. 

Au  milieu  de  l'après-midi  on  lui  donna  le  linge  à  laver.  A 
Vauhe  elle  rendit  son  linge. 

16.  Feimeù.  Chem  duam-imi  ?  farilha  Kam  plata  ?  pi-nge- 
rkei. 

Farila,  pi-rkei. 

Fei-mei'i  elu-ngei  kiile  piichi  farilha. 

Alors  :  que  désires-tu  f  une  petite  baguette  ou  de  V argent  ? 
lui  demanda- t-on. 

La  petite  baguette,  dit-elle. 

Alors  on  lui  donna  une  petite  baguette.. 

17.  Fei-meù  kimel-nge-rkei. 

Tùfa  farilha  eloayu  ;  chem  rume  ngilhatuke-a-vimi,  chum- 
banume  pil-mi,  fele-a-imi. 
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Kine  kura-meû  elkunu-a-v-imi,  rungal-kunu-a-v-imi.  •» 

Alors  on  lui  apprit  : 

Je  te  donne  la  baguette;  quelque  chose  que  tu  demandes^  de 
quelque  manière  que  tu  le  dises,  tu  l'auras. 

En  une  pierre  tu  la  mettras^  tu  la  mettras  enterrée, 

i8.  Fei-meù  puwtu-rkei  ni  ruka-meù  ;  puwltu-rkei  ni  fa- 
rilha. 

Chemyeme-imi  ?  pi-ngerkei. 

Tiiva  piichi  farilha  elu-nge-n,  pi-rkei. 

Chumel  tûmi  farilha  yeme-imi  ?  pofo,  pi-nge-rkei, 

Fei-meù  rûngalkumei,  piam,  ni  pllchi  farilha. 

Alors  elle  retourna  vers  sa  maison  et  emporta  la  baguette. 

Que  vas-tu  portant,  lui  demanda-t-on. 

On  iti'a  donné  cette  petite  baguette,  répondit-elle. 

Pourquoi  vas-tu  portant  cette  baguette,  folié ^  lui  dit-on. 

Alors  elle  enterra  sa  baguette. 

19.  Fei-meù  mûlei,  piam,  ngilhatun  «  amoain,  pi-gen, 
piam. 

Tûveichi  pùchi-lu  :  «  mûleka-a-imi  «  pi-ngei,  piam. 
Fei-meù  :  amoan  kai^  pi,  piam. 
Amu-la-a-imi,  pi-ngei,  piam. 

Alors  il  y  eut  une  fête,  dit-on  ;  nous  irons,  dirent-elles,  dit- 
on. 

A  la  petite,  elles  dirent  :  <<  tu  resteras  ici.  » 

Alors  :  firai  aussi,  dit-elle. 

Tu  niras  pas,  répondirent-élles. 

20.  Fei-meù  amui,  piam,  ni  farillia-meû.  Farilha,  piichi  fa- 
rilha, eluen  kifie  chilhan  Kawelhu,  re  plata  ngeaii,  plata  wi- 
shthantiikuù  ngean;  epeû  konamiaiilan,  miirfemngeai  nieppu 
kona.  » 

Alors  elle  s'en  alla  à  sa  petite  baguette  :  baguette,  petite  ba- 
guette,  donne-moi  un  cheval  sellé,  de  pur  argent  je  serai,  d'ar- 
gent f  aurai  la  bride,  deux  pages  j'emmènerai  avec  moi,  bien  pa- 
reils seront  mes  deux  pages. 

21.  Fei  meù  miitcha  mîitten  thalli  tùvichi  kura  :    thipapù, 
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piam,  kawelhu,  tûvichi  epu  kona,  kam  neutupoi,  piam,  wesa- 
kelu,  chanai,  zikil,  thupelukucha,  tupii  medalha  ishthokom, 
piam. 

Fei-meù  tukutuwi,  piam. 

Alors  tout  de  suite  trotter  {dans)  cette  pierre  ;  sortit^  dit -on, 
un  cheval  y  les  deux  pages,  toute  sortit  la  toilette,  aros,  ornement 
de  poitrine,  du  cou,  prededor,  inedallos,  tout. 
Alors  elle  se  les  mit. 

22.  Fei-meù  amui,  amu-lu,  puwi,  piam,  ngilhatun-meù. 
Miaupui,   piam,  ni    îïuke,  ni  lamguen.   Naq-pui,    piam,   ni 
eppu  kona  withaneleyu  ni  kawelu. 

Alors  elle  se  mit  en  chemin  et  arriva  à  la  fête.  Arriva,  dit-on, 
sa  mère,  ses  sœurs.  Elle  descendit,  dit-on,  ses  deux  pages  te~ 
nant  la  monture. 

2).  Fei-meù  pùchi  allùnraamei,  piam  ;  feimu  kùpatui.  Koom 
tùkukunupa-tiii  ni  wesakelu,  ni  epu  kona  tùkukunupa-tui, 
piam.  Fentepun  thewa-nge-tui,  piam. 

Ensuite  elle  s'arrêta  un  instant,  ensuite  elle  s'en  revint.  Tonte 
elle  était  à  restituer  sa  robe,  ses  deux  pages  à  restituer.  Elle  re- 
devint très  pauvre. 

24.  Fei-meù  aku-tui,  piam,  tvichi  pu  konnen,  Feimeù  ngù- 
thamkapa-tui-ngen,  piam. 

«  Miaùpei  kifie  qùlcha  domo,  fentepun  kùme  domo,    niawli 
epu  kona,  mûrvem-ngein. 
Pi-pa-lui,  piam,  tichi  domo  : 
Inche  no  mai  t  pi-rkei. 

A  puùrkun  !  pi-nge-rkei  tuveichi  pichi  domo. 
Alors  arrivèrent,  dit-on,  ses  sœurs.  Alors  elles  conversèrent. 
«  allait  là  une  femme  belle,  tout  riche  était  la  femme,  elle  avait 
avec  elle  deux  pages  bien  pareils.  » 
vint  à  dire,  dit-on,  cette  fille, 
n  était-ce  pas  moi,  dit-elle. 
Ah  !  au  diable,  répondirent-elles  à  la  petite. 
25.  Feimeù  kine  fentepun  kùme  wentu  iïi  votûm  :  Kureye-a 
vi-n  tuveichi  domo  chan  ^  pi-rke-vi  ni  chao. 
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Feimeû  kintu-rke-fi  ;  feimu  pengi,  piam,  pîichi  domo  ;  feimeû 
kure  yewingu,  piam. 

Feimeû  yei  ni  chilham  kavelhu  ka  lîi  eppu  kona. 

Alors  le  fils  de  riiomme  très  riche  dit  à  son  père  :  je  me  ma- 
rierai avec  cette  petite,  père. 

Alors  il  la  chercha,  alors  fut  rencontrée  la  petite  et  ils  se  ma- 
rièrent tous  les  deux. 

Alors  elle  emmena  son  cheval  sellé  et  ses  deux  pages. 

6°    LA    FIANCÉE    DU    MORT 

Epeu  kine  Iha  kureyeùwii-rkei  mongen  domo  engu. 
(conte  d'un  mort  [qui)  se  maria  vivante  femme  avec). 

1.  Fei-meu  Iha-rkei  kûme  wenthu  linam-nge-rkei.  Feimeû 
ni  ûnam  alhkukee-yu  ni  llian. 

Alors  mourut  un  homme,  il  était  fiancé.  Alors  son  amante  ap- 
prit sa  mort. 

2.  Lha-lu  rùngal-nge-rkei  ;  la-ngem-tukulel-nge-rkei  ni  ka- 
welhu  ishtokom,  ishthokom  iii  mel  knl'.ulél-nge-rkei,  ni  chilha, 
ni  sipne-lu,  ni  kuchilhu,  thûpùe,  iïi  fïinriingi  tukulel-nge- 
rkei. 

Mort,  il  fut  enterre  \  ils  lui  tuèrent  ses  chevaux  tous,  tous  ses 
biens,  ils  placèrent  {avec  lui)  tous  ses  biens,  sa  selle,  ses  éperons, 
son  couteau,  son  chicote,  sa  lance  de  colihue. 

3.  Feimeû  yao  mari  antû  lha-lu  amu-rkei  ni  ûnamyeke-el-chi 
dhomo-meû. 

Fei-meû  puwu-rkei  pu  thavia  ni  unam-meû.  Puw-lu,  fei- 
meû :  «  Ihai,  pi-nge-ke-imi,  pi-nge-rkei. 

Alors  plus  de  dix  jours  étant  mort,  il  alla  oii  la  femme  qui 
était  sa  fiancée.  Alors  il  arriva  à  la  nuit  à  la  maison  de  son 
aimée.  A  F  arrivée  de  lui,  alors  :  il  est  mort,  dit-o)i  de  toi  ;  dit- 
elle. 

Koila-dungu-nu-am-ve  ?  pi-rkei  ;  vente  koila  am  che  ;  pi- 
rkei. 
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N^ est-ce  pas  mensonge  peut-être  cela  ?  dit-il,  les  gens  mentent 
tant,  dit-il . 

5.  Allhîi  pun  kom  umantulu  che,  fei-meù  puw-erkei  ni 
ûnam-meû. 

Kîipan,  pi-rkei  ;  fiicha  kuivi  dhunguyengeyu.  Kiiïe  ina 
kureyemma-yu,  pi-rkei  ;  tùvachi  pun  amo-a-yu,  pi-rkei. 

Plus  tard  nuit  tous  dormaient  les  gens,  alors  il  arriva  où  était 
sa  fiancée. 

le  viens,  dit-il,  depuis  longtemps  on  parle  de  nous  deux. 
Dans  Pacte,  nous  nous  marierons,  dit-il,  cette  nuit  nous  nous  en 
irons,  dit-il. 

6.  Fei  iirke  mai,  pi-rkei  tuvichi  domo.  Kooin  elel-ngei  mi 
chilha  ;  chum-ngechi  mentua-imi  kai?  pi-nge-rkei. 

Inche  kizu  kim-nie-gan  ni  nentuto-a-el,  pi-rkei  tûviclii 
wenthu. 

C'est  bien,  dit  cette  femme.  Toute  est  jetée  ta  selle,  comment 
la  tiens-tu  donc  !  dit-elle. 

Moi  seul  saurai  comment  la  tirer,  dit  cet  homme. 

7.  Fei  iirke  mai  ;  cliilhantu-nge,  amo-a-yu,  pi-rkei  tiivachi 
domo. 

Feimeù  chilhantu-rkei,  kine  kim-la-ayu  rume  tiivachi  pu  che. 

Feimeu  «  rupan  chilhau-tun  »  pi-pa-tu-rkei  tûveichi  domo 
meù.  Feimeii  amu-rke-ingu. 

C'est  bien,  monte  en  selle,  allons,  dit  la  femme. 

Alors  il  se  mit  en  selle,  ne  le  suit  aucun  de  ces  hommes. 

Alors  «  je  finis  de  seller,  vint-il  à  dire  à  la  femme.  Alors  ils 
se  mirent  en  route. 

8.  Pûchi  tieù-ple  wiraopu-rkei  ;  vei-meù  îilkatu-rkei 
«  Kalhoûkalh-vui  mapu  tayu  rume-am  »  pi-rkei. 
Un  peu  après  là  il  galopa  ;  alors  il  chante 

a{ur,  a{ur  (loin,  loin)  est  la  terre  où  nous  deux  allons, 
dit-il. 

9.  Fei-meù  kangentu-rke-vui  tûveichi  domo 

Chem-meù  ûlkatuye-kûpa-imi  am  ?  pi-nge-rkei  tûveichi  iha 
wenthu 
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kinoi  ke  che  verake-vui  ta  ni  yenie-yûm  domo  kure-nge- 
yûm,  pi-rkei  tûvichi  wenthu 

Alors  eut  soupçon  cette  femme 

pourquoi  vas-tu  chantant  ?  dit  cette  femme  à  mort  homme 

Les  anciens  hommes  faisaient  ainsi  lorsqu'ils  enlèveraient 
femmes  se  marier  pour,  dit  cet  homme. 

lo.  Fei-meii  cheù  ni  rîingal  nge  mum  fei-meù  puwe-rkei. 
Feimeù  povo-rkei  tiiveichi  domo 

Alors  oii  sa  tombe  là  ils  arrivèrent.  Alors  devint  folle  cette 
femme. 

17.  Feimeù  epue-ntun-meu  «  am-o-an  »  pi-rkei  tùveichi  ngen 
iïawe.  Fei-meîi  arau-rkei,  puwû-rkei  tîiveichi  ngen  voltûm- 
meû. 

Alors  deux  jours  après  «  firai  »  dit  cette  maison  de  la  fille 
{père).  Alors  chemina,  arriva  ce  maître  du  fils-dans 

12.  Kupan,  chum-lepun  ni  nawe,  tùkul-ngen  nka-mèu,  pi- 
pu-rkei. 

Fei-meù.  (.hem  vottùm  meu  ?  pi-rkei  tùveichi  fûcha  wenthu 

Nie-rke-la-imi  am  ?  pi-nge-rkei. 

Fei-meù  ;  kuivi  yav  mari  antù-meù  Ihai  ïïi  vottùm  em  !  pi- 
rkei  tùveichi  wenthu 

fe  viens  {voir)  comment  ma  fille,  si  elle  est  placée  maison 
dans,  dit -il. 

Alors  :  quel  fils  aife  ?  dit  ce  vieillard 

Peut-être  nen  as-tu  pas  /  lui  dit-on 

Alors,  il  V  a  du  temps,  plus  de  dix  jours  est  mort  mon  fils 
oh  !  dit  cet  homme. 

n.  Fei-meù  amu-rkei-ngnen  eltun-meù.  Fei-meù  peiigepu- 
rkei  tùveichi  domo  pùra-kawelhu-lelu  tùveichi  Iha  kawelhu- 
meù.  Fei-meù  ngù-ma-ngù-mange-rkei. 

Alors  ils  furent  au  cimetière.  Alors  ils  virent  cette  femme 
montée  ce  mort  cheval  sur.  Alors  elle  était  pleurant  pleurant. 

14.  Fei-meù  yenge  metu-rkei  akul-nge-tu-rkei  ni  mapu-meù. 
Fei-meù  marichi  wim-la-i.  piam  ;  pu  ruka  nie-nge-vui,  piam  ; 
raarichi  mùle-la-i,  piam 
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Alors  ils  V emportèrent j  le  firent  arriver  sa  terre  à.  Alors 
dix  fois  (jamais)  elle  ne  s'accoutuma,  dit-on  ;  dans  maison  fut 
retenue,  dit-on\  dix  fois  ne  resta  pas,  dit-on. 

15.  Fei-meù  «  kine  ima  ngilhaya-vin  tûveichi  domo  »  pi- 
rkei.  Fei-meù  ngilha-ngei,  piam,  tûveichi  domo,  Fei-meù  la- 
nge-tuku-ngéi,  piam,  tûveichi  Iha  wenthu-meù. 

Alors  «  lin  acte  f  achèterai  cette  femme,  dit-il.  Alors  elle  fut 
achetée,  dit-on,  cette  femme.  Ensuite  elle  fut  mise  à  mort,  dit- 
on  {sur  la  tombé)  ce  mort  homme  de 

7°    CONTE  d'un    indien    QUI    MONTA    AU    VOLCAN 

(Epeù  kine  mapu-che  pûra-lu  dequiiï-meù). 

1.  Thipa-i,  piam,  kiiîe  pùchi  mapu-che  ;  pûrai,  piam,  dhe- 
qin-meù. 

wechui,  piam,  dheqin-meù;  pe-pu-i  ruka  cheruve,  piam. 
Sortit,  dit-on,  un  petit  terre-homme  {Indien)  monta^  dit-on^ 
volcan  à 

Arriva,  dit-on,  sommet  à,  vit  la  maison  de  Cleruve,  dit-on. 

2.  Vei-meù  kon-pu-i  puw-lu,  piam. 
Chum-pe-imi,  tva  meù  konpa-imi  ?  pi-ngi,  piam 
kintù-kùdaù-pen,  pi,  piam 

Tûva-mu  nie-la-i  ta  kùdaù?  Tùva  Cheruve  fîi  ruka,  pi-ngei, 
piam,  puchi  mapu-che 

Nie-la-yam  kùdaù  Cheruve  ?  pi,  piam,  pùchi  mapu-che 

Akukûtulhai,  niei  chamai  kùdau,  pi-ngei,  piam. 

Alors  il  s' approcha  arrivant,  dit-on. 

Comment  es-tu,  que  ici  tu  viens,  lui  dirent-ils,  dit-on. 

Je  vais  travail  cherchant,  dit-il,  dit-on. 

Par  ici  il  n'y  a  pas  de  travail  l  celle-ci  Cheruve  du  maison, 
dirent-ils,  dit-on,  au  petit  Indien. 

N'a-t-il  pas  de  travail  le  Cheruve,  dit,  dit-on,  le  petit  In- 
dien. 

Il  viendra  après,  qui  sait  sHl  a  du  travail,  dirent-ils,  dit- 
on. 

3.  Vei-meù  allùn-meù  aku-tvi,  piam,  Cheruve.  Pe-nge-pa-tu- 
i,  piam,  pùchi  mapu-che. 
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Chumpe-imi,  faù  mûlapa-irrii  ?  pi-nge-pai,  piam,  puchi  ma- 

pu  che 

kintu-kûdaù-pe-vun,  pi,  piam,  pùchi  mapn-che 

Fey  ûrke  mai,  elo-e-yu.  Kûdaù  inche,  pi,  piam,  Cheruve 

Alors  moment  après  arriva,  dit-on,  le  Cheruve.  Fut  aperçu, 

dit-on,  h  petit  Indien. 

Comment  es-tu,  que  tu  viens  être   ici  ?  Jut-il  dit.,   dit-on,   au 

petit  Indien 

Je  venais  chercher  du  travail,  dit,  dit-on,  le  petit  Indien 
C'est  bien  donc,  je  t'en  dominerai  du  travail  moi,  dit,  dit-on,  le 

Cheruve. 

4.  Vei-meù  zafiue-mu  inarumei,  piam.  Alltin-meù  ûnampu- 
genmavi  îïawe,  piam,  Cheruve 

Vei-meù  kim-ngei,  piam,  iîi  ûfiamgén 

kine  ima  kine  fiitta  mapu  wa  deùmalaen.  ^\'ûle  mûtten 
akuen  katû-\va-tuam  !  pi,  piam,  Cheruve 

Alors  parmi  les  choclos  il  fut  surveillant,  dit-on  ;  un  temps 
après  il  s'unit,  dit-on,  avec  la  fille  du  Cheruve. 

Alors  on  sut,  dit-on,  quHl  V avait  pour  amante 

Tout  de  suite  il  me  fera  un  grand  champ  de  mais.  Demain  je 
ne  viendrai  plus  manger  les  choclos  verts!  dit,  dit-on,  le  Che- 
ruve. 

5.  Vei-meù  wena-nkei,  piam,  pùchi  mapu-che.  Pe-pue-yu, 
piam,  ni  ùiîam. 

Umaùtù-a-imi  :  «  kine  mapu  wa,  kiiie  ke  apkulewai  >>  pi-a- 
imi,  pi-ngei,  piam,  pùchi  mapu-che 

Alors  fut  triste, dit-on,  le  petit  Indien. Sonamantelevit,  dit-on. 

Tu  dormiras  :  un  grand  champ  de  maïs,  quelques  choclos, 
seront  déjà  secs,  tu  diras,  fut  dit,  dit-on,  au  petit  Indien. 

6.  Vei-mu  umaùtua-lu,  vei  pi,  piam.  Alliin-mtù  thepei, 
piam  ;  rangi  wo,  piam,  thanalei. 

Vei-meù  amu-tui,  piam,  Cheruve-meù 
Devvùi,  pi-pu-tui,  piam 

Vei-meù  kùppa-i,  piam,  Cheruve  ;  pepai  ni  wa  ;  yepai, 
piam,  meli  wa  puvùl-tui,  piam,  ni  ruka-meù 
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Fôt!  mûnna  kiimme  kudawûrken  I  pi,  piam,  Cheruve 

Alors,  lorsqiCil  voulait  dormir,  elle  dil  cela,  dit-on.  Temps 
après^  il  s  éveilla,  dit-on,  au  milieu  du  mais,  dit-on,  il  était 
couché. 

Alors  il  chemina,  dit-on,  jus qu  à  Cheruve 

Cest  déjà  fait,  dit-il,  dit-on 

Alors  vint,  dit-on,  le  Cheruve  ;  //  vint  voir  son  maïs  ;  vint  à 
prendre,  dit-on,  deux  choclos,  les  fit  venir,  dit-on,  en  sa  mai- 
son. 

Caramba  !  il  me  travaille  bien,  à  ce  qu'il  parait,  dit,  dit-on, 
le  Cheruve. 

7.  Vei-mù  velei,  piam,  pûchi  mapu-che 

Deù  kureyeii  maya-eneù  ni  nuwe,  pi,  piam,  Cheruve.  Deu- 
ma-la-eneù  kiiîe  rûngen  ko,  ishthovilh  ûnum  mûleai,  pi, 
piam,  Cheruve 

Alors  ainsi  fit,  dit-on,  le  petit  indien 

Désormais  il  se  mariera  avec  ma  fille,  dit,  dit-on,  le  Che- 
ruve. Il  me  fera  une  mare  d^eau,  tous  les  oiseaux  v  seront,  dit, 
dit-on,  le  Cheruve 

8.  Wena-ukei,  piam,  pûchi  mapu  che 
Pe-pu-eyu,  piam,  ni  ûiïam. 

Umautu-a-imi  «  Isththowil  kage  mûleai  pi-a-imi,  pi-ngei, 
piam,  pûchi  mapu-che 

Fut  triste,  dit-on,  le  petit  Indien 

Le  vit,  dit-on,  son  amante 

Tu  dormiras;  tous  les  canards  (patos)  il  y  a  tu  diras,  fut- 
il  dit,  dit-on,  au  petit  Indien. 

9.  Vei  meù  vei  pi,  piam,  umaù-tui,  piam.  Allûn-meù  thepei, 
piam,  pûchi  mapu-che  Ishthovilh  kaqe,  piam,  mûlei  tveichi 
pûchi  mayin-meù. 

Vei-meù  kuppa-tui,  piam,  pûchi  mapu-che  Cheruve-meù. 

Deuman  !  pi-pu-tui,  piam,  Cheruve-meu. 

Alors  elle  dit  cela,  dit-on,  quand  il  fut  à  dormir.  Un  mo- 
ment après  il  se  réveille,  dit-on,  le  petit  Indien.  Tous  les  ca- 
nards, dit-on,  il  y  eut  dans  ce  petit  étang. 
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Alors  vint^  dit-on,  le  petit  Indien,  jusqu  an  Cheruve 

Je  l'ai  déjà  fait,  dit-il,  dit-on,  au  Cheruve. 

lo.  Vei-meù  amui,  piam,  Cheruve  ;  pe-pui,  piam,  ni  ma- 
yin  ;  ishthovilh  kaqe,  mulei,  piam.  Ka  ke  umene  dungun 
tveichi  kaqe,  piam. 

Fot!   pi,   piam,    Cheruve;    chum  kumi  deûmai  mûchai  ?  pi, 
piam,  Cheruve.  Mûnna  kûme  ngûnechen    eleyù  tvachi  pûch 
mapu-che,  pi,  piam,  Cheruve 

Alors  se  mit  en  marche,  dit-on,  le  Cheruve,  il  vit,  dit-on,  son 
étangs  tous  les  canards,  il  y  eut,  dit-on.  Tous  parlaient  diffé- 
remment ces  canards,  dit-on. 

Caramba  !  dit,  dit-on,  le  Cheruve,  comment  se  fait-il  qu'il  a 
fini  si  vite  ?  dit,  dit-on  le  Cheruve.  Un  très  bon  Dieu  a  créé  ce 
petit  Indien,  dit,  dit-on,  le  Cheruve. 


FIN 


Imp.  DESTENAY.  Bussièbe  frères.  —  Saint-Amand  (Cher). 
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